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EXACTE  DE  L’UNIVERS: 

Tirée  des  meilleurs  Auteurs  tant  Anciens  que 
Modernes,  & principalement  de  Mrs.  de  l’Aca- 
demie Royale  des  Sciences,  de  Sanfon,  Briet, 
du  Val,  Cluvier,  Baudrand,  & autres. 


Enrichie  cCun  très -grand  nombre  de  Cartes  y & de 
Figures  des  Nations . 

Ouvrage  très  utile  à ceux  qui  veulent  avoir  une  par- 
fait$  ;:onnoiflance  del’Eftatprefent  du  Monde,  & 
defes  parties,  fuivant  les  dernieres  découvertes. 


Pàr  Mr.  D;  MARTINEAU  du  PLESSIS 
-c&Fî'ï  Géographe. 
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CHAPITRE  XV. 

De  la  FRANCE: 


Situation.  Eftenduè . Bornes. 

LA  France,  autrefois  la  Gaule,  eft 
fituée  entre  les  ij.  & 30.  Degrés  de 
Longitude,  & entre  les  42.  & 52.  de 
Latitude  Septentrionale.  Sa  Longueur 
qui  fe  prend  du  Couchant  au  Levant  depuis 
le  Conquet  en  la  Barte  Bretagne  jufqu  a 
Strasbourg  prés  du  Rhein  contient  envi- 
ron 200.  liçues,  & (a  Largeur  du  Sud  au 
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Gaïïta  eeu  Francia . 
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.eoippter  depuis 

iST  :»  • u ilft  t jljufquès  à Dun- 
kerque. Ses  Cornes  font , au  Septentrion 
TOcean  & les  Pays-Bas  Efpagnols  : à 
l’Orient  f Allemagne,  la  SuiiTe  , la  Savoie, 
& l’Italie  : au  Midi  la  Mer  Mediterranée,. 
& l’Efpagne;  au  Couchant  l’Océan  Occi- 
dental ou  Atlantique. 
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Qualité.  Rivières,  si 
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Ce  Royaume  eft  un  des  plus  HoriHans 
de  rUnivérs , & pour  tout  dire  en  un  mot 
il  eh  à l’Europe  ce  que  l’Europe  eft  aux 
autres  Parties  du  monde.  L’air  y eft  pur, 


fain,  & tempéré:  le  Pays  bien  peuplé,  & 


trés-agreable:  la  terre  extrêmement  fertile 
en  toutes  fortes  de  grains , en  vins  cxcel- 
lens,  &en  plufîeurs  efpeces  de  fruits  trés- 
delicats.  Il  y vient  aufli  quantité  de  Saf- 
fran,  & on  y recueille  beaucoup  de  chan- 
vre, de  raefme  que  du  lin,  dont  on  fait 
îe  très-bonnes  toiles.  Le  gibier  y eft 
d’un  trés-bon  gouft,  le  beftail  fort  com- 
mun , & le  fety  qu’il  y ait 

au  monde.  La  France  en  fait  un  très- 
grand  commerce,  de  mefme  que  de  vin, 
d’eau  de  vie,  d’huile  d’olives,  de  prunes,  de 
fàffran,  de  bled,  de  boeufs,  de  mu  les,  de 
mulets,  de  toiles,  de  chapeaux,  de  camelots, 

• de 
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de  ruban,  de  tafetas,  & autres  eftoffes 


le  m&Sm&ss  MfÈmtèï  %’elle  peut 
fe  patfer  dus  autres  Nations,  & que  les 
autre^ Na  rions  ne  fcauroientie  paitéP d’elle 
que  fort  difficilement,  tes  pffncipa^ès  Ri- 
viertsf^ffiffitrÿfent , & y facile®  ÏJp  com- 


merce , font  la  Loire  fli'  Séir it9  le^hofnc. 


Charente,  la  Vienne,  & le  Cher.  Il  y a 
aulîî  deux  fahaeux  Canaux  dont  le  plus  con- 

, qui  fa- 
des  marchandées  du 
Levant  dans  le  Ponant , & joint  ainfî 
TOcean  à la  Mediterranée.  L’autre  eft  ce- 
.^iiPâe  Briare  à Montargis,  & qui  par  le 
moyen  du  Loin  joint  la  Loire  avec  la  Seine. 
acxoïZr^i;. ah font  les  Pyrénées 

~>agne  : les  Alpes  qui 


uav/jt  vu  v*w  uviii 

Les  Montagnes  c 


feparent  de  l’Italie,  & les  Cevennes dans 
la  Contrée  de  ce  nom  qui  fait  partie  du 


dont  lèé  i bips  confïdérables  font  ceux  de 
BoûrtydnLancy,  Bourbon  l’ArcHàmbaut, 
Barbotan.Barege,  Bagneres,  Baleruc,  For- 
ges* VarsV  Vichy,  & S.  Amand. 
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fciiiiftirnbü'i  luoq  (fru;:  ' » v lï-.aqaîSî-adel 
-artisb  ,i.no,  ; 

'■'  La  France  ell  un  Eftat  purement  Mo- 
fiarchique,  & qui  approche  fort  aujour- 
d’hui du  Despotique.  Les  Milles  feuls  y 
fuccedcnt,  & comme  difent  les  îtfânçois, 
le  Royaume  n’y  tombe  jamais  en  que- 
nouille. Cette  Monarchie  eft  fort  ancien- 
ne & a eu  65.  Rois  depuis  Pharamond 
qui  commença  de  rcener  Pan  de  Grâce 
420.  jiifques  a Louis  XIV.  du  nom  qui 
régne  aujourd’hui.  Ce  Prince  eft  fort  ptiif- 
fant,  & a porté  la  France  à cc  haut  point 
de  gloire  & de  grandeur  ou  elle  eft  à prc- 
fent.  Il  jouit  de  plus  de  140.  millions 
de  revenu,  précédé  tous  les1  autres  Rois  de 
l’Europe,  & porte  la  qualité  de  Roi  très- 
Chreftien  & de  FiféStrc  de  FEglHeMl  eft 
plus  qu’aucun  autre  de  fes  predeccileurs 
attaché  à la  Religion  Romaine  , & hait 
extraordinairement  la  Reformée  dont  il  a 
aboli  l’exercice  dans  fon  Royaume  par  la 
révocation  de  l’Edit  de  Nantes  donné  par 
fon  Grand  - Pere  'en  faveur  de  fes  Sujets  qui 
eftoient  de  cette  Religion.  Le  Royaume 
de  France  eft  compofé  de  trois  corps*,  le 
Clergé,  la  Nobîefte,  & le  Tiers  Eftat; 
mais  qui  ne  tiennent  plus  comme  autre- 
fois d’Aftemblées  generales,  & qui  félon 
î toutes 
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foute?  les  apparences  n’en  tiendront  de 
long-temps.  Il  y a aulÏÏ  pour  l’adminiftrà- 
tion  de  la  Jufticÿn  cSërhî&fefTort  des  Par- 
les 


mén' taqU‘  Parie- 

E tenq“  T ‘ rR°,S  hOTS  de 

bMËÎ,  7T'U  cesrCours,0,lt  toujours 
■J  iç  P5u/a  peu  v ]UfqUCS  a ces  derniers 
louis  XIV.  Tes, réduites  â 
otr  rf,”3ÇtfiiS^^g3^5^particu- 

=men.<:  ^rnnti'  cQ«„ 


Xn"  PA-  yrenoDle, ,de  Bburdeaux, 
de  Dijon.d,  Aix.de  Rennes,  de  Pau,  de  Mets 
deBcfançon,  de  Tournai,  de  Perpignan, 
d.  Arras,  & de  Colmar  en  Alface.  ’ 


fiai  ;<5  imttrs. 


i:  ^ François  font  d’un  taille  avantageufe 
« de  bonne  mine,  ils  ont  l’air  libre  & dé  - 
f ^nimeur  enjouée,  & agréable.  Ils 
font  au#, fort  braves,  bons  foldats , fpiri- 
t«eJs,  adroits,, polis,  magnifiques  dans 
leur  train  , dans  leurs  feftins,  & dans  leurs 
naoits.  Ils  aiment  fort  les  arts,  les  fciences, 
& les  exercices  du  corps,  où  ils  reufenr 
parfaitement  bien  ; mais  il  ne  fe  peut  rien 
■ A j adjoufter 
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adjouflér  à l’honnefteté  & àl’àfîabrîité  q u'ifs 
ont  pour  les  étrangers , quoiqu’ils  n’cn 
jfoient  pas  tousjours  aimés.  11  eft  vrai  qàMfe 
Tont  prompts,  inconitans,  impatiens  dans 
fadverfité,  & peu  circonÇefts,  pour  ne  pas 
'dire  étourdisdans  la  bohne  fortune,  & dans 
leurs  avantures  particulières.  C’eftaufficè 
dui  leur  attire  fouvent  de  mauvaises  affaires 
& la  haine  des  eftrangers  qui  ne  les  aiment 
^astrop  d’ailleurs, parla  jalouïic  qu’ils  ontdc 
leurs  bonnes  qualités.  La  Langue  Ftenr**** 


î efté  formée  de  la  Rom^?ïoüs1é£f 
publics  du  Royaume  furent  autrefois  faits 
en  Latin  jufqu  a l’année  1535.  que  le  Roi 
François  Premier  refferrala  Langue  Latihè 


&pnaux  l’ont  fousjoürsfort  cftimeejà  càufe 

Êagftçs 

cois  & le  Cafcon  : cclui-ci  vers  le  Midi, 
Celui-là  vers  le  Mord.  C’eft  peut-eftre  pour 
cette  raifon  que  les  Parifiens  appellent  in- 
-*  font 


--vvvs,^r  J»  aUaX 

Pârlemens  des  Provinces  Méridionales,  & 
que  les  Gafcons  comprennent  fous  le  nom 
de  François,  touS'ceUx  OÜifont  au  de-la  de 
cette  Riviere.  La  Lafigue  des  Bas  Bretons, 
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.&  celle  des  Bafques , n’ont  rien  de  commun 
avec  ces  deux  Idiomes.  Ce  font  des  La». 

*q,Lk>J  * 

Re!ima.Arcbevefjues,nvefjues,&UnherJîtA. 

■u  n ifi  o3qx  « alikmDs  l 

M£la  Religion  Catholique  Romaine,  a 

fousjours  elte  en  France  celle  de  lEltat, 
depuis  l’an  de  Grâce  49*.  que  le  Roi  Oo- 
vis  premier  du  nom  le  fit  Chreltien.  Elle 
3b^,mefmc  aujourd’hui  la  feule , depuis 
que  Louis  XIV,  aujourd’hui  régnant  a 
révoqué  le.  fameux  Edi«‘a<S-^utes  qui  y 
avoir  autorisa  Reformée.  La  Religion 
Romaine  a enTrance  1 8.  Archevefches,  & 
Xes  Arcfoevefchés  font 
Lion  , auquel  eft  attaché  la  Pri  marie  dix 
■Royaume  : Sens , Paris,  Rheims,  Cambrai, 
Roüen,  Tours,  Bourges,  Bourdeaux,  Auch, 
Touloufe, Narbonne,  Arles,  Aix,  Ambrun, 
Vienne,  Befançon,  & Alby.  Les  Evefchés 
font  à fix  prés  tous  Suffragans  de  ces  Mé- 
tropoles. L’Archevefque  dfe  Lion , en  a 4. 
fçavoir  ceux  d’Autun  , de  Langres , de 
Mafcon , & de  Chalons  fur  Saône.  Sens 
g.Troies,  Auxerre,  Nevers , auxquels 
quelques-uns  adjouftent  un  quatrième 
Ravoir  celui  de  Bethleem,  transféré  à Qa- 
mecy  en  Nivernois , mais  qui  eft  à la  nomi- 
nation du  Duc  de  Nevers , & non  du  Roi 
de  France.  Paris  en  a 4.  Chartres,  Orléans, 

A 6 Meau'c- 
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Meaux»  & Blois.  Rheims  8.Soiflbns,Laorù 
Chaaîons  fur  Marne  v Noyant,  Beauvais , 
Amiens,  Senlis,  & Bcmlogn&  Cambra^. 
Arras,Toumai,  S.  Orner,  & Namur  qui  eil 
dans  les  Paÿsr  Bas  Efpàgnolsi.  j Roiienl  6. 
Bayeux , Evreux^AvrancheS/Séesyfificux, 
Coùtancûsi'Tours  J if  ilie  Mans,  Renneis, 
Apgérsi  Nantes , Cornouaille  ou  Qu  imper- 
Êorenun , Vannes , S.  Malo<>  & Brieux , 
Treguier,  & Dol.  Bourges  5.  Clermont, 
Limoges,  S.  Flour,  le  Puÿ,  quoi  qu’immédiat 
du  Pape,  & Tulles..  Bourdeau*  9.  Poi&iers, 
Saintes y Angoulefme,  Petameux,  Agen, 
Condom,  Sarlat,  laRodra,  &Luçon. 
Auch  io.  Dax,  Aire,  Bazas,  Bayonne, 
Comminges,  Conferans,  Le&oure,  Lefcar, 
Oieron,  & Tarbes.  Touloufe  j^Pamiers, 
Mircpoix , Montauban , Lavaur S.  Papou!, 
Lombez  & Rieux.  Narbonne  10.  Garcaf- 
fonne,  Aleth,Beziers,  Agde,iiodeve,.Mont- 
pelier,  Nifmes,  Ufez,  S.  Pons  deTommie- 
res,  & Alais.  Arles.  4.  Marfeille,  Orange, 
S.  Paul  T rois*  Chafteaux , & Toulon.  Aix  5 . 
Apt,  Riez,  Fréjus,  Gap,  Siûeron.  Ambrun 
d.Digne,  Glandeve,V  ence,  Senez,Grafle,& 
Nice  dans  les  Eftats  du  Duc  de  Savoie. 
Vienne  6.  Valence , Die,  Grenoble,  & 
Viviers,  Gerieve  à Annecy,  & S.  Jean  de 
Maurienne  font  à la  nomination  du  Duc  de 
Savoie.  Befançon  3.  Bellay,  Laufanne,  & 

Fribourg 
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FjritolirgcriSiiiiîejfiafleaiifS  eilSuiflTe:  Alby 
5.  Caftcc*!  fylûnde/Rodezv  CahOrs,  & Va- 
bres. Iii}5i)airiïi  jts  Evefchés  de  Mets,  Tou!, 
^bVe^diunrSuflraeansde  Trier  ou  Treves  en 
Allemagne  : l’Evefché  de  Strasbourg  fous  la 
Métropole  de  Mayence  âuffi  en  Allemagne: 
l^ee^wd^resSuâFragantdiMaliiies  dans 
les^ays.-Èas  Efpagnois  ù & celui  dePerpi- 
gnan  qùidepend  del’ArchevefquedeTarca- 
gone  en  ETpagne.  Dans  tous  ces  Arche  ver- 
die s & Eve&hés.  Il  y a 122000.  Cures  ou 
Paroifles.  a 3 70.  Abbaÿes.-  i^cS.  Prieurés. 
ad?,fCommanderies  de  Malte.  1 fqooo.Cha- 
pelics  ayant  Chapelains.  1 63.  Abbayes  dete- 
ligieufes  14953  .Convents  deDominicains, 
Francifcains,  Auguftins,  Carmes,  Char- 
treux, CelelHns,Benedidins,  Jefuites,  8c 
autres  Religieux.  Tous  ces  Ecclefiafliques 
feculiers  & réguliers-,  Ont  de  revenuannuel 
plus  de  3 20. millions dei  livres,  ce  qui  fait 
le  Tiers  du  revenu  de  tout  le  Royaume  fcs  & 
rend  ces  honneftes  gens  beaucoup  plus  ri- 
ches que  le  Roi  mefme , le  plus  riche  Prince 
de  l’Europe.  Les  Univerlités  de  France  au 
nombre  de  17.  font  Paris,  Touloufe,  Bor- 
deaux,Poidi  ers, Orléans,  Bourges,  Angers, 
Caen,  Montpelier,  Cahors, Nantes,  Reims, 
Valence,  Aix,  Perpignan,  Douay,  & Be- 
fençon. 
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Divifon. 

La  France  a efté  diviféepar  plufîeurs  au- 
teurs,en  12.  GouverneœénàGeneraux,fous 
Jefquds  Hs  reduifoienttoutes  fcs  Prbvin<es. 
Xes  Gouvernemcns  furent  eftablis  en  1614. 

. dans  le  femps  de  l’affemtèîéè  désEftats  Ge- 
neraux du  Royaume  à Paris;  mais  comme  ils 
fte  durèrent  que  quelques  mois , on  ne  s’en 
; fert  du  tout  plus  àùjoùfd’Hùi  pour  la  divifion 
ifX'.  ’deceRoyaume.  Lafeulequifoitenufageeft 
»«v >',à  ^ellequisenfaiten  j.PartiesSeptentrionalé 
t,œ  Mitoyenne,  & Méridionale, qui  contiennent 
,*n  yeti*;fchfemble^  $.*  GouvernemensMffttaires'Ou 
S7-  & °n  de  Provinces.  De  ces  Gouverneméns  il  y en 
‘ voir peie* a t o.  dans  là  première  Pâme;  r ÿ. dans  lafe- 
dans^es  conde,  & i o.  dans  la  troifiefme.  Ceux  de  la 
' Tables  première  font,  Paris , rifle  de  France,  Nor- 
‘phTqueV  mandie,  Havre  de  Grâce,  Picardie  avec  Ar- 
qui  font/tois,Dunkerque,  Flatidre  ou  Pays  conquis, 
de  ce  ° Champagne, LorraineFrançoife  *,  & Alîace. 
ï°eiae‘eft  ***  Gouvernemens  de  là  Pairie  Mitoyenrie, 
corrigé  font  la  Franche  Comté  ou  Comté  deBonr- 
TabieT*  gogne, Bourgogne  Duché,  Ni  vernois,Bour- 
Geo^ra-  bonnois,  la Matthe,  Berry,  Orleannois, 
Pâques,  Touî-a^ejMaifie&Perche, Bretagne, Anjou, 
SaurttürdisyPoitoùi  Aunis,  Saintonge  avec 
Angoümois.  Ceux  de  la  Partie  Méridionale 
font  Gûiëttne.Lirtiofm,  Aavefgtle,  Lionnois, 
^Dauphiné,  Provence,  Languedoc, 'Rouflîl- 
,lon , Foix , Baife  Navire  avecBearn. 
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De  lwP^rcjeSeptentrionalede  France: 
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îfc^tfretnement  de  ParitfP0 

inrtfyibiibr Krofethra  Pctrtfienfi 

-k  Çe, .Gouvernement  eft  mis  le  premier 
de  tous  à eaüfede.4,  dignité  de  la  Ville 
3 xjuile'compofe.  CetteViWe.  Capitale  du 
>:>  Royaume  • eft  une  des  plus  gmffitaÿ  des 
plus  riches , la  plus  peuplée  i & Ja  mieux 
jtaJicéé  de  toute  lf Europe.  Elle  eft  fituée 
fur  la  Seine  qui  la  divife  en  trois  parties 
fjiPonmoiâme  la  Oté,  la  Ville , & l’Uni- 
-Arftté,  jilEaj0itÿia  plus  ancienne  , mais 
la  plus  petite  comprend  les  Ides  du  Pa- 
lais  /i  (fc  Noftçe  J)aaie,  & d’Entraguesou 
Louviers.  Elle  eft  fituée  entre  les  deux  au- 
tres , avec  lefquelles  elle  communique 
par  plufieurs  ponts  , dont  les  principaux 
font  ceux  de  Noftre-Dame,  de  S.  Mi.hel, 
& de  la  Tournelle.  Ce  qu’il  y a de  plus 
particulier  eft  l’Eglife  Métropolitaine  de 
Noftre-Dame  .£  le  Palais  où  font  le. Par- 
lement, & autres  Cours  Supérieures,  la 
S.  Chapelle  & l’Hoftel  Dieu  , extraordi- 
nairemenrctiche.  L’Eglife  de  Noftre-Dame 
n ^/O:  " eft 


Pan», 
cap.  du 
Royau- 
me. 
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eft  un  baftiment  à la  Gothique»  mais  graHd 
& raajeftueux.  Sa  Longueur  eft  de  66. 
toifes»  fa  Largeur  de  I4.  & fa  Hauteur  de 
17.  Il  eft  fouftenu  par  i aos  gros  piliers* 
La  Chapelle  dedice  à la  Vierge  eft  confît' 
derable  par  fes  riches  ornemetts  par  fes 
beaux  tableaux  ,<  & par  plulieurs  Lampes 
d’ Argent , dont  il  y en  a une  qui  a la  fi- 
gure d’un  .Navke  que  Paris  prend  pour 
les  armes , & enfin  par  la  dévotion  & le 
^concours  du  peuple.  < Là  Façade  ou  Fronp 
tifpice  de  cette  Egliiq  a quelque  choie  de 
magnifique  par  fbn  élévation  & par  fa  Scul- 
pture. On  y voit  les  Statuts  de  28.  Rois 
predéceffcurs  de  Philippe  Augufte.  §uf 
les  deux  Angles  qui  terminent  cette  F** 
çade  il  y a deux  grofTes  Tours  quarréés  qui 
fervent  de  Clocher.  On  y monte  par  39. 
Degrés  de  pierre  de  taille,  & Torivai  d’une 
Tour  à l’autre  par  deux  galeries  , dont 
tous  les  appuis  font  de  Sculpture.  Dans 
celle  qui  eft  du  cofté  du  Palais  Archiepif- 
copal , on  monta  en  1682.  une  cloché 
que  le  Chapitre  de  cette  Eglife  fit  fondrè 
à fes  dépens.  Cette  cloche  aneuf  pieds  de 
haut  fur  25.  de  tour,  fcpefej  1000.  livres. 
Le  Roi  la  nomma  Emmanuel.  Cette 
Eglife  qui  eftoit  fous  l’Archevefché  de 
Sens , fut  érigée  en  Métropolitaine  parle 
Pape  Grégoire  XV.  à la  priere  de  Louis 

X1IL 
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XIII.  en  ;i <53 2.  Son  Archevefque  eft  fort 
riche*!  Ôéidepuis_quelques  années  Duc  ôc 
Pairwie  France;  Le  Palais  contient  le 
Parlement  plufieurs  autres  Cours.  Ce 
Parlement  eft  le  prémier,  le  plus  ancien, 
••te -le  plus  eûendu  du  Royaume.  Il  en 
comprend  psrefqüe  le  tiers  , eft  le  feul  qui 
connoifle  des  afrai res  des  Pairs , & a beau- 
coup d’autqes  prérogatives.  L’Eglife  de 
la  S.  Chapellea  un  très  beau  Vitrage , & 
fes  Chanoines  . depen  dans  immédiate- 
ment, dit  Pape,  u La  de. Paris  qu’on 

nomme  pfoprement  la  Ville',  eftlaplus 
grande,  & occupée  terrein  plat  du  rivage, 
Septentrional  de  la  Seine.  Elle  eft  plus  balle 
que  les  autres  parties,  & baftieladernie- 
r fip  cil  yi.a  quantité  d’Eglifes , de  Palais , 
f^>d’Hoftels.  Le  Louvre  avec  les  Tuille- 
nes.,^le  Palais  Royal  , labelle  Place  Royale 
où  eft  la  Statue  equeftre  de  Louis  XIII.  la 
Baifeille  avec  l’Arccnal.  La  belle  Eglife  de 
S.  Louis  de  la  rué  S.  Antoine  : le  Pont- 
Neufoù  eft  Ja  Statue  equeftre  du  Roi  Henri 
IV.  & un  des  plus  beaux  de  toute  l’Euro- 
pe, font  les  principales  çhofes  quon  y re- 
marque. L’Univerfité , la  troifieme  Par- 
tie de  Paris  plus  élevée  que  les  autres, & 
qui  contient  aujourd’hui  le  Fauxbourg 
S.  Germain  plus  grand  que  beaucoup  de 
bonnes  Villes  porte  le  nomdel’Univerfité 

qu’elle 
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quelle  contient.:  pe«e  Umverfitércft’k 
première  de  TEurope  ,ïà  caufè  de  (à  Facul- 
té de  Théologie.  La  fameufe  âfriittdflÉe 
maifon  de, Sorbonne,, ::y  tient  Je  pcémier 
rang,&  celledeNavarrelefecond.  Les  au- 
tres chofes  qu'on  remarque  dans  cette 
partie,  font  le  Palais  d'Orléans  autrefois 
le  Luxembourg:  l’Hoftel  Royal  des  Invali- 
des parfaitement  bien  bafti  : l’Obferva- 
toire:  le  Val  de  Grâce,  avec  fon  beau  Dô- 
me: les  Abbayes  de  S.  Germain, j de  S. 
•Genevieve  , & de  S.  Vi&or  ; les  Hoftels 
« de  Conde , de  Conti*  & ôltfft&l  : -rlD 

IL  Le  Gouvernement  de  Ifle  de  France  2 
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PrafeElura  Injula  Francia,  rn 

Affez  fertile  & une  des  plus  agréables 
Provinces  du  Royaume  tire  fon  nom  de  fa 
fituation  entre  la  Seine , l’Oife,  &ia  Mar- 
ne dont  elle  eft  comme  Ifolée.  Elle  com- 
prend les  Pays  de  Tille  de  France  propre, 
du  Vexin  François  , du  Beauvoifis  , du 
Noyonnois, du Laonnois,  du Soilfonnois, 
du  Valois,  de  la  Brie  Françoife,  du  Gaf- 
tinois  François , du  Hurepoix , du  Thim- 
merais , & du  Mantois  , dont  les  8.  pre- 
miers, font  au  Septentrion  de  la  Seine,  & 
les  4.  autres  à fon  Midi.  .LTfle  de  France 

pro- 
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î ÿrtiprôfbâvS;  Denis  petite  Ville  faitfeufe 
ï»r  \k  Sépulture  de$R<»?r&  des  Reines 
déFfanèe/J  Elle  ôft  à unelietrë  de  demie 
tfetflarM  i&>ato>it  d-devandanè  célébré 
Abbtÿe  domieMfenfe  Abbatial,  a efté  unie 
. iJla  Communauté  des  filles  deS/Cyr  prés 
t&iVerfûilles.  $! *Mon  ttttofei  ;‘d  ; Bourg  qui 
a donné  autrefois  fon  nom  i une  des  plus 
iifuftrés  ,vîfiai fons'de  France  appartient  au- 
Joürd’lwtf  4 M.  le  -Pri  nefe  deCoodé.  Vin- 
cïenhes  Maifon*  Royale  avec  un  tres-beaü 
&&Cil  Œfctmmartih.  EuJStafe*  Chatentod. 
Chelles  fatneUfê  Abbaye  de  fîlle&MoJ  ab 

II.  Le  Vexin  François  à Pontoife,  aînli 
îftommêô* v dir  Pont  qu’elle  a Fur  éetté  ri- 
vière. C’eft  une  aflez  bonne  Ville  & un 
grand  partage.  Chaumont.  Magni. 

III.  Le  Beauvoifis  a Beauvais  aflez  bonne 
Ville  lur  le  Terin , & le  fiege  d’un  Evefque 
<iui  eft  Comte  & Pair  de  France.  Il  y a 
âûflr  un  Prefidial  & un  Bailliage.  Cler- 
iftôht  {tètité  Ville  qui  a donné  lecommen- 
cernent  à là  Maifon  Royale  de  Bourbon. 
Cagnyou  Boufflers  Duché.  F nixt>V  .S 

IV.  Le  faoyonnôis  contient  Noyon, 
Ville  Epifcopale  dont  TEvéfque  eft  auffi 
Côhlte  & Pair  de  France  &d  oùlefameüx 
Jean  Calvin  eftoit  natif. 

Chauni  eft  une  âffez  jolie  petite  Ville. 

"'  .y*  Le  Laonnois  a Laon  Ville  Epifco- 
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pale , dont  l’Eve  fqueeftfeçondDucj&Pall 
de  France.  Noftre-Dame  de  L telle  fa  meufe 
par  la  dévotion  qu’on  y a aune, image  de 
. ia  Vierge.  Corbigny  ou  S,  Mar  cou  çkü  les 
Rois  de  France  vont  aufthooft  après  leur 
couronnement  pout  y obtenir  par  l’entre- 
mife  de  ce  Saint  la  puiQance  de  guérir  des 
écrouelles.  ^ 

VI.  Le  SoifTonnois  a pour  Capitale  Soif- 
fons  furTAiTne  avec  titre.de  Comté.  Elle 
«fl:  allez  graude,  riche,  & le  fiege  dùw 
Evefque  qui  couronne  lesRoi&epl’abfen- 
ce  del’Archevcfque  de  Reims,/  donjc  ilreft 
premier  Suffragant.  Ellca  aucune généra- 
lité, & dans  la  première  race  desRois.de 
France , elle  eltoit  la  Capitale  d’un  Roy- 

- aume  qui  portoit  Ton  nom.  Veilly , Brie- 
Comte-Braine,CœuvreSiOu  Eftrées  Duché. 

VII.  Le  Valois  a Crefpy  petite  Ville  de 
Capitale , , SenlisEvefché Compiegoe  fort 
‘ jolie  Villç.au  confluent  de  J’ Aifne  & defQl- 
fe  ; Les  Rois  de  France  y ont  un  affez  beau 
Chateau.  La  Ferté  Milon , Villiers.Cofte- 
rets  belle  Maifon  àM.  Freredu  RoLde Fran- 
ce. Pont  S.  Maxence  Bourg  fur  l’Oife  de 
grand  paffage.  Chantilly  Bourg  avec  (une 
fort  belle  maifon  au  Prince  de  Condé. 

VIII-  La  Brie  Françoife  pour  la  diftin- 
guer  delà  Champenoife  fait  ces  bons  fro- 
mages que  l’on  eflime  tant  à IJaris  ; Brie 
■ v r ''  Corn- 
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CDtiïrtte^IRkibtfrt  en  eft  la  Capitale , Lagny, 

(îat  la’  Marne  > Corbei!  dont  la  partie  que 
eft  an  Midi  de  laSeme  eft  dans l’Hurepoix , 
Rolby  p^ille-Neuve  Si.  George.  vr]  ' , 
t • ÜX,  Le  Gaftinois  François  » pour  le  dis- 
tinguer de  celui  qui  eft  dans  l’Orleannois 
a Melun  allez  belle  & aifez  bonne  Ville, 
que  la  Seine  divife  comme  Parfi  en  trois 
parties.  Il  y a un  Prefidial  & un  Bailliage. 
Nemours  jolie  petite  Ville  & Duché  furie 
Loin.  Fontainebleau  belle  Maifon  Royale 
Artois  quarts  de  lieueSiteUSeioe,  & avec 
une  grande  foreft  pleine  de  Cerfs  & d’au- 
tres beftes  Fauves.  S.  Mathurin , Chafteàu- 
Landon,  Milly  bourg  avec  un  beau  Chaf- 
teau , Moret.  Pont  fur  Yonne,  Courtenay , 
Principauté. 

X.  Le  Hurepoîx  a Dourdan  bonne  petite 
V ille  fur  1 Orge  & où  l’on  fait  beaucoup 
,de  bas  de  Laine , la  Ferté  Alais,  Chaftres , 

: Linas,  Montlheri,  Longjumeau  où  Théo- 
dore de  Beze  avoit  efte  Curé , Meudon 
Bourg trés-agteable avec  un  beauChafteau 
anjourd’hui  à M.  le  Dauphin. 

XL  Le  Thimerais  autrefois  du  Perche  a 
Chafteau-Neuf,  Senonches,  Breifolle. 

Xll.  Le  Mantois  fertile  en  bon  vin  aMan-  • 
te  fur  la  Seine  » V ille  aflfez  bonne  & le  fiege 
d’un  PrefidiaL  Dreux  la  plusancienne  Ville 
de  France,  Meulan,  Montfortl’Amaqry, 

• • Poiïîy 
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Poifly  fur  la  Seine  eft  un  bon  Bourg,  où  fe 
tint  en  1561*  un  fameux  Colloque  entre 
«quelques  Prélats  & quelques  Dofteurs  Ca- 
tholiques d’une  part , & Théodore  de  Beze 
avec  quelques Miniftre&i  Reformés,  de 
l’autre.  A net  avec  métrés*  belle  maifon 
aux  Ducs  de  Vendofme.  S.-n  Germai  ri  en 
Laie  fur  la  Seine  à 4.  lieues  au  deflbus  de 
Paris  a une  très- belle  maifon  Royale  qui 
aveu  naiftre  les  [Rois  Henri  Ii.  Charles 
I X.  & Louis  XIV.J  aujourd’hui  régnant; 
le  Roi  Jacques  I L y fait  fa  demeure.  S. 
Cloud  far  la  mefnaé  *riviete  à deux  lieues 
au  deffous  de  Paris  a efté  érigé  il  n’y  a 
pas  longtemps  en  Duché  Pairie  pour  T At- 
chevefque  de  Paris  qui  en  eft  Seigneur.  M. 
le  Duc  d’Orkans  y a une  très-belle  Mai- 
fon où  le  Roi  Henri  rI  IL  fut  tué  par  lé 
Jacobin.' (Jacques  Qeraent.  o'iVerfailkS  â 
4.  lieues  de  Paris  eft  fitué  dartS^Jn  terrdit 
fec  & fablonneux  ; mais  où  l'Art  a foréé 
la  nature.  Sa  Maifon  Royale  eft  non  feu- 
lement la  pins  belle  de  France  ,*  mais  en- 
core l1  Abrégé  de  tout  ce  qu’il  y a de  beâti , 
de  riche/idc de  rare  au  Monde.  • Tout  ce 
qu’on  a dit  des  fept  Merveilles  de  l’anti- 

Suite  n'en  approche  pas;  & jamais  la  po- 
erité  ne  cfoira  ce  que  cette  Superbe  Mai- 
fon a coufté.  C’eft  un  Chef  d’ceuVre  des 
plus  fameux  Archiceâes*  Peintres , & 
Vui'aV  ^b  eand  awsl^  &<ScüU 
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$gulptôuf&;joLa magnificence  de  chaque 
appartement  efface  ce  qu’il  y a de  plus  ra- 
re dans  les  Paya  eftrangers , & les  feules 
écuries,  y font  plus  belles  que  beaucoup 
de  Palais  de  plusieurs  Princes  de  l’Euro- 
pe Les  Jardins1,  les  Parterres , les  Baffins, 
les  Jets  d’Eau,  & les  Aqueducs  n’y  font 
pas  moins  admirables  ; mais  ce. qu’il  y a 
de  plus  furprenant  eft  que  les  machines 
dont  on  fe  ferfc  pour,  faire  jouer  les  eaux 
Ieu^donnentenlair  milledifferentes  for- 
H^S.tréS'agreables.;i  On  y apperçoit.des 
alliés  d’eau  y.  des  arcs  de  triomphe  , des 
pavillons,  des  berceaux,  des  théâtres, 
des  floontagnes  , & mille  autres  chofes 
qui  charment  ceux  qui  les  voient.  Les 
plus  beaux  baffins  font  ceux  de  Cerés,  de 
^^fiiitiidjApollQnjsn  .&  de  Bacchus.  k Là 
Sall«4ç^BeAins,  le  Labyrinthe,  & le  Par- 
terre, d&’eau  font  auffi  des  chofes  qoi  me  ri-? 
te$t  d’eftre  veües,  de  mefme  que  le  Tria- 
non  niobia  Ménagerie.  Verfailles  eft  le 
lieu, de  la  demeure  ordinaire  de  Louis  XIV. 
aujourd’hui  régnant,  qui nà  rien  épargné 
pour  Ije  mettre  dans  la  magnificence  où  il 
eft  a prefenfc.  On  fait  eftat  qu’il  y a de- 
penfe  plus  de  200.  millions  , & que  fans 
parler  delor,  de  l’argent,  du.  marbre, 
du  bronge  de  la  porcelaine  fine , du  crif- 
tal>  des  glaces  fines  de  Venife,  & d’une 
- - - infî- 
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infinité  d'autres  chofes  très  riches  & 1res 
rares»  il  y a pour  plus  de  30  millions 
de  plomb  fous  terre.  On  aura  fans  doute 
de  la  peine  à le  croire;  cependant  il  n’y 
a rien  de  plus  vrai , & pour  faire  court 
je  confeille  aux  perfonnes  qui  aiment  à 
vdyager  de  finir  leurs  voyages  par  cette 
fuperbe  & charmante  Maifbn  , parce 
que  s’ils  l’avoient  veuë  une  fois  , tout 
le  refte  leur  paroiftroit  peu  de  chofe. 
Verfâilles  eft  i’abregé  des  Merveilles  du 
Monde»  & vaut  plus  que  toutes  les  Mai* 
Tons  Royales  de  l’Europe  enfemble.  Mar- 
ly  à trois  quarts  de  lieue  de  Verfâilles  eft 
un  fort  beau  Chafteau  où  le  Roi  d'au- 
jourd’hui va  de  temps  en  temps  pafier 
quelques  jours.  S.  Cyr  dans  le  Parc  de 
Verfâilles  eft  une  Communauté  de  filles 
nobles  qui  doit  fon  eftab  iffemcnt  à 
Madame  de  Maintenon  auffi  zelée  Ca- 
tholique que  le  célébré  d'Aubigné  fon 
Ayeul  paternel  eftoic  grand  Reformé. 
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§.III.  Le  Gouvernement  de  Normandie: 

PrœfeHura  Normandie. 

Ce  Gouvernement  contient  préfque 
toute  la  Province»  qui  a eu  autrefoisdes 
Ducs  fameux  dans  l’Hiftoire.  Il  eft  un  des 
. plus  importans  du  Royaume  à caufe  de  fa 
ütuation  fur  la  Mer,  du  commerce  de  fes 
habitans,  & de  là  fertilité  de  fon  terroir. 
Il  n’y  a point  de  Pays  en  "'Pfance  où  les 
pafturages  foient  meilleurs,  & ou  l’on 
cueille  plus  de  pommes  & de  poires.  Ces 
fruits  fervent  à faire  du  cidre  & dupoirc 
pour  la  boiffon  ordinaire  des  habitans, 
parce  que  le  terroir  n’y  produit  préfque  pas 
devin.LesNormands  ont  beaucoup  d’efprit 
d’adrcffe , & d’induftrie.  Ils  font  braves, 
laborieux,  ménagers,  & fe  pouffent  fort 
dans  les  armes.  Ce  qu’on  leur  reproche 
eft  d’aimer  trop  les  procès,  & de  n’eftrc 
pas  affez  religieux  obfervateurs  de  leur 
parole  ni  mefme  de  leurs  fermens.  Ils 
ont  un  Parlement  & un  Archevefché  à 
Rouen  leur  Capitale , fix  Evefques  qui  font 
Suftragans  de  cette  Métropole  , & trois 
Généralités  ou  Bureaux  de  Threforicrs. 
La  Normandie  eft  arrofée  de  plufieurs  riviè- 
res dont  la  plus  confiderable  eft  la  Seine  qui 
Tom.  IL  B la 
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la  traverfe.  Sa  divifîon  eft  en  Haute  & 
Baffe  Normandie  fubdivirées  en  6.  grands 
Bailliages  dont  il  y en  a trois  dans  la  pre- 
mière, & autant  dans  la  fécondé.  Ceux  de 
la  première  font  Roüen,  Gifors,  Evreux. 
Ceux  de  la  fécondé  font  Caen , Coûtan- 
tes, & Alençon. 

Haute  Normandie  en  3.  Bailliages: 

t Normannni  Superior, 

Ces  trois  Bailliages  font  ceux  de  Rciien, 
de  Gifors,  & d’Evreux,  qui  contiennent 
préfque  tout  le  Pays  de  Caux;  les  Cam- 
pagnes de  Neubourg  & de  S.  André;  & 
les  Pays  de  Bray  , du  Vexin  Normand 
d’Ouche,  duLieuvin,  &duRoumois. 

I.  Le  Bailliage  de  Roüen  qui  tire  fon 
nom  de  fa  Capitale  qui  l’eft  aufli  de  toute 
la  Province.  Cette  Ville  avec  un  Port  fut 
la  Seine  eft  grande , riche,  bien  peuplée, 
fort  marchande,  le  fiege  d’un  Parlement,* 
d’un  Archevefché , & d’une  Généralité. 
Son  Eglife  Métropolitaine  eft  fort  tafte  & 
a dans  une  de  fes  tours  une  Cloche  pro- 
digieufement  groffe.  Elle  pefe  tout  au 
moins  36000.  livres,  330.  pieds  de  tout 
par  le  bas , & fe  nomme  George  d’ Amboife 
du  nom  d’un  Cardinal , & Archevefque  de 

Roüen 
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"Rouen  qui  fa  lit  fondreeh  1501.  Ponteâu 
-de  Mer/H6nfleur.X^uillebeuf  où  s’arrêtent 
& defchargent  les  gros  vaiflëaux  qui  font 
chargés  pour  Roüeru  Elbeuf.  Pont  de 
T Arche.  Pont  l’Evefque  dont  les  fromages 
dont  allez  eftimés.  Louviers.  Gaillon  belle 
■maifon  à 4’Àrchevefque  de  Rouen.  Lille- 
bonne.  : Dieppe  avec  un  Port  fait  beaucou  b 
^ ouvrageis  dwoire  ^ -un  afe  bon  com£ 
mérce  par  Mer.  Eu  fameux  Comté.  NeuP- 
Chaftel.  Aumale' Duché.  Caudebec  fur  la 
Seine,  .fameux  par  fes  bon r Chapeaux. 
Arques.  Treport.  S.  Valéry  en  Caux.  FOrges 
bourg  renommé  pour  fes  eaux  minérales,  j ■ 
H.  le  Bailliage  ; de  GiibrS  a Gifors  fur 
l’Eptë.  Andely.  Lions.. 

IIX.  Le:  Bailliage  d’Evreux  a ÉvreuxV 
Comté  & Evelché , furl’ften.  Lifieux  Ville 
Epifeopate  dans  le  plus  beau  Pays  de  la 
Normandie.  Beaumonrle  Roger.  Vernon. 
Neubourg.  S.  André.  Harcourt.  Conches, 
BreteuiL:  Yvri  renommé  pour  la  Bataille 
que  Henri  IV.  y gagna  fur  les  troupes  de 
la  Ligue  en  1590. 

? S’i  \.h  x;:  < ■ -:£■  JJ  ■ 

^Baffe  Normandie*  en  3.  Bailliages: 

1 r ' Normanma  Inferhr* 

Ces  Bailliages  font  ceux  de  Caen , de 
Coütances,&  d’Alençon, qui  comprennent 
le  Pays  ou  la  Campagne  de  Caen:  les  Paya 
■■■ H B 3 de 
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«de  Beflin  , de  Coutantin , d’Avrancliini 
d’Auge,  des  Marches  ou  du  Hbiihne,  & 
de  Bofcage. 

•Men.  I.  Le  Bailliage  de  Caen  a Caen  la  fécondé 

Ville  de  Normandie.  Elle  eft  belle,  riche, 
•^bien  peuplée,  aflez  grande,  & le  fiege  d’une 
Généralité,  de  mefme  que  d’une  Univerf 
,fité  fort  célébré  pour  la  Théologie. . Caen 
eft  fitué  fur  l’Orne  &pafle  pour  la  Capitale 
de  Baffe  Normandie.  Bayeux , Evefchéi 
Falaife.  La  Guibray  qui  en  eft  comme  le 
Fauxbourg  a de  très-belles  foires.  Vire. 
Jury  Thorigny.  'î 

IL  Le  Bailliage  de  Coutances  a Cou- 
tances  Ville  Epifcopale  fur  le  Bard  qui  fe 
perd  un  peu  au  • deffous  dans  la  Soûle. 
Avranches,  Evefché.  Cherbourg  fur  la 
Mer.  Valogne.  Granville  fur  la  Mer  a un 
Port  & un  aflez  bon  Chafteau.  Carentan. 
S.  Lo.  Pontorfon.  S.  Michel  fameufc 
Abbaye  fur  un  rocher  fort  élevé  au  milieu 
de  la  Mer.  Beaumont.  Mortain.  Hle  de 
Chaufiey.* 

Alençon  HL  Le  Bailliage  d’Alençon  a Alençon 
Duché , & aflez  bonne  Ville  fur  la  Sarte. 
Il  y a une  Généralité.  Sees  petite  Ville 
Epifcopale  fur  la  riviere  d’Orne.  Domfront 
que  quelques  auteurs  mettent  mal  dans  la 
Province  du  Maine,  peut  eftre  â caufe 
ÇLu’elle  dépend  de  l’Evefché  du  Mans. 

,.  \ ~ " j.  IV. 
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S-  IV.  Le  Gouvernement  du  Havre 
, de  Grâce.; 

9 * j . * «I*  'V.  , Yi  *\  V * * 

Prafiiïura  P oms-  Gratta. 

Ce  Gouvernement  contient  une  petite 
partie  du  Pays  deCaux.  Le  Havre  de  Grâce  Havre  da 
a.  1 embouchure  de  la  Seine  dans  la  Manche  Gravc‘ 
qui  y fait  un  Port  en  eft  la  Capitale  & une 
Ville  tres-forte,  marchai, eje,  bien  baftie, 
de  me/me  qu  un  t|es  4.  Departemens  de  la 
Marine  de  France  fur  l’Océan.  Harfleur 
fur  la  Seine.  Montivilliers.Fefcamp  tameufe  1 ^ 
& riche  Abbaye  prés' de  la  Mer. 

J.  V.  Le  Gouvernement  de  Picardie: 
de  d’Artois:  , 

S Picardiœ  & Artefi»  PrafeEIurtt. 

Ces  deux  Provinces  font  jointes  en-’ 

Femble  dans  un  mefme  Gouvernement* 
qui  eft  très  fertile  en  bled.  Il  ny  croift 
point  de  vin;  mais  on  y fait  de  très- 
bonne  biere,  fur  tout  à Arras  & i 
o.  Orner* 
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• I.  Picardie: 

*V7 fV'*  |,  * w ■r''  >% 

Picardia, 

Gette  Province  a beaucoup  deNoblefïe 
& des  habirans  fort  braves  ; mais  fort 
prompts  , opiniaftres , & addonnés  à la 
bonne  chere  ; d’où  vient  le  proverbe  qui 
dit  Tefte  & Fefte  de  Picard.  Elle  eftoit 
autrefois  plus  grande,  & comprenoit  le 
Beauvaifis , le  Novonnois,  le  Laonnois, 
leSoilîonnois,  & le  Valois,  qui  ont  cfté  . 
joints  au  Gouvernement  de  rifle  de  France. 
La  Somme  eft  la  principale  de  fes  rivières. 
Elle  y a fon  cours  entier,  ne  gele  jamais 
en  hiver & nfe  diminué  point  en  cfté. 
Cette  Province  relfortit  au  Parlement  de  - 
Paris  & fe  divife  en  Haute  & Balle  Picardie. 
La  Haute  comprend  la  Tierache,  leVer- 
mandois,  leSanterre,  & l’Àmienois.  La 
Baffe  a le  Vimeux.,  le  Ponthieu,  le  Bou- 
lenois, & le  Pays  reconquis. 

Haute  Picardie,  en  4.  Parties: 

r / • 

• • Pkaïàui-  Superior., 

I.  La  Tierache  a pour  Capitale  Guife 
allez  bonne  & allez  jolie  ville  fur  laSerre.Ellç 
a un  Prélïdial  & a eu  des  Ducs  de  la  fé- 
condé branche  de  la  mîaifon  de  Lorraine 

‘ .<•  - ; , V.  qui 
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qui  font  fort  célébrés  dans  l’Hiftoire.  Ce- 
lui qui  fut  chef  de  la  Ligue,  fut  aflaflinéà 
Blois  par  l’ordre  de  Henri  III.  qu’il  vou- 
loir dethrofner.  La  Fere  jolie  Ville  dans  une 
Ifle  de  1 Oife.  La  Capelle.  Ribemont. 
Moncornet.  Marie.  Vervins  petite  Ville* 
fa  me ufe  , par  le  traite  de  paix  qui  s’y 
conclut  en  i6p8.  entre  la  France  & 

LE  (pagne. 

. Le  Vermandois  a S.  Quentin  aflez 
jolie  > & aiTez  bonnè'Ville  fur  la  Somme 
qui  a fafource  un  peu  au  deflus.  Elle  fut  prife 
. par  les  Efpagnols  en  1 5 57.  après  le  gain 
de  la  Bataille  de  S.  Laurens,  & rendue  par 
la  Paix  de  Catteau  Cambrefîs.  Ham.  Ver^ 
raand.  S.  Simon  Duché  - Pairie.  Le 
Catelet. 

Il  l.Le  Santerre  paysle  plusfertile  de  toute 
la  Picardie,  a Peronne  petite  Ville,  mai$ 
forte,  fur  I*  Somme.  Mondidier.  Roie. 

. Nefie.  Encre  ou  Albert.  Bray. 

_7.^*  Jr  Amienois  a Amiens  fur  la  Somme,  Amiens 
Ville  aflez  grande,  forte,  bien  peuplée , & ca* 
h Capitale  de  toute  la  Province.  Les 
Efpagnols  la  furprirent  en  1597.  mais- 
Henri  I V.  là  reprit  peu  de  temps  après,  & 

V nt  baltir  une  bonne  Citadelle,  l!  y a un 
Evefque,  une  Généralité,  & un  Préfidial. 
Dourlens  furl’Authie.  Corbie.  Pequignv.' 

Poix  & Conti  Principautés. 

B.<j.  Bafle 
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Baffe  Picardie,  en  4.  Parties: 

X **  ' « 1 

Picardia  Inferior . 

I.  LeVimeux,  où  font  S.  Valéry  bourg  # 
affez  marchand  fur  la  Somme  qui  s’y  perd 
un  peu  au  deffous  dans  la  Manche.  Oife- 
aaont.  Senerpont.  Augft.  Gamaches  lieu 
de  la  naiffance  du  célébré  Vatable  fçavant 
Profeffeur  en  Langue  Hébraïque. 

IL  Ponthieu  autrefois  fameufe  Comté  a 
pour  Capitale  Abbeville  belle  & bonne 
Ville  fur  la  Somme.  C’eft  le  lieu  de  la  naif* 
Tance  des  fameux  Géographes  Nicolas  & 
Guillaume  Sanfon , Pierre  du  Val  , & 
Philippe  Briet  Jefuite.  Monftreuil  fur  la 
Canche,  qui  un  peu  au  deffous  fe  jette  dans 
la  Mer,  a un  affez  bon  Chafteau.  Le  Crotoy. 
Pont-de-Remy.  S.  Riquier.  Rue.  Creflÿ. 
ou  Crécy  eft  connu  par  la  Bataille  de  1 3 4 6^ 
qui  fe  donna  en  fon  voifînage , entre  le 
Roi  Phillippe  de  Valois  & Edouard  III. 
Roi  d’Angleterre,  où  plus  de  trente  mille 
hommes  de  l’armée  de  France  furent  tués, 

& le  refte  mis  en  fuite. 

III.  Le  Boulonois,,  autrefois  célébré 
Comté  a Boulogne  Ville  Epifcopale , fur  la 
Liane,  qui  fe  perd  un  peu  au  deffous  dans 
la  Manche.  Depuis  Loiiis  XI.  les  Rois 
de  France  à leur  avenement  à la  Couronne* 

ont 
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ont  accoutumé  d’offrir  à Noftre-Dame  de 
Boulogne  un  cœur  d’or  maflif  du  poids  de 
deux  mille  efcus  d’or.  Efta pies.  Ambleteufè. 
où  le  Roi  Jacques  II.  débarqua  en  1688. 
Monthulin. 

IV.  Le  Pays  Reconquis  a Calais  fur  la  CaUi*^. 
Manche  à fepc  lieues  & un  quart  de  Dou- 
vres en  Angleterce.  Cette  Ville  eft  forte» 
marchande,  bien  peuplée,  & le  grand  parta- 
ge de  Paris  à Douvres  & à Londres.  Oie. 
Guifnes.Fort  de  Nieulai.Ardres  Seigneurie- 
autrefois  du  Boulonois.  ; * 

On  joint  aufli  à* la  Picardie,-  les 
Villes  du  Quefnoy,  & de  Landreci , p!*- 

ces  aftez  fortes  & ci-devant  du  Hainauc. 

• 

; IL  Artois:  . -tri 

Àrtefia  ceu  Age r-  Atrebatenfù.  , 

En  titre  de  Comté,  & autrefois  laJÎ- 
xiefme  Province  des  17.  des  Pays-Bas,  eft 
trésTfertile  en  grains,  & comprend  i$#. 
contrées,  qui  font:  le  Gouvernement 
d’Arras,  l’Advocatie  de  Bethune,  laGomté 
de  S.  Paul,  les  Regales  de  Teroüenne,  & 
les  Bailliages  d’Aire  , S<  Orner,  Hefdin. 
Lillers,  Lens,  Bapaume , Averties,  & 
Aubigny. 

Arras  fur  la  Scarpc,  en  eft  la  Capitale,  Arr»j> 
le  fïege  du  Confeil  Souverain  de  toute  la  cap* 

B z Pro 
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Province.  Elle  eft  affez  grande , tré$-  forte, 
& le  fiege  d’un  Evefque  Suffragant  de. 
Cambrai.  Les  François  la  prirent  en  1640. 
mais  les  Efpagnols  qui  l’affiegerenten  1654. 
furent  obligés  d’en  lever  le  liege.  La  bierç 
d’ Arras  eft  aflez  eftimée.  S.  Orner  eft  une 
belle  & forte  Ville  fur  l’Aa,  Il  y a auffi  un 
Êvefché , & on  y fait  pareillement  de  très- 
bonne  biere.  Cette  Ville  fut  prifeen  1677, 
par  M.le  Duc  d’Orléans,  apres  la. défaite 
de  l’armée  des  Alliés,  prés  de  Mont-Cafiel, 
& fut  cedée  à la  France  par  la  Paix  de  Ni- 
megue.  Aire  fur  la  Lys , eft  une  place  très 
forte  & entourée  de  Marais,  qui  la  rendent 
préfqueinacceffible.LeMarefchal  d’Humie? 
res  la  prit  en  1 6-j6.  & ^le  fut  auffi  çedée  aux 
François  par  la  Paix  de  Nimegue.  Bethunç 
en  titre  de  Comté.  Hefdin  & Bapaume , 
font  de  petites  Villes  affez  fortes,  ftenty. 
S.  Venant.  S.  Paul*  Comté.  Lillers,  Te- 
rouenne  autrefois  fi  fameufe,  eft  à prefent 
ruinée.  Lens, furie  §ouchet$,  aujourd’hui 
méchant  bourg,  eft  connu  par  la  mort 
du  vaillant  Marefchal  de  Gaffion , qui  y 
fut  tué  en  l’aflhgeant  l’an  1647-  & par  1* 
Victoire  que  feu  M,  le  Prince  de  Condéy 
remporta  fur  l’Archidue  en  1648. 
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J.  Vf.  Le  Gouvernement  de  Dunkerque  î* 
f rafeSbi  a'  Dunkerkenfîs.  ' 

Ce  Gouvernement  ne  contient  que  feiimters 
Ville  Capitale  de  mefme  nom,  fituée  fur  laq“c* 
Mer  du  Nord,  & dans  la  Comté  de  Flan  - 
dre. Elle  eft  extrêmement  forte  par  mer, 

& par  terre,  bien  peuplée,  & fort  mar-* 
chaude.  Le  deffunt  Vicomte  Marefchal 
de  Turenne  la  prit  en  i <5 ? 8 . après  îa  Ba- 
taille qu’ilgagna  fur  Dom  J uan  d’Auftriche, 

& comme  on  eftoit  convenu  avec  les  Anglois 
qiii  i’aflïegeoient  par  mer  delà  leur  remettre, 
elle  paffa  déflors  fous  leur  domination  ; * 
mais  en  1 66 î . Charles  II.  Roi  d’Angleterre 
fut  auez  mal  çonfeillé  de  la  vendre  à-  celui 
de  France,  qui.  depuis  en  a fait  une  des 
meilleures  places  des  Pays  -Bas , & rendu 
feutrée  defon  port  plus  facile  qu’elle  n’efloit  '* 
auparavant,  Ce  port  eft  défendu  par  deux 
bons  forts  ou  R.sbans,  & eft  aujourd'hui 
fort  frcquenté,  de  mefme  que  fort  com  - 
mode. Dunkerque  eft  le  3.  Departemenî 
de  la  Marine  de  France  fur  l'Océan* 

•*  , ' . X-  ..àidétg  • 

- ■ *r  ■ i 
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§.  VII.  Le  Gouvernement  de  Flandre  i 

Prafettura  Flandria . 

Ce  Gouvernement  s’eftend  depuis  Dun- 
kerque jufques  à Charlemont  fur  la  Meufe» 
& comprend  cette  derniere  Ville,  avec 
toute  la  Flandre  Françoife,  à Dunkerque 
prés  ; comme  auffi  le  Cambrefis , & le 
Hainaut  François. 

L Flandre  Françoife,  ou  Pays- Conquis  t 
Flandria  Gallica. . 

Un  des  meilleurs  Pays  de  l’Europe,  con- 
tient les  Quartiers  de  Terre- Franche* 
d’Ypres,  & de  Lille  ou  Flandre  Wallonne* 

I.  Le  Quartier  de  Terre-Franche, 
Tetrarchia  Terra  Franc a. 

Il  renferme  lesChaftellenies  de  Graveli- 
nes, de  Bourbourg,  de  Berg  S Vinox, 
& de  Furncs.  Dunkerque  en  faifoit  an(S 
autrefois  une  partie.  Gravelines  fur  l’Aa, 
qui  à foixante  pas  au  defious,  fe  perd  dans 
là  mer  du  Nord;  eft  une  forte  place  que  les 
François  ont  pnfe  deux  fois  fur  les  Efpa- 
gnols,  l’une  en  1644.  & l’autre  en  1658. 
la  Paix  des  Pirenées  leur  en  confirma  la 
polfeffion.  Bourbourg  petite  Ville  avec 
lie  belles  Foires  Franches.  Berg  S.  V inox  eft 

bien 


G E O G R A ü HI  L • 37 

bien  fortifiée.  Fumes  l’eft  paflablement,. 
& donne  ion  nom  à une  Chaûellenie 
grande  & fertile , où  eft  auffi  fitué  le  fort 
de  la  Knoque  prés  de  Dixmude. 

IL  Le  Quartier  d’Ypre  t 

'"/À  «*'•  ^>9 

letrarchia  Tprenfis, 

x É . î 

Il  contient  les  Chaftellenies  d^Ypres  & 
de  Cartel , de  meime  que  le  Bailliage  de 
BailleuL 

Ypres  Capitale  du  Quartier  qui  porte  ^ 
fonnom,  elluue  Ville  belle,  marchande, 
forte , & le  fiege  d’un  EvefqueSufiragant  de 
Malines.  Le  Roi  de  France  la  prit  en  1678. 
après  une  vigoureufe  relittance,  & l’a  gar- 
dée par  la  paix  de  Nimegue. 

Cartel  ville  préfque  ruinée  par  les  guer- 
res, eftfituéefur  une  hauteur,  & donne 
fon  nom  à une  Chaftellenie,  qui  contient 
prés  de  500.  villages.  Philippe  1.  y fut  bat- 
tu par  les  Flamands.  Philippe  de  Valois 
y gagna  contre  eux  une  bataille  > & Phi- 
lippe Duc  d’Orléans  y défit  en  1677.  les 
troupes  des  Alliés.  Baüleul  fait  quantité  de 
« draps. 


Lille  , 
V»P* 


sr. 


► 
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III.  Le  Quartier  de  Lille  : 

f-  ' ' 

Tetrarchia  Infulana. 

Il  comprend  les  Chaftcîlenles  de  Lille, 
&d’Orchies,  leTournefis,  le  Bailliage  de 
Douay,  & la  Verge  de  Menin. 

La  Chaftellenie  de  1’  1 (le  contient  7 Quar- 
tiers où  l’on  compté  13  7.  villages.  Lille 
fur  la  Deule  en  eft  la  Capitale.  Cette  Vil* 
le  eft  aujourd’hui  fortgrande,  belle,  bien 
peuplée,  & la  plus  marchande  de  tous  les 
Pays-bas  après  AmfterdanT.  On  y fait 
une  quantité  prodigieufç  des  plus  be- 
aux Camelots  du  Monde  , de  draps  > & 
d’autres  eftofcs.  Le  Roi  de  France  l’a 
prit  en  1567.  & y fit  faire  uné  très  bel* 
le  & très-bonne  Citadelle.  Lille  dé- 
pend pour  le  Spirituel  & pour  la  Juftice 
de  l’Evçfché  & du  Parlement  de  Tour- 
nay. 

Armentieres  fur  la*  Lys.  Turcoing  con- 
nu par  fes  manufa&ures  de  draps  Rou- 
baix. Lannoy.  Seclin.  La  Baftee  autrefois 
bien  forte;  mais  à'préfent  démolie, 

II.  La  Chaftellenie  d’Orchies  a Or- 
chies,  petite  Ville  connuë  par  fes  eftofes 
de  Laine.  Marchiennes , célébré  Abbaye 
de  Filles» 


III,  Le 
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lit  Le  Bailliage  de  DouayaDouay  fur  la 
Scarpç.  Cette  Ville  çft  belle  & allezgrande  ; 
mais  mal  peuplée  & fans  commerce.  On 
y fond  beaucoup  de  Canons,  &i!yaune 
Univerfité  affez  célébré. 

IV.  Le  Tournefîs.fort  ferrile  en  bleds 

a Tournay,  fur  l’Efcaut.  Cette  Ville  eft  Tourna? 
affez  belle , forte defenduë  par  une  bon-  caP’ 
ne  Citadelle , le  fiege  du  Confeil  Souve- 
rain du  Pays  Conquis , & d’un  Evefque 
Suffragant  de  Cambrai.  On  y fait  beau- 
coup de  bas  & quelques  eftotes  de  Laine, 

S.  Amand  petite  Ville  fur.  la  Scarpe  a 
une  Abbaye  célébré,  une  jEglife  fort  va- 
fte , & des  bains  avec  des  eaux  minérales 
qui  commencent  d’avoir  quejque  réputa- 
tion, Mortagne,  Anthoing,  çi-devantde 
la  Chaftellenie  d’Ath;  mais  àprefent  du, 
Journefis  depuis  la  paix  dè  Ryîwick. 

V.  La  Verge  de.  Mennvautrçfois  de  la 
Chaftellenie.  deCourtraia  .MeninVille  forte 
fur  la  Lys , & où  l’on  fait,  de  la  biere 
fort  eftimpe. 

IL  Lç  Çambrefîsî 

> ' j"1'  - j ' ’ •*  •v^*‘**/>>* 

dger  CamçYaçenJîs.  1 

Cambrai,  fur  J’EfcaûŸen  eft  la  la  Capi- Cambray 
tAle.  Cette  Ville  eft  alfez  grande,  très  forte,  C3p- 
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& le  fiege  d’un  Archevefque.  On  jrfafë 
ces  belles  toiles  de  Cambrai  qui  lui  por- 
tent un  grand  revenu.  Le  Roi  de  Fran- 
ce la  prit  en  1677.  Cattcau-Cambrdis  eft 
célébré  par  la  paix  qui  y fut  conclue  en 
.1558;  entre  la  France  & l’Efpagne. 

V i rè  > .4  * ^ «;  V • . * f> 

III.  Le  Hainaut  Françoise  -û 

Hannonia  G allie  a, 

B confifte  dans  le  Territoire  de  Valen- 
ctennes , le  Pays  d’Oftervant , & quel- 
ques places  fi tuces  entre  Sambre  & Meufe, 
Les  Principales  Villes  qu’on  y trouve  font 
valent  Valenciennes , belle  & forte  Ville  fur  l’E- 
fieanef.  pcaut<  Le  R0i  de  France  l’a  prit  en  1677. 
&y  fit  baftir  une  très-belle  Citadelle.  Cet- 
te Villeaefté  afitz  marchande;  maisLil- 
le  lui  a enlevé  une  bonne  partie  de  fon  com- 
merce. Condé  , petite  Ville  fort  jolie  , 
& très- forte  au  confluent  de  l’Haine  &de 
l’Efcaut , fut  prife  en  1676.  Maubeuge 
fur  la  Sambre  eft  une  Ville  très  bien  for- 
tifiée, & a une  Généralité  de  mefrae  qu’un 
fameux  Chapitre  de  Nobles  Chanoinefl'es.- 
AvefnesfurrHepte.CharlemontfurlaMeu- 
. fe,  & Phiüppeville  lur  une  Hauteur , font 
trois  places  trés-f^aes  dont  la  fécondé, 
eft  dans  laComtéd^amur.  Marienbourg 
deraoïie.  Bavay.  Valcourt. 
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Le  Gouvernement  de  Champagne  & 
de  Brie; 

[ PrafeBura  Oampama  & Pria. 

CE  Gouvernement  reffortit  pour  la 
i Juftice  au  Parlement  de  Paris  , & a 
pour  le  Spirituel  II.  Archevefchés  Sens>.& 
Reims,  & 4.  Evefchés  Troies,.  Langres* 
Meaux  , Chaalons  fur  Marne , qui  font 
Suffragarisde4.  differens  Métropolitains  1 
le  premier  de  Sens  , le  fécond  de  Lion  * 
le  troifiefme  de  Paris,  & le  quatriefme  de. 
Reims.  Les  principales  rivières  qui  1 ar- 
rofentfont  la  Seine,  la  Meufe , la  Marne,, 
l’Aifne , l’Aube  , & l’Yonne  , dont  la  fé- 
condé , & la  troifiefme  y prennent  leurs 
faurces.  Sa  Divifion  eft  en  Haute  & Baffe 
Champagne,  & Brie  Champenoife. 

I.  Champagne, 

Comprima. 

Cette  Province  a in  fi  nommée  defes  va- 
ftes  Campagnes  a eu  autrefois  des  Com- 
tes particuliers  qui  ont  efté  fort  confide- 

rables. 
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rable.  Elle  et  tré-fertile  en  bled , a les 
meilleurs  vins  du  Royaume , & fe  divtc 
en  Haute  & Baffe  Champagne,  dont  les 
habitans  font  braves,  obligeans,  honnê- 
tes; mais  prompts  & opiniâtres,  ce  qui 
fait  qu’on  les  furnomme  têtus. 

Haute  Champagne  : 

Campania  St/perior. 

• Elle  comprend  les  Pays  de  Rhetelois, 
Remois,  Ghaalonnois,  Pertois,  Argon- 
ne,  & le  Territoire  de  Sedan  Ses  Prin- 
A«Un»,  cipales  Villes  font  Reims  dans  le  Remois 
& fur  la  riviere  de  Vefle.  Elle  et  fort  an- 
cienne, belle,  bien  peuplée,  la  plus  gran- 
de toute  la  Province,  & la  Capitale  de  la 
Haute  Champagne.  Son  Archevefque  eft 
le  premier  Duc  & Pair  de  France , & a le 
privilège  de  facrer  les  Rois  avec  l'Huile  de 
Ÿ l’Ampoule  que  l’on  garde  dans  l’Abbaye 
de  S.  Remi  de  Reims.  L’Eglifè  Métro- 
politaine a un  Portail  parfaitement  beau, 
& a été  le  lieu  où  le  Roi  Clovis  fut  Bap- 
tifé  le  jour  de  Noël  4 96.  par  S.  Remi  Ar- 
chevefque de  cette  Ville , lequel  le  Sacra 
enfuite  de  l’Huile  de  la  fainte  Ampoule 
qu’on  dit  qu’un  Ange  apporta  pour  cette 
augute  Ceremonie.  Reims  et  encore 
- çele- 
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célébré -par  Ton  Univerfité  & par  Tes  belles 
foires. 

Chaalons  fur  Marne  & dans  un.  ter-chiaioai, 
voir  très- fertile  en  bled  eft  une  alfez 
belle  & alfez  bonne  Ville.  Il  y a une 
Généralité  & un  fiege  Epifcopal  dont 
b’Evefque  eft  Comté  & Pair  de  France. 

Mezieres  préfque  entourée  de  la  Meu- 
fe  eft  allez  forte.  Rocroi  à l’entrée  des  • 
Ardennes,  eft  bien  fortifiée  & célébré  par 
h belle  Vi&oire  que  le  défunt  Prince  de 
Condé  y remporta  fur  Tés’1  Efpagnols  en 
1*43  .Sedan  petite  Ville,  mais  bien  peuplée,  seta. 
forte,  & defenduS  par  un  bon  Chafteau  , 
eft  fituée  fur  la  Meufe,  & fait  un  alfez  bon 
négoce  de  fes  Points.  C’eftoit  autrefois 
une  Principauté  que  Frédéric  Maurice 
Duc  de  Bouillon  fut  çn  obligé  de 

ceder  à la  France  pour  les  Duchés  d’Al- 
bret  & de  Chafteau-Thierri  & la  Comte 
cPEvreux.  Cette  Ville  avant  larevocation 
de  l'Edit  de  Nantes  avoit  une  fameufc 


Academie  pour  les  Reformés  dans  laquel- 
le les  Sieurs  du  Moulin  & Jurieu  le  font 
diftingués  entre  plufieurs  habiles  Profef- 
feurs.  Sedan  feraaulîi  tousjours  célébré 
pour  avoir  efté  le  lieu  de  la  nailfance  de  • 
l’Illuftre  & incomparable  M.  de  Turenne, 
undesp’usgrands  hommes  de  guerre  , ôHe 
meilleurGeneral  d’armée  qui  ait  jamais  efté. 

Ch** 


Troîei, 
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Chafteau-Pôrcien.  Rhetel  oujMazarin  pe- 
tite  Ville  fur  l’Àifne  avec  titre  de  Duché  , 
& qù  le  Marefchal  du  Pleflîs-Praflin  com- 
mandant l’Armée  du  Roi  défit  en  1650* 
Tes  troupes  d’Efpagne  tic  celles  de  M.  le 
Prince  de  Condé  commandées  par  le  Vi- 
comte Marefchal  de  Turenne.  Moufon* 
S.  Menehoud.  Donchery.  Charleville  une 
des  plus  jolies  Villes  de  France  tic  arrofée 
de  la  Meufe.  Vitry  le  François  jolie  Ville 
fur  ia  Marne  , tic  la  Capitale  du  Pertois.; 
Chadeaurenaud.  Efpernay  , Ay , Sille- 
ry , & Avenay  font  fameux  par  leurs, 
bons  vins.  Mont  Olympe,  bonne  Forterefle 
furlaMeufe&visàvis  Charleville,  fut  rafi 
en  1688. 

Balle  Champagne  : 

Campanici  Biferior , 

On  y trouve  la  Comté  de  Troies  ou  .Iaï 
Champagne  particulière  : le  Senonois,  le 
Vallage , & le  Baflîgny.  Troies  fur  la  Sei- 
ne en  eltla  Capitale ,,  auflî  bien  que  de 
toute  la  Province.  Cette  Ville  eft  alfez 
grande,  bien  baftie  , riche  par  fon  com- 
merce, & ornée  d’un  fiegeEpifcopal.  Tes 
Comtes  de  Champagne  y failbient  autre- 
fois leur  fcjour. 

Sens  Ville  très-ancienne  fur  l’Yonne , e{l 
le  liege  d’un  Ai  chevefque  & la  Capitale  du 

Senonois 

'ÊL.  — 
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Sénônoièdônt  les  habitans  ont  efté  autre- 
fois  très- fameux.  JLangres  Capitale  du  Bal- 
- ligny  paflc  pour  la  plus  haute  Ville  de 
France  & a un  Evefquequieftle  III.  Duc 
& Pair  du  Royaume.  Chaumont  la  prin- 
cipaJe  du  Baffigny  eft  une  belle  & bonne 
' Ville  fituee  fur  le  penchant  d’une  Colline 
dont  la  Marne  arrofe  le  pied.  Bar  fur  Au- 
be renommée  pourfes  bons  vins.  Joinvil- 
le Principauté  ou  font  les  tombeaux  des 
Ducs  de  Guife  & où  en  1 57$.  fe  fa  la  fa, 
gue  contre  les  Reformés.  VafTy  où  com- 
mencèrent les  defordres  qui  donnèrent  lieu 
aux  guerres  de  Religion,  dans  le  16.  fïe- 
cle.  Clervaux  faraeufe  Abbaye  & la  troi- 
fiefme  fille  de  Cifteaux  , a eu  S.  Bernard 
pour  Abbé.  Montigny  le  Roi.  Nogent 
filr  Seine.  Joigny.  S.  Florentin.  Anci  le 
Franc  avec  un  très-beau  Chafteau.  No- 
gent le  Roi.  Pontigny  célébré  Abbaye, 

2.  fille  de  Cifteaux.  Chablis,  3c  Tonner- 
re ancienne  Comté  font  fameux  pour  leurs 
bons  vins. 

Brie  Champenoifc  : ? 

^ Bria  Campanica, 

Divifée en  Haute,  Baffe,  &Poiîilleufe,'  . 
a PW  Capitale  Meaux  Ville  & Evefché 

v j.  far 

■ .2  v I * ' 
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promj.  fur  la  Marne.  Provins  jolie  Ville  eft  re- 
nommée pour  fa  bonne  conferve  de  rofês. 
Chafteau-Thierry  en  titre  de  Duché  iur 
la  Marne.  Sezane.  La  Ferté  fous  Jouarre 
avec  un  beau  Pont  fur  la  Marne.  Colo* 
miers  où  ion  fait  d’excellens.  fromages 
qu’on  envoie  à Paris.  Montereaü-fàut^ 
Yonne  au  confluent  de  cette  riviere  &de 
la  Seine  ,.où  Jean  J3uc  dejtaurgogne  fiaft 
affaffiné  par  Tanneguy  du  Chaftel  l’an 
141p.  Montmirail  très-belle  Maifon. 


$.  IX. 
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Le  Gouvernement  de  la  Lorraine  Frauçoife: 

PrafeEiura  Lotharingie  de  Gallica.  j 

CE  Gouvernement  contient  les.'  Eve- 
fchés  de  Mets , Toul , & Verdun  : les* 
Barroiz  FrançoisjleLuxembourg  François, 
& Ta  Fortereife  de  Sariouis  en  Lorraine.  • 


I.  -Les  trois  Evefchés  ; 


7 res  EpifcopatusC- 

Ils  eftoientautrefoisd’Allemagne  ; mais 
te  Roi  Henri  II.  s’en  empara  en  155  2.  3c 

depuis 
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depuis  ce  temps  là  ils  ont  tousioursefté 
à la  France. 

/ . • * 

Evefché  de  Mets: 

Epifcopatus  Metenfis . 

Metsgrande,  belle,  riche,  & Forte  Ville  Mets, 
au  confluent  de  la  Seille  & delaMofélle, 
en  eft  la  Capitale  ; de  mefme  que  le  lîeee 
d un  Parlement  & d’un  Evefque  Sufïra- 
gant  de  Treyes.  Il  y a un  allez  bon  nom- 
bre de  Juifs  qui  y ont  une  Synagogue,  & 
contribuent  à y Faire  fleurir  le  com- 
merce. Cette  Ville  fut  prife  en  1552. 

& vaillamment  defenduë  en  la  melme 
année  contre  l’Empereur  Charles-  Quint 
qui  fut  obligé  d’en  lever  le  fiege.  Gor- 
ze.  Etinery.  Il  y avoir  aulfl  autrefois  la 
Ville  de  Vie  fur  la  Seille  & quelques 
autres  places  ; mais  depuis  la  paix  de 
Kyfwick  elles  ont  efté  données  au  Duc 
de  Lorraine  en  échange  de  la  Ville 
& Prefedure  de  Longwic  qui  eftoit 
du  Bailliage  de  S.  Mihel  dans  le  Bar-, 
rois. 

Evefché  deTouI: 

Epifcopatus  Tullenjîs . 

11  n’y  a de  remarquable  que  Toul  qui  Tout 

en 
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en  eft  la  Capitale  & une  Ville  paCfablemenç 

grande  fur  la  Mofelle. 

• 1 Evefché  de  Verdun  : 

Epifcopatus  Vtrodunenjîs. 

ferdun.  Verdun  afTez  grande  & forteVillefurla 
Meufe,  qui  la  coupe  en  deux  parties,  en 
eft  la  Capitale  , & le  fîege  d’un  Evefché 
Suffragant  de  Treves. 

II.  Le  Barrois’  François: 

Ager  Gallo-Barrenfis. 

Où  font  Lgngwic, ville  forte  vers  la  Fron- 
tière du  Luxembourg.  Stenai,fur  la  Meufe. 
Cette  Ville  avoitelté  démolie;  mais  on 
commence  à la  fortifier  de  nouveau; 
Jamets.  Dun. 

III.  Le  Luxembourg  François  : 

Ager  GaUo-Luxemburgicus. 

Qui  a Thionville  place  forte  fur  la  Mo- 
felle , cedée  à la  France  par  la  Paix  des 
Pyrenées,demefmeque  Montmedy,  fituée 
fur  une  Colline,dont  le  bas  eft  arrofé  delà' 

riviere 
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riyiere  de  Chier.  Elle  eft  extrêmement 
forte,  & les  François  qui  la  prirent  en 
1657.  y ont  fait  quelques  autres  fortifi- 
cations. Bouillon  en  titre  de  Duché , eft 
auffi  une  très  forte  Ville , que  les  Evefques 
de  Liege  ont  long  temps  polfedée  par  en- 
gagement ; mais  qu’ils  remirent  à la  France 
par  la  Paix  de  Nimegue , pour  eftre  rendue 
à fon  Duc.  Damvilliers  petite  Ville  encla- 
vée dans  le  Barrois.  Yvoix  ou  Caricnaa 
Duché.  6 

IV.  Sar-Loüis  : 

■ T*’  » * v r"* 

Saravum  Ludovici. 

'Place  très  forte  fur  la  Saare,  & enclavée 
dans  la  Bailliage  Lorrain  Allemand  ou  de 
Vaudrevange.  Les  François  la  firent  baftir 
en  1680.  à une  petite  demi-lieue  de  Vau- 
drevange , & elle  leur  eft  demeurée  par  la 
Paix  de  Ryfwyck. 

$.  X.  Le  Gouvernement  d’Alface  : 
PrafeSîura  Alfatia. 

Cette  Province  autrefois  d’Allemagne,^ 
& en  titre  de  Landgraviat , eft  un  des 
meilleurs  Pays  de  l’Europe.  Le  bled,  lé 
vin , les  fruits,  & le  beftail , y font  en  abon- 

Tmu  II,  C dance, 
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dance.  La  rivière  duRhein  la  fep  are  aujour- 
d’hui de  l’Allemagne,  & y facilite  le  com- 
merce. Ce  Gouvernement  a un  Confeil 
Souverain  à Colmar , & un  Evefché  à 
Strasbourg.  Sa  divifion  eft  en  Haute  & 
Baffe  Alface , & en.  Sundgaw , . qui  furent 
cedéesà  la  France  par  laPaix  deMunffer, 
aux  Villes  Impériales  prés  dont  elle  eut  par 
la  PaixdeNimegueles  l o.qurdependoient 
de  la  Prefedure  de  Haguenau , & enfin 
Strasbourg  par  la  Paix  de  Ryfwyck. 

ï.  Haute  Alface: 

Æfatia  Superior. 

A pour  Capitale  Colmar  affez  bonne 
Ville  , à 3.  lieues  deBrifac.  Elle  eftoit 
autrefois  Impériale  ; mais  la  Paix  de  Nime- 
gue  en  confirma  la  poffeffion  d la  France, 
qui  y a eftabli  le  Confeil  Souverain  de 
l’ Alface.  Einfisheim,  ou  ce  Confeil  eftoir. 
Keyferfperg,  Turcheim , & Munfter  en 
Gregorienthal  ont  auffi  efté  des  Villes  Im- 
périales. Murbach  célébré  Abbaye.  Ra- 
polfvier.  Nouveau  Btifac,  forterelfe  qu’on 
commence  à baftir  à l’oppofite  de  Brifac 
fur  le  Rhein  qui  doit  eftre  rendue  d l’Em- 
pereur par  la' Paix  de  Ryfwyck. 

II.  Baffe 
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•vlrur  - IL  Bafle  Alfaces  , 'h  ' 
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Alfntia  Inferior . 

Pins  grande  & pins  fertile  qiie  la  Haute, 
a pour  Capitale  Strasbourg, qui  1 eft  autfi  de  ^rusr?' 
tout  le  Landgrâriat  d’Alface.  Cette  Ville  eft  «apTs>  j 
grande,  belle,  tiche,  bien  peuplée  , & d’un 
très -grand  trafic.  Elle  eft  fituée  fur  la  ri- 
vière d’ill,  qui  à mille  pas  au  deflous 
perd  dans  le  Rhein , fur  lequel  elle  a tut 
très  beau  pont.  Le  Roi  de  France  /a  prk 
en  i <58 1 . & y a fait  faire  de  très  bonnes 
fortifications,  avec  la  plus  belle  & la  meil- 
leure Citadelle  deJ’Europe.  L’Eglife  Ca- 
thédrale, eft  depuis  ce  temps-la  à l’Ufage, 
des  Catholiques  Romains  ; au  lieu  qu’au- 
paravant  elle  eftoit  aux  Luthériens,  qui 
ont  encore  l’exercice  libre  de  leur  Religion 
dans  cette  Ville,  de  melme  qu’en  quel- 
ques autres  lieux  de  l’Alface.  Le  Clocher  de 
cette  Eglife  eft  parfaitement  beau,  & la  plus 
Haute  Piramide  de  l’Europe.  Sa  grande 
Horloge  eft  aufïi  très  belle,  & furpifle  de 
beaucoup  celle  de  S.  Jean  de  Lion.  Stras- 
bourgeft  encore  célébré  par  fon  Ühiverfité 
tres  fameufe,  par  fon  riche  Evcfché  Suf- 
fragant  de  Mayence,  & par  fon  Arcenal,  • 
un  des  mietix  fournis  de  l’Europe. 

' C a Hagucnau 
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Haguenau  avec  une  très  belle  Prefe&urc, 
eft  le  fiege  du-grand  Bailli  d’Alface.  Schle- 
ftad  ? Ville  très-bien  fortifiée  fur  Tlll. 

: Landau  enclavé  dans  le  Palatinat,  eft  auffi 
une  Ville  très  forte , & dans  une  fituation 
‘ très  importante.  C’eftoit  autrefois  une  des 
' dix  Villes  Impériales  de  la  Prefe&ure  d’Ha- 
Iguenau.  Saverne.  WeiiTembourg.  Mols- 
' ^eim.  Rofenheira  & Ober-Ehenheim, 
autrefois  Villes  Impériales.  Fort  Louis 
dans  une  Ifle  du  Rhein.  Licchtenberg. 

‘ Lutiêlftein  ou  la  petite  Pierre,  Forterefle. 
igenfeld. 

1IL  Sundgow: 

Sundgovia. 

Pays  rude  & montueux,  fe  divife  en  cinq 
; Bailliages,  dont  les  principales  Villes  font 
pertette.  Béford,  très  forte  place.  Hunin- 
ge , bonne  forterefle  fur  la  rive  gauche  du 
, Rhein  à une  petite  demi-lieue  de  Bafle. 
La  petite  Ville  de  Mulhaufen  Libre  & Alliée 
d,esSuiifes,  eft  auffi  enclavée  dans  leSund- 
, gaw,  & fuit  la  Religion  Reformée.  Altkirck. 
^lafmunJfter. 
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De  la  Partie  Mitoyenne  de  Franck  > 
En  XV.  Gouvernemens.  - 

ParsMediaGalliàin  decemPrafecïuras  divifd,  ■ 

§.  I.  Le  Gouvernement  de  la  Franche-  * 
Comté  ou  Comté  de  Bourgognét- 

Prœfeïïura  Burgundiœ  Combattu.*- 

i'Ettb  Comté  a efté  coriqüife  deur  { 
< fois  fur  les  Efpagnols,  par  Louis  XIV. 
aujourd’hui  régnant,  qui  en  éft  demeuré 
paifible  pofleffeurpar  la  Paix  de  Nimêgue. 
Le  Terroir  y eft  trés-fertile , principalement  - 
en  grains , & on  y fait  quantité  de  Sel.  - 
Ses  principales  rivières  font,  la  Saône,  Je  r 
•Doux,  le  Lougnon,  & la  Louve;  La  ; 
Franche-Comté  fe  divife  en  quatre  grands  * 
Bailliages , qui  font  ceux  d’Amont  ou  de  - 
Grai  : de  Befançon  : du  Milieu  ou  de 
Dole;  & d’Aval  ou  de  Salins,  qui  en  renfer- 
ment plufieurs  autres.  Le  Premier  com- 
prend ceux  de  Vefoul,  Grai,  & Baulme  * 
les^Nonnains.  Le  fécond  ne  fefubdivife 
point,  & contient  feulement  cent  villages:  : 
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Le  troffiefme  a les  Bailliages  particuliers 
de  Dole,  Ornans,  & Quingé.  Le  quatrief- 
me  comprend  ceux  de  Montmorot  ou 
Lion  le  Saunier,  Poligni.  Salins,  Pontariier. 
Arbois,&  Orgelet,  & la  grande  Judieature 
de  S.  Claude. 

I.  Bailliage  d’Amont  : 

PrafeEhira  Superior. 

AGrai,  Capitale.  Vefoul.  Baulme  les 
Nonnains.  Lure  & Luxeuil  fameufes  Ab- 
bayes. 

II.  Le  Bailliage  de  Befançon: 
Prâftftura  Vefuntina, 

ïefan-  Porte  le  nom  de  fa  Capitale,  fîtuée  fut 
ç oq, cap  |a  rivjere  de  Doux,  qui  en  fait  préfque  une 
Ifle.  Cette  Ville  autrefois  libre  & Impé- 
riale, eft  grande,  belle,  forte,  & defenduë 
par  une  bonne  Citadelle.  II  y a lin  Parle*- 
ment,  unfiege  Archiepifcopal,  & une  Uni- 
verfîté.  Befançon,  fut  pris  par  le  Roi  au 
milieu  de  i’Hiver  de  l’année  i<568.  Elle  fut 
enfuite  rendue  auxEfpagnols  par  le  Traité 
cPAix  la  Chapelle , fait  en  la  mefme  année; 
& comme  ils  declarerentla  guerre  en  1673. 
le  Roi  la  vint  encore  affieger  en  1574.  & 
la  prit  après  une  affez  vigoureufe  refiitance. 

III.  Le 


III.  Le  Bailliage  du  Milieu  ou  de  Dole  : 
PrtfeVhira  Mttlrn  ceu  Doîctnct. 

A Dole,  autrefois  la  Capitale  & le  ficge  Dole, 
du  Parlement  de  la  Province.  Les  Jefuites  y 
ont  im  très  beau  College.  Ornans.  Quingé. 

IV.  Le  Bailliage  d’Aval  : 

!f  ■ 'i  :v  b irrsbw:  i *.  ■ 

PrafeSîura  Iuftrior. 

A Salins , ainfi  nommée  de  fes  fameules 
Salines.  Pontarlier.  Lion  le  Saunier.  Arbois 
Fameux  par  fes  bons  vins.  Orgelet.  Nolê- 
roi.  Poligni.  * S.  Claude  Abbaye  fameufe  » 
par  la  dévotion  qu!on  y a à ce  Saint. 

§.  II.  Le  Gouvernement  du  Duché  de 
Bourgogne  ; 

% 

PrafeEîura  Burgundia  Ducatus. 

Ce  Gouvernement  eft  un  des  plus  con- 
fiderables  du  Royaume  par  fa  grandeur, 

& par  fa  fertilité , fur  tout  en  vins  qui  font 
excellens.  Elle  a eu  autrefois  des  Ducs 
qui  ont  efté  trés-puiflans , fort  célébrés 
dans  fHiftoire,  & qui  ont  fait  bien  de  la 

C 4 peine 
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peine  aux  Rois  de  France.  Les  principales 
rivières  qui  l’arrofent,  font  la  Seine  qui  y 
prend  fa  fource  : la  Saône,  & l’Yonne.  Il 
y a un  Parlement  à Dijon,  dont  dépend 
toute  la  Province,  excepté  les  Pays  d’Au- 
xerrois  & de  Mafconnois , qui  font  du 
Parlement  de  Paris.  Ses  Evelques  au  nom- 
bre de  quatre , font  Suffragans  de  l’Arr 
chevefque  de  Lion,  excepté  celui  d’Au- 
xerre qui  eft  fous  la  Métropole  de  Sens. 
Celui  d’Autun  eft  Préfident  des  Eftats 
de  ce  Duché , premier  SufFragant  & Ad- 
minillrateur  du  Spirituel  & du  Temporel 
de  l’Archevefché  de  Lion  quand  le  fiege 
«ft  vacant.  ' : 

Le  Gouvernement  de  Bourgogne  fe  di- 
vife  en  cinq  grands  Bailliages*  fçavoir  ceux 
de  Dijon , d’Auxerre  , de  Challons  , de 
Mafcon,  &deBrefle,  qui  en  contiennent 
plufieurs  fubalternes. 

\ v-  x • — * — 1 ^ ^ T**  ' 

V ’ * 

I.  Grand  Bailliage  de  Dijon  : 

PrœfeBura  Divionenjis. 

Il  comprend  le  Dijonnois,  le  Duefmois, 
& le  Pays  de  la  Montagne.  Dijon  fur 
l’Ouche  en  eft  la  Capitale  de  mefme  quç 
de  toute  la  Province.  Cette  Ville  eft 
grande,  belle,  bien. peuplée,  le  fiege  dq 

1 Parle- 
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Ly  ‘ Parlement , & le  lieu  où  lê  tiennent  les^  * 
Eftats  de  la  Province.  Il  y a une  très  bel!©'-'' 
Chartreufe  où  font  les  tombeaux  de  la*1 
pluOart  des  anciens  Ducs  de  Bourgogne.? 
Beaune  bien  baftie,  & fameufe  par  fes' 
excellens  vins  ; qu’elle  envoie  à Paris,  à A 
Lion,  & autres  Lieux.  S.  Jean  de  Laune^ 

& Auflonne, autrefois  fortes  places.ChaftiU 
3on  fur  Seine  jolie  Ville.  Bar  fur  Seine/  ■ 
Cifteaux  fameufe  Abbaye  & Chef  d’Ordrey  • 
dont  l’Abbé  dépend  immédiatement  du  : 

Pape  & a feante  aux  Eftats  de  la  Province.  - 
Nuis.  Fontaine  Françoife , connu  parla  * 
Bataille  que  Henri  IV.  y gagna  fur  les  •' 
Efpagnols,  en  159s.  Fontaine  autre  Vil-  " 
îage  prés  de  Dijon  a efté  le  lieu  deTIa 
nailfance  du  fameux  S.  Bernard  Abbé  de  - 
Clervaux. 

II.  Grand  Bailliage  d’Auxerre  î 

* 1 

Prafettura  Antijjtodorenjts. 

Il  renferme  l’Auxerrois,  l’Auxois,  l’Au- 
tunois , & le  Charollois.  Les  principales  * 

Villes  font  Auxerre,  belle,  & bonne  Ville  Aux«tr^  ' 
vEpifcopale  fur  l’Yonne.  * Autun  trés-an* 
cienne  Ville  & Evefché.  Semeur  étt  Auxois»-  ' 
Charolles  petite  Ville  afe  jolie  & Capitale-  ‘ 
du-  Pays  «Charollois  qui  appartient  à ;• 

C 5 M.  le 
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M.  le  Prince  de  Condé.  Füvfgny  & 
Avalon  en  Auxois.  Semeur  en  Briennois 
qui  fait  partie  de ' l’Aurunois.  Digoins 
fur  la  Loire  & dans  l’Autunois  ; de 
mefme  que  Bourbon  Lanci  fameux  par 
fes  beaux  bains  & fes  eaux  minérales 
mais  éloigné  de  la  Loire  d’environ  deux 
mille  pas.  Paroiife  Monial , dans  le  Cha- 
rollois.  Seignelay  belle  Maifon  «3e  Mar- 
quifat  dans  i’Auxerrois. 

III.  Grand  Bailliage  de  Challons: 

PrœfeBura  Cabillonenfis. 

ch  n 11  ne  comprend  que  le  Challonnois  pays; 

14  °nS  trés-fertile  dont  Challons  jolie  Ville  & Eve- 
fché  fur  la  Saône  eft  la  Capitale.  Seure- 
ou  Bellegarde  , Duché , fur  la  Saône- 
Verdun  fur  le  Doux.  La  Ferté  fur  Crofne 
célébré  Abbaye  & première  Fille  de  Cif- 
teaux- 
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IV.  Grand 


G H O G R A P H r E. 

sîiüfr'  iO  ;.‘.r  • H 1 ■ ’ * ■’'» 

t)U  IV.  Grand  Bailliage  de  Mafcon  : 

PrafeBura  Mattfçonenfis. 

Qui  ne  contient  que  le  Mafconnois, 
à pour  Capitale  Mafcon  affcz  jolie  Ville  Mafcon. 
& Evefché  fur  la  Saône.  CÎuny  ou  Clugny 
fatneufe  Abbaye  & Chef  d’Ordre.  Tour- 
nus  autre  Abbaye  célébré  qui  a efte  fecu- 
Iarifce. 

~ V.  Grand  Bailliage  de  Breffe  : 


PrafeEluva  BreJJuina. 


Il  comprend  les  Provinces  de  BrefTe  & 
de  Bngey  , & la  Principauté  Souveraine 
de  Dombes  enclavée  dans  la  première  de 
ces  Provinces , qui  eftoient  autrefois  aux 
Duçs  de  Savoie  î mais  qu’ils  échangèrent 
avec  la  France  pour  le  Marquifat  de  Salu- 
ées en  j<5oi. 

I.  La  Breffe  eft  divifée  en  Haute  & 
Baffe.  La  Haute  a Bourg  Capitale  de  la 
Province.  Montluet.  Pont  d’Ayn.  Loie. 
Villars.  La  Baffe  contient  les  bourgs  de 
Pont  de  Vaux  , de  Pont  de  Vefle  » de 
Montrevel,  & de  Baugey. 

H.  La  Principauté  & Souveraineté  de 
Dombes  beau  & bon  Pays , eft  entré- 
es 6 ' coupée 
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coupée  par  la  Brelfe  en  Partie  Orientale 
& Occidentale  qui  contiennent  enfemble 
il.  ou  félon  quelques-uns  douze  petits 
Mandemens  ou  Chaftellenies.  Les  prin- 
cipales Villes  qu’on  y remarque  font  Tré- 
voux Capitale,  Beauregard,  & Thoiffey, 
toutes  trois  fort  petites.  La  première 
fait  battre  monnoie  au  coin  de  M.  le  Duc 
de  Maine  qui  eft  aujourd’hui  Prince  de 
Dombcs  par  la  donation  que  lui  en  fit 
feue  Mademoifelle  d’Orléans.  Ce  Prince 
a un  petit  Parlement  qui  tient  fon  fiegc 
à Lion. 

III.  Le  Bugey  comprend  le  Bugey 
propre,  le  Valromey,  la  Michaille,  & le 
Pays  de  Gex.  Bellay  Ville  & Evefché  en 
eft  la  Capitale.  Seiftel  avec  un  pont  fur 
le  Rhofue.  Lagnieu  fur  la  meftne  riviere. 
Poncin.  Chafteau*neuf  en  Valromey. 
Chaftillon  de  Michaille.  Gex , Capitale 
du  petit  Pays  de  mefme  nom , où  font 
aufli  Verfoy  fur  le  Lac  Léman  ou  de 

ClufoVe  9 ^ ^ de  l’Efclufe  ou  de  1a 
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§.111.  Le  Gouvernement  du  Nivernoisi 
Prœfeflura  Nivernenfis. 

Céttè  Province  en  titre  de  Duché  *eft 
traverfée  par  la  Loire,  qui  contribue  à foti 
commerce.  Elle  eft  affez  fertile  en  bled, 
en  vin , & en  fruits  » & comprend  les  Pays 
de  Donziois,  de  Bafois , & d'entre  Loi- 
re , & Allier  : les  Vaux  de  Nevers  ; les  devers? 
Vallées  de  Morvant , d’Yonne,  &de  Mon-  ®ap* 
tenoifon.  Nevers  affez  grande  & belle  Vil- 
le, avec  un  Evefché  & un  pont  fur  la  Loi- 
re en  eft  la  Capitale,  & le  lieu  où  l’on  tra- 
vaille mieux  qu’en  tout  autre  de  France 
en  ouvrages  de  Verre.  S.  Pierre  le  Mouf-  ». 
tier , où  eft  le  Prefidial  & le  Balliage  Ro-* 
yal  de  la  Province  qui  reffortit  au  Parle- 
ment de  Paris.  La  Charité  petite  Ville 
avec  un  pont  fur  la  Loire,  & un  très  beau 
prieuré;  le  Prieur  eft  Seigneur  Spirituel 
& Temporel  de  cette  Ville.  Decife  Donzy; 
Pouilli.  Moulins  en  Gilbert.  Chafteau- 
Chinon.  Corbigni  ou  S.  Leonard.  Cla- 
mecy  , où  refîde  l’Evefque  de  Bethleem  * 
dont  l’Evefché  fut  fondé,  en  1223.  par 
Gui  Comte  de  Nevers  à fon  retour  de  la 
Terre-Sainte,  & dont  Tes  Ducs  de  Nevers 
ont  la  Nomination.  Pougues  village  où  il! 
y à des  eaux  minérales.  IV.  Le 


Moulins 

cap. 
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IV.  Le  Gouvernement  du  Bourbonnoisï 

Prœfe&ura  Borbonenjis. 

; Cette  Proyince  tire  fon  Nom  de  laVil- 
je  de  Bourbon  furnommé  l’Archambaut. 
Elle  n’a  pas  beaucoup  d’eftenduë,  & n’eft 
jconfiderable  que  par  fes  eaux  minérales  & 
par  Tes  bains  chauds.  Ses  principales  ri- 
vière font  TAilier,  & le  Cher.  Sadivifion 
eft  en  Haut  & Bas  Bourbonnois.  Le  pre- 
mier a Moulins  Capitale  de  la  Province-, 
cette  Ville  fituée  fur  l’Ailier  eft  allez  grani- 
de , le  liege  d’une  Généralité  , d’un  Pr&- 
ftdial  & d’un  Bailliage  royal  qui  reüortit 
au  Parlement  de  Paris.  La  Coutellerie 
de  Moulins  eft  fort  eftimée  par  toute  la 
France.  Varennnes.  La  Paliil'e.  Le  Bas  ' 
Bourbonnois  a Bourbon  l’Archambaut, 
jolie  Ville  célébré  par  fes  bains  & fes  eaux 
minérales , &qui  donné  le  nom  à la  Maifon 
Royale  qui  régné  aujourd’hui  en  France.  S. 
Amant.  Monlucon  fur  le  Cher.  Ainay  le 
Chaftei. 

* ‘ 1 . * 

§.  V.  Le  Couvernement  de  la  Marcher 

PrafeElura  Marchia. 

Cette  Province  » ancienne  Comté  & 

• u . Pairie* 
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Pairie,  a debonspafturages,  & un  grand 
nombre  de  Haras  de  Chevaux.  Pluheurs 
rivières  y prennent  leur  fource.  Les  plus 
confiderables  font  la  Vienne  , la  Greu- 
fe,  & la  Gartempe.  Elle  dépend  du  Par- 
lement de  Paris  & fe  divileycn  Haute.  & 

Batte  marche.  La  Haute  contient  Gue-  Gueret", 
ret  attez  jolie  & allez  bonne  Ville , la  & Ca- ca?’ 
pitale  de  la  Province.  Murat.  Aubufion, 
qui  donne  Ton  nom  à une  Maifon  illuttre 
& où  Ton  Fait  beaucoup  de  belles  tapitte- 
ries,  de  mcfme  qu’a  Felletin.  Grandmont 
Abbaye  célébré  ik  CheF d’ordre.  La  BaF- 
fe  Marche  a pour  Capitale  le  Dorât , & 
aufli  Belac,  Brigueil,  la  Souterraine. 

§.  VI.  Le  Gouvernement  de  Berry: 

Agri  Bituricenps  Prafeiïura.. 

Cette  Province  en  titre  de  Duché,  eft 
fort  fertile , & a les  meilleures  Laines  du 
Royaume , defquelles  ou  fait  quantité  j 
d’eftofres,  qui  portent  un  grand  revenu  à 
fes  habitans.  Elle  dépend  du  Parlement 
de  Paris  , a un  Archevefché  , & une  Ce- 
neraliré.  Le  Cher , l’Indre,  & la  Creufe 
font  les  trois  principales  rivières  qui  l’ar- 
rofènt.  Sa  divifion  eft  eu  Haut  & Bas 
Berry. 

Le 
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Le  Haut  Berry:  ' 
Agrr  Bituricenps  Pays  Superior 


Vers  le  Septentrion  & l’Orient,  a Bour- 
ca™gM>gés  grande  & aftez  belle  Ville  fur  l’Eure. 

11  y a un  Archevefque,  &uneUniverfité,-  . 
fameufe  pour  le  droit , & dont  le  fçavant 
Cujas  a efté  Profefieur.  Bourges  eft  en* 

, core  célébré  pour  avoir  efté  le  lieu  de  la 
naiftance  du  Roi  Louis  X I.  & celui  où  fut 
faite  la  Pragmatique  San&ion  du  temps  du 
Roi  Charles  VII.  Chaftillori  fur  Loire. 
Meun.  Dun  le  Roi.  Chaftcauneuf.  Vier-^ 
zon.  Henrichemont  ou  Boisbelle  Duché.' 
Ldzai.  Sancerre  fameufe  par  la  refiftance  - 
qu’elle  fit  en  1513.  aux  troupes  de  la 
Ligue  qui  ne  la  prirent  que  par  famine. 


Le  Bas  Berry  r . > 

Agri  Bitwicenfts  Pars  Infer i or.  - 

Dans  le  Bas  Berry  font:  Chafteauroux  v 
fur  l’Indre  aflez  bonne  Ville , un  lieu  de 
grand  paflàge*.  & une  Duché-Pairie  de 
grande  eftenduë.  . Iffoudun  Ville  aufli^ 
aflèzbonne  & fort  jolie.  Charroftaufti  Du- 
ché - 


ti 


6,1  O G fA  PH  I 1,'  6$ 

chéfPairie.  Argenton.  Le  Blanc  furlaCreu- 
fè.  Vatan.  La  Chaftre  jolie  Ville  qui  a . 
donné  Ton  nom  à une  Maifon  Illuftre.  S. 

Agnan  Duché.  Buzançais. 

§.  V JI.  Le  Gouvernement  del’Orleanois  : 

PrafeEïura  Aurelianenfis. 

Ce  Gouvernement  comprend  l’Orlea- 
noispropre,  laBeauce,  le  Perche- Gouet* 
le  Danois  , le  Vendofmois , leBiaifois, 

& le  Gaftinois  ; Pays  trés-fertiles;  & 
des  plus  agréables  de  France.  Il  dépend 
du  Parlement  de  Paris,  & eft  arrofé  de  la 
Loire,  du  Loir,  &du  Loin. 

I.  Orleanoià Propre: 

Ager  Aurelianenfis  ftriïïe  fumptus . - 

* ' • • ...  % 

Ce  Pays  fertile  en  bled,  en  vin  , & en 
excellens  fruits  , fe  divife  en  Haut  & 

Bas.  Grleanois,  Dans  le  Haut  font , Or-  Orléans , . 
leans  fur  la  Loire  & Capitale  de  cette  pro- C3?* 
vince.  Cette  Villeeft  grande,  belle*  l’àp- 
panage  des  puifnés.  des  Rois  de  France, 
le  fiege  d’un  Evefché  , & d’une  Univerfi- 
té  célébré  pour  le  droit.  Orléans  a eûé 
autrefois  la  Capitale  d’un  Royaume  de  ce.  ,; 

nom* 


ehar- 
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nom,  & fera  tousjours  femeufe  par  h 
rcfiftance  quelle  Ht  aux*  Anglois  en 
1428.  après  quoi  elle  fut  fecouruë  , pat 
Jeanne  la  PuceJle  & le  Comte  de  Danois. 
On  y fait  quantité  d’excellentes  confitu- 
res , & beaucoup  d’ouvrages  de  verre. 
Baugency,  & Meun  fur  la  Loire.  Chafteau- 
Neuf.  Pluviers  ou  Pithiviers. 

Le  Bas  Orleanois  a Gergeau  & Sully 
Duché  fur  la  Loire.  La  Ferré  Senneterre 
au/fi  en  titre  de  Duché.  Clery  fameux» 
par  la  dévotion  qu’on  y a à une  image  de 
la  Vierge  , & où  le  Roi  Louis  XL  qui  y 
alloitfort  fouvent,  eü  enterré. 

II.  La  Beaucet  ; t * 

Eelfia. 

Dont  les  campagnes  fonttrés-fertflesen 
grains  a pour  Capitale  Chartres , Ville 
Épifcopale>&  très* ancienne  furl’Eure.  Son 
Eglife  Cathédrale  eft  aflfez  belle  & a le  plus 
beau  Clocher  de  France.  Nogent  le  Roi.  : 
Efpemon  Duché.  Maintenon,  fameux  par 
l’Aqueduc  qu’on  y a commencé  , & qui 
doit  aller  jufques  à Verfailles. 


III.  Le  Perche  Goût: 

# Perchium  Goetium. 

Où  font  Auron  , Brou»  & Basoches. 

IV.  LeDunois: 

Ager  Dunenjis. 

Fameux  par  Tes  anciens  Comtés,  &par 
fes  bons  fruits , n’a  de  confiderable  que 
Chafteaudun  allez  jolie  petite  Ville  fur  le 
Loir. 

V.  Le  Vendofmois: 

Ager  Vindocinenfis . 

Àuffi  très- fertile  en  fruits,  àVendolme 
fur  le  Loir.  Mondoubleau  , & la  Ville- 
aux  Clercs. 

VI.  Le  Blaifois  x 

. » 1 \ ■ » . 

Ager  Blefen/ts, 

Beau  & bon  pays  fe  divife  en  Haut  & 
bas  Blaifois.  Dans  le  Haut  eft  Blois,  Vil-  . 
le  allez  jolie  , & Capitale  de  la  Province. 

Il  y a un  Evefché  érigé  depuis  quelques 
années  y & c’eft  le  lieu,  du  Royaume  où 
Ion  parle  le  mieux  François.  Elle  efilituée 

dans, 
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dans  un  des  plus  beaux  Pays  du  Monde  P • 
& a un  Chafteau  où  le  fameux  Duc  de 
Guife  Chef  de  la  Ligue  fut  tué  avec  le  Car- 
dinal fon  frere  en  1 5 88.  par  ordre'duRoi 
Henri  III.  Mer.  Marchenoir. 

Le  Bas  Blaifois  a pour  Capitale  Remo- 
rentin  fur  la  Saudreaffez  bonne  Ville  dans 
là  Sologne.  Chambort  Maifon  Royale)  ba- 
ftie  par  François  I.  S.  Dié  fameux  parles 
bons  vins.  La  Ferté- Aurain.  Contres. 
Pont-Levoi. 

f ' > r 

VII.  LeGaftinoisi  : 

Vajiinium.  . 

Momar-  Qui  comprend  auffi  le  Puyfaie*  a pour  •' 
Capitale  Montargis  fur  le  Loin  Ville 
fort  belle»  bienbaft-ie»  paflablement  gran- 
de , & une  partie  de  l’appanage  du  Duc 
d’Orléans  Frere  du  Roi , qui  y a un  allez 
beau  Chafteau.  Ghaftillon  Duché  fur  la 
mefme  riviere.  Gien- jolie  petite  Ville  lue 
la  Loire.  Eftampes.  Lorris.  Briare  fameux 
par  fon  Canal  qui  joint  la  Loire  à la  Seine 
par  le  moyen  du  Loin.  S.  Fargeau  Capi- 
tale du  pecit  pays  de  Puyfaie  où  font  auffi 
S.  Amans , Bledneau , Bony , & Cofne  fur  la  . 
Loire  où  l’on  fait  quantité  de  Canons.  ► 
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; $.VIII.  Le  Gouvernement  de  Touraine  : 

Agri  Turonenjis  PrafeElura.  ' 

Cette  Province  eft  fi  agréable  qu’elle 
vpafle  pour  le  Jardin  de  la: France.  Son 
Terroir  eftaufli  très  fertile  en  bled , en  vin, 

& enexcellensïruits.  Elle  dépend  du  Parle- 
ment de  Paris,  a un  Archevefque,  & une 
Généralité  très  confiderable.  Ses  princi- 
pales rivières  font , la  Loire  , le  Cher,  la 
Vienne , la  Creufe , & l’Indre.  .On  la  divife 
✓ en  Haute  & Baffe  Touraine. 

: Haute  Touraine^ 

•*  • * . • i 

*Turonia  Superior. 

LaHauteTouràine  a pourCapitaleTours  Tour8; 
Ville  affez  grande , bien  baftie , & une  des  «p.  * 
plus  marchandes  du  Royaume , principale- 
ment en  eftoffes  de  foie.  Son  Eglife  Mé- 
tropolitaine de  S.  Gatien  , & fa  fameufe 
Collegiale  de  S.  Martin  font  les  deux  plus 
confiderables  de  fes  édifices  publics.  Maillé, 
ou  Luines,  Duché.  Langeft  fameux  par 
fes  excellens  melons. 

Marmouftier  prés  de  Tours  eft  une  Ab-' 
baye  trés-celebre , riche , & bien  baftie. 
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où  l’on  dit  que  le  grand  S.  Martin  Evefque 
de  Tours  fe  reriroit  Couvent.  Les  belles 
Cuves  & une  fainte  Ampoule  qu’on  y garde, 
font  ce  qu’elle  a de  plus  particulier. 

Baffe  Touraine:  ' 

i i «-I  . . * j ' • / >; 

*Turonia  Inferiùr. 

La  Baffe  Touraine  qui  comprend  auflï  le 
Pays  de  Brenne , a Amboife  fur  la  Loire , 
lieu  de  la  naiffance  & delà  mort  du  Roi 
Charles  Vin.  Loches.  Chaftillort  fur  Indre. 
Chinon  la  patrie  de  Rabelais , 6c  avec  un 
[pont  fur  la  Vienne.  Montrichard.  Mont- 
bazon  Duché.  Preuiîly.  Mie- Bouchard. 
Azay  le  Feron.  Chenonccaux  , la  plus 
belle  maifon  de  la  Province,  S.  Catherine 
bourg  fameux  par  fes  excellentes  prunes. 
La  Haie  joli  bourg  & fe  fieu  de  la  naiffance 
du  célébré  Moniteur  Des  cartesle  plus  fea-* 
vant  Philofophc  qui  ait  peut  cftré  ja- 
mais efté.  S.  Martin  le  Bel  village  prés  de 
Tours  eft  fameux  par  la  grande  Victoire 
que  Charles  Martel  y remporta  en  73  2.  fur 
les  Sarrafîns , & où  leur  General  Abdera- 
me  fut  tué  avec  plus  de  80000.  des  fîens. 
Meiïeres,  Capitale  du  Pays  de  Brenne. 


§•  IX. 
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$•  IX.  Le  Gouvernement  du  Maine  & 
du  Perche: 

Cenvmcmiœ  & Perchii  Prafeftwa. 


Cp  <^€ux  Provinces  font  jointes  enlêm- 
ble  crans  un  mefme  Gouvernement  qui  ret 
fortit  au  Parlement  de  Paris.  Les  pri n ci- 
palas  rivières  qui  l’arrofènt  font  la  Mayen- 
ne, laSarte,  & le  Loir.  ; 


I.  Le  Maine: 

v,  • ' ' • - i < s. 

Cenomania . 

Pays  allez  fertile  ; mais  prefque  fans  com- 
merce , à celui  de  fon  excellente  volaille 
prés  , dont  il  fait  an  grand  débit  à Paris. 

Il  y a auflt  quelquesmines  de  Fer  qui  porté 
allez  de  revenu  aux  peuples  qui  font  fort 
lpintuels,  & adroits,  mais  fort  diffimtriés 
& grands  Chicaneurs.  Cette  Province  fc 
dinfe  en  Haut,  & Bas  Maine.  Le  Haut 
ou  Septentrional  comprend  plufieurs  pe- 
tits Pays,  dont  les  Principales  Villes  font - 
Mayenne,  en  titre  de  Duc  hé  & fur  une  ri- 
juere  de  mefme  nom.  Vilaine  la  Tue!, 

^ur.Urtya,a  Beaumont  le  Vicomte, 
bille-le  Guillaume.  Mefmers.  Le  Bas  Mai- 
ne , a le  Mans  Evefchéôc  Capitale  delà  LeMaafi 

Pro-  caP* 
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Province.  Cette  Ville  eft  fituée  fur  la  Sar- 
te-&  fàit  un  grand  débit  de  volailles  & de 
cire  blanche  parfaitement  belle.  Laval 
bonne  Ville  fur  la  Mayenne  & la  plus 
marchande  de  tôutela  Province , principa- 
lement en  toiles  qui  font  tres-eftimées.  --3 
Cette  Ville  a titre  de  Comté  & appar- 
tient à la  Maifon  delà  Trimouille.  Cha- 
fteaudu  Loir  fameux  ;par  fesbons  vins. 

La  Ferté-Bernard.  S.  Sufanne  Baron- 
nie. Sablé  où  l’on  fait  de  très-bons 
gands 

IL  Le  Perche: 

J?erchium. 

+*  « 

Province  fort  petite  mais  fertile , fe 
divife  en  Grand  Perche , & en  Terrés 
Françoifes. 

Le  Grand  Perche  a les  Villes  Royales 
de  Bellefme  & de  Mortagne,  & le  Bourg 
Seigneurial  de  Nogent  le  Rotrou  ou  Be- 
thune.  Bellefme  eft  peu  de  chofe  ; mais 
autrefois  elle  a eu  le  premier  rang  dans 
les  aflfemblées  -de  la  Province  dont  elle 
pourroit  ainfi  paffer  pour  la  Capitale; 
comme  elle  en  eft  le  fiege  Royal. 
Mortagne  plus  considérable  a une 

Eleâion.  Nogent  le  Rotrou  plus  grand 

&plus 
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& plus  marchand  eft  réputé  par  plufîeurs 
auteurs  pour  le  lieuCapital  du  Perche  quoi- 
que ne4oit  qu’un  bourg , donc  le  Duc 
de  Bethune  -eft  Seigneur.  La  Trappe  fa- 
meufe  Abbaye. 

Les  Terres  Françoifes  ont  la  Tour  grife 
présde  Verneuilen  Normandie , de  quel- 
ques autres  Villages. 

§.  X.  Le  Gouvernement  de  Bretagne  î 

Prœfeülura  Armoricœ  ceu  Britanniœ. 

Ce  Gouvernement  eft  un  des  plus  grands 
& des  plus  confiderables  du  Royaume  a 
caufè  de  la  quantité  de  fes  ports,  &,  de  la 
commodité  de  la  Mer , qui  y Facilite  le 
commerce.  C’eft  auffi  un  Pays  d’Eftats 
compofés  de  trois  Ordres , le  Clergé , la 
Noblefle , & le  Peuple,  La  Bretagne  a eu 
autrefois  des  Ducs  particuliers  qui  eftoienc 
très  puiflans,  & qui  ont  efté  fameux  dans 
l’Hiftoire.  Elle  a peu  de  rivières  confide- 
rables , & la  Vilaine  eft  la  feule  qu’on  y 
puifle  remarquer.  Cette  Province  a un 
Parlement  à Rennes , & d’excellens  paftu- 
rages  où  l’on  nourrit  quantité  de  beftail.On 
y trouve  auffi  quantité  deHaras  deChevaux 
& on  y fait  le  meilleur  beurre  du  Royaume. 
La  Terre  n’y  eft  pas  fort  fertile  en  bled, 

Tom.  //,  D & 
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& il  n’y  croift  préfque  pas  de  vin  ; mais 
les  habitans  en  tirent  aflez  d’ailleurs  > par  le 
moyen  de  la  Mer&  de  la  rivierede  Loire, 
lis  font  braves,  robuftes,  &bons  Pilotes; 
mais  fort  mal  propres  , faineans  , 8c 
■ y vrognes.  Leur  principal  commerce  con- 
fifte  en  beurre,  en  toiles,  3c en  cordages, 
parce  que  le  pays  rapporte  beaucoup  de  lin 
& de  chanvre.On  y pefche  aüfli  fur  les  coftes 
quantité  de  fardines  & d’autres  poiflons. 
La  Bretagne  a un  Parieront  à Rennes , 3c 
fe  divife  en  Haute  & Baffe  , qui  fe  fubdivi- 
fent  en  neuf  Evefchés , dont  il  y en  a cinq 
dans  la  première  pc  quatre  dans  la  fécondé. 

i'.  ' *•  . * ....  \ i\  : • W ■ 

jlîaute  Bretagne  , en  V.  Evefchés: 


• Br i tamia  Supernr. 

I.  Evefché  de  Rennes  : 


Epifcopatus  ceu  Diœcejîs  Rbedonenjîs. 

-Rennes , Où  eft  Rennes  Capitale  de  toute  la  Pro^ 
vjnce , & le  fiege  d’un  Evefque , de  mefme 
que  du  Parlement  de  Bretagne.  Cette 
Ville  eft  fituée  fur  la  Vilaine , & a un  fort 
beau  College  de  Jefuites.  S.  Aubin  du 
Cormier.  Fougères.  Vitré,  fameufe  Baron- 

iaie  à la  Maifon  de  la  Trimouille. 

- - - ~ .11.  Evefchc 
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II.  Evefché  de  S.  Brièux,. 

- Epijcopatus  Briocenfis. 

Où  font  S.  Brieux,  dont  l’Êvelque  eft 
Seigneu^  Temporel.  Lamballe.  Quintin* 
Montcontour.  Jugon.  Loudeac. 

III.  Eyefchd  de  S.  Malo  : 

Epifcopatus  Sanmaclovienfis. 

Qui  a S.  Malo , petite  Ville  » . fort  peu-  s 
plëe,  très  riche,  & fort  marchande.  Elle5 
eft  lituée  dans  la  petite  Ille  de  S.  Aaron, 
qui  joint  à’  la.terre-ferme  par  une  chauffée; 
dont  l’entrée  eft  defenduë  par  un  allez  bon 
Chafteau.  Son  port  eft  aflez  leur;  mais 
il  eft  peu. profond,  & a une  barre  qui  en 
rend  l’entrée  allez  difficile.  Les  Maloins 
pàlfent  pour  les  meilleurs  Armateurs  du 
Royaume.  Comper.  Ploermel.  Dinant. 
Chaffeauneuf.  Montfort.  Cancale,  fur 
la  Mer  où  l’on  pefche  de  très  bonnes 
huiftres. 

- IV.  Evefché  de  Dol:  ' 

• ' Epifçopatus  Dolenfiu 

Où  il  n’y  a de  remarquable  que  Dd5 
petite  ViHe  & Evefché,  autrefois  fiege 
Àrchiepifeopal  qui  fut  transféré  à Tours. 

D z V.  Eve- 

* 


• Maity 
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.Evefché  de  Nantes  ou  Comté  Nantois 
Æpifcopatus  ceu  Çomitatus  'NametenJîs. 

" &y'  M ' , 

" Qui  comprend  auffi  le  Pays  & Duché  ■ 
&&&•  de  Rets  a Nantes  fur  la  Loire  , ht 
Seconde  Ville  en  rang  j mais  la  plus  mar- 
chande, & la  plus  conlîderable  de  toute 
la  Province»  .Cette  Ville  eft  allez  grande, 
fort  peuplée,  très -riche  par  fon  com- 
* • merce,  & dans,une  lîtuation  fort  agréa- 

ble, ce  qui  fait  qu’on  l’appelle  Nantes  la 
jolie.  Il  y a.yn  Evefché,  uneUniverfité, 
& un  très-beau  Pont  for  la  Loire.  Gue- 
rande.  Le  Croifîc  bourg  fort  marchand 
jfitué  fur  la  Mer,  & dapsje  voijfinage, du-' 
,ouel  il  y â des  falines-  Pont-Chafteau, 
jfameufe  Baronnie.  :*  La  Roche -Bernard 
cCoiflin  Duché.  Nozay.  Chafteau-Briant. 
'Ancenis  fur  .la  Loire.  Cüïfon  aflfez  jolie 
Ville.  Maçhecou  Capitale  du  Pays  de 
■Rets.  Penboeuffor  la  Loire  où  les  grands 
>V aifleaüx  chargés  pour  Nantes  ont  couf- 
itume  de  s’arrefter.  rL’lfle  deJBoüin  pour 
la  plus  grande  partie  de  Bretagne  & du 
Comté  Nantois.  Belle-Ifte.plus  grande  & 
plus  confiderabje , eft  préfque  environnée 
t<de  rochers  efcarpésj  de  forte  qu’oanÿ  peut 
jkQrdor  c[ue  par  trois  endroits,  dont  le 

' principal 
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principal  eft  défendu  par  une  bonne  Ci- 
tadelle. Le  dedans  de  cette  Ifle  eft  allez 
agréable,  fertile,  & en  titre  de  Marqui- 
fàt.  Il  yx  a des  falines , & les  vaifleaux 
paflenc  ordinairement  le  long  de  fes  coites. 

* I n T , - 

La  Balfe  Bretagne  >en  4.  Evefches 

. mi»  ' 

BritaUrûa  Inferior » 

CesEvefchés  foni-ceiix  de  Vannes,  de 
Cornouaille  ou  Quimper,  de  S.  Pol  de  Leon, 
& de  Treguier , • dans  les  trois  derniers 
defquels  on  parle  Breton  qui  eft  une  lan- 
gue particulière. 

♦ * - « — . ■ „j 

I.  Evefché  de  Vannes': 

J?**-?  ' , i*  p 1 - • 9 ' . t 

. ’li  Epifcopatuf  Veneteiifis* 

z/î  y*  ...  v " ...  v J ■ ■ r y*  , 1 ■ l.  L /r 

' Qui  a pour  Capitale  Vannes-  air*  jolie 
Ville  & ETefché  prés  la  Mer.  Hennebont.' 
Port  Louis  -fur  l’Oeean  qui  y fait  un  très- 
bon  port , & rend  cette  Villè  trés-mar- 
chande.  Guemené  Principauté.  Rohan 
fameux  Duché.  Màleftroit.  Rieux.  Aurai  ' 
fameux  par  la  dévotion  quon  va  à S;  Anne,  - 
Pontivy.  ifle  de  Grois. 


AI 'y:  ■ î&Evc^ 
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H-  Evefché  de  Quimper  ou  de  Cornouaille; 

Epifcopatus  Çoçnubienfis. 

Qui  a Quimper  ou  Quimpercorenrin , 
afiêi  jolie  Ville  & Evefché.  Quimpcflai.. 
Douarnenes  fur  une  baye  de  mefme  nom 
Audierne  fur  la  Mer;  Chafteauneuf 
Çhafteaulin. 

TTT  Evefché  de  $•  Pol  de  Leon; 

Epifcopatus  Leonenfis. 

Où  font  S.  Pol  de  Leon  Ville  Epifcopale 
yuft.  avec  un  pëtit  port1  fur1  la  Mer.  Breft  le 
plus  beau  & le  meilleur  port  que  la  France 
ait  fur  l’Océan.  Ceft  auffi  le  premier  de- 
partement de  la  Marine  où  fe  font 
les  plus  confiderables  armemens  de  Mer 
de  cette  couronne.  Il  y a de  t tés -.beaux 
jnagafiris  & un  arcenal  très-bien  fourni. 
Lefneven.  Landerneau.  S-  Renan.  Mors- 
laix  aifez  bonne  Ville  dont  une  partie  eft 
dans  rEvcfchéde  Treguier.  Le  Conquête 
Ifle  d’Oueflant. 

ê ♦ - +%  • 
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IV.  Evefché  de  Treguier  : 5 > 

, ÈJjifcopatHs  Trecorienfis. 

Dont  Treguier  Ville  & Evefché  cft  ïa  - 
Capitale.  Lanmeur.  Lannion.  Ijpntrieux.  - 

• • > J *'  * ■ ' w x • ' ' ' * [ 

L Ç.  Xr.  Le  Gouvernement  d’Anjou:  ' 

h ‘V 

r Agti  Aridegavetifa  Prafêtlurar  ' ; r 

| Bip  0 lV  * **■•%*■*  • *.  »Jl  ^ _ 

- Cette  Province  a titre  de  Duché  & eft  . 

- Fappanage  d’un  des  Fils  de  France.  Le  - 
Pays  eft  afiez  agréable  & allez  fertile  , * 
principalement  en  vins  qui  font  fort  efti- 
més.  Il  y a quantité  de  carrières  de  belle 
| ardoife  dont  préique  toutes  lés  maifons 
| font  couvertes  , & on  y trouvé  plufieurs  * 
rivières  dont  les  plus  remarquables  font 
f:  la  Loire  , la  Mayenne  , la  Sarte , & le 

Loir.  Les  Angevins  font fpfrituelsj  polis, 

& agréables  dans  la  converfation.  Ils  * 
relevent  d u Parlement  de  Paris , & diyifent  ‘ 1 

leur  Pays  en  Haut  en  Bas  Anjou.  ‘ 

I.  Le  Haut  Anjou  au  Nord  de. la  Loire  Ang*»# 
Ç a Angers  fur  la  Mayenne  qui  y reçoit  lacap* 
Sarte  & le  Loir.  Cette  Ville  eft  grande, 
belle,  bien  baftie,  la  Capitale  de  la  Pro- 
vince , & le  fiege  d’un  Evefché , d’unie 
UiHverfîté^^d’un  Pttftdial.  Son  ÇhafteaH  * 

D 4 - . eft  ; 
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eft  aflfez  fort , Tes  maifons  préfquc  toutes 
couvertes  d’ardoife,.&  fa  Cathédrale  de 
S.  Maurice  ornée  d’un  beau  Clocher. 
Chafteau-Gonticr.  La  Fléché  jolie, Ville 
• iur  le  Loir  & célébré  par  fon  College  de 
Jefuite^e  plus  beau  de  toute  l’Ëurppe. 
Baugé.^e  Lude.  Bea^fort.  Craon. 

IL  Le  Bas  Apjpu  .au  Kljdi  de  1^  Loire 
a Kochefort.  Monûreuil7$ell£y.  Pont 
de  Cé.ainfî  appelé  de  Ion  beaa  Pont  fur 
la  Loire.  rMaulpvriqr.0  poué.  Le  Puy. 
BriâàcDuch§jJ>airie. 

, ..y 

v - '»  »;  • • 

$.  XII. , J^Çouvernemeq^p  Saumur, 
i.  ! ou  ïe  Saumurois  i 

4 y * • à ■*  t .{ 

PrafeÏÏura  Salmurrenfîs. 

• ■ . ... 

f.  . • 

Ce  Gouvernement  eft  fort  petit  & 
comprend  une  partie  du  Bas  Anjou» 
avec  le  Bays  de  Mirebalais  en  Poi&ou. 
11  dépend  aplTi  4.W  .fadement  de  Paris, 
San  mur,  & a pour  Capitale  $apmur  fur  la  Loire. 
'«*•  Cette  Ville  eft  petite  & a des  rües  foft 
obfcures  & mal  percées;  mais  fes  Faux- 
bourgs  font  beaux  & grands , fon 
Chafteau  extrêmement  fort  & bafti  far 
-un  rocher  efcarpé,  fon  Eglife  des  Ardil- 
liers  riche  & fameufe  par  la.  dévotion 
* quon  y a à une  image  de  la  Vierge, 

font 
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font  cc  quelle  a de  plus  remarquable. 
Saumur  eft  dans  une  fttuation  auffi  im^ 
portante  que  belle',  & £voit  avant  la  ré- 
vocation de  l’Edit  de  Nantes  la  plus  cé- 
lébré Academie  de  Reformés  qui  fuft  en  . 
France.  Montforeau  • aur  confluent  de  la 
Vienne,  & de  la  Loire  eft  fort  mat* 
chande  en  bled.'  Fonte  vrâult  que  Mv 
Robbe  met  mahdans  le  Poi&ou  eft  une 
riche  , belle , & fameufe  Abbaye -chef 
d’Ordre  dont  l’Abbeffe  & Generaleja  paE 
un  Privilège  fingulier  autorité  & jurif- 
didion  fur  les  Religieux,  aufli -bien  que 
fur  les  Religieufes  fon  Ordre.  Brezé 
Duché  & belle  maifon.  Mirebeau  bourg 
qui  a donné  fon  nom  au  petit  Pays  dû 
Mirebalais.  Richelieu  dans  ce  mefme 
Pays  eft  une  * Ville  moderne  d’une  fort  * 
belle  ftrudure,  qui  porte  le  nom  du 
grand  Cardinal  de  Richelieu  fonNfonda- 
teur , & a un  fuperbè  Chafteau.  Mon- 
contour  bourg  mémorable  par  la  Bataille 
que  le  Roi  Henri  III.  alor$  Duc  d’Anjou  : 
y gagna  en  1569.  fur  l’ Admirai  do 
Coligwy  Commandant  Fartnée  des  Re~  ' 
formés.  ' • 
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$.  XIII.  Le  Gouvernement  de  Poi&ou 

,v  , • • 

. ^ • i Q •] 

^gri  PiBavienfis  PrafeElura. 

Cette  Province  dans  l’eftenduë  du  Par- 
lement de  Paris  eft  très- fertile  particuliè- 
rement en  bled  & en  beftail.  II  y a peu 
de  rivières,  & la. .Vienne  eft  la  feule  qui 
mérité  d’eftre  remarquée.  Les  Poitevins 
aiment  plus  la  danfe  & le  repos , que  la 
guerre  & le  commerce.  Leur  principale 
richefle  vient  du  débit  qu’ils  font  de  leurs 
bœufs,  de  leurs  mules,  & de  leuraDro- 
guets.  Le  Poi&ou  fe  divife  en  Haut  & 
Bas.  ..  ir.'i 

■ ■ - ■ . 

I.  Haut  Poi&ou: 

^•1  — K 

Jigrt  Piftavienjis  Pars  Super iw. 

. . ' J 

Plus  grand  , plus  beau,  plus  faits,  & 
joiôi«rs,pIus  fertile,  que  le  Bas,  a Po&iers  fur  le 
*a*  Cfain.  Cette  Ville  Capitale  de  la  Province 
ne  cede  pour  la  grandeur  à aucune  autre 
du  Royaume  qu’à  Paris  ; mais  elle  eft  mal  ' 
baftie,  peu  peuplée,  & remplie  de  plu- 
fieurs  jardins  & de  terres  labourables.  H 
yaunEvefché,  une  fameufe  Eglife  Col- 
legiale dediée  à S.  Hilaire,  une  Univerfité, 
î ; V I une 
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une  Généralité-,  & un  Prefidial  de  grande 
eftenduë.  Les  Vipères  qu’on  prend  dans 
le  voifinage  de  cette  Ville  font  exceïlens 
pour  laTheriaquè,r’&  on  en  débité  quan- 
tité à Venife  & ailleurs.  La  Bataille  de 
Poi&iers  en  l’an '*356.  fut  malheureufe 
aux  François  &rles?Anglois  y furent  dou- 
blement victorieux  par  la  prife  qu’ils  y fi- 
rent du  Roi  Jean- Le  Combat  de  Civaux  • 
dans  ronpVoifi^a^futiphar  heureux  à la 
France.  Clovis  i.  y defldfcmyop.  & tua 
de  fa  propre  main  AlaricRoi  des  Goths  • 
qui  furenc;  enfui  te  chaflés  du  Royau- 
me. y me|  b • 

Niort  fur  iâ  Sëvrè,  Ville  l'a  plus  mar-  Niort, 
chande  de  la  Province  & célébré  par  fes 
3.  foires.  Chafteileraud  en  titre  de  Duché- 
Pairie  fur  la  Vienne  ou  elle  a un  très  beau 
pont  de  pierre , eft  renommée  pour  fi 
coutellerie.  S.  Maixant  fur  vla  rive  droite 
de  la  Sevre  fait  beaucoup  de  bas  & d’eftof- 
fés  de  laine.  Loudün1  qui  donne  fou 
nom  au  Pays  Loudunohs.  Montmorillon. 
Thouars  avec  un  beau  Chafteau  fur  le 
Toué  a titre  de  Duché-Pairie.  La  Tre-> 
moille  communément  la  Trimouille  eft 
aufii  un  Duché  qui  donne  fon  nom  à une 
Maifon  très  Illuftre  par  Ion  ancienneté , & 
par  fes  belles  Alliances.  Mortemar  & 
Rochechouart  autres  Duchés.  Lufignan 

- - D é . fa 


Fonte. 

nay. 
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fur  la  Voune  bourg  fameux  par  l’ancienne 
maifon  deLufignan  qui  a donné  des  Rois 
à l’ifle  de  Cypre  & àjerufalem.  Partenay, 
bourg  principal  du  Pays  de  Gaftine. 
Breflïiire.  Vivonne.  Aunay.  Civray. 
Ch-zay.  Melle.  Charroux.  Mar/illac  » 
Principauté. 

II.  Ras  Poitou: 

Agri  Pittaviétijis  Pan  Inferior, 

. Allez  fertile  le  long  des  coftes,  où  l’on 
trouve  auffi  quelques  falines,  a pour  Capi- 
tale Fontenay  le  Comte  jolie  Ville  fur  la 
Vendée.  Il  y a un  très-beau  Siégé  Royal, 
un  Clocher  de  'Pierre  de  taille  fort  haut, 

& très  bien  bafti , & deux . foires  aflèz. 
.célébrés,  Fuafc  de  S.  Venante  i i.O&o- 
bre^  & l’autre  de  S.  Jean  Baptifte  le  24. 
Juin.  Les  Sables  d’Olonne  gros  bourg 
avec  un  port  fur  la  Mer.  Ses  habitans  font 
bons  Pilotes  & trafiquent  beaucoup  en 
morues,  qu’ils  vont  pefeher  au  grand  Banc 
de  Terrerieuve  en  Amérique.  - Mauleon. 
Luçon  bourg  & Evefché.  La  Motte-achard.  ' 
Titfauges.  La  Garnache.  . Talmond  & la 
Roche  fur  Yon,  Principautés.  MareuiL 
Maillezais  bourg  dont  l’Evefché  a eflé  trans- 
féré à la  Rochelle.  Ifle  de  Noirmouftier 
communementNermouftier  en  titre  deMar» 
qui  fat.  L’ifle- Dieu  fort  petite  & préfquc  de-  • 
j«te,  " . §.XIV. 
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§.  XIV* 

' • ...  • \\  a 

Le  Gouvernement  d’Aunis , & Pays 
Brouageais  : 

Agri  Alnetenfis  & BwagienfisTra* 
fefttur&. 

, • ' 

ï.  Aunisî  ' 

Ager  Alnetenfis  & Alnenfis . 

CEtte  Province  qui  eft  fort  petite  r 
dépend  du  Parlement  de  Paris , & a 
une  Généralité  à la  Rochelle  6 Capitale.  La  r». 
Cette  Ville  avec  un  Port  fur  la  mer  eft  c^elIc* 
médiocrement  grande;  mais  bien  baftie,*^ 

& une  des  plus  belles , & des  plus  pro- 
pres du  Royaume.  Elle  eft  auffi  aflèz 
marchande  & a un  Evefché , une  Géné- 
ralité , & un  Prefidial.  La  Rochelle  eft 
fameufe  par  le  fiege  qu’elle  fouftint  contre 
le  Roi  Louis  XIII.  & par  la  Digue  que  le 
Cardinal  de  Richelieu  fit  faire  pour,  em- 
pefcher  le  fecou'rs  par  mer.  Cette  Digue 
eftoit  longue  de  747.  Toifea,  & fut  cau- 
fe  de  la  prife  de  cette  forte  place  qui  fè 
rendit  le  28.  Oétobre  1^28.  Ses  fortifi- 
cations 


Roche' 

fore. 


të'  Nouvelle 
cations  furent  enfuite  démolies  à quel- 
ques tours  prés  qui  furent  confervées  pour 
la  defenfede  fon  port  qui  eft  allez  fre- 
quente , & fort  feur  ; mais  dont  i entrée 
dft  fort  eftroite  & peu  profonde. 

Rochefort  fur  la  Charente  eft  une  Ville 
nouvellement  baftie  où  il  y a de  très- be- 
au x Magafins,'  un  Areenal,  une  Fonderie 
de  Canons"  j de  très- belles  Corderies , & 
des  Chantiers  pour  les  vailfeaux  du  Roi, 
C’eft  le  fécond  département  de  la  Marine 
de  France  fur  l’Océan. 

Maraus  gros  bourg  fur  la  Sévre  eft  le 
Grenier  de  la  Rochelle  & le  lieu  du  Roy- 
aume le  plus  marchand  en  bled.  Surge- 
res  bourg  allez  joli  & renommé  pour 
fes  Foires  de  Chevaux.  Ré  Ille  très-  im- 
portante & fertile  en  Sel , de  mefme 
qu’en  vins  dont  ou  fait  des  eaux  de  vie, 
a la  petite  Ville  de  S.  Martin  defendue 
par  une  alfez  bonne  Citadelle.  Cen’eftoic 
autrefois  qu’un  bourg  fouftenu  de  quel- 
ques fortfications  , que  le  Marquis  de 
Toiras  depuis  Marefchalde  France  défen- 
dit vaillamment  en  1627.  contre  le  Due 
de  Buckingham  commandant  la  Flotte 
Angioife  qui  fut  obligée  de  fe  retirer.  Ars. 
La  Flotte.  Les  forts  de  la  Prés  & de  Cha- 
pus. 

* . i v*  . '*  . , • ,*•  ;:*£•  \ * * ’Vj  * * 

II.  Pays 
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r !(  < H.  TaysBrouageais: 
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Ager  Broagienfis. 

Tiré  delà  Saintonge  & où  l’on  Fait  quan- 
ti^ de  très- bon  Sel,  a Brouage  Ville  très- 
forte  fur  la  mer,  qui  y faifoit autrefois  un 
port.  Marennes  beau  bourg  dans  un  ter- 
roir abondant  en  vins.  Arvert.  la  Trem- 
blade.  Royan  bourg  en  titre  de  Marquifât 
à l’embouchure  de  la  Garonne  & où  l’on 
pefche  les  meilleures  Sardines  du  Monde. 
Soubife  bourg  & Principauté  fur  la  Cha- 
rente. L’i  lie  d’Oleron  fertile  en  bled  & 
en  vins  a le  Chafteau  & le  Bourg  d’Oleron 
qu’on  a renfermé  de  murailles  & allez  bien 
fortifié.  S.  Georges. 


§.  XV.  Le  Gouvernement  de  Sain- 
tonge & d'Angoumois: 

Agri  Santonenfts  (y  Incuhfmenjts  Prafeflura. 

I.  Saintonge: 

. . Ager  Santonenjts. 

CEtte  Province  très- fertile  en  bled 
& en  excellens  vins  relfortit  au  Par- 
- - ' " lement 


I 
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Iementde  Bourdeau x,  & eft  traverse  par' 
la  riviere:de  Charente  , qui-  la  divife  en 
Haute  & Baffe  Saintonge;  la  première  vers'* 
le  Midi , la  féconde  vers  le  Septentrion. 

Haute  Saintonge  r 0 : 

Agri  Santonenfis  Pars  Super  i or  ^ 

Plus  grande  plus  fertile  que  la  Baffe, 
saîntei,  Saintes  Ville  lEpifcopale  fur  la  Charente  - 
ca Pî  & dans  une.  très  agreabîe  fituation. 

Pons  dans  un  terroir  abondant  en  bled. 
Barbefieux  fameux  Marquifat.  Jonzac. 
Pont  l’Abbé.  Mortagne.  Talmond.  Plaifac 
la  plus  belle  maifon  de  la  Province. 

J j .j 

Baffe  Saintonge*'  • "1. 

' ' f l.  V 

Agri  Santonenfis  Pars  Inferior. 

Qui  a pour  Capitale  S.  Jean  d’Angely 
für  la  Boutonne:  Cette  Ville  eftoit  autre-  * 
lois  affez  forte  ; mais  Louis  XIII.  l’ay- 
ant prife  en  1621.  en  fit  démolir  les  for- 
, tifications  & mefme  les  murailles.  Sës 
Eaux  de  vie  font  fort  eftimées  , & on  y 
fait  beaucoup  deftoffes  de  Laine.  S.  Sa- 
vinien.  Tonnay- Charente.  Taillebourg 
autrefois  avec  un  Chafteau  très-fort*;  mais 
qui  eft  à prefen  t démoli.  Tonnay-Boutonne. 
Fontenai  la  Battu. 

II.  An- 


II.  Angouraois: 

Ager  Incuîtfmenfis* 

Pays  trés-fertile  dépend  du  Parlement 
de  Paris  & a pour  Capitale  Angoulefme 
belle  & bonne  Ville  fur  la  Charente.  Co* 
gnac  jolie  Ville  (ur  la  mefîne  rivière  eft  le 
lieu  de  la  naiffance  du  Roi  François  L 
& a d’excefletfs  Vins  , de.  mefme  que  de 
très-bonnes  Eaux  de  vie.  Jarnaè  auffi  fut  la 
Charente  vit  donner  en  15^9.  unéfan- 

flante,bataillèJentre  le  Roi  Henri  III.  laors 
)uc  d’Anjou  & le  Prince  de  Condé  Chef 
des  Reformés  de  France  qui  y fut  tué.  Cha- 
peau-neuf. La  Rochefoucaut  bourg  & 
Duché  fur  là  Tardoire  fait  de  fort  bons 
Gands , & dopne  fon  nom  à une  des  plus 
anciennes  & des  plus  illuitres  Maifons.de 

France*  y 
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ART  I C L\E.  III. 

Dé  la  Partie  Méridionale  de  France  > 
en  dix  Gouvernemens  : 

jPars  Meridionalis  G allia  m decem 
Trafefturas  divifa. 

§.  I.  Le  Gouvernement  de  Guiennes  -r. 

Aqui tante  ceu  Guienna  PrafeÏÏura.  \ 

GE  Gouvernement  un  des  plus  ferti*" 
les  & le  plus  grand  du  Royaume» 
à eu  autrefois  des  Ducs  , fous  le  nom  de 
Ducs  d’Aquitaine  qui  eftoient  fort  puif* 
fans.  Il  eft  arrofé  de  plufieurs  rivières  qui 
Contribuent  à fa  Fertilité  & à fon  com- 
merce. Les  principales  font  la  la  Garon- 
ne, la  Dordonne,  le  Lot,  l’Adour,  &le 
Tarn.  Il  y a un  Parlement  à Bourdeaux , 
auquel  relfortit  préfque  tout  ce  Gouver- 
nement , & mefms  le  Limofin  qui  fait 
un  Gouvernement  particulier.  La  Guien- 
ne  fe  divife  en  Haute  & Balfe*  La  Haute 
comprend  le  Roüergue,  leQuercy,  l’Ar- 
magnac, leComminges,  le  Conferans, 
&!leJBigorre.  La  Baffe  contient  les  Pays 


(Géographie.  $1 
«lesBafqueSj  & des  Landes*  le  Condomois, 
k Bazadois , l’Agenois  , la  Guienne  pro- 
[-  pxe  ou  le  Bourdelois,  & le  Périgord. 

Haute  Guienne  en  fix  parties  : 

• — » ! **'  * *■  j-  * ^ / 


Pays  en  general  fort  rude»  peu  fertile* 
& dont  le  principal  revenu  des  habitans 
confifte  en  beftail,  fur  tout  en  mu- 
lets qu’on  mène  en  Efpagne.  U reffor- 
’tet  pour  la  Juftice  au  Parlement  de  Tou- 
4oufe  , & ale  Tarn,  le  Lot , & l’Aveirou 
•pour  fes  principales  rivières.  Sa  divifion 
[ eft  en  Comté  deRoüergue,  & en  Haut  & 
Bas  Roüergue.  La  Comté  de  Roüergue  a 
Rhodez  fur  l’Aveirou  Ville  Epifcopale 
& Capitale  de  la  Province.  Il  y a un  très- 
beau  Clocher , mais  peu  de  commerce. 
Entraygues , Marfillac.  S.  Cofme. 

• Le  Haut  Roüergne  ou  la  Haute  Marche 

| de  Roüergue  a Milhaud  fur  le  Tarn  & 
dans  un  terroir  où  il  y a beaucoup  d A* 
i;  mandiers.  Vabres  Ville  & Evefché  fur  le 

ique,  Severac  le  CaftèLI$ 
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Le  Bas  Roüergue  ou  Bafle  Marche  de 
Roüergue  a Ville-Franche,  Ville  aflez 
jolies.  & la  meilleure  de  la  Province. 
Elle  eft  lituée  fnr  l’Aveirou  & a un  Prelî- 
dial.  S.^  Antonin  fur  l’Aveirou  bourg  re- 
nommé pour  le?  excellentes  prunes;  Nayacr 
qui  a du  Vitriol  en  fan  voifinage.  S.  Juif. 

II.  Le  Quercy:  (J 

* • » h 

Ager  Cadurçenjts. 

Province  trés-fertile  en  bled  & en  vins 
qm  font  fort  eftimés  -,  dépend  auffi  du  -: 
Parlement  de  louloufb,  ^fedivifeen  Haut 
8c  Bas  Quercy,*-  le  premier  au  Septentrion  > 
.&  le  fçcond  au  Midi  du  Lot. 

; Le  Haut  Quercy  a Çahors  Ville  Epi- 
.icopale,  & Capitale  de  .la.  Province.  Elle 
eft  lituée  fur  le  Lot , & a une  Univerüté 
fondée  par  le  Pape  Jean  XXII.  qui  en  cftoit 
natif.  Cadenac.  Figçac.  Gourdon.  Mar- 
tel. Caftelnau. 

- Le  Bas  Quercy  contient  Montauban 
Ville  fort  belle  , bien  baftie , allez  peu- 
plée » & marchande.  Elle  eft  lituée  fur 
le  Tarn,  & a une  Généralité,  & un  lîege 
Epifcopal.  Moilïac.  Montpefat.  Lau- 
ferte.  Gaillac,  Village  fameux  par  fes  bon 
vins.  Caftelnau  de  Monrarier.  Malaule. 
Negrepelifte. 

HL  Lt; 
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III.  La  Comté  d* Armagnac: 

- Comitatus  Armemacenps. 

Pays  en  general  très- fertile , & qui  a 
eu  autrefois  des  Comtes  toit  célébrés , ' fc 
divife>en  Hajjt  & Bas  Armagnac.  Le  Haut 
Armagnac  *^ainfi  nommé  parce  qu’il  eft 
lîtué  prés  des  Monts  Pyrénées  , & que  la  ' 
plufpart  des  rivières  qui  le  traverfeat  y 
prennent  leurs  fources,  eft  auffi  appelé  le 
Pays  des  Montagnesoudes4.  Vallées.  Ces 
4.  Vallées  font  le  Val  de  Magnoac,  où  eft 
Caftdnau  de  Magnoacde  Vaide  Neftez  où 
eft  le  bourg  de  la  Barthe  ; le  Val  de  Ba- 
rouffe  où  eft  la  , petite  Ville  de  Mauleon, 
& le  Vald’Aure,  où  font  Sarrancolin  & 
Arreu. 

Le  Bas  Armagnac  plus  grand  & plus  fer- 
tile contient  l’Armagnac  particulier  & les 
Pays  d’Eftaracou  Aftarac,  deLomagne, 
de Gaure,dè Verdun,  de  Riviere , d’Eau- 
fen  , de  Brullois , & de  Fefenzac.  Les 
principales  Villes  qu’011  y trouve  font  Le- 
rioure  fur  le  Giers  allez  bonne  Ville  avec 
un  fort  Chafteau  & un  Evefché.  Auch 
Ville  très-ancienne , & le  fîege  d’un  riche 
Archevefque  a d’excellentes  poires  de  bon 
Chreftien.  Miraude.  Vie.  Verdun.  l’IIleen 
Jourdain. 


IV.  Là  Comté  de  Comminges  : 

Convenarum  ceu  Convenenfîs  Cmitatus . 

' ' Ç-  f .»  • . • • - » r , . , . . . "'  f 
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Cette  Comté  quia  descarrieres  de  beaw 
marbre  fc  divife  aufii  enHau^fcBas  Com- 
minges. Dans  le  Haut  font  S.  Bertrand 
Evefché  & Capitale  de  tout  le  Pays,  S* 
Gaudens,  & Valentine  qui  eft  feulement 
enclavée  & dépend  du  Languedoc.  C’eft 
pour  cette  raifon  que  l’Eve fque  de  Com- 
minges qui  eft  Diocefainde  cette  Ville  en- 
tre aux  Eftats  de  cette  Province. 

Le  Bas  Comminges.  a pour  Capitale 
Lombez  , Ville  & Evefché  fur  la  Seve. 
Montpezat  Muret  bourg  fur  la  Garonne 
vit  Tan  1 20 6.  donner  en  fon  voifinage, 
une  célébré  bataille  où  Simon  Comte  de 
Montforr  défit  avec  1200.  hommes  Rair 
mond  Comté  de  Touloufe  qui  en  avoit 
plus  de  100000. 

V.  Le  Conferans: 

Ager  Confiranenfis . 

Qui  a auffi  quelques  Carrières  dé  Mar- 
bre , ne  contient  de  lieux  remarquables^ 
que  S.  Licer  ou  5.  Léger,  Evefché  ; & 
S.  Girons. 

VI.  La 
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TI.  La  Comté  de  Bigorre  ; 

Comitatus  Bigerrenfis. 

Se  divifé  en  Pays  de  Ruftan , de  laPIai-  % 
ne,  & de  la  Montagne.  Le  Ruftan  a S. 

V Sever.  La  'Plaine  a Tarbes  aflez  belle  &TarbM‘ 
aftez  bonne  Ville  Epifcopale  fur  l’Adour. 
Bagneres  renommée  pour  fes  bains,  & 
Campan  par  fon  beurre.  La  Montagne 
a S.  Savin  , Cautères , & Baredge  très* 
fameux  par  fes  bains. 


Bafle  Guienne , en  8.  parties: 

9:  ' *>*-' 

Aquitania  Inferior. 

■ 

, / !..  Pays  des  Bafques: 


. ' - Vafcitania k 

.... 

Où  Ton  parle  un  Langage  particulier* 
;eft  peu  fertile  en  bled  & en  vin  ; mais  il 
abonde  en  fruits  ; particulièrement  en  poi- 
res  & en  Pommes , dont  on  fait  dje  trés- 
bon  Cidre.  Il  releve  du  Parlement  de 
Bourdeaux,  & fe  divifeen  Terre  de  Labourd 
ou  le  Lapourdan , & en  Vicomté  de 
Soûle. 


* le 


» 


Nouvelle 


Le  Laboutd: 


Ajgfr  Lapurdenfis. 

i«7«oae  Ce  Pays  a pour  Capitale  Bayonne,  belle 
& bonne  Ville  Epifcopale  fur  l’Adour  qui 
s’y  perd  un  peu  au  deffoùs  dans  l’Océan 
& qui  y fait  un  port  afc  fréquenté,  quoi- 
que & barre  en  rende  l’entrée  un  peu  diffi- 
cile. Il -y  a une  bonne  Citadelle  , & une 
Synagogue  de  Juifs.  Uftary.  S.  jean  de 
Luzbourg  & Port  fur  la  Mer , où  le  Roi 
Louis  XI V.  aujourd’hui  régnant  époufk 
l’infante  Marie  Therefe  d’Auftriche  en 
1660.  Àndaye*  bourg  fur  la  Bidaffevisà 
vis  de  Fontarabie. 

La  Vicomté  de  Soûle: 


PîceComitatus  Solenjts. 

Cette  Vicomté  eft  fort  petite,  & n’a  de 
remarquable  que  la  Ville  de  Mauleon. 

f Ofw  .f  l+fi*  l^4'  * • ^ é • 

II.  Pays  des  Landes: 

, TraSlus  Landarum. 

Ce  Pays  eft  peu  peuplé  & peu  fertile» 
mais  on  y trouve  beaucoup  de  réfine , & 
d’ Abeilles  qui  foumiflent  de  la  Cire  & dù 
Miel.  Il  reflortit  au  ParlementdeBourde- 
aux , & comprend  les  pays  d’Auribat , de 
Marancin  » de  Chalofle , de  Turfan  ; de 
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Marfan , & d’AIbret.  Le  Pays  d’Auribat* 
Dax,  alfez  belle, & alfez  bonne.Ville  Epifao- 
pale  fur  l’ Adour.  Elle  tire  fon  nom  de  fes 
eaux  chaudes , qui  du  temps  des  Romains 
eftoient  beaucoup  plus  en  réputation 
qu’elles  ne  font  aujourd’hui.  Port  de  Lanes. 
Le  Marancin  a Maremnes,  Vieux  Boucautr, 
& Cap  Breton  renommé  pourfes  bons^ins. 

Le  Pays  de  Chaloffe  a S.  Sever  alfez; 

- bonne  petite  Ville  fur  i’Adour.  Mugron. 
Tolofette.  * ' -->.4.,,. 

p Le  Turfan  contient  Aire  Ville  Epifco- 
pale  fur  l’Adour  , & la  petite  Ville  de 
Grenade. 

Le  Pays  de  Marfan a Montde  Mar- 
fan alfez  jolie  petite  Ville,  & S.  Juftin. 

Le  Pays  d’AIbret  en  titre  de  Duché,  3 
pour  Capitale  Nerac  fur  la  Baife.  Albret 
ou  Labrit.  Tartas  fur  l’Adour.  Caftel- 
Geloux.  Caftel-Moron  enclavé  dans  le 
Bazadois. 

f ; 

III.  Le  Condom  ois: 

* . * - 

Cwdomejium  ceu  Ager  CondontenjisI 

**  ■ f • » ■ . yr 

P$ys  fort  fertile,  a pour  Capitale  Con- 
dom, allez  .jolie  Ville  Epifcopale  fur  là 
Baife.  Gabaret  Ville  principale  du  petiç 
1 Pays  de  Gabardan. 

7 rn.  IL  : £ IV.  Le 


IV.  Le  Bazadois: 

Ager  Vafatenfis. 

Atfez  fertile  a Bazas,  Capitale  &Evef- 

• ;.ché ; la  Reoie,  & Langon  fameux  pat 
Jçs  bons  vins.  . . 

V.  L’Agenois  : 

Ager  Aginnenfis. 

* # 

Le  meilleur  Pays  de,  toute  la  Guienne 
,eft  divifé  par  le  Lot  en  partie  Méridio- 
nale, & Septentrionale.  La  Méridionale 
en>  a Agen  fur  la  Garonne.  Cette  Ville  eft 
^gen*  pafSblement  grande,  affez  belle,  le  fîege 
,d’un  Evefque  , le  lieu  de  la  naiflfance  du 
• - gavant  Scaliger,&  la  Capitale  de  l’Agenois 
fort  S.  Marie.  Aiguillon  bourg  & Duché. 

Dans  la  Partie  Septentrionale  font  Mar- 

* mande  jolie  petite  Ville.  Le  Mas  d’Agenois. 
Tonneins.  Qerac  riche  Abbaye  que  le 
ïloi  Henri  IV.  donna  aux  Chanoines  de 
:S.  Jean  de  Latran  de  Rome  qui  ert  jouif- 
fen.t  encore.  Villeneuve  fur  le  Lot.  Mon- 
flanquin.  S.  Foy.  La  Salvetat  lieu  de 
la  naiifance  du  célébré  M.  Claude  fçavant 
Miniftre  & le  plus  éloquent  de  tous  les 
gfcrivains  de  la  Religion  Reformée. 

* “ w ~ VLt* 
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Geocraphif. 
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VI.  La  Guienne  Propre  : * 
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Aquitania  ceu  Guienna  flri&e  fümpta. 

Pays  très  fertile  en  excellensvins  connus  ^ 
fous  le  nom* de  Grave  j comprend  le  Bour- 
delois,  &leMedoc. 

Le  Bourtlclois  a Bourdeaux  fur  la  Ga-  Bour-’ 
ronne,  qui  y fait  un  beau  port,  très  fre-deaux» 
quenté , & defendü  par  le  Chafteau  Trom-cap* 
pette.  Cette  Ville  eft  grande,  paflablemènt 
bien  baftle,  fort  riche  , très  marchande, 
le  fiege  d’un  Parlement,  d’un  Archevefque, 
d’une  Univerfité  , & d’une  Généralité; 
la  Capitale  de  toute  la  Guienne  & le  lieu 
de  la  naiflance  du  fameux  Poète  Aufonne. 
Libourne  jolie  Ville,  au  confluent  de  l’rfle  * 
& de  la  Dordonne.  Bourg.  Blaye  petite 
Ville  avec  une  bonne  Citadelle  qui  com- 
mande la  rivière  de  la  Garonne.  Fronfac 
en  titre  de  Duché.  Côutras  gros  bourg 
où  le  Roi  Henri  IV.  défit  les  tsoupes  dé 
laLigue  l’$n  1587.  &oùleDucdeJoyeufe 
qui  lescommandoit  fut  tué.  Montferrand 
la  première  Baronnie  de  Guienne.  S. 
Macaire.  Cadillac  très  belle  Maifon  fiy  la 
Garonne,  la  Baftide.  Lormond.  S.  Erai- 
lion  fameux  par  fes.bons  vins. 

. *-:'Ë  z Pays 
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Le  Pays  deMedoc  a Soulac.  Lefparre.’ 
Fouillée.  Certes»  Captalat.  TourdeCor- 
doüan  avec  un  beau  Phare  & entourée  de 

la  mer  à l’embouchure  de  la  Garonne. 

\ * > 

VII.;  Le  Périgord  : 

< '.T  '*>•*;  ■ ' . -*  «%  **  • ■ ^ 

t jp  - 

A$er  Petrocorienjîs. 

■ 

Pays  rude,  pierreux,  remÿi  de  bois,' 
■&  en  general  peu  fertile,  fi  ce  n’eft  en 
‘ • . noix  ,;en  chaftaignes,  & en  vins  qui  y vien- 
nent en  quelques  endroits.  .Il  reffortit  ad 
Parlement  deBourdeaux,  eftarrôfédela 
Dordonne  & de  l’Ifle  fes  deux  principales 
.rivières  , fie  fe  divife  en  Haut  & Bas 
jperigord. 

^ ,xl.  Le  Haut  a Perigueux  fur  l’Ifle  Ville  trés- 
tiue«.  ancienne , Epifcopale , Capitale  de  la 
JProvinçe.  Bergerac  fur  la  Dordonne  eft 
allez  marchande  en  vins  fort  eftimà , de 
jnefme  qu’en  .chaftaignes.  Mucidan. 

La  Force  Duché  fiç  la  plus.belle  maifon 
,de  la  Provipçe. 

Moppont. 

Le  Bas  Périgord  a SarlatEvcfché.  Mont* 
1^? ier.  .Beaupiopt. 


r»\-  ' -rfwv:-V  '■* 
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§;II.  Le  Gouvernement  dé  Lîmofin  : 
Agri  Leriovicenfis  Pr^feElum.' 

Pays  en  general  peu  fertile,  a quelque 
fôgle,  de  1 orge,  & des  ’chaftaignés  prés 
qu’i!  produit  affez*  abondamment;'  Ses 
habitans  fort  laborieux'»  & ménagers^ 
font  beaucoup  de  papier,  deftoffcs  & de 
poudre  à feu , & reffortiffent  au  Parlement 
de  Bourdeaux.  IjaDordonne,  la  Vienne, 
& la  Vezerc,  font  les  principales  rivières 
qui  l’arrofent.  Ce- Pays  eft  divifé^cn  Haut 
& Bas  Limoiïn.  - 

Le  Haut  a pour  Capitale  Limoges  fur 
la1  Vienne.  Cette  Ville  eft  belle,  fortmar- 
chande,  le  fiege  d’un  Evefché,  & d’une 
Généralité  On  y travaille  fort  bien  en 
Eînail.  ^ S.  Leonard  ou  - l’on  fait  de  très 
bonne  poudre  à feu.  S.  Junien.  Ghalus; 
renommé  pour  fes  belles  foires.  - 

Le  Bas  Limofin  a Tulle  Ville  & Evefchà 
fur  la  baffe  Vezere.  Brive  la  Gaillarde, 
ainfi  nommée  de  îa  beaut£de  fa  fituatiom 
Uferche.  Ventadour  Duché.  Tùrenne 
Vicomté  fameufe.  ~ 
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§.  III.  Le  Gouvernement  .d’Auvergne  : 

*,  AbvemiÆ  ceu  Arvernia  Prafeflurn. 

En  titre  de  Comté  eft  trés-fertile  en' 
quelques  endroits;  mais  fort  montagneux 
«n  d’autres.  Cette  Province  reffortit  au  Par- 
lement de  Paris#  n’a  de  rivières  confidera- 
bles  que  lrAllier,&  la  Dordogne  qui  y prend 
fa  fource.Ses  habitans  font  tort  fpintucls,in- 
duftrieux,  prudens  & font  quantité  de  ta*pil- 
fériés, de  papier, d’eftoftes,&  de  chauderonS* 
Ce  Pays  le  divifeenHaute  &Bafle Auvergne. 

La  Haute  pleine  de  Montagnes  a pour 
Capitale  S.  Elour  Ville  &Evefché.  Aurillac 
lieu  de  la  naiffance  du  PapeSilveftre  fécond; 
*{t  riche-  marchands;  & la  principale  de  |a 

• f Haute  Auvergne.  Murat.  Mauriac. 

La  Baffe  Auvergne  qui  comprend  auffi  les 
Pays  deCombraille  & dePranc- Aleu,eftplus 
grande , .&  beaucoup  plus  fertile , fur  tout 
* dans  la  contrée  deLimagne,  où  le  terroir 
nrnHnit  oufintité  de  bled  & allez  de  vin.  Il  y 
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$.  IV.  Le  Gouvernement  du  Lionnoisr 

« 

Agri  Lugdunenfis  PrafeSîura. 

Ce  Gouvernement  eft  un  des  plus  beaux5 
& des  plus  commodes  du  Royaume. 

Il  y a fuffifamment  du  bled,  du  vin,  du 
beftail,  dugibiej;,  des  fruits,  &c’eftde- 
là  que  viennent  les  bons  Marorts.  Il  eft' 
arrofé  de  la  Loire , & de  la  Saône  qui 
contribuent  à la  fertilité  & à fon  commer- 
ce. . Il  reflbrtit  au  Parlement  de  Paris,  9c 
fe  divife  en  Lionnois  propre,  en  Forez,  > 

en  JBeaujolois. 

I.  Le  Lionnois  propre: 

< • 

Ager  Lugdunenfis  flriBe  fumptus 

Lion  au  confluent  de  la  Saône  & 

Rhofne,  en  eft  la  Capitale.  Cette  Ville  cap!  r 
eft  grande  , aflez  bien  baftie,  fort  riche, 
Sfüne  dessus  marchandes  de  l'Europe: 

C’eft  auffi  une  des  plus  anciennes,  & des 
plus  confiderables  du  Royaume.  Il  y 3 
une  Généralité  & un  fîege  Archiepifcopal, 
auquel  eft  attachée  la  Primatie  de  l’Eglife 
Gallicane.  Le  Doyen  de  l’Eglife  Metro- 
pplitaine  de  S Jean , porte  le  tiers 

• EA-  &•: 
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xo4  Nouvelle 
& les  Chanoines  qui  font  tous  Nobles  de- 
4.  races  tant  du  cofté  paternel  que  mater- 
nel ont  celui  de  Comte.  Lion  eft  encore 
célébré  par  le  13..  & le  14.  Concilegeneral 
• qui  s’y  font  tenus  : le  premier  en  1244.  fous 
kPape.  Innocent  IV.' qui  y fut  prêtent;  de 
mefme  que  S.  Loüis  Roi  de  France.  Le 
fécond  fut  célébré  Pari  {1  274.  Cette  Ville 
eft  le  lieu  de  la  naiflance  des  Empereurs 
Claude  & Baffien  Caracalfa  fils  de  Septimus 
Severus.  Lion  a 4.  belles  Foires  Franches 
qui  durent  chacune  25.  jours,  La  premier* . 
commence  le  lundi  d’après  les  Rois.  La 
fécondé  tient  le  lundi  d’après  laQuafimodo. 
La  troifiefme  commence  au  mois  d’Aouft, 
& la  quatriefme  tient  le  3.  Novembre.  Lç 
Chafteau  ou  la  fortereiTe  dç  Pierce-Encife  » 

. la  place  de  Bellecour,  & PHoftel  de  Ville, 
•font  les  principales  chofes  qu’on  remarque 
à Lion.  S.  Chaumont.  Neuville  autrefois. 
Vimy.  Tarare.  Condrieux  renommé.pour 
fès  bons  vins. . 

> ' U.  Le  Forez  : #-i: 

’îrf  • * - * 

* • . # * T . » — (W 

Forijtum  ceu  Ager  Fbrenfis. 

Ce  Pays  fe  divife  en  Haut  & Bas  Forez. 
Dans  le  Haut,  font  Feurs.  S.  Eftiennede 
Furens,  fameux  par  fes  ouvrages  d’acier , dç 
fs t,  & de  Quincailleries.  S.,  Galmier. 

r'  ' ‘ Le 
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Le'  Bas  Forez  a Montbrifon  aflèz  bonne7 
Ville,  & laCapitare  du  Forez.  Roanne  en: 
**tre  de  Duché  fur  la  Loire,  qui  cornrflen- 
ce  a y porter  batteau.  à Rarabert, 

S.  Bonnet. 

,* 

II L Le  Beau/ofois  : ‘ ■ 

* 

Baujovienjii  ceu  Beüijocenfis.  1 

« 

Cë  Pays  fe  divife  en  Plaine  &renM6h~ 
tagne.  La  Plaine  a Villefranche  Capitale  ••• 
du;  Beaujolois , & aÏÏez  jolie  Ville  fur  le 
Mbrgon  qui  fe  perd  un  peu  au  défions  '* 
dans  la  Saône.  Beaujeu.  Belleville.  La  Mon-  * 
tagne  a la  petite  Ville  de  S.  Saforin  deLay,r  • 
& le  bourg  de  Thizi.^ 

j.  HL  Le  Gouvernement  de  Dauphiné  r ; 

| Dèîphirmtus  Brœfetlura: :- 

Cette  Province  a l’honneur  de  voir  por4’; 
ter  fon  nom  aux  Fils  aifnés  des  Rois  de  :V 
France^  & eft  un  Pays  d’Elhts.  Elle  a aulB  y 
un  Parlement,  & une  Généralité  à Grenoble* 
de  mefme  que  deux  Archevefchés;  l’unL  * 
Viènne,  & l’atitreiAmbrun:''1  Le  terroir  1 
en  quelques  endroits  y efl  allez  fertile  ; mais- 
^"d  ^tres  il  çft  plein  de  montagnes:  Les 

JE-J*  > rivières 


lo6  O V V B L L H 

rivières  principales  qui  l’arrofent  (ont  la 
Durance  qui  y prend  fa  fource,  flfere  > & 
le  Drac.  Sa  divifion  eft  en  Haut  & Bas 
Dauphiné.  Le  premier  comprend  les  Pays 
de  Graifivaudan,  de  Brian çorinois»  d’Ain* 
brunois,  deGapençois,  duRoyanez,  & 
des  Baronnies.  Le  fécond  a ks  Pays  de 
Viennois,  de  Valentinois , de  Diois,  & 

. de  Tricaftinois,  . 

Haut  Dauphiné  , en  6 . Contrées  : 

Delpbinatus  Suferior. 

Ces  Contrées  font 

I.  Le  Graifivaudan , on  eft  la  fameufe 
Mo^g0!  ^e  l’Aiguille  dont  le  fommet 
eft  fort  large  , & le  pied  fe  termine  en 

Greno-  pointe.  Ce  Pays  a pour  Capftale  Grenoble 
We>  caP*  qui  Veft  aufli  de  toute  la  Province.  Cette 
Ville  eft  paffablement  grande  , bien  baftie, 

& le  fiege  d’un  Parlement,  d’unEvefché,  # 
‘ • & d’un  Généralité.  Elle  eft  fituée*  fur  l’Ifere 

& porte  le  nom  de  l’Empereur  Gratien, 
\;v  qui  la  fit  préfque  toute  rebaftir.  Mens, 
v Dzille.  Barraut  Fort  fur  l’ifere.  La  grande 
Charrreufe,  Chef  d’Ordre  très  fameux, 

* & où  le  General  demeure  route  fa  vie. 

II.  Le  Brian  çonnois  qui  a Brian  çon,afTez 

bonne  Ville  fituéefur  une  hauteur.  Exilles 
fort  prés  du  Pays  de  Sufe  & dtiMont 
;éfc-  - Tîene- 
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Genctre.  Feneftrelle  place  qu’on  à com- 
mencé de  fortifier  à caufe  de  fa  fituation, 
importante.  Qpeyras.  Chafteau-Dauphin 
forte  refte.  * • 

III.  L’Ambrunois,  qui  a pour  Capitale 
Ambrun  Ville  Archiepifcopale  fur  le  pen- 
chant d’une  Montagne.  Le  Duc  de  Savoie 
4a  prit  dans  la  derniere  guerre,  & en  fit 
démolir  les  murailles.  Guilleftre.  S.  Crefpin; 
S.  Clenffent.  Mon  t -Dauphin  fortereife  prés  * 
de  la  Durance.  Chorges.  Savine. 

IV.  LeGapençois,  quia  pour  Capitale 
Gap  Ville  Epifcopale  fur  la  Bene.  Serres. 
Orpierrè.  Tallard  ancienne  Vicomté  fur 
la  Durance.  Veines  renommée  par  fes 
foires.  Lefdiguieres  Duché. 

V.  Le  Royanez,  petit  Pays  où  eft  le  bourg 
défont*  de 'Roy  an  en  titre  de  Màrquifat. 
La  Baume  aufli  Marquifat.  Beauvoir. 

VI.  Les  Baronnies , dont  la  Capitale  eft 
le  Buis  fur  l’Auvez.  Nions.  MerindoL 
Montauban.  Rofans.  Condourcet. 

Bas  Dauphiné',  en  4.  Contrées; 

Delphinatus  Inferior,  * 

Le  Bas  Dauphiné  eft  beaucoup  plus  fertile 
que  le  Haut.  On  y recueille  aifez  de  bled,  du 
vin,  & des  fririts,particulierêment  des  olives. 
Ses  Contrées  a^nombre  de  quatre  font. 

~ ' E 6 I.  Le 
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ÿieinc.  I.  Le  Viennois  a pour  Capitale  Vienne 
Ville  Archiepifcopale  fur  le  Rhofne.  Elle 
‘ eft  fort  ancienne , & renommée  pour 
fes  bonnes  lames  d’Epëes  , fon  papier* 
fes  ancres  , & autres  ouvrages  de  fer , 
& d’acier  qu’on  y travaille  fort  bien.  Ro- 
,+  - mans.  S.Saphorin.  S.  Marcellin,  La  Tour 
-du  Pin.  Quirieu  fur  le  Rhofne.  Cremieu. 
Pont  Beauvoifin  dont  la  plu£  petite  partie 
qui  eft  a l’Orient  du  Guier  eft  de  Savoie. 

S.  Vallier.  La  Vulpiliere.  S.  Rambert. 

» Thain  fameux  par  fes  bons  vins  de  l’Her- 

mitage  qui  font  aux  environs.  S.  Antoine 
# Abbaye-Chef  d’Ordre. 

Taienc*.  II.  Le  Valentinois  a pour  Capitale  Va- 
lence affez  belle  & affez  bonne  Ville  fur  le 
Rhofne,  avec  un  Evefché,  & une  Univer- 
sité. Montlimar,  fur  le  Robiou  qui  a une 
demi  lieue  delà  fe  perd  dans  le  RhoPne; 
Livron.  l’Auriol.  Taulignan.  Dieu  le-fit  ’ 
Cret. 

•V  . . III.  Le  Diois  a pour  Capitale  Die  Viile 
& Evefché  fur  la  Drome.Bourdeaux,lieu  de 
la  naiilance  du  célébré  & fçavant  Calaubon. 
Chaftillon. 

IV.  Le  Tricaftinois  a pour  Capitale 
S.  Paul  Tricaftin  petite  Ville  & Evefché. 
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I.  VI.  Le  Gouvernement  de  Provence: 
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Prafe&ura  Provinàa, 
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Gette  Province  en  titre  de>  Comté  éfî 
un  Pays  d’Eftats  trés-agreable  & le  plus 
délicieux  du  Royaume.  L’Air  y eft  doux 
& temperéj  mais  engeneral  un  peu  plus 
chaud  que  froid.  La  Terre  y eft  afler 
fertile  en  bled  & en  vins  qui  font  d’un 
gouft  merveilleux.  Il  y vient  aufli  du 
ris , & on  y fait  le  meilleur  Sel , de  mef- 
me  que  les  plus  douces  Huiles  de  Frait* 
ce.  Les  Raifîns  & les  Mufcats  y font 
excellens  * & pour,  faire  court  on  y trou** 
ve  quantité  de  figues,  d’olives,  de  gre- 
nades', d’amandes,  & de  câpres.  La*  . 
Provence  a un  Parlement  & une  Gênera* 
lite  à Aix.  Ses  habitans  font  fpirituels , 
agréables  dans  la  converfasion  > fobresy:  - 
vai.llans  ; mais  faineans  , inconftans , & 
avares.  Le  Pays  n’a  pas  beaucoup  de 
rivières  & entre  celles  qu’on  y trouve  la 
Durance , le  Var,  & le  Verdon  font  les 
plus  confiderables.  La  plufpart  des  au-  * 
teurs  divifent  cette  Province  en  Haute, 
en  Mitoyenne,  & en  lîaffe  Provencequ’ils 
fubdivifent  en  Senefthaufïees,  & en  Yi- 

^ ’ gueries^. 
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gueries;  mais  comme  cette  divifion  8É 
cette  fubdiviffon  ne  s’accordent  pas  fort 
. bien  j faime  mieux,  comme  a fait  du  Val 
divifer  cette  Province  en  Haute  & Baffe 
Provence  , qui  contiennent  enfemble  1 2. 
• Senefchauffées  ; dont  il  y en  a 4.  dans  la 
première  & 8.  dans  la  fécondé. 

• - ¥ «Ai#*  ‘ w * ’ * '■  * 

Haute  Provence , en  4.  Senefchauffées  : 
Provincia  Superior: 

* 

JL  La  Senefchauffée  de  PorcaIquier  § 
comprend  fe  Viguerie  & celle „d’Apt.  La 
première  a Forcalquier  , Ville  & Comté 
fur  Ja  ]L$ye.  Lurs.  Manafque.  Roillanne. 
Mane.Peyruis. La  Viguerie  d’Apta  Apt  Ville 
, Epifcopaie  fur  le  CoulonouCalavon.  Elle 
çft  renommée  par  la  dévotion  quon  y a à 
S.  ^Anne.  dont  elle  prétend  avoir  le  Corps. 
Qn  fait  au 01  beaucoup  de  cas  de  fes  pru-, 
U es.  Cuçuron.  Çadenet.  Sault  fameufe 
Comté,  • ' 

Sifteron.  ÏI.  La  Senefchauffée  de  Sifteron con* 
tient  la  Viguerie  de  mefme  nom , avec  celle 
de  Couroillon  , & la  Comté  de  Grignan 
• toutes  deux  enclavées  dans  le  Dauphiné, 
La  Viguerie  de  Sifteron  a Sifteron  fur  la 
Purance,  Ville  principale  de  la  Provence 
Supérieure.  La  Viguerie  ou  Vallée  de 

Cour- 
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Cournillon,  a Cournillon  bourg  & baron- 
nie. La  Comté  de  Grignan  a Grignan  qui 
donne  fon  nom  à une  Maifon  ïlluftre. 

III.  La  SenefchaufféedeDigneales  Vi- 
gueries  de  Digne,  deSeyne,  deColmars, 
& du  Val  de  Barefme.  La  première  a Di* 
gne  Ville  Epifcopale  fur  la  Bleome.  La 
fécondé  a Seyne.  La  troifiefme  a Colmars 
fur  le  Verdon.  La  quatriefme  a Barefme 
fur  l’AfTe,  & Champtercier  village  renommé 
pour  eftre  le  lieu  de  la  naiffance  du  célé- 
bré & fçavant  Gaffendy. 

IV.  La  Senefchauftee  de  Caftelane** 
comprend  les  Vigueries  de  Caftelane,  de 
Moutiers , d’Annot , & de  Guilleaume 
ou  Guilleumes.  La  première  a Caftelane 
Ville  & Baronnie- fur  le  Verdon.  Senea* 
bourg  & Evefché  dont  TEvefque  fait  fare- 
fïdence  ordinaire  à Caftelane.  La  fécon- 
dé a Moutiers.  Riez  Evefché.  Valenfole. 
La  troifîeme  a Annot,  & la*quatriefme  a 
Guilleaume.  Glandefve  bourg  & Evefché. 
Entrevaux  bourg  où  l’Evefque  de  Glan- 
de fve  fait  fa  reftdence  ordinaire. 

Balle  Provence,  en  £.  Senefchauflees: 

ffrovincia  Iufçrior. 

, 

I.  La  Senefchauftee  de  Grâce > renferme 

1« 


Toulon. 
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fcts  Nouvel  l e 
les  Vigueries  de  Grâce  & de  S.  Paul  dë* 
Y en  ce.-  La  première  a Grâce  Ville  Epi- 
fcopale  -fituée  dans  un  très-beau  pays^ 
Vcnce , Ville  aufli  Epifcopale.  Antibes 
Ville  &'  Port  fur  la  Mer  Mediterranée» 
Cannes.  La  Napoule , fur  un  petit  Gol-  • 
£è  de  mefme  nom.  Les  Ifles  de  Lerins , 
qui  font  celles  de  S.  Marguerite  , & de 
S.  Honorât.  La  Viguerie  de  S.  Paul  de 
, Vence  n’a  de  remarquable  que  le  bourg 
. de  S.  Paul.  - 

II.  La  SenefchaufTée  de  Draguignan  ? 
contient  les  Vigueries  de  Draguignan  > 
d’Aups,  & de  Lorgues.  La  premières 
Draguignan.  Fréjus  Ville  &Evefché.  Bar- 
gemont.  S.  Tropez.  Villecrofe.  Les  Vi- 
• gu  cries  d’Aups  & de  Lorgues  portent  le 
nom  de  leurs  principaux  bourgs. 

III*  La  Senefchaulfée  d’Hieres  n’a  que 
la  Viguerie  de  mefme  nom  y & te  bourg 
d’Hiercs  renommé  pour  les  belles  Salines 
qui  font  dans  fon  voifinage.  Couloubrie- 
res.  Souliers,  le  Puget.  Cucrs.  Ifle  & 
Fort  de  Brigançon.  Les  Ifles  d’Hieres 
qui  comprennent,  celles  de  Porquerol- 
1 es>,  de  Portecrosi  & de  Levant  ou  du 
Titan. 

IV.  Toulon  qui  n*a  auffi  que  fa  Vigue- 
rie , dont  Toulon  Ville  forte  & un  des 
plus  beaux  ports  de  mer , qu’il  y ait  fur  la 
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Mediterranée  eft  la  Capitale.  Cette  Ville 
eft  le  fiege  d’un  Evefché,  & le  fécond  de- 
partement de  la  Marine  de  France.  Il  y 
à auffi  un.  tre s-bel  Arcenal  avec  dirons 
Magalîns  pour  les  vaifleaux  du  Roi.  Six- 
fours.  S.  Marguerite,  Baronnie. 

V.  La  Senefchauffée  de  Brignoles  con- 
tient les  Vigueries  de  Brignoles , de  S: 
Maximin , & de  Barjols.*  La  première  a 
Brignoles  petite  Ville  renommée  par  fes 
excellentes  prunes.  Vins  Marquifat.  Le 
Val.  La  fécondé  a S-.  Maximin  fameux 
par  la  dévotion  qu’on  y a à -la  Magdelaine  -, 
dont  ce  bourg  prétend  avoir  le  corps: 

La  S.  Baume.où . l’on  voit  là  Grotte  dans 
laquelle  on  dit  que  cette  iliuftre  Peni- 
tente,  paffa  une  partie  de  fa  vie.  La'troi- 
fiefme  a le  bourg  de  Barjols. 

VI.  La  Senefchauffée  d’Aix,  ne  contient  aîxî 
que  ùl  Viguerie.  qui  eft  fort  grande.  Aix cap*  • 
fur  l’Arc  eft  la  Capitale,  aemefmeque 

de  toute  la  Province.  Cette  Ville  eft  me- 
diocremept  grande  ; . mais  fort  belle  , Je 
fiegqdu  Parlement  de  la  Province  , d’un 
Archevefché,  d’une*Univerfité  , & d’une 
Généralité.  La  Ciotat  fur  la  mer  eft  fa- 
meufe  par  fës  excellens  vins.  Lambefque.  * 
Aubagne.  Salon  lieu  de  la  naiffance  du 
fameux  Noftradamus.  Riants.  Pertuis. 
Iftres  fur  U Mer  de  Martigues  prés  duquel 

. x font-: 
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font  les  Salines  de  Valduché.  Jonquie- 
res.  Berre  fameux  par  fes  Salines.  Fos 
Baronnie.  IfledeMartigues. 

Mirièiiie  VFI.  La  Senefchauffée  de  Marfeille 
qui  n’a  que  fa  Viguerie.  Marfeille 
Ville  très- ancienne , bien  baftie  , riche, 
& très-marchande  en  eft  la  Capitale , de 
mefmeque  le  fiege  d’un  Evqfque.  Elle  eft 
forte  & defendgp  par  une  boune  Citadelle. 
Son  Port  où  iont  les  Galeres  du-Roi , eft 
un  des  plus  feurs  de  toute  la  Mediterrar 
née  , & un  des  plus  fréquentés  du  Roy- 
aume; & c’eftdelà  que  les  autres  Provin- 
ces de  France  reçoivent  préfque  toutes 
leufs  denrées  du  Levant,  lfle  de  S.  Eft.ien- 
ou  de  Ratonneau.  lfle  S.  Jean  ou  de  : 
Potuegue,  ïile  &.Chaflcau  u i ri 
VIII.  La  Senefchaiulée  d’Arles  a la  Vi- 
guerie d’Arles  > & celle  de  Tarafcon.  La 
première  a Arles  Ville  très-ancienne  & 
Archiepifcopale  fur  le  Rhofne.  Les  3. 
Maries  à l’embouchure  du  petit  Rhofne 
& dans  l’Ifle  de  Camargue  qui  porte  le 
nom  de  Caius  Marius  Vainqueur  dcsCinH 
fcres,,  & .dont  les  pafturages  font  fi  excel- 
lais qu’on  y trouve  les  plus  puifTans  boeufs 
jde  toute  l’Europe-  S.  Martin  Village  dans 
Je  Champ  de  la  Crâu  qui  quoique  fort 
pierreux  ne  laiffe  pas  de  produire  allez  de 
vin.  La  Viguerie  de  Tarafcon  a Tarafcon 

petite. 
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petite  Ville  fur  le  Rhofne.  Lanfac.  Cha- 
fteaurenard.  Barbantane  qui  donne  Ton 
nom  à une  Maifon  illaftre.  Aiguieres.  Lo- 
rade. 

La  Provence  contient  auffi  d’au  très  pays 
qui  en  dependoient  autrefois  ; mais  qui 
aujourd’hui  n’appartiennent  plusila  EraÛ- 
«e.  Ces  pays  font , le  Comtat  Venaiffin , 

& la  Principauté  d’Orange,  l’un  & l’autre 
fort  fertiles.’  Le  Comtat  Venaiffin  fous 
lequel  on  comprend  aujourd’hui  celui 
d’Avignon  Ville  Archiepifcopale  fur  Je  Av'2n01* 
Rhofne , & la  demeure  du  Vicelegat  du 
Pape  de  qui  cette  principauté  dépend  de- 
puis un  allez  long  temps.  Cette  Ville  per- 
met aux  Juifs  d’y  avoir  une  Synagogue, 

& a des  murailles  plus  belles  que  tortès. 
Çarpentras  jolie  Ville  Epiicopale , allez 
marchande,  & la  Capitale  du  Venaiffin  t 
propre  permet  auffi  aux  Juifs  d’y  exercer 
leur  Religion.  Vaifon  & Cavaillon  Villes 
Epifcôpales  fous  la  Métropole  d’Avignon 
de  mefine  que  Çarpentras. 

La  Principauté  d’Orange  fort  petite, 

& qui  ne  vaut  à Ion  Prince  aujourd’hui  * - 
Roi  d’Anglçterre  qu’environ  cinquante 
mille  livres  de  revenu  , n’a  de  remarqua- 
ble que  Orange  fur  l’Eygues.  Cette  Ville  0ra°ee- 
eft£>rt  ancienne,  & a un  liege  Epifcopal. 

Il  y avoit  autrefois  une  Univerfîté  , de 

mefme 
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mefme.  qu’un  très-beau  Chiaftean  que  ïc  * 
,Roi  Louis  XIV.  fit  rafer  en  i65o.  Oran- 
ge eft  fort  petite  & n’a  de  remarqnablê  • 
jque  les  reftes  d’un  Amphithéâtre  fort  beau  , . 
éc  d’un  Arc  de  Triomphe  préfque  entier. 

§.  VII.  Le.Gouvernement  de  Languedoc  : - 

Occitania  *eu  Languedocia  Prafeftura.  • 

Ce  Gouvernement  un  des  plus  grands  > 
& des  plus  confiderables  du  Royaume, 
eft  très  fertile en  bled , en  beftail , en  * 

fibier,  en  huile  , en  fèl , en  fafïran,  en  * 
aftel,  en  raifins  mufcats,  eh  figues,  Sc 
autres  excfcllens . fruits/..  Ses  principales-, 
rivières  font,  la  Garonne,'  je  Tarn l’Au-  - 
de,  & la  Loire  qui  y prend  fa  fource.  Il  ■■ 
y a auffi  le  fameux  Canal  qui  joint  la  Mer  : 
Mediterranée  à l’Océan.  Le  Languedoc  - 
aaufft  un  Parlement  & ce  qui  lui  eft  fin- 
gulier  3.  Archevefques , dont  celui  de 
Narbonne  eft  Prefîdent  des  Eftats  de  fo  ' 
Province.  Sa  divifion  eft  en  Haut  & Bas  : 
Languedoc,  & en  Pays  des  Cevennes , 
(gui  contiennent  enfemble  23.  Diocefes',  . 
dont  il  y en  a neuf  dans  le  Haut  Langue- 
doc, onze  dans  le  Bas,  & trois  dans  les  < 
Ceyennes.  # V 


Haut 


OEOGSAPjil 


E. 


m 


• Haut  Languedoc > en  9 . Diocéfes: 
Occitania  Superior. 

I?  Le  Diocefè  de  TouloufeaTouloùfe* 
Ville  Archiepifcopale , & Capitale  de  la 
• Province.  Elle  eft fituéefurla  Garonnequi 
commence  i y porter  bafteaux , &où  leCa- 
ùal  des  deux  Mers  fe  perd , à la  portée  d’un 
moufquet  au  deflous  de  cette  Ville.  Son 
Parlement,  fon  Ho  ft  eide  Ville,  lanoblefle 
& les  feftins  de  fes  Capitouls.fonJLJniverfîté 
fameufe,  Ton  beau  oontdePiérre.  leoranrl 


celui  de  S.  Thomas  d’Aquin  qui  eft  riche- 
ment enchafle  dans  TEglife  des  Domini- 
cains, ie  Caveau  de  l’Eglife  des  Corde- 
Kers,  où  les  corps  morts  que  Ton  y metde- 
bout  ne  fe*onfumentpoint,&  le  Moulin  du 
Bazacle,  font  lesprincipales  choies  qu’on  y 
remarque.  Touloufe  eft  encore  célébré  pour 
avoir  efté  le  lieu  de  la  naiftance  du  fameux 
•Cujas  le  plus  fçavant  des  Jurifconfultes  mo- 
dernes. Mongifcar.  Caftelnau.  S.  Sulpice. 
Hauterive. 


H.  Le  Diocefede  Rieux,  a Rieux  Ville 
& Evefché  fur  la  Garonne.  S.  Sulpice* 
Montelquîog.  Cazeres. 

III.  LeDiocelède  Mirepoix  a Mirepoix 
Ville &Evefché.  La  Baftide.  S. Julien. 

IVJ 
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IV.  Le  Diocefe  de  S.  Papoul  a Caftel- 
naudari , affez  bonne  Ville,  fur  le  grand 
Canal  S.  Papoul  bourg  & Evefché.  # 

V.  Le  Diocefe  de  Lavàuroùeft  Lavaut 
Ville  & Evefché.  Puylaurens  où  les  Refor- 
més avoient  autrefois  une  Academie. 

VI.  Le  Diocefe  de  Caftres  quiaCaftres 

Ville  Èpifcopale  fur  le  Griou.  Montrédon. 
Caftelnau  de  Braflac.  « 

VU.  Le  Diocefe  d’Alby  très- fer  tile& 
OÙ  il  croift  quantité  de  Safran , a Alby. 
Ville  Archiepifcopale  (lir  le  Tarn.  Real- 
mont.  l’Ifle.  Gai.llac  fameux  par  fesexcef** 
lens  vins.  Rabaftens. 

VIIL  Le  Diocefe  de  Montauban , qui 
aCaftel-Sarrazinfurla  Garonne.  MontecK. 
Grifolesoù  l’on  fait  beaucoup  de  couteaux 
& de  cifeaux.  Ville  mur,  # 

IX.  Partie  du  Diocefe  deCoramingesa 
la  petite  Ville  de  Valentine  qui  donne  à 
fon  Evefque  entrée  & fuffrage  aux1  Effets 
de  Languedoc. 

Bas  Languedoc,  en  n.  Diocefes: 

• é * * 

Occitama  Infer ior. 

I.  Le  Diocefe  d’Alet  a Alet  Evefché 
Limoux  fameufe  patfes  vins  qu’on  nomme 
Blanquette  de  Limoux.  S.Paul  des  Fer 
nouilledcs.  - „ 
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II.  Le  Diocefede  Carca  (Tonne,  où  eft 
Carcaffonne  Ville  Hpifcopale , a (lez  jolie 
& riche  par  Tes  Manufa&ures  de  Draps.* 

La  Grâce.  Nias  de  Cabarde. 

III.  Le  piocefe  de  Narbonne  a Nar- 
bonne , Ville  très-ancienne , forte , Ar- 
chiépiscopale, &dont  le  miel  eft  fort  efti- 
mé.  Sigean.  Lefignan. 

IV.  Le  Diocefe  de  S.  Pons  a S.  Pons  de 
Tomieres  Evefché. 

V:  Le  Diocefe  de  Beziëryoù  eft  Beziers,  B«î«n 
jolie  Ville  Epilcopale  & où  le  grand  Canal 
paffe  à prefent.  Gignac. 

VI.  Le  Diocefe  d’Agde  où  eft  Agde  à 
l’embouchure  du  Héraut  dans  le  Golfe  de 
Lion.  Pezenas  tort  jolie  petite  Ville.  Port 
S.  Louis  ou  de  Cece  > où  commence  le 
. grand  Canal.  Brefcou,  Ifle  & fort. 

~ VH.  Le  Diocefe  de  Lodève  où  eft  Lodé- 
ve^ille  & Evefché  fur  la  Lergue.  Clermont. 

VIII.  Le  Diocefe  de  Montpelier  où  eft  Mont- 
Montpelier Ville  aflfez  grande , belle , allez  p‘heCs 
forte,  & défendue  par  une  Citadelle.  Ily 
a un  Evefché , une  Chambre  des  Comptes , 
avec  une  Cour  des  Aides  unies  enfemble , 
une  Généralité,  unPrefidial,  & une  Univer- 
fitétrés-fameufe  pour  la  Medecine  dont  il 
y aun  jardin  parfaitement  beau.  Ses  habi- 
tans  font  fort  honneftes  & extrêmement 
affables  aux  eft  rangers , qui  ÿyplaifènt  avec 
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ralfon  plus  que  dans  apcune  autre  Ville-du 
Royaume.  Luriel.  Frontignan  fameux  par 
fes  excellens  vins  mufcats.Baleruc  renom- 
mé pour  fes  bains.  Caftries.  Aniane.  Gan- 
ges -Marquifat. 

IX.  Le  Diocefe  de  Nifmes  où  eftNifmes 
Ville  Epifcopale , aflez  marchande , & où 
l’on  fait  quantité  de  belles  ferges.  On  y voit 
quelques- reftes  d’ Antiquité  C entre  autres 
un  Amphithéâtre  qui  eft  préfque  entier. 
Beaucairefur  le  Rhofne  fameufe  par  fes  bel- 
les Foires  de  la  Magdelaine.  Sommieres; 
Aiguemortes  forteiplace.  Fort  de  Peccais 
près  duquel, font  desSalines  demefmenom. 
S.Gilles,GrandPrieuréde  l’Ordre  deMalte. 
* X.  Le  Diocefe  d’Alais  tiré  de  celui  de 
Nifmes  a Alais  Ville  & Evefché.  Andufe 
S.Hippolite. 

XI*  Le  Diocefe  cTUfez  oùeft  Üfez  aflez 
jolie  Ville  Epifcopale.  PontS.  Efprit\ÿlle 
aflez  marchande, ô^vec  un  beau  pont  fur  le 
Rhofne.  Bagnols  renommé  pour  fes  bons 
vins.  Bargeac.  S.  Ambroife.  Villeneuve 
d’Avignon,  avec  une  belle  & riche  Ghar- 
teufe. 

LesGevennes,  en  3.Diocefes‘î 
i \ TraEhts  Centenius. 

Pays  fort  rude  où  il  n’y  a que  du  be- 
•ftail,  du  gibier,  des  chaftaignes,  & quel- 
ques autres  fruits.  I: 
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I.  Diocefe  de  Mende»  où  eft  Mende, Mende* 
Ville  Epifcopale  & Capitale  du  Gevaùdan. 

Florac.  Barede.  S.Eremie.  Efpagnac.  La 
Canourgpé.  ’ 

. il.  Le  Diocefe  de  Viviers,  qui  comprend  viviers, 
le  Haut  & le  Bas  Vivarais,  & ou  la  Loire  • 
prend  (à  fource,  à Viviers  aflez  bonne  Ville 
Epifcopale  fur  le  Rhofne,  & Capitale  de 
tout  le  Vivarais.  Aubenas.  La  Voulte.' 
Tournon , où  il  y a un  célébré  College  de 
Jefuites.Annonay.  Cruflol.  Joyeufe  Duché. 
L’Argentier.  Vais  fameux  par  fes  eaux  mi- 
nérales très  falutaires.  Le  bourg  S.  AndioL 
III.  Le  Diocefe  du  Puy  qui  comprend 
le  Velay , a le  Puy  aflez  grande  Ville  Epif-Le  raf; 
copale  & célébré  par  la  dévotion  qu’on  y a 
à une  image  de  la  Vierge.  Son  Evefque 
dépend  immédiatement  du  Pape.  Solignac. 

Tence. 

. * • . ^ 

§.  VIII.  Le  Gouvernement  de  Rouflillon: 

Prœfetiura  Rufcinonenfîs.  | 

Comté  autrefois  de  la  Province  de  Cata- 
logne en  Efpagne;  mais  incorporée  à la 
Couronne  de  France  par  la  Paix  des  Pyré- 
nées, eft  un  Pays  fort  montueux,  peu  fertile 
qui  n’a  gueres  que  du  heftail.  Cette 
Comté  fe  divife  en  Vigueries  de  Perpignan 
& de  Confient,  & en  Cerdagne  Françoife.  » . 

Lom.  IL  F Viguecic 


:Viguerie  de  Perpignan  s 

JurifdjBio  PerpiniaruL. 

; Perpignan  fur  le  Tet  qui  s*y  perd.  à trois, 
tfçpîg-  lieues  au  defibus  dans  le  Golfe  de  Lion, 
..pan, cap.  en  ^ ja  Capitale»  de  mefme  que  de  tout 
.le  Gouvernement.  Elle  eft  pafl'ablement 

frande > aflez  peuplée,  le  fiege  d'un 
.vefque , & d'une  Univerfité.  Il  y a une 
-.Citadelle,  & de  très-bonnes  fortifications 
, qui  la  rendent  une  des  plus  fortes  places 
. de  l’Europe.  S.‘  EIne  où  eftoit  autrefois 
; pEvefché  de  Perpignan.  Salces  & Colliourç 
places  fortes.  Port^Vendres.  Arles.  Cerrer. 
;8elltgarde  fortereife.  Le.  Fort  de  Bains. 

Viguerie  de  Confient  s 

j htrifdiftio  Confluentum .. 


«Où  font  Villefranche  , Puy-Valledor., 
<&Aulette. 


Cerdagne  Françoife: 


Cerretania,  G allie  eu 


Qui  a la  belle  & bonne  fortereife  de 
Mont-Louis  baftie  en  i£8o*  Carol , de 
agnelles  Villages. 


$.  IX.  Le  Gouvernement  de  Faix  ; 
Agri  Fuxienjis  PrafrElura. 

i *• 

.Ce  Gouvernement  qpmprend  le  Foix 
propre , & les  Pays  de  Dûunczan , & 
d’Andorre. 

Le  Foix: 

" « , ' i|  - ♦ \ ‘ i > • -,r* 

■ Ager  Fuxienjis* 

En  titre  de  Comté  très  andennea  pour 
Capitale  Foix  où  fe  tiennent  les  Eftats  dq 
ce  Gouvernement.  Pamiers  Ville  Epifco- 
pale  fur  l’Auriege,  & la  principale  de  la 
Province.  Saverdun.  Acqs.  Yic.  Sot 

Mazeres. 

^ Le  Dounezati: 

FraSius  Dune  [anus. 

N’a  que  des  Villages,  dont  le  f r*nc  pal 
cftQgerigut. 

Le  Val  d’Andorre  : 

Vaüis  Andorva . 

. » • * 

Où-  eft  le  bourg  d’ Andorre. 

F*  S-X. 
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. §.  X.  Le  Gouvernemen  t de  Balfe  Navarre  » 

& de  Béarn  : 

• 

Nayarra  Infériorisé  Benearnia  Prœfeftura,  ■ 

♦ 

^ . -I.  Baffe  Navarre: 

, , : -A  *•  . . . ... > 

Navarra  Inferior • 

■ La  Baffe  Navarre  fait  la  partie  Septen- 
trionale du  Royaume  de  Navarre,  qui  fut 
* ufurpé  l’an  15 1 3 . par  Ferdinand  cT Arragon 
fur  Jean  Duc  dWlbret.  Ce  Pays  eft  plein 
de  montagnes,  peu  fertile,  & ne  produit 
.que  du  millet , de  Taverne,  des  poires, 

& des  pommes,  dont  on  fait  du  ddre. 

S.  Jean  de  pied  de  port  Ville  allez  forte  en 
, * eft  la  Capitale.  S. Palais.  Grammont  Duché* 

£ a Baftide  de  Çlgrence.  - 

JI.  Béarn: 

V ^ i ’ *■*'*■  ^ *.*;■"  % * * 1 

JBenearnia . • r 

(Le  Bearn  un  peu  plus  fertile  & fur  tout  ( 

, en  vins  qui  ibnt  fort  eftimés,  eft  une 
-Principauté  qui  fe  divife  en  Vicomté  de 
, Bearn , & en  Vicomté  d’Oleron. 

~,>cap.  I-  La  Vicomté  de  Bearn  a Pau  Capitale 
C"  \ du  Bearn.  -Cette  Ville  fituée  fur  la  Gave 
\ V • T - •'  de 


1 
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de  Pau , eft  paffablément  grande  , bfeh 
baftie,  le  fiege  du  Parlement  deBearn,  & 
lien  de  la  naiflfance  du  Roi  Henri  IV.  de 
mefme  que  du  vaillant  Marefchal  Qaffion» 
un  des  plus  grands  Capitaines  de  fpn  iïecle. 
Son  Palais  & (on  College  des  Jefuite&ionc 
les  principales  choies  qu  on  y remarque»  •* 
Lefcar  Ville  Epifcopale , dont  l’Evefque 
eft  (ÿonfeiller  du  Parlement  de  Pau  , & 
Président  des  Eftats  de  Béarn . Qrtéz. 
Morïes:  Pontac. 

If.  La  Vicomté  d’Oleron  a Oleron  Ville  * 
Epifcopale , fur  la  Gave  qui  porte  fôa  à 
nom.  Navarrêins.  Sauvcterre. 

La  France  pofïède  auffi  plufîeurs  Payé  - 
dans  l’Amerique. & quelques  foftérefle 

rdans  rAfriquç , dont  il  fera  parlé  en  leur 
lieu.  ^ . 


Um?  « 


'*  r\  4 . 
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CHAPITRE  XYI. 

De  V ESPAGNE: 

tfifpania. 

Situation . EJienduë.  Bornes . 

CE  Royaume  eft  fîtué  entre  les 9.  & 2 
Degrés  de  longitude,  & entre  les  3 5. 
&44.delatitudeSeptentrionale.Sa  longueur 
fç  prend  depuis  la  Cap  de  Finifterre  julqu'â 
celui  deCreuz  enCatalogne  Si  contient  prés 
de  240.  lieues.  Sa  largeur  du  Sud  au  Nord 
en  a 172.  â compter  depuis  la  Ville  de 
Gibraltar  jufqu’à  celle  de  Fontarabie.  Ses 
bornes  font  au  Septentrion  l'Océan  Occi- 
dental & la  France  : à l’Orient  & au  Midi 
la  Mer  Mediterranée;  à l'Occident  le 
Portugal  & l’Océan  Atlantique. 

Qualité.  Rivières.' 

L’Air  dEfpagne  quoique  aflez  chaud 
nelaifle  pas  d’eftre  pur  & fain.  Le  Ter- 
jroiryeftfec,  pierreux,  fablonneux,  peu 
cultivé , Sc  par  confequent  peu  fertile, 

quoique 


CuniUirt 
1 .Ma/ei 
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quoique  qp  des  endroits  il  feroit  d’un1' 
merveilleux  rapport.  Ce  qui  y.  vient' 
bled,  vin,  gibier,  beftail,  poiflon,  fi-' 
gués,  raifins,  & autres  fruits  y font  ex* 
cellens.  Les  huiles  y font  les  plus  douces > • 
les  laines  les  plus  fines , & les  chevaux  ~ 
d’Andaloufie  les  plus  beaux  de  l’Éùrope. 
On  y trouve  auffi  des  mines  de  fer*  de 
fel,  de  vermillon,  & mefme  â ce  qu’on* 
dit  quelques-unes  d’or  & d’argent  que  l’on  - 
a efpargnées  depuis  la  decouverte  de  cel- 
les de  rAitterique.  L’Efpagne  n’eft  pas* 
fort  peuplée  ; les  femmes  y font  peu  fé- 
condés, & d’ailleurs  le  banniffemenc  des  * 
Maures  au  nombre  de  Sooooo.  en  itfto.- 
joint  au  grand  nombre  de  perfonnes 
qu’elle  envoie  dans  fes  autres  Eftats, 
principalement  en  Amérique  * fait  qu’on  y ;• 
trouve  peu  d’habitans  à proportion  de  fa 
grandeur  II  eft  vrai  qu’eile  tire  duNou=  ' 
veau  Monde  des  fommes  immenfes  , 
puifque  en  1 6 1 8?  il  fut  vérifié  qu’on  en 
avoitreceu  plus  de  1536.  millions  d’or; 
mais  comme  les  negocians  des  autres  ;; 
Pays  de  l’Europe  ont  la  meilleure  parc 
à -ces  richefles  , on  peut  dire  quelles  * 
n’ont  pas  enrichi TEfpagne  à proportion 
que  les  colonies  envoyées  pour  ce  fujec 
l’ont  afFoiblie.  Les  autres  choies  qu’elle 
débite  aux  eftrangers  font  des  laines 

T vj.  i très»  ' 
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très-fine,  des  vins,  des  huiles  v des  fruits, 
du  fel,  du  fer,  du  favon , & du  vermil- 
millon.  Ses  principales  rivières  font  le 
Douro , le  Tage  , la  Guadiana  , l’Ebre , 
le  Guada'.quivir,  & le  Minho>  qui  y ont 
toutes  leurs  (burces. 

Gouvernement,  Mœurs.  Langue . 

L’Efpagne  eft  un  Eftat  Monarchique 
& Héréditaire  aux  filles  auffi-bien  qu’aux 
malles.  Les  Peuples  y font  graves, 
ferieux  , politiques , rufés  , bons  fan- 
tallîns  , fideles  à leur  Roi , méfians  , 
patiens  dans  les  travaux,  fobres  dans 
leur  boire  & dans  leur  manger  ; mais 
fort  orgueilleux,  fameans,  & vindicatifs. 
Leur  Langue  eft  belle  & la  plus  majef- 
tueufe  de  celles  qui  dérivent  de  la*  Lati- 
ne ; ce  qui  faifoit  dire  à Charles  - Quint 
que  s’il  vouloit  parler  à Dieu , il  parleront 
Bfpagnol. 

Religion . Archevefchés.  Evefchés. 

Univerfités. 

Les  Efpagnols  font  tous  Catholiques, 
& ont  une  Inquifition  fort  rude  pour 
ne fc lier  l’exercice  de  toute  . autre 

* - - - - - - T>  f • 
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Religion  que  de  la  Romaine  ? & mefine 
pour  ‘ punir  ceux ' qui'  tefmoigneroient 
avoir  des  fentimens  contraires  à ce  que 
^ette  Religion  enfeigne.  Les  Tribunaux 
de-  cette  Inquifition  font  à Tolède , à 
Grenade,  à Sc ville,  àCordouë,  àBarce- 
lonne,  à Murcie,  àCueriça,  àLogrones 
à Lerena , & à Valladolid.  Les  appella- 
tions des  ces  dix  Tribunaux  ^fifor- 
tilfent  à un  Tribunal  Souverain  qui  e£fc 
..eftabli  à Madrid , & dont  le  Prefident 
fe  nomme  Inquifîrcur  General  , & les 
Confeillers  Amplement  Inquifiteurs.  Les 
Efpagnols  ont  aufli  huit  Arche vefques 
qui  font  ceux  de  Tolede,  de  Burgos, 
de  Compoftel , de  Seville  , de  Grena- 
de, deSarragoce,  de  Tarragone,  & de 
Valence , qui  ont  en  Efpagnë  44.  EveU 
ques  Sufïragans.  Ceux  de  l’Archevelque 
de  Tolede  Primat  du  Royaume  font  au 
nombre  de  huit , fçavoir  CôrdoUë  , 
Segovie , Cartagene  , Siguença  , Ofma, 
Cuença , Jaen,  & Valladolid!  L’Arche- 
vefque  de  Burgos  en  a 3,  Pampelone, 
Caïahorre,  .&  Palence.  Celui  de  Com- 
poftel  en  a 14.  fçavoir  Salamanque  «. 
Avila  , Placentia,  Lugo  Aftorga  , 
Zamora,  Orenfe,  Tuy,  Badajos,  Mon- 
donedo  , Coria , Ciudad  - Rodrigo  , 
Léon , Oviedo.  Seville  en  a deux  eu 

£ J.  ‘ Efpsgné 
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Elpagne>  Cadix  & Guadix,  & un  troi- 
fiefme  hors  du  Royaume  qui  eft  celui 
de  Canarie  dans  l’lfle  de  mefme  nom. 
Ceux  de  i’Archevefque*  de  Grenade  font 
Malaga  & Alméria.  Saragoce  en  a fix, 
Huelca , Jaca  , Taraçona  , Balbaftro  > 
Teruel , & Albarazin.  Ceux  de  Tarra- 
gon^u  nombre  de  fept  font , Barce- 
loneWjironne,  Lerida,  Vich,  Solfone, 
tJrgel , Tortofe.  Il  a aufli  Perpignan  ; 
mais  qui  eft  à la  France.  Valence  n’a 
que  les  Evefques  de  Majorque  & d’Ori- 
huela.  Les  plus  considérables.  Univerfï- 
tés  d’Efpagne  font  celles  de  Salamanque, 
d’AIcala  de  Henares  autrefois  Complu- 
te,  de  Seville  , de  Tolede,  de  Grenade, 
& de  Valence. 

^Divifion . 

w w <i(  ) 

Plusieurs  Autheurs  ont  divifé  l’Efpagne 
ën  Eftats  de  la  Couronne  de  Caftille , de 
la  Couronne  d’Arragon,  & de  la  Couronne 
de  Portugal;  mais  comme  le  Portugal  fait 
aujourd’hui  un  Royaume  à part , & que 
PArragon  & la  Caftille  n*en  font  qu’un , ü 
me  femble  qu%il  eft  mieux  de  divifer  l’Efpa- 
gne  en  Septentrionale  & en  Méridionale 
qui  contiennent  enfèmble  14.  Provinces, 
& quelques  lfles. 

*-  ' * ARTICLE 
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Pê  l’ËSPAGNE  Septentrionale,  * 

En  VIII.  Provinces:  0 

Hifpania  *Pars  Bore  ali  s.  - 

g 

$.  I.  La  Galice  : 

Gallœcia. 

• . . • • 

* A Utrefois  Royaume  , eft  mieux 
x\  peuplée  qu’elle  n’eft  fertile.  Son 
air  eft  peu  fain  & le  plus  humide  de  toute  - 
FEfpaene.  Il  y a beaucoup  d’eaux  chau- 
des, de  mefme  que  de  beftail,  & il  y croift 
d’affezbonvin.  SadivifioneftencinqDio*-  ^ 

Cefes  qui  font:  Compoftel,  Mondonedo,  * 
Lugo,  Orenfe  & Tuy. 

Dans  le  Diocefe  de  Compoftel , eft  Compo- 
Compoftel  ou  S.  Jacques  de  Compoftel 
Ville  Capitale  de  la  Province,  & célébré 
par  la  dévotion  qu’on  y a à l’Apoftre 
•S.  Jacques  dont  elle  prétend  avoir  le  corps. 

U y a une  magnifique  Eglife  dediée  à ce 

F 6 Saint, 
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Saint,  un  fort  riche  & bel  Hofpital  pour  les 
Pelerinsnu*  Archevefché,&  une  Univerfité. 
Betaricos.  La  Corogne  avec  un  des  plus 
beaux  & des  meilleurs  ports  de  tout 
l'Océan.  Mongia  dont  les  vins  font  aflez 
eftimés.  S.  Marie  de  Finifterre  , fur  la 
jMer , & qui  donne  Ton  nom  à uft  fameux 


Cap. 

II.  Le  Diocefe  de  Mondorredo  , a fa 
Capitale  de  mefme  nom , Ville  & Evefché 
Ferrol , avec  un  port.  Callro  de  Qrtegal 
prés  du  Cap  de  mefme  nom.  S.  Marthe. 
Rivadeo.  IÜe  S.  Cibrian. 

III.  Le  Diocefe  de  Lugo  aLugo  Ville 

Epifçopale  fur  le  Minho  , & où  il  y a 
quelques  eaux  chay des.  Montforte  de  Li- 
mes.. Porto-  Marino.  ^ . 

IV.  Le  Diocefe  d’Orenfe  a pour  Capi- 
tale Orenfe  Ville  Epifçopale  furie  Minho, 

célébré  par  fes  eaux  chaudes  très  làlu- 
taires.  Viana.  Villa-Nueva  de  los  Infan- 
tes. Monterey. 

V.  Lé  Diocefe  de  Tuy  , où  font  Tuy 
Ville  Capitale  & Evefché  fur  le  Minho. 
Bayonne  Marquifat  & allez  bon  port. 
Pontevedra. 


§.  ÏL  Principauté  des  Afturies:  V* 

• • 

j *y.-\  • . . f t * 

Afturiarum  Priticipatus.  . 

* ' r ’ - • * ’v 

Pays  fort  montueux , peu  peuplé , peu 
fertile,  & dont  la  principale  richeffe  con-  H 
fîfte  dans  la  pefche , & dans  Tes  chevaux 
les  plus  forts  de  toute  l’Efpagne.  Cette 
Province  dont  le  Fils  ailné  des  Rois  d’Elpa-  • 
gne  porte  la  qualité  de  Prince  ; fe  divilê 
en  Afturie  d’Oviedo  vers  l’Occident , & 
en  Afturie  de  Santillane  vers  l’Orient. 

I.  L’ Afturie  d’Oviedo  a pour  Capitale  0vied« 
Oviedo  qui  Peft  aufli  de  toute  la  Province. 

Elle  eft  fituée  fur  la  Deve  avec  un  Evefché 
•&  une  Univerfité.  Aviles.  Villa  viciofa. 

IL  L’ Afturie  de  Santillane  a Santillane» 

S.  Vincent , & Llianes. 

* • • . , .. 

5*  Leoh:  ? 

-{■  . 

Legio. 

>&•!  •'  ? • . -• 

Autrefois  Royaume , eft  paflablement 
fertile  en  bled»  mais  peu  en  vin.  LePou- 
ro  la  principale  de  fes  rivières  le  divife  en 
2.  parties»  Septentrionale  & Meridion*-  ; 
le. 

L La  Partie  Septentrionale,  a Leon^e°n>-i 
, - • Ville  - 


t ; 


♦ 
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B furie  Nervio,  un  peu  au  deffous  de  Bil- 
bao. Vermejo.  Val  de  Vieçe.  Orduna. 
Valencia.  S.  Antonio  bon  Port.  £ 
*11.  LaMerindade  d’Alava,  a Vi&oria 7 
Salvatierra,  &Trévigno. 

ni.  La  Merindade  de  Guipuicoa  au- 
& trefois  de  Navarre  a Tolofe  Capitale  > 
E _ S.  Sebaftien  Ville  aflfez  forte  & allez  mar- 

I chande  fur  la  mer  , qui  y fait  un  port. 

Plaifance  ou  Plazencia  où  Ton  fait  beau- 
- coup  de  fer.  Fontarabie  place  fortè  à 
l’embouchure  de  la  Bidafle  dans  l’Océan. 

‘ * Orio.  Les  Partages  avec  un  beau  badin  pour 

les  vaiffeaux. 


Royaume  que  l’Efpagne  a ufurpé  fur 
la  France  eft  un  paysfort  rude  & peu  fer- 
tile. Sa  divifion  eft  en  *5.  Merindades.  ' 
qui  portent  le  nom  de  Pampelone  , d’Ef- 
telle,  de  Tudelle,  d’Olite,  & de  Sangue- 


via^iiaiv  J.  Oiirptiuuc  qui  1 CliaUin  ae  IOU-  cap. 

te  la  Navarre.  Cette  Ville  eft  médiocre- 
ment grande  , mais  forte  & une  Clef  de 
TElpagne*  Il  y a un  Con&ii  Souverain , un 


§.  V.  Navarre 


Evefché, 


\ 


■ 
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Evefché , une  Citadelle , & une  trés4>eHe 
• Place  d’ Armes.  S.  Eftevan.'  ^ 

^ IL  LaMerindaded’EftelleoùfontEfîel- 

& Viane  dont  les  fils  aifnés  des  anciens 
Rois  de  Navarre  pdrtoient  le  nom  de 
Princes  de  Viane. 

III.  La  Merindade  de  ïudele  a Tudele 

& Villefranche.  ^ ; 

IV.  La  Merindade  d’Olite,  oùfontOtf- 
tè  8è  Larraga. 

V.  La  Merindade  de  Sanguefa  où  font 
Sanguelâ  , Capitale  ; & Roncevaux  fa- 
meufe  Abbaye,  où  l’Armée  de  Charlema- 
gne commandée  par  le  fameux  Roland, 
futîutrefois  défaite  par  les  Sarralins , <Sc 
fon  General  tué.  . 

• ‘ v 

. §.  VI.  Caftille  Vieille: 


v,  v ' 

* - 


Caftella  Vêtus . r - 

> . • . , , r 

Autrefois  Royaume,  eft  un  Pays  peu 
peuplé , & mal  cultivé  qui  .tire  la  plus 
grande  richeffe  de  fes  Laines  , les  plus 
cftimées  de  l’Europe.  On  y parle  au fli  plus 
purement  Efpagnol > qu’en  toute  autre 
Province  du  Royaume.  Sa  divi lion* eft 
en  huit  Merindades,  fçavoir  de  Burgos, 
-de  Valladolid  , de  Calahore,  d’OIrae, 
<de  Segovie,  d’Avila,  de  Soria  >de  Siguença* 

&en 
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SC  en  territoires  de  Placentia  , & de  Rïo- 

I.  la  Merindade  de  Bur|&s  a pourCa-  Bargoa  j 
pitale  Burgos  Ville  allez  grande , ' d’un  af- cap* 
fez  bon  commerce,  & allez  bien  peuplée  ; 
mais  mal  baftie,.  •&  fort  mal  propre.  Il  y 

a un  Arche  vefché  avec  une  belle  Eglife  Mé- 
tropolitaine, & dans  le  voifinage  decette 
Ville  , on  trouve  la  fameufe  Abbaye  de  * 
fiUes  appelé^as  Huelgas.  Lerme.  S.  Pier- 
re d’Arla.nza  où  Fernand  Gonfalve  fur- 
nommé  le  grand  Capitaine  eft’  enterré. 
iArlanza. 

II.  La  Merindade  de  Valladolid  a pour  yaitad*- 
Capitale  Valladolid  fur  le  Puiferga  qui  fe  1 * 
perd  un  peu  au  delfous  dans  le  Douro.  Cet- 
te Ville  eft  une  des  plus  jolies  de  toute  i 
l’Efpagne*  ornée  d’un  ftege  Epifcopal 

de  mefme  que  d’une  Univerfité.  Ctft  là 
que  le  fameux  Chriftophle  Colomb  qui 
découvrit  l’Amerique  décéda  en  1 $06. âgé 
dç  <54.  ans  K & dont  le  corps  fut  porté  aux 
Chartreux  de  Seville.  Pennafiel. 

III.  La  Merindade  de  Calahore,  a Car 

lahore.  Ville  Epifcopale  fur  l’Ebre  & Je  * 
lieu*de  la  naiflançe  de  Dominique  de  Guf-  Ç; 

màn  Fondateur  de  l’Ordre  des  FreresÇjre-  ’ **  \ 
feheurs. 

IV.  La  Merindade  d’Ofma  a Olma  ou 
Borgo  d’Olîna  fur  le  Douro  avec  un  Eve- 

T?  fché  r‘  “ 
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fché  & une  petite  Univerfité.  Grande 

Lerraa,  Ducjjé. 

#«goTie.  V.  La  Merindade  de  Segovie , abon- 
dante en  Laines  les  plus  fines  de  l’Europe 
a Segovie  qui  en  fait  un  très  grand  trafic  * 
& a un  bel  Aqueduc , de  mefme  qu’une  - 
Evefché.  Coca.  Ville- Caftin  fatneufe  par  Tes  • 
Laines* 

VI.  La  Merindade  d'Avila  a Avila  Vil-  ’ 
le  & Evefché  dont  le  fçavanfrToftat  a efté: 
autrefois  Evefque.  Médina  Del-Campo 
renommée  pour  les  foires. - 

VII.  La  Meriodade  de  Soria,  où  eft 
Soria,  renommée  pour  fes  bonnes  Laines. 
Cette  Ville  eft  baftie  à ce  qu’on  croit , préè  - 
des  ruines  de  la  fameufc  Numance.. 

VIII.  La  Merindade  de  Siguença , a 

Siguença , avec  un  Evefché  3cune:peti-  - 
te  Univerfité.  Medinà  Celi  fameux  Du- 
ché. *1 

IX.  Le  Territoire  de  Placentia  autrefois  * 
de  l’Eftremadoure,  a les  Villes  Epifcopa- 
les  de  Placentia  & deCoria. 

m . X.  Le  Territoire  de  Riôxa  ou  Rioia 

Sii  contient  les  petites  Villes  de  S* 
omingue  de  la  Calçada  > de  Logtfenô 
«tdeNajara. 
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0 

Aragoma. 


Autrefois  Royaume  , eft  un  Pays  fort 
montueux  & qui  a plus  de  fer  que  de  bled 
& de  vin.  Sa  divifon  eft  en  fept  Diocefes 
qui  font  ceux  de  Sarragoce  > 'de  Teruel , 
d’Albarazin,  de  Tarraçone,  de  Jaca,  de 
Huefca , & de  Balbàftro.  n 

X Le  Diocefe  de  Sarragoce  a pour  Capi- 
tale Sarragoce  qui  1 eft  auflî  de  tout  l*Ar-  san-ago- 
ragon.  Cette  Ville  fi  tuée  fur  l’Ebre , eftce’  cîp‘ 
fort  ancienne , bienbaftie,  aflez  peuplée, 

& une  des  plu  s grandes  de  toute  l’Efpagtle. 

II  y a un  Archevefché  , une  Univerfité’, 
un  Hofpital  très-riche,  &uneEglife,  ap- 
pellée  Noftra  Senora  del  Pilar , fameufe 
par  la  dévotion  qu’on  y a , à une  image 
de  la  Vierge.  Daroca.  Montalvan.  * 

IL  Le  Diocefe  de  Teruel,  qui  porte  le 
nom  de  fa  Capitale,  Ville  & Evefché. 

III.  Le  Diocefe  de  Tarraçone  , où  font 
Tarraçone  Ville  & Evefché.  Calatajud  dans 
un  tefroir  fertile  en  bled,  en  vin , & en  huile. 

Boria  qui  a de  très- beau  Lin. 

IV.  Le  Diocefe  de  Jaca  où  font  Jaca  Vil- 
le Epi  fcopale&  aflez  forte  fur  f Arragon  qui 
donne  fon  nom  à la  Province.  Verdun.  Fi- 
fcal.  S.  Chriftine. 


V, 
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V.  Le  Diocefe  de  Huefca  qui  a Huefca 
Ville  Epifcopale,  & Univerfité.  Almude- 
var. 

V I.  Le  Diocefe  de  Balbaftro  a Balba- 
ftro  Ville  . & Evefché.  Monçon.  Prés  de 
cet  Evefché  font  Fraga  & quelques,  villa- 
ges qui  pour  le  Gouvernement  font  bien 
de  i’Arragon;  mais  qui  pour  le  Spirituel 
dépendent  de  l’Evefché.  de.  Lerida  en  Ca- 

• talogne. 

^ VU.  Le  Diocefe  d’Albarazin  qui  n’a  de 

remarquable  qu’Albarazin  Ville  & Eve- 
fché  fur  le  Guadaravia. 

, • $.-VIIL  La  Catalogne:  - 

Gàtafonia.  - ' : ■* 

* '* 

Cette  Principauté  eft  une  des  plus  îm- 
portantes  Provinces  d’Efpagne  & fort  fer- 
tile en  bled,  en  vin,  en  huile  , enBeftaiL 
en  Sel , . & en  fruits.  Les  Habitans  y font 
aflez  laborieux  , Rappliquent  aux  manib- 
fàâures , & font  un  alfez  bon  commerce 
de  leurs  eftoffes  , de  mefme  que  de  leurs 
Eaux  de  vie.  L’Air  y eft  chaud  vers  la  mer* 
& le  pays  rempli  de  montagnes.  $a  di- 
vifion  eft  en  vieille  & en  nouvelle  Catalo- 
gne, qui  comprennent  enfemble  15.  Vi- 
gijeries,  dont  il  y en  a fîx  danslapremie- 
re,  & neuf  dans  la  fécondé. 

^ . mit  — 


L Vieflle- 


L Vieille  Catalogne»  ou  Cologne  Orien- 
tale, en  üx  Vigueries: 

* Catalonia  Vêtus  ceu  Orttva. 

'I.  La  Viguerie  de  Gironnea  pour  Ca- Giron»* 
pitale  Gironne  Ville  Epifcopale,  médio- 
crement grande,  & allez  forte  fur  lè  bord 
du  Ter.  Elle  a titre  de  Principauté , &eft 
la  Capitale  du  Lampurdan.  Les  François 
qui  l’avoient  prife  danS  cette  derniere 
guerre,  l’ont  rendue  par  la  paix  de  Ry£ 
wick;  demeÇne  que  Rofes,  Ville  forte 
avec  un  port  fur  la  Mer  Mediterranée  qui 
y fait  un  Golfe,  Palamos , Oftalric,  Ca- 
ûelfollit , S.  Feliu  de  Guixol , & Palafu- 
gel  deiu^i^ot  Caftello  d’Ampurias.  To- 
rella  de  Mongri^  où  le  Marfchal  de  Noail- 
les  comman^aiHjl'Arméede  France,  paffii 
le  Ter  à la  nage , & fut  attaquer.  l’Armée 
Espagnole  campée  un  peu  au  delà  & qu’il 
mit  en  déroute  l’an  idpq..  Empurias.  S, 

Pere  de  Pefcador.  Befalu.  Blanes. 

dl.  La  Viguerie  de  Barcelonne  porte  le  Birce - 
nom  de  fa  Capitale  qui  l’eit  auffi  de  toute  Ia^nQe  * 
Catalogne.  Cette  Ville  en  titre  de  Com-  *’ 
té,  eft  grande,  bienbaftie,  bien  peuplée,  f 
aflez  forte,  très  marchande  principalement 
eu  eaux  de  vie^  & une  des  plus  confide- 
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râbles,  de  mefine  que  la  plus  propre  & la 
mieux  pavée  de  toute  l’Efpagnc.  \\y  x 
' un  Evefché , une  Inqüifition  t un  port  af' 
fez  fréquenté  , & un  Chafteau^  appelle 
Montjuich  qui  fert  de  Citadelle  a la  Ville. 
Barcelonne  a aufli  une  Univerfité*,  & eft 
diviféc  en  Vieille  Ville  & en  Ville  Neuve, 
feparêes  par  une  muraille,  ou  il  y a quel- 
ques portes  pour  la  communication  de 
rune  a l’autre.  Les  François  la  prirent  en 

Z7.  & la  rendirent  par  U paix  de  Ryf- 

wick.  Mataro.  S'Salom.  S.  Fenu  de  Lo- 
bregat.  HoFpitalet.  Martorel  fur  le  Lobre- 
gat  ou  le  Duc  de  Vendofme  défit  les  Efpa- 
gnols , un  peu  avant  la  reddition  de  Bar- 
cclonne.Moya.  Tordera.  • 

III.  La  Viguerie  de  Vich  où  font  Vick 
Ville  & Evefché.  Roda.  Vefpella. 

IV.  La  Viguerie  de  Mantefe , où  font 
Manrefe  avec  un  bel  Hofpital.  Montfer- 
rat  Abbaye  fameufe  par  la  dévotion  qu’on 
y a à une  image  de  laVierge.  Berga.  Ba- 
sa. Sellint. 

V:  La  Viguerie  de  Camptedon  aCam- 

predon , & Aulot  que  les  François  démo- 
lirent dans  la  demiere  guerre.  . 

VI.  La  Viguerie  de  Puigcerda  t 
Puigcerda  petite  Ville  dont  les  murai  1** 
tes  furent  démolies  fuivant  la  paix  de 
Mimegue.  Ceft  la  Capitale  de  la  Comté 

* ^ 
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- de  Cerdagne  où  font  auffi  la  Seud’Ur- 
i gel  petite  Ville  ôc  Evefçhé,  Qrganna  » & 

Lim. 

lî. . . • 

“V  ' * • ’ V.  - > 

41.  Nouvelle  Catalogne,  ouCatalognç 
Occidentale,  en  p.  Vigueriesi 

Novikoeu  Occidentalii  Catalonia,  4 

I.  La  Viguerie  de  Lerida  a pour Capi-t-eri**  ! ' 
; taie  Lerida  fur  la  Scgre  , Ville  allez  forte, 
avecunfiege  Epifcopal,  & unepetite  Uni. 
verfité.  Gcrri.  Camarfa.  Muyals.  Aytona 
JMarquifât.  Arbeca. 

IL  La  Viguerie  de  Balaguer  a Balaguer, 

£c  Ager. 

IH.  La  Viguerie  d’Arammont  contient 
les  bourgs  d’Agraramont  & cfOriana. 

IV.  La  Viguerie  de  Cervera  a Cervera.' 

• Solfonne  Ville  8c  Evefché.  Càrdone,  Vit* 
le  & Duché  célébré  par  fes  mines  de  très-  > 
beau  Sel.  Tera.  Calaf. 

V.  La  V ^uerie  de.  Villefranche  de 
^Panades  qui  porte  le  nom  de  fon  bourg 

• ^principal. 

VI.  La  Viguerie  de  Tarragone  où  eft  Tarrag» 
Tarragone  Ville  Archiepifcopale  avec  une11*' 

. Univerfité  & a une  lieue  de  la  mer.  Elle 
eftoit  autrefois  trés-confiderable  ; mais 
aujourd’hui  elle  eft  fort  decheuë  8c  préf- 

m 


w 
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que  defertc.  Fortalefa  4e  falo.  Tamârit» 
Mouroix.  Miramar. 

;»■  VIL  La  Viguerie  de  Monblanc  , qui 
porte  le  nom  de  Ion  principal  bourg.  Po- 
bîêt  y Abbaye  où  les  anciens  Rois  d’Ar- 
ragon  avoient  leur  fepulture. 

Tortofe.  VIII.  La  Viguerie  de  Tortofe  qui  a 
•pitale  Tortofe  Ville  Epifcopale , & mé- 
diocrement forte  fur  l’Ebre.  Mora.  Val 
* * de  Cona.  Ampofta.  Ifles  Alfach. 

IX.  La  Viguerie  de  Tarrega  entre 
celles  de  Cervera  & de  Lerida  a la 
Ville  de  Tarrega  * & le  bourg  d’Angle- 
fola.  >•  j- 


artticle  it. 


lie  TEfpagne  Méridionale,  en  f* 

Provinces , & quelques  Ifles:  ' 

' • • 

Hifydniæ  Tars  Meridionàlis, 

* §.  L Le  Royaume  de  Valence:  * 


4 1 4è  . 
S ' 


Valent  ta  Regnwn 

CEtte  Province  eft  une  des  plus 
agréables  d’Efpagnç,  & abonde  en  riz  , 

ru.  _ _ — eû 
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en  vin,  en  huile,  en  olives,  en  citrons, 
en  oranges,  en  fucre,  & autres  fruits.  H *. 
y vient  auffi  du  lin,  & du  chanvre;  & on 
y trouve  encore  quelques  mines  de  fer  & 
d alun.  Sa  divifion  eft  en  Territoires  de 
Segura,  de  Xucar,  &deMillares. 

I.  Territoire  de  Segura  a Orihuela  ou 
Origuela  Ville  Epifcopale  fur  la  Segura. 
Xativa.  Alicante  avec  un  port  fort  fre-  Aiica*» 
quenté,  fait  un  grand  trafic  de  fes  vins* 
de  fon  favon,  & de  fon  anis.  Dénia.  Gandia 
Duché  & petite  Université.  Guardamat 
où  l’on  fait  beaucoup  de  Tel. 

. II.  Le  Territoire  de  Xuca  où  eft  Valence,  valence 
Capitale  de  toute  la  Province.  Cette  Ville cap# 
Située  fur  le  Guadalaviar  qui  à un  mille 
au  delfous  fe  perd  dans  la  Mer  Mediterra- 
née, eft  affez  grande  & aftez  belle;  mais 
fort  Taie  & mal  pavée.  Elle  a un  Arche- 
vefché  & une  Univerfité,  lait  un  grand 
débit  d’ Amandes , & eft  le  lieu  de  la  naif- 
(ance  du  célébré  Loiiis  Vivés,  de  mefme 
que  des  Papes  Calixte  lil.  & Alexandre  VI, 
Segorbe  Ville  Epifcopale  fur  le  Mur- 
viedro. 

III.  Le  Territoire  de  Millares,  où  font 
Millares.  Villa-Hermolâ.  S.  Matheo.  Pe* 
nifcola. 
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5-  H.  Murcie  i 

Murcia. 

Cette  Province  autrefois  en  titre  de 
^Royaume,  paffe  pour  le  jardin  d’Efpagne 
à caufede  fes  excellens  fruits.  On  y trouve 
aufH  affez  de  foie,  de  fucre,  & de  miel. 
Sa  divifion  eft  en  Territoires  de  Murcie, 
;&  de  Cartagene. 

I.  Le  Territoire  de  Murcie  porte  le  nom 
de  fa  Capitale  qui  l’eft  aufli  de  toute  ia 
Province.  Cette  Ville  fituée  fur  la  Segurà 
eft  paffablement  grande,  & a un  Clocher 
dans  fon  Eglife  principalede  S.Marie  qui  eft 
fi  bien  travaillé  & fi  bien  tourné  qu’un 
î7  y peut  aifément  monter  jufqu’à  la  cime. 
Cruz  deCaravacad’où  viennent  ces  Croix 
auxquelles  les  Efpagnols  attribuent  là 
vertu  de  garantir  de  la  foudre.  Cicca. 
Ninaterra. 

III.  Le  Territoire  de: Cartagene  à Car-’ 
tagene  Ville  autrefois  fort  confiderable; 
vinais  aujourd’hui  fort  décheuë.  Son  Eve- 
Tché&  fon  port  qui  eft  encore  affez  com- 
tnodequoique  peu  fréquenté  font  ce  qu’elle 
A dç  plus  coniiderabJc.  Lorca.  Almacaren 
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J.III.  CaftÜle  Nouvelle: 

Çafteüa  Nova. 

Cette)  Province , autrefois  en  titre  de 
Royaume,  & la  plus  grande  d’Efpagne  jouit 
d’un  air  fort  fain;  mais  fon  terroir  eft  tort 
fêc  & arrofé  de  peu  de  rivières.  11  ne  laifle 
pas  neanmoins  d’eftre  affez  fertile  en  bled» 
en  vin,  en  fafïran,  en  fruits,  & en  beftail. 

La  Caftille  Nouvelle  fe  divife  en  4.  Contrées 
qui  font  f Algarie  au  Nord  du  Tage  , la 
Manche  au  Sud  de  cette  rivière , la  Sierra 
vers  l’Orient,  & l’Extremadoure  vers 
l’Occident. 

I.  L* Algarie  ou  eft  Madrid  aujourd’hui  Madrid  ; 
la  Capitale  d’Efpagne  & larefidence  de 
Rois.  Cette  Ville  eft  grande,  bienbaflie, 

& fort  peuplée;  mais  mal  pavée,  fale,  & 

Tans  murailles.  Elle  eft  fituée  fur  le  Man- 
çanarés  qui  ne  mérité  pas  d’avoir  un  nom 
pompeux,  puifque  ce  n’eft  qullin  ruifleau 
& que  l’efté  on  le  paffe  à iëc.  Les  Efpa- 
gnols  neanmoins  y ont  fait  faire  un  très- 
beau  Pont,  comme  fi  c’eftoit  une  rivière 
forr  confiderable  ; mais  cela  n’empefche 
pas  que  ce  Pont  n’attende  fouvent  l’eau. 

Le  Palais  du  Roi,  la  grande  Place  oit  fe 
fait  le  combat  des  Taureaux,  l’Eglife  des 
si  ''  G a : Jefuites* 


/ 
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Jcfuites,  Ie’Buon  Reriro,  & le  Prado  ou 
le  Cours,  -font  ce  que  Madrid,  a.' de  plus 
beau.  Tolede  fur  le  Tage  autrefois  la 
Capitale  d’E(pagne*&  la  Refidence  de  fes 
Rois  eft  une  allez  grande  Ville  ; mais  mal 
baftie,  peu  peuplée,  & préfque  fans  com- 
, merce.  Celui  qu’on  y fait  fe  réduit  à quel- 
ques lames  d’efpée  & à de  la  foie,  qu’on 
prépare  alTez  bien.  Tolede  en  un  mot  n’eft 
célébré  aujourd’hui  que  par  fon  riche  Ar- 
chevefché  qui  vaut  plus  d’un  million  de 
revenu  & auquel  eft  attachée  la  Primatie 
du  Royaume.  Elle  eft  aufli  ornée  d’une 
Univêrfité  alfez  fameufe , & a un  bel 
Aqueduc.  de  Henarés  autrefois 

^Complute  a une  Univêrfité  qui  eft  la  fe- 
< conde  du  Royaume.  Guadalaxara:  L’Efcu- 
: rial  la  plus  belle  Maifon  Royale  d’Efpagne 
,&qui  a une  magnifique  Eglife  dediée  à 
S.  Laurens  par  le  Roi  Philippe  II.  en  me- 
: moire  de  la  bataille  que  fes  troupes  gagnè- 
rent fur  celles  de  France  le  jour  de  laFefte 
. de  ceSainf  l’an  1557.  prés  de  S.  Quentin  en 
-Picardie.  L’on  y voit  aulEune  très  belle  Bi- 
-bliotheque , & le  Panthéon  lieu  de  la  Sepul- 
jture.jdes  Rois  &.des  Reines  d’Efpagne. 
Aranjuez  autres  Maifon  Royale  fur  le  Tage. 

.II.  .La  Sierra  ou  Pays  des  Montagnes  a 
<Cuen ça  Ville  Epifcopale  & renomméepour 
jfes  Laines.  Guete.  Molina. 

, RL  h 
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. Iïr.  La  Mancha  où  font  Ciudad  RcaE,  ' 

■Alcaraz,  Alcoçer,  Almodavaf,  & Cala- 
trava  qui  donne  fon  nom-  à un  fameux  ' 

Ordre  de  Chevaliers.  Malagon;  Corc- 
iuegra. 

IV.  L’Extremadure  quî  faifoit  autrefois  ' 

• une  Province  particulière  a elle  jointe  à*2- 
celle  de  la  Caftille  Nouvelle,  à quelque”  ♦ 

chofe  prés'qu’on  a donné  à la  vieille  Ca- 
- . ftille.  Sa  Capitale  eftBadajos  Ville  Epif~ 
copale  &aflèz  forte  fur  la  Guadiana.  Tru- 
gillo  ou  Truxillo,  lieu  de  la  naiffance-de 
François  Pifarre,  conquérant  du  PerocL  - 
Xerez  de  Badajos  ou  de  los  Cavalleros. 

-Alcan tara  qui  donne  fon  nom  à un  Ordre  ' 
célébré  de  Chevaliers.  Merida  Ville  autre-  ‘ 
fois  confîderable  & Archevefché  que  ' : 

Pape  Calixte  ll.  transfera  à Comporte! 

Tan  1123.  Medeliin  fur  la  Guadiane  ert:  ; 
l la  patrie  de  Fernand  Cortez  conquetaitt  : 
du  Royaume  de  Mexique.  Guadeloupe»  * 
renommée  par  la  dévotion  qu’on  y a 4 a 
| une  Image  de  là  Vierge. 

- — IV.  Andaloufîes  ' 

• ■ %r  _'j  I >.  . 8^  ^ ’ I ’ 

: Vandalitia.  ceu  Andaluzia*  u ' 

1 \ 

Autrefois  en  titre  de  Royaume ert  une*  •• 
des  plus  belles  & des  plus  fertiles  Provinces  ' ’ 

G j > d’Efpagne.  * 

{ & + 


Seville, 


& 


Cadiz.J 
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l’Efpagne.  il  y vient  aifez  de  bled , & 
quantité  d’excellens  fruits.,  Elleaaufli  les 
plus  douces  huiles,  les  meilleurs  vins , & 
les  plus  beaux  chevaux  du  Royaume.  Sa 
divifion  eft  en  Territoires  ou  anciens 
Royaumes  de  Seville  & de  Cordouë. 

I.  Le  Territoire  de  Seville  qui  com- 
prend l’Eveiché  de  Cadiz  , le  Duché 
de  Médina  Sidonia , & le  Condat  ott 
Condado  a pour  Capitale  Sevillë  qui  l’eft 
abffi  de  toute  la  Province.  . Cette  Ville 
fituée  fur  le  Guadalquivir  eft  grande, 
belle,  bien  baftie,  aflez  peuplée,  la  plus 
marchande  du  Royaume  , & le  magafin 
dès  richeiïes  du  Nouveau  Monde.  Il  y a 
un  Archevefché  dont  PEglife  Métropoli- 
taine eft  fort  vafte  & magnifique;  une 
célébré  Univcrfité,  & une  Inquifition 
fort  fevere.  S.  Lucar  de  Barramede  fur 
të  Guadalquivir  qui  y fait  url  port  afièz 
fréquenté  & où  les  grands  vaiffeaux  chat- 
. gés  pour  Seville  ont  couftume  de  s'arrê- 
ter , & déchargent  leurs  paarchandifes 
qui  font  enfuite  portées  à Seville  dans  des 
Barques.  Xerez  de  la  Fronteta.  Port 
S.  Marie  aflez  fréquenté  & marchand. 
Cadix  Ville  de  grand  commerce  , avec 
un  beau  Port  très  fréquenté  & où  fe  font 
les  embarquemens  & les  debarquemens 
des  marchandées  que  l’on  porte  dans 
.j  i . l’Amerique 
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l'Amerique  ou  qui  viennent  de  cette  partie 
du  Monde  en  Efpagne.  Cette  Ville  eft 
dans  une  Ifle  de  mefrae  nom , où  l’on 
fait  beaucoup  de  Tel , & qui  touche  à la  ; 
terre- ferme  de  la  Province  par  le  Pont 
de  Siraço.  Cadix  eft  allez  ' tort a un 
fïege  Kpifcopal , & fait  une  grande  pefche  : 
de  Thons.  Gibraltar  Ville  avec  un  port 
affcz  frequente  fur  le  fameux  Deftroit  qui 
porte  fon  nom,  & qui  a en  cet  endroit ? 

5.  lieues  de  large.  Eftepona.  Médina  ’ 
Sidonia  Ville  & fameux  Duché*  S.  Lücar  ' 
la  Major.  Carmona.  Lucena.  S.  Juan  ^ 
del  Puerto.  • Ayamonte  ayec  un  port,  & 

Xerz  de  Guadjana  renommés  pour  leurs  5‘-  ■.  > 

raifins,  leurs  vins  feçs  , & leurs  figues. 

Oifuna  Duché  & Utiiverfiré. 

II.  Le  Territoire  de  Cordouë  a Cordouë  CordoQÿ:  ;; 
Ville  Epifcopale  fur  le  Guadalquivir  & 
dans  un  terroir  trés-fertile  principalement 
en  vins  les  meilleurs  du  Royaume.  Cette 
Ville  fituée  fur  le  Guadalquivir,  & autre- 
fois fort  confiderable  eft  peu  de  chofe 
aujourd’hui  & n’a  que  très  peu  d’habitans. 

Elle  a un  Evefché  & eft  le  lieu  de  la  naifc 
fance  de  plufîeurs  grands  hommes , dont  ' r. . 
les  plus  confideràbles  font  les  deux  $e- 
neques , le  Poëte  & le  Rheteut  ; le  Poëte 
Lucain , l’Hiftorien  Ambroife  Morales, 

&4e  grand  Capitaine  Gonzales  ou  Gon~  • 

G 4 4 faîy«r  • 
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' làlve.  Prés  de  cette  Ville  eft  1’Efcime 
Royale  où  il  y a tousjours  200.  chevaux 
les  plus  beaux  du  monde  pour  le  fervice 
de  fa  Majefté  Catholique.  Anduxar^ 
Baeça  avec  une  petite  Univerfité.  Jaen 
fiege  d’un  Evefque.  Ubeda.  AIcala-Keal 
que  quelques  uns  mettent  dans  la  Pro- 
vince de  Grenade. 

V.  Le  Royaume  de  Grenade  : - 
Regnum  Granatenfe . 

Fertile  en  excellens  fruits,  en  raifins , en 
vins,  & en  foie,  fe  divife  en  4.Diocefcs.j 
qui  font  ceux  de  Malaga , de  Grenade  , 
de  Guadix , & d’ Alméria, 
j^aiiaga , L Le  Diocefe  de  Malaga  a Malaga  Ville 
Epifcopale , & renommée  pour  fes  bons 
vins,  dont. elle  fait  un  grand  débit,  de 
mefme  que  de  raifins , d’huile , & d’olives. 
Son  port  eft  paffablement  bon,  aflèz  fré- 
quenté , & défendu  par  deux  Chafteaux 
Ronda.  Anteguera.  Marbelle.  Cartama. 
Velez  Malaga.  Monda  bourg  entre  Mala- 
ga & Cartama  prés  duquel  Jules  Céfar  défit 
les  enfans  de  Pompée. 

. Grenade,  H-  Le  Diocefe  de  Grenade  a pour 
«»p*  Capitale  Grenade  qui  l’eft  aufli  de  toute 
la  Province.  Cette  Ville  pafle  pour  la  plus 
. ; grande 
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grânde  d’Efpagne  ; mais  elle  eft  peu  peu- 
plée & peu  marchande,  i II  y a un  Arche- 
vefché  de  mefme  qu’une  Univerfité,  & 
on  y travaille  fort  bien  en  foiè. ; Alhama. 
Almunecar.  Mocril  où  l’on  fait  du  fucre»  ' ■ 
Salo.  Brennai' 

III.  fJLe  Diocefe  de  Guadix  % Gnadix' 
Ville  & Evefché.  Baça.  Huefca  ou  Guef-  • 
ear  Duché.  ^ • 

IV.  Diocefe  d’ Alméria  ou  font  AI-  * 
raeria  Ville,  Evefché,  & affez  bon  Port  de  * 
Mer.  Muxacra.  Vera. 

. ■»  ! ‘I  . * 

% §.  VI.  Ides: 

^ \C  - ! 

‘vj  - Iujuht»  i o1 

. V / !\  * - ■ ’ ’■  • ; Ç':r. 

Elles  ne  fb^tlpas  en  grand  nombre,  & -r< 
îk  n’y  en  a que  trois  ou  quatre  de  remar-- 
quables,  fçavoir  Majorque,  Min  orque*/  * 
Y vice,  &Formentera.  Les  deux  premières 
eftoient  connues  dés  anciens  fous, le  nom  ; 
d’ides  Baléares,  & pour  les  deux  autres  ' 
ils  les  appeloient  Pithyufes. 
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. Major- 
que, cap, 
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I.  Ifle  de  Majorque:  'II* 

, a ^ . ' • t \ . 

-w  • ' Vz  t>:.  ..•^V 

Infula  Majorica.  - - ; 

’ ,jv.  7;o'i  i'jc  InjoM  :n;'; /L.’fnl/ 

Cette  Ifle  la  plus  grande  de  ceHes  d’E- 
Jpagne , &:eri  titre  de  Royaume  lequel 
comprenoit  auffi-.ftfle.de  Minorque,eftaflez 
fertile  & a beaucoup  de  Corail  aux  en~ 
virons  de  fes  coftes.  Ses  hàbitans  font 
bons  Armateurs,  & riches  par  le, com- 
merce des  Reales  qu’on  y fabrique. 

Majorque  ou  Mallorque  en  eft  la  Ca- 
pitale. Cette  Ville  avec  un  Port  a fiez 
commode  eft  le  fiege  d un  Evefque , & 
la  Refidence  du  Viceroi  de  Tille.  Il  y 
a aufli  une  Univerfité  en  laquelle  Rai- 
mond Lulle  natif  de  cette  Ifle  a autrefois 
efté  profefleur.  Alcudia  omEleudi,  petite 
Ville.  r , y 


. II.  Kle  de  Minorque. 
Infula  Minorka . 


A l’Orient  de  Majorque  n’a  que  Cita- 
délia  Capitale , & Porto- Mahon  un  des 
meilleurs  Ports  de  la  Mediterranée  défendu 
par  le  Fort  S.  Philippe. 

Ifle 
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Ifle  d’Yvice: 

Infula  Ebufus  ceu  Yuica. 

Fertile  en  bled , en  vin  , en  ffl , 
etr  fruits , a la  Ville  d’Yvice  avec  un 
Port  fur  la  Mer. 

Ifle  de  Fromentera  : 

Au  Midi  de  celle  d’Yvice  eft  inha- 
bitée à caufe  des  ferpens  dont  elle  eft 
remplie. 

Le  Roi  d’Efpagne  poffede  encore  plu- 
sieurs Eftats  en  Italie;  une  grande  eften- 
duë  de  Pays  dans  l’Amérique  y & quel- 
ques Ifles,  de  mefine  que  quelques  pla- * 
ces  dans  l’Afrique,  & dans  l’Afie,  que 
nous  expliquerons  dans  la  fuite.  Il  «•  1 
auffi  les  Pays-Bas  que  nous  avons  expli- 
qué ci- deifus. 
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Du  PORTUGAL: 

Lufitania  ceu  ’Portugallia. 

CE  Royaume  eft  fitué  entre  1& 
Gallice  au  Septentrion  : le  Leon  » 
les  deux  Caftilles  > & l’Andaloufie  à l’Orient; 

FOcean  Atlantique  au  Couchant , & 
au  Midi.  Sa  Longueur  qui  eft  du  Sud  au 
Nord  contient  environ  120,  lieues.  Sa 
Largeur  en  a 25.3  o.  & en  quelques  endroits 
-50.  L’Air  & le  Terroir  y lont  à-peu  prés  les 
-mefines  qu’en  Efpagne;  mais  le  Pays  y eft 
■«lieux  peuplé.  La  feule  Religion  Romaine 
y eft  rçceuë.  U y a des  inquifitions  à 
Lisbonne , à Coimbre , & à Evora.  3. 
'Archevefcjues  à Brague  , à Evora , & à 
Lisbonne , qui  ont  dix  Evdques  Suffra- 
gans.  Le  premier  qui  eft  Primat  du 
Royaume  a ceux  de  Porto  , de  Guar- 
da  , de  Vifeo  > de  Lamego , & de 

Mirande.  Le  fécond  a les  Evefques 
d’Elvas  , & de  Faro.  Le  troifiefme  a les 
Evefques  de  Coimbre , de  Leria  » de 
Partalegre*  11  etva  auffi  quelques  autres  * 

mqiy 
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mais  ils  font  hors  du  Royaume.  Les  Por- 
tugais ont  les  mefmes mœurs  que  lesEfpa- 
gnols,  à cela  prés  qu’ils  font  plus  avares; 
mais  auffi  plus  expérimentés  fur  mer  8c 
dans  le  négoce.  Us  font  mâiftres.  du  Bré- 
sil & des  Ifles  Açores  ou  Terceres  dans  • 
l'Amérique,  ont  plusieurs  daces  en  Afri- 
que, & eftoient  autrefois  fort  puiifansen 
Aiie,  avant  que  les  Hollandoisleur  euiïènt 
enlevé  une  bonne  partie  de  leurs  conquê- 
tes. Le  Portugal  eft  un  Royaume  Héré- 
ditaire qui  a eu  des  Rois  particuliers  de- 
puis l’an  1139.  jufquesen  158a  qu’il  fut  S 
conquis  par  Philippe  II.  Roid’Efpagnequi 
le  joignit  à fes  Eftats.  Les  Efpagnols  le 
gardèrent  enfuite  l’efpace  de  do.  ans, 
c’efti  dire  jufqu’en  1640.  que  les  Portu- 
gais fe  délivrèrent  de  leur  domination  ôc 
éleurent  pour  leur  Roi  Jean  Duc  de  Bra- 
gance  dont  le  fécond  fils  nommé  Pierre  IL 
régné  aujourd’hui.  Le  Royaume  de  Por- 
tugal a pour  rivières  principales  le  Tage» 
le  Douro,  leMinho,  & TaGuadiana.  Sa 
divifion  eft  en  Portugal  & en  Algarvc 
fiibdivifés  de  la  maniéré  qui  luit. 

* . . ■ i È -4  1 à •*■'.*«  . Mil  I i . -** 
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A R T I C L E.  I. 

Du  Portugal  propre , eit  y.  Parties 
ou  Provinces: 

„ a * r • ? > , > » - * h » i * . . 4 

Lujîtania'ceu  ‘Portugallia Jlritte 

ftimpta. 

$.1.  L’Entre  Douro  & Minho: 

* ■ " • , 4 ,1}  ,/ 1 J * - >*  » i . • * • ✓ 

r Provimia  Duriurn  inter  (y  Minium. 

> * ’ * * y J * • . A t i 1 **  t • . 

CEtte  Province  la  plus  Septentrio- 
nale , & la  mieux  peuplée  de  toutes. 
Comprend  les  Commarces  de  Viana  , de 
Ponte  de  Lima  , de  Guimaranes  , & de 
Porto. 

I.  La  Commarce  de  Viana  a Viana  de 
foz  de  Lima,  & Valence  de  Minho. 

II.  Dans  la  Commarce  de  Ponte  de  Li* 
ma  font  Ponte  de  Lima  & Marecos. 

III.  La  Commarce  de  Guimaranes  a 
B»gue.  Guimaranes.  Brague  fur  le  Cavado  Ville 
- très- ancienne  & Archiepifcopale  avec  la 
Primatiedu  Royaume.  Villa  de  Conde. 
Amarante. 

vorto,  iv.  La  Commarce  de  Porto  a Porto 
Capitale  & le  ixege  du  Conieil  Souverain 

de- 

. 

w 'M  . . 
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de  la  Province.  Cette  Ville  fituée  fur  le 
Douro  qui  à une  lieue  au  deflous  je  perd 
dans  l’Océan  eft  affez  grande  , bien  peu- 
plée , Epifcopale , & très-marchande  à 
caufe  de  ion  Port  où  l’on  charge  quantité 
de  vin.  Tous  ces  avantages  la  font  palier 
avec  raifon  pour  la  meilleure  Ville  de  Por- 
IMgalaprés  Lisbonne.  > ^ . ' 1 

§ II.  Province  de  Tra  los  Montes* 

* • ■ — ft  V*  • (H  ' • H ‘ *•#  » * 

Provincia  'Iranfmontana.  ' 

ît'»-  - / f * 

Elle  contient aulîî  4.  Commarces;  Ica- 
voir  celles  de  Villa  Real  * de  Torre  de 
Moncorvo,  deMirande,  & de  Pinhel. 

I.  La  Coramarce  de  Villa-Real  a Villa- 
Réal’,  & Monte  Alegre  ou  Monte  Ale- 
gro. 

II.  Dans  la  Commarte  de  Moncorvo- 
font  Torre  de  Moncorvo  furie  Douro,  Si 
Mirandela. 

III.  LaCommarce  deMirande  a Miran- 
de  Ville  Efpifcopale  fiir  le  Douro,  &Bra- 
gance  Duché  d’où  viennent  les  Rois  de 
Portugal  aujourd’hui  regnans. 

IV:  Dans  la  Commarce  de  Pinhel  font 
Pinhel,  & Caftel-Rodrigo. 


$111, 
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§.  IIL  Province  de  JBeiras  " ! : ;• 

' Provincia  Beira. 

. ' . ' (>'•:  ; S ’j.'o  i ne  iô  liiu.ij 

Çette  Province  renferme,  fix  Commar--, 
ces V qui  fop t celles  de  Lamego  > de  Vi-: 
feo,  d’Aveiro,  de  Coimbre,.  de  Guarda.» 
& de  Cartel- Branco. 

L-  La  Commarce  de  Lamego  a La- 
mego Ville  Bpifcopale  à une  lieue  du 
Douro.  _ ..  v ' 

IL  La  Commarce  de  Vifqo  a Vilèoqui 
a auffi  un  Evefché. . 

ÏI1.  Dans  la  Çommarce  d’Aveiro  eft- 
Aveiro  en  titre  de  Duché  & renommée, 
pour  fon  bon  Sel.  ~ r 

. IV.  L LaCommarce  de  Coimbre  a Çoim- 
bre  Ville  aiTez  grande  furie Mondego avec 
un  Evefché^')  une  InquifitiOn , & .une 
XJniverlité  trés-celebre. 

V.  La  Commarce  de  Guarda  a Guafr, 
da  Ville  & Evefché. 

VI.  La  Commarce  de  Cartel  Branco  a 
Çaftd-Branco  & Idanha  à Velha. 

• • 1 ■ , 

i!.  ’ • • ■ L 

: $•  IV.  Province  d’Eftremadure: 

Provincia  Extremadurâ. 

Cette  Province  contient  fix  Coinmar* 
«T'T  ^ cesy 

o . • — 
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ces,  qui  font  celles  de  Tomar , de  Santa- 
ren,  deLeiria,  d’Alanguer,  de  Lisbon- 
ne, & de  Setuval. 

I.  La  Çommarce  de  Tomar  a Tomar. 

II.  La  Çommarce  de  Santaren  a San- 
taren  dont  le  territoire  fournit  quantité 
d’huile. 

III.  Dans  la  Çommarce  de  Lçiria  eft 
Leiria  Ville  & Evefché. 

IV.  La  Çommarce  d’Alanguer  a Alan- 
guer. 

V.  La  Çommarce  de  Lisbonne  a Lis-  Lîsbon. 
bonne  Capitale  du  Royaume  , & la  Refi-JJ; 
dence  des  Rois  de  Portugal.  Cette  Ville  au  me. 
eft  grande,  belle,  bien  peuplée,  riche, 

une  des.  plus  marchandes  de  l’Europe; 

Elle  eft  iîtuée  fur  le  Tagequi  à deux  lieues 
au  deflous  fe  perd  dans  l’Océan.  Son 
Port  un  des  plus  vaftes  & des  plus  feurs 
de  l’Univers , a la  figure  d’un  demi-cer- 
cle & forme  une  efpece  de  Baye.  Les  plus 
grands  vaifléaux  y peuvent  mouiller  fur 
un  fond  de  do.  brafles  & y font  à l’abri 
des  vents  par  le  moyen  des  Montagnes  , 
dont  il  eft  .environné.  Lisbonne  a un-Ar- . 
chevefché,  une  Inquifition  , & le  pre- 
mier Parlement  du  Royaume.  Cafcais. 

Belem  bourg  avec  un  célébré  convent  de 
Hieronomites  où  font  les  Sépultures  des 
Rois  de  Portugal.- 


VL 
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ffewni,  VL  LaCommarce  de  Setuval  a Set a-*' 
•us.ho-  yaj  avec  un  port  le  meilleur  du  Royaume,  - 
& où  il  fe  fait  un  très  grand  commerce  de 
Sel  blanc.  Cette  Ville  eft  fituée  à 1 em- 
bouehare  du  Zadaon  dans  l’Océan , 8c 
connue  par  les  Hollandois  fous  le  nom  de  - 
S.  Ubes.  Alcacer  do  Sal.  Almada. 

§.  V.  Province  d’Alentejo  : 

Provincia  Tranftagana , ceu  inter  Tagum  & 

Anam. 

••  * • ■ ' ' -A  r 

Cette  Province  eft  fertile  & produit 
tant  de  bled  qu’elle  paflè  pour  le  grenier 
de  Portugal.  Sa  dïvilion  eft  en  5.  Com- 
xnarces,  qui  portent  le  nom  de  leurs  prin- 
cipales Villes.- 

I.  La  Commarce  de  Portalçgre  a Porta-  - 
legre  Ville  & Evefché. 

II.  La  Commarce  d’Elvas  a Elvas  Ville 
Epifcopale  & renommée  pour  fes  bonnes  - 
huiles. 

III.  La  Commarce  d’Eftremos  a Eftre* 
mos , & Avis  qui  donne  fon  nom  à un 
Ordre  de  Chevaliers. 

IV.  La  Commarce  d’Evora  a Evora 
Ville  Archiepifcopale  avec  une  Univerlké 
& une  Inquilkion.  L’An  1663.  les  Por- 
tugais remportèrent  en  fon  voifinage  une 

’ ?,  vi  • ce.-. 
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célébré  Vidoire  fur  les  Efpagnols  par  la 
valeur  & la  prudence  de  feu  M.  le  Mare* 
fchal  de  Schomberg. 

V.  La  Commarce  de  Beia  a Beia  , & 
Ourique  où  fe  donna  en  1139.  une  fa- 
meufe  Bataille  qui  donna  lieu  à la  procla- 
mation du  premier  Roi  de  Portugal.  C et* 
toit  Alphonfe  I.  du  nom , qui  délit  en  cet 
endroit  cinq  Rois  Maures. 


ARTICLE  IL 

De  fAlgarve: 

i 

•*"  ^ ...  ... 

AJgarbia . 

A / />  '. ‘ # 

L’Algarvb  quoiqne  petite  ne  laifle 
1 pas  d’avoir  titre  de  Royaume,  qui  fut 
uni  à la  Couronne  par  le  mariage  d’Al- 
phonfe  III.  ave£  Beatrix  de  Caftille.  ' Son 
nom  en  Langue  Morefque  veut  dire  Cam- 
pagne fertile.  Cependant  la  Terre  n’y 
produit  préfque  que  des  figues , des 
amandes,  des  olives,  desraifins,  &dont 
on  fait  des  Vins  Secs  fort  eftimés.  Sa 
divifion  eft  en  Commarce  deTavira,  ve^s 
l’Orient,  &en  Commarce  de  Lagos  veçs 

«•rx  • « 
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l’Occident. 
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L La  Commarce  de  Tavira  a Tavira  • 
Ville  Capitale  de  l’Algarve  avec  un  Porc. 
Faro  Ville  Epifcopaîe  & la  meilleure  de  cô 
petit  Royaume,  a un- port  allez  fréquen- 
té, & où  le  fait  préfque  tout  le  commer- 
ce du  Pays. 

II.  La  Commarce  de  Lagos  a Lagos 
petite  Vill^avec  un  bon  port.  Silves  ait- 
trefois  Ville  & Evefché  n’elt  plus  qu’un 
miferable  bour^  , dont  le  fiege  Epifcopal  - 
fut  transféré  a Faro  en  1590.  Sagres. 
Monchieque.  S.  Vincent  bourg  qui  don- 
ne fon  nom  à un  des-  plus- fameux  Capsjde 
l’Europe..  - 


CH  A P I T R E XVIIL 

De  la  SAVOIE:  | 

SabaudicL  < 


■h, 

iîflra. 


LA  Savoie  un  des  principaux  Duchés 
de  l’Europe,  & dont  les  Ducs  qui  font 
de  l’ancienne  Maifon  de  Saxe  fe  qualifient 
Rois  de  Cypre  , depuis  Louis  de  Savoie 
qui  époufa  la  fille  unique  de  Jean  Roi  de  ’ 
Cypre.  Elle  eftfituée  entre  les  27.  & 29.  de- 
grés de  Longitude  & entre  les  44.  & 47. 
de  Latitude  Septentrionale.  Sa  Longueur 

diu* 
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du  Sud  au  Nord  eft  d’environ  trente  lieues  , 
& fa  largeur  d’Orient  en  Occident  en  a 
prés  de  2 6.  Ses  bornes  font  au  Septen- 
trion r la  France  & les  Suiflès , à l’Orient 
les  Suifles  & le  Piedmont  ; àu  midi  le 
Dauphiné.  ; à l’Occident  le  Rhofne  qui  la 
fepare  du  Duché  dé  Bourgogne.  L’air 
de  la  Savoie  eft  froid  à caufe  du  grand 
nombre  de  fes  montagnes  qui  fontpréfque 
tousjours  couvertes  de  neige  ; Ce  qui  fait 
aufïï  que  la  plufpart  des  Habitans  font 
fujets  auxGoiftre , & que  le  terroir  eft  peu 
fertile.  Ses  principales  rivières  font,  l’Ife- 
re  ^r  l’Arc  qui  y prennent  leur  fource.  Il 
y a auffi  les  Lacs  d’Annecy  & du  Bour- 
get. 

Ce  Pays  que.  quelques-uns  mettent  mai 
en  Italie,  &.  où  l’on  parle  François  fe  di-. 
vife  en  iïx  parties , dont  il  y en  a trois  vers 
le  Septentrion  & autant  vers  le  Midi.  Les 
premières  font  le  Duché  de  Genevois,  le 
Duché  de  /Chablais , & la  Baronnie  de 
Foflïgny  ou  Faucigny.  Xes  fécondés*  font 
le  Duché  de  Savoie  propre,  & les  Comtés 
deTarentaife,  & de  Maurienne* 
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La  Savoie,  en  6.  parties: 
Sabaudia  in  fex  ‘Partes  divi/a . 

I.  Duché  de  Genevois  s 

: *•  * . i 

JDucatus  Genevenfis, 

Ce  Dnché  qui  contient  plufieursMan- 
demens  , a pour  fil  principale  Ville, 
Anneci  fur  le  Lac  de  mefine  nom  où  refi- 
de  l’Evefque  de  Gencve.  Cette  Ville  eft 
aflcz  agréable  & bien  baftie.  On  y vapréf- 
<me  par  [tout  à couvert  fous  des  Porches. 
Il  y à pîufieurs  Eglifes  dont  ce  lie  de  la 
Vibration  où  eft  enterré  le  fameux  Fran- 
cis de  Sales  Evefque  de  cette  Villeeft  une 
des  plus  belles.  Les  Chanoines  de  la  Ca- 
thédrale font  Office  dans  l’Eglife  des  Cor- 
deliers , & les  Religieux  l’y  font  auffi  à 
leur  tour.  Albi.  La  Roche  Chaumont. 
Clermont  S.  André.  Fenay. 

IL  Duché  de  Chablais: 

JDucatus  CabaUicus  ceu  Chabîafjii . 

Qui  fe  fubdivife  de  mefme  que  le  prece- 
dent, & les  autres  parties  de  Savoie  en 
'pîufieurs  ou  Bailliages  ou  Mandemens , a 

pour  Ville  principale  Thonon  bourg  aflez 

agréa- 


o 


* 


Sboorapmie,’ 
agréable  fur  le  bord  du  Lac  de  Geneve, 
où  il  eft  un  grand  partage.  Evian.  Ripaille 
• bourg  trés-agreable  fur  le  Lac  deGeneve. 


III.  Baronnie  de  Foffigny  ou  Fâucigoy: 

• f Brmnatus  Fojjtniacus . 


Où  font  Bonneville  Capitale.  Quia 
oSalanches.  Bonne.  Paffi. 


IV.  Duché  de  Savoie  propre: 
Ducatus  Sabaudia  propria. 


Qui  comprend  le  Bugey  Savoyard  a 
•pour  Capitale  Chambcri  qui  l'eft  aufli  de  chant- 
toute  la  Savoie.  Elle  n’eftpas  des  plus  gran-  «Jjf  * 
des  ; mais  les  maifons  font  allez  bien  ba- 
ltes , & on  y va  préfque  par  tout  à cou- 
vert fous  des  Porches.  Cette  Ville  eil  le 
fiege  du  Parlement  de  toute  la  Savoie,  & 


^dépend  pour  le  Spirituel  de  l’Evefchéde  - 

t,efli- 


Grenoblc.  Aix  en  titre  de  Marquifat, 

tué  fur  le  Lac  du  Bourget , & a des  bains 
très  renommés , de  mefme  que  des  eaux 
minérales  trés-falutaires.  Le  Bourget, 
Rumiliy.  S.  Genis  d’Hofte.  Beaufort. 
Conflans.  Montmelian,  une  des  plus  for- 
tes places  de  l’Lurope.  Le  Conneftable 

de  Lef- 


i£8  Nouvel  l e 
Leidiguiereslapritle  9.  Novembre  i£o®. 
& le  Marefchal  de  Catinat  le  21.  Décem- 
bre iôpi.  Miolans.  Haute-Combe  Ab- 
baye célébré  où  font  les  Maufoléesdes 
anciens  Comtes  de  Savoie.  Les  £ (chelles. 

V.  Comté  de  Tarentaife: 
Comitatus  Tarentajia. 

À pour  Capitale  Moutiers  ou  Monftiers , 
petite  Ville;  mais  aflez  peuplée,  &lefîe- 
ge  d’un  ArcKevefque  qui  a pour  Suffragans 
les  Evefques  d’Aoufte , & de  Sion  ou 
* Sitten.  S.' Maurice.  Aymé. 

Y I.  Comté  de  Maurienne: 

' 

Comitatus  Mauriatue. 

- Où  eft  S.  Jeanfurnommé  de  Maurienne 
petite  ville  toute  ouverte;  mais  affez  peu- 
plée , & le  lïcgc  d’un  Evelque  Suftragant 
devienne  en  Dauphiné.  S.  Michel.  La 
Chambre  fameux  Marquifat.  Lanebourg. 

Le  Duc  de  Savoie  pofiède  encore  d’au- 
tres Eftats  en  Italie , que  nous  allons  ex- 
pliquer. 

■ * * ' ‘ 1 •.  A _>*-  > 
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A P I T R E XIX. 

V I T A L I E: 

Italia. 

j!  Situation.  EJlenduë.  Bornes. 

UN  e des  plus  grandes , des  plus  bel- 
les,  & des  plus  confiderables  Régions 
de  l’Europe,  eft  ficuée  entre  les  28.  & 44. 
Degrés  de  Longitude  & entre  les  35  & 47. 
de  Latitude  Septentrionale.  Sa  plus  grande 
Longeur  qui  eft  d’Occident  en  Orient  de* 
puis  Barcelonnette , jufques  à Ottranre, 
contient  240.  lieues;  mais  fa  Largeur  eft 
beaucoup  moindre  , & fort  irreguliere. 
L’italie  a pour  bornes  : au  Septentrion , la 
| . Suifl'c  & l’Allemagne:  àl’Orient,  laTurquie 
en  Europe  dont  elle  eft  feparée  par  le  Golfe 

Ide  Venife  : au  Midi  la  Mer  Mediterranée: 
à,  l’Occident  la  France  , & la  Savoie  dont 
elle  eft  feparée  par  les  Alpes  ; de  forte 
quelle  eft  une  grande  Prélqu’Ifle  qui  à à 
peu  prés  la  figure  d’une  botte. 

j • 

Tom,  Il  H Qualité. 

~ _ V 
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„ Qualité.  Rivières.  Lacs.  Montagnes . 

L’Air  deTltaJie  eft  en  general  aflèz  fain, 
, quoiqu’en  quelques  endroits  vers  le  Midi, 
-.il  foit  extrêmement  chaud.  Le  terroir  y eft 
1 aufli  aflez  fertile , principalement  en  fruits, 
, de  toutes  fortes , & qui  font  très  excellens. 
Il  y vient  aufli  en  quelques  endroits  du 
•Riz»  beaucoup  de  bled,  & quantité  d’huile, 
ill  y a enfin  de  trés^bon  vin,  & beaucoup 
,de  meuriers,  dont  les  feuilles  nourriflent 
, quantité  -de  vers  à foie , qui  dl  un  des 
meilleurs  revenus  de  toute  cette  Région. 
Ses  principales  rivières  font  le  Po,  l’Adde, 
l’Adige , l’Arno , & le  Tibre.  Entre  -fes 
Lacs  on  remarque  ceux  de  Come,de  Garda, 
& celui  qu’on  appelle  Majeur.  Ses  Monta- 
gnes font  les  Alpes  & l’Apennin.  Les  Alpes 
la  iêparertt  de  la  France , de  :1a  Savoie, 
delaSuifle,  & de  l’Allemagne.  L'Apennin 
H traverfe  d’Oçcident  en  Orient  II  y a 
«nlfli  deux  fameux  Volcans,  le  Gibel  ou 
3Etna  dans  la  Sicile,  .&  leVefuveouSoma 
près  de  Naples. 

» 

gouvernement . Langue.  Mœurs. 

LTtalie  eft  pofledée  par  plufieurs  Sou- 
dains dont  les  principaux  font  le  Pape, 
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k Roi  d’Efpagne*,  la  République  de  Venife, 
&ile  grand  Duc*de  Toîcane.  La  Republi- 
qne  de  Genes,  & le  Duc  deSavou  y font 
çnfuite  les  plus  cotxfidŒablcs.  La  Langue 
Italienne  eû  un  idiome  de  la  Latine  la- 
quelle y eftoit  encore  en  ufage  il  y a 5 00. 
aSs  s quoiqu’elle  fufi  desjà  fort  corrom- 
pue. L’Italien  .eft  fort  agreabde;  mais  il 
üed  pins  aux  femmes  qu’aux  hommes. 
Les  peuples  d’Italie  ont  communément  la 
taille  médiocre  * le  vifage  maigre  -,  & le 
tein  hazanné.  Ils  font ipirituels,  prudens, 
politiques , .propres  aux  arts,  aux  fcienccs*  N 
& aux  affaires  ; mais  fort -di  (Emulés , four- 
bes, & vindicatifs.  Les  titres  pompeux 
leur  plaifcnt  extrêmement a <&  il  n’y  a point 
de  pays  où  l’on  voye  plus  depetits  Princes, 
& de  Comtes  qu  en  Italie;  c’eft  auffi  où 
les  Nations  étrangères  qui  aiment  le  fade 
ont  joouftume  d'y  en  aller  faire  des  recrues. 
Les  Italiens  faut  fortpaffionués.,  & jaloux 
iuüqu’i  l'extravagance  & à la  manie.  L’oi- 
fiveté  les  xeud  ivicieux , & plus  propres  aux 
intrigues  >qua  la  profeflion  des  armes* 
quoiqu’ils  y reüfliroicnt  aufli  bien  que  les 
autres  nations.  On  peutdire  mefme  qu  on 
kur  eft  redevable  de  la  découverte  de  l’A- 
merique , puifqucChriftoçhle Colombie 
Atneric  ^efpuoe  ieftaient  Italiens.  Ils  ont 
• aufli  æu  dettes  gtaudsCapitainesiur  Mer 

H 2 • & 
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. & fur  Terre  *,»  tefmoins  André  Dorie , le 
• Marquis  de  Spinola , lé*Duc  Alexandre 
t de  Parme,  & le  Comte  de  Montecuculli. 
Ils  excellent  enfin  dans  l’archite&üre , 
dans  la  fculpture,  dans  la  peinture  , & 
pour  faire  court  ce  font  des  Anges  dans 
le  bien,  des  Démons  dans  le  mal. 
Leurs  femmes  font  .allez  agréables , 
Ipirituelles,  i&  amoureufes  ; mais  gardées  c 
avec  une  vigilance , & une  jaloulie  auffi 
grande  pour  le  moins  qu’en  Portugal , & 
en  Efpagne  , & c’eft  ce  qui  leur  donne 
beaucoup  plus  de  penchant  pour  les  étran- 
gers que  pour  (eux  de  leur  .nation. 

i • * '-j  . . i,  • .■.•Ci 

Religion . Archevefques.  Evefques, 
JJniverfités . 

'-yfyy'iii.  *3  t .. . .y  + 'f/’Ç i 

La  "Religion  Catholique' y eft  exa&e- 
,ment  obfervée,  & il  y a des  Inquifîteurs 
^établis  pour  empelcher  qu’on  n’y  donne 
aucune  atteinte.  Il  y a neanmoins  des 
Juifs  en  quelques  endroits,  & encore 
. quelques  .Vaudois  dans  un  petit  coin  du  . 
Piedmont.  A cela  prés  tout  y eft  Catho- 
lique à gros  grain.  L’Italie  eft  le  Pays  de 
l’Europe  où  il.  y a plus  d’Evefohés.  Lefeul 
Royaume  de  Naples  en  a plus  qu’il  n’y  en 
,a  en  France.  Les  Papes  les  ont  ftrt  mul- 
tipliés en  Italiepour  fe  rendre abfolus  dans  • 

• . - les  . 
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ks  Conciles  ; comme  ils  firent  au  Concile  ' 
de  Trente.  Les  Archevefchés  quon  y> 
trouve  font  ceux  de  Rome,  de  Pife,  de 
Florence,  de  Sienne,  d^Ferme,  d’CJrbin,-  • - 
de  Ravenne,  de  Bologne  , deGenes,  do 
Turin,  de  Milan,  d’Aquilée,  de  Venife, 
de  Naples,  dèCapouë,  de  Salerne,  d’À- 
malfi,  deSorrento,  deConza,  d’AcerehZa,  • 
deTarente,  de  Brfndes,  d’Ottrànte,  dé  : 
de  Bari , de  Tr-ani  j de  Nazareth  à Barlette,  • 
deM'anfredoine,  deLanciano,  de  Chiëti, 
de  Benevemv de  Roflano , de  Cofenza,  de 
S.  Séverine,  deRhegio,  de  Palerrrte-,  de  * 
Mefline  , de  Montreal  ,-  de  Cagliarii 
d’Oriftagni,  & de SafTari  quî contiennent  : 
enfemble  un  nombre  préfque  innombrable 
d’Evefchés,  quoique  quelques-uns  de  ces  : 
Métropolitains  foient  fans  Suffragarts.  Les  v 
principales  Univerfités  d’Italie , font  Bo* 
logne,  Rome,  Padouë , Sienne,.  Pifè** 
Turin , Naples , & Salerne.- 


j Divijïon.- 

L’Italie  ne  fe  peut  mieux  divifer,  qu’eta  * 
Septentrionale  & en  Méridionale.  La  * 
première  comprend  lePiedmont,IeMont- 
ferrat,  la  Republique  de  Genes,  les  Du- 
chés de  Milan,  de  fjarme»,  de  Modene»  1 
de  Mirandoie,  de  Mantouë,  &rEftatde 

H j Venue.’  - 
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Venife1quicomprenoTentatrtrefois'préf^ac 
toute  la  Lombardie.  La  fécondé  contient 
l’Eftat  Ecclcfiaftique,  le  grand  Duché  de 
Tofcane  avec  la  Republique  de  Lacques? 
fe  Royaume  de  Naples,  k Sicile,  la  Sar- 
daigne, laCorfe,  & Flflc1  de  Mafte  qu'on 
met  à prefent  dans  FEurope. 


ARTICLE  I. 

De  Fltaîie  Septentrionale  » en  9.  Parties* 

ItaliaSepientrionalis  nwem  inPartes  diflributa 

§.  I-  Le  Piedmont: 

■ * 

PedemntitM. 

CË  P ays  qui  appartient  au  Duc  de 
Savoie  eft  lîtué  entre  la  Savoie,  les 
Suiftes,  le  Montf  errât  Mantouan,  la  Ré- 
publique de  Genes  , la  Provence  , & le 
Dauphiné.  I!  elt  ti es- fertile  quoique  mon- 
tucux  en  pluficurs  endroits.  Le  bled,  le  vin* 
les  fruits,  le  beftail,  le  gibier,  le  lin,  & 
le  chanvre , y viennent  en  abondance.  Il 
eft  auflî  fort  peuplé  & arrofé  de  plufieurs 
rivières , dont  les  principales  font  le  Po , 
leTanare , la  Srure,  & la  grande  Doire, 
qui  y prennent  toutes  leurs  fources.  Le 
Piedmont  a une  eftenduë  a fiez  conftderable 

& 


G I O1  G R A P H I E. 

&r  le  divrfe  eh  4.  parties,  qui  font  le  Pied.- 
mont  propre , le  Val  ou*  Duché  d’Aoufte,  • 
la  Comté  de  Nice,  & la  Seigneurie  d©: 
Verceil. 

* , , I.“  Le  Piedroont  Propre  j 

Pedewomittm  fltiEle  fumptum. 

If  comprend  la  Principauté  dePiedmont,' 
le  Marqurfat  de  Saluffes,  la  Comté  d’ AfV,  • 
& le^Montferrat  Savoyards 

I.  La  Principauté  de  Piedmont  qui  Bût 
Pappanage  des  Fils  ailhés  des  Ducs  de 
Savoie  • a pour  Capitale  Turin  fur  le  Poqui 
y;  reçoit  la  petite  Doire.  Cette  Ville  eft 
médiocrement  grande;  mais  belle,  bien 
baftie,  fort  peuplée,  larefidence  des  Dues 
de  Savoie  , le  fiege  d’un  Archevcfqoe,  & 
d’une  Univerfùé.  Elle  eft  auffi  bien  forti- 
fiée & a une  très  bonne  Citadelle  eontre- 
minée  par  tout.  Les  autres  chofes  qu’on 
remarque  dans  Turin,  font  le  Palais  du 
Duc , & la  Maifon  des  Jefuites  le  plus  beau 
baftiment  de  cette  Ville.  Il  y a dans  une 
Chapelle  de  l’Egîife  Métropolitaine  un 
&:  Suaire  auquel  on  a grande  dévotion, 

- quoique  quelques  aurres  Villes  prétendent 
avoir  chacune  le  véritable  Suaire  du  Sei- 
gneur. L’Archevefque  de  Turin  a pour 
Suffragans  les  Evefques  d’Yvrée,  deMon- 

H-4-î  dovi> 
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dovi,  deFoflano,  &deSalûflés  qui  fc  dit 
neanmoins  immédiat  du  Pape.  La  Langue 


que  i îcanenne , & on  y fuit  allez  les.  naodes 
. de  France.  Le  Rofldlis  & les  autres  liqueurs 
qu’on  fait  dans  cetteVille,font  fort  eitimées 
dans  tous  les  autres  Pays.  Yvrée  Ville  Epi£ 
copale,  Marquilàt,  & Capitale  du  fertile 
Pays  de  Canavefe.  Sufe  , Capitale  dùin 
Marquifatde  mefme  nom.  Carignan.  Rivoli, 
kaconigy.  Ceva.  Mondovy,  & Foflàno 
Evefchés.  Chierafco.  Cony  Ville  paflable- 
ment  forte  fur  la  Sture,  & que  les  François 
alïiegerent  en  vain  dans  la  derniere  guerre. 
Savillan.  Oneglia  Principauté  dans  un  Pays 
fort  agréable , & fertile  en  olives , en  vinsj 
& en  fruits.  Pignerol  qui  eftoit  fibien  for- 
tifiée n’a  plus  qu’une  firaple  muraille  depuis 
que  ia  France  la  rendue  au  Duc.de  Savoie. 
Lucerne  qui  donne  le  nom  à une  Vallée  où 
il  y a encore  quelques  Vaudois.,  Marfaglia 
bourg  prés  de  Pignerol  dans,  le  chemin  de 
Turin,  vit  donner  ün  fanglant  combat  en 
169  } . entre  l’armée  de  France  commandée 
par  le  Marefchal  de  Catinat,  & celle  du 
Duc  de  Savoie,  qui  fut  préfque  entièrement 
défaite. 

II.  Le  Marquifat  de  Salulfes  où  le  Po 
prend  fafourceau  pied  du  Mont.Vifp,  fut 
«changé  avec  la  France  pour  la  Brelïe  & 


n’eft  pas  moins  en  ufage  a Turin 


quelques'- 


j 
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quelques  autres  Pays  que  la  Savoie  poffe- 
doit  en  deçà  le  Rhofne.  Ce  Marquifàt  a un  . 
terroir  auffi  fertile  qu’agreable.  Saluffes 
Ville  & Evefché  en  eft  la  Capitale.  Démonté.* 

S.  Damien.  Dragonnier.  Staffarde  Abbaye 
(ur  le  Po  prés  de  laquelle  le  Marefchal  de 
Catinat  défit  le  Duc  de  Savoie  l’an  1690.  ■ 
Carmagnole  fur  le  Po  dépend  auffi  de  ce 
Marquifat.  . / 

HL  La  Comté  d’Afti  Pays  a fiez  fertile®  * 
mais  fort  fec,  & qui  a peu  de  rivières,  a * 
pour  Capitale  Afti  Ville  Epifcopale  fur  la 
Tanare.  Villafranca.  Veruë  fur  le  Pô  la  3 
meilleure  forterelfe  du  Duc  de  Savoie  , Sd 


une  des  plus  fortes  places  de  l’Europe. 

-IV*  Le  Montferrat  Savoyard  ainfi  nommé 
pour  le  diftinguér  de  celui  qui  eft  refté  an 
Duc  deMantoue  par  la  paix  deChierafco  en 
Pièdmonteft  un  Pays  fort  fertile,  &qui  a* 


> II.  Duché  d’Aouft  : V :.Wt  • 
Dücatur  Auguflanus.^ 

% * * ' .•  * • 

Pays  fort  montagneux  & où  Ton  parle  r 
plus  François  qu'italien , fe  divife  en  7.  V al- 
lées qui  n ont  de  corffiderable  que  Aoufte, 

Ville  fort  ancienne  , le  fîege  d’un  Evefque 
7 “ ' H y Suftra^  -f 
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Suffraganr  de  Tarentâife  en  Savoie, . & fe 
• Capitale  du  Duché  qui  pofte  fort  nom.- 
Cette  Ville  eft  fituée  fur  la  grande  Dofre 
qui  y reçoit  le  Bauteggio.  Chaftillon  ou 
Caftiglione.  Bar  bon  Chafleau  fur  la  Doire. 

IIL  Comté  de  Nice  : 

y ' * ^ 'r 

Nicœenfis  Comitatw.  ,\ 

Autrefois  de  Provence  & rempli  de  mon- 
tagnes eft  peu  fertile,  & ne  produit  guéres 
que  des  olives  avec  quelques  autres  fruits* 
Sa  divifion.eft  en  Comté  de  Nice  propre, 
en  Comté  de  Tende,  & en  Comté  de  Boglio 
ou  Bueiî. 

I.La  Comté  deNice  particulière  fe  fubdr- 
vîfe  en  4. Vicariats  qui  font  ceux  de  Nice,  de 
BarcelonneÊtejdeSofpettôj&dePOget.Nice 
avec  un  port  fur  la  Mediterranée  défendit 
pat  un  très-  bon  Chafteauen  eft  la  Capitale 
de  mefme  que  de  toute  la  Comté.  Elle  eft 
lg  fiege  d’un  ÉvefqueSuffragânt  cTAmbruft, 
& paffe  pour  un  aifez  bonne  Ville.  Les 
François  la  prirent  en  1 69 1.  de  mefme  que 
Villefranche  le  feul  port  qu’ait  le  Duc  de 
Savoie  ; mais  depuis  ils  les  ont  rendues  à 
te  Prince.  Barcelonette  fur  les  frontières  de 
FAmbrunois  en  Dauphiné,  eft  une  petite 
ville  dont  préfque  tous  les  habitàns  tra vail- 
lent à des  ouvrages  de  Clincaiilerie. 

IL.  La 
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ir.  LaComtédeTendeàrOrientdecellc 
de  Nice  n’a  de  remarquable  que  le  bourg  de  - 

'fende  défendu  par  un  affez  bon  Chafteau.  v 

Iiï.  La  Comté  de  Boglio  ou  Bueil  vers 
laProvence  a fon  principal  bourg  de  mefme 

nom.  • 

IV.  Seigneurie  de  Verceil:  • 

Dominivm  Verceîlenfe . 

Autrefois  du  Milanés  eft  un  Pays  fort  Vercalîf ÿ v • , 
fertile  qui  a pour  Capitale  Verceil  Ville  très  vcrc#a. 
forte  fur  la  Seffia,  & dont  l’Evcfque  eft  Suf- 
fragant  de  Milan.  Santia  ou  S.  Agathe. 
Biella.Maiferan  Ville  principale  d’une  petite 
Principauté  de  mefme  nom  dont  le  Prince 
eft  Feudataire  du  Pape. 

J.  II.  Le  Montferrat  Mantoüan  : 

Monsferratus  Mantuanus. 

Ce  Duché  eft  ainfi  furnommé  ,•  parce-' 
qu’il  appartient  au  Duc  de  Mantouô,  & 
par  diftindion  duMoricferrat  Savoyard  que 
ce  Prince  céda  au  Duc  de  Savoie  par  le 
Traité  de  Chierafco en  itfji.  Le  Pays  eft 
fort  peuplé , & fertile  en  bled  > en  riz , & 
en  excellent  vin.  Sa  Capitale  eft  Cafal  Ville 
fur  ie  Po  & renommée  il  n*y  a pas  long- 
temps pour  fes  bonnes  fortifications  &pour 

fa  Citadelle  la  plus  belle  de  l’Europe.  Les 
François  quiTavoient  achetée  du  Duc  de  • 

* H 6 Man- 


/ 
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Mantouë,la  rendirent  en  1696.  auDucder 
Savoie,  à condition  que  toutes  fes  fortifi- 
cations & fa  Citadelle  feroient  démolies*. 
& qu’il  ne  lui  refteroit  qu’une  fimple  mu- 
raille. Cafal  eft  le  fïege  d’un  Evefque  Su£ 
fragartt  de  Milan.  Ponte  Stura  paflage  im- 
portant fur  le  Po.  Acqui  fllr  le  Bormida, 
cejebre  par  fes  bains  d’eau  chaude , & dont 
l’Evefque  eft  Suflfragant  de  Milan.  Nice  de 
la  Paille  affez  jolie  Ville  fur  le  Belbo  qui  y 
reçoit  un  peu  au  deflous  la  petite  riviere 
de  Nice.  Lucedia  Abbaye  prés  de  Trino 
Capitale  du  Montferrat  Savoyard  appar- 
tient avec Ton  Territoire  au  Duc  de  Man- 
toué. 

f III.  Eftat  de  la  Republique  de"Gene$r 

Ditio  ceu  RefpuLIica  Genuenfis • 

Qui  s’eftend  le  long  de  la  Mer  Mediter- 
ranée eft  un  Pays  fort  montagneux,  & qui 
ne  produit  gueres  que  des  oranges;  des 
citrons,  des  huiks,  & d’excellcns  vins.  Ses 
habirans  font  fort  expérimentés  dans  la-na- 
vigation, dans  le  change,  & dans  tout  ce  qùi 
regarde  le  commerce.  Ils  eftoient  autre- 
fois trés-puiflàns  & portèrent  leurs  armes 
dans  rifle  de  Çypre  dont  ils  Te  rendirent 
maiftres;  mais  de  toutes  leurs  anciennes 
con quelles  ils  ne  pofledent  plus  que  llfle 
& Corfe*  Ils  font  auffi  fort  fpirituels* 


v • _ 
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mais  fort  avares  , fuperbes,  inconftans* 
êrpeu  exads  à tenir  leur  parole.  Leur 
Pays  Te  divife  eu  Cofte  Occidentale  de 
Genes  ou  Riviera  di  Ponente  ; & en 
■ Cofte  Orientale  ou  Riviera  di  Levan- 
te. . 1 . 

L Cofte  Occidentale  : . ■ 

• "v  ‘l  * Æ ‘ 

, Or  a Occident  alu.  „ 

Plus  fertile  que  l’autre  a pour  Çapi-  Gen”'> 
taie  Genes  qui  l’eft  aufli  de  tout  l’Eftat Cip* 

# qui  porte  Ton  nom.  Cette  Ville  furnom- 
mée  la  Superbe  à caufe  de  fes  beaux  bafti- 
mens  eft  grande,  forte , bien  peuplée,  8c 
Ta  plus  riche  , de  mefme  que  la  plus  mar-  ' 
chande  de  toute  l’Italie , apres  Veuife. 

Elle  eft  baftie  en  forme  d’Âmphitheatre 
$ fur  le  penchant  d\ine  montagne  , & fe 
. termine  en  Croiflant  autour  d’un  Golfe 
que  fait  la  mer.  Ses  rues  font  eftrokes* 

& obfcures.;  mais  fes  maifons  font  belles- 
& fes  palais  magnifiques , particulière- 
ment celui  des  Dpria.  Ilv  a aufli  de  fort 
belles  Eglifes,  entre  autres  celles  de  l’Àn- 
nonciade  des  Jefuites  , & de  S.  Laurent 
qui  eft  la  Métropolitaine.  Son  Arche- 
vefqueapour  fuffragans  les  Evelques  de 
d’Alb  çnga  , de  Noli  » de  Brugneto , de 


i8î  Nouvelle  * . • . 

Nebio , de  Mariana , & de  Bobio.  Ge-  * 
nés  fait  un  grand  trafic  fur  les  Galions 
cTElpagne  , & en  eftoffes  de  foie.  Son. 
Port  eft  vafte  , a fiez  profond  , fort  fre- 
quente, & défendu  par  unMole.au  bout 
duquel  11  y a un  Phare  ; mais  il  eft  fort 
expofé  aux  vents  de  Sud-Oueftles  plus 
dangereux  de  la  Mediterranée.  Cette  Vil- 
le fut  bombardée  parles  François  en  1684. 

& ce  qui  plus  eft , obligée  d’envoyer  fou 
Doge  avec  4.  Sénateurs  faire  fatista&ion 
au  Roi  de  France  for  quelques  fujets  de 
mécontentement  que  S.  Majefté  très 
Chreftienne  pretendoit  en  avoir  receus.  * 
Genes  félon  d’habiles  autheurs  eft  I&Ï-- 
lieu  de  la  naiflance  de  Chriftophle  Colomb 
qui  découvrit  l’Amerique.  Ses  particu- 
liers font  riches  ; mais  la  Republique  eft 
pauvre,  puifque  fon  reyen u ne  va  tout  au 
plus-  qu’à  1 200000.  livres.  Son  Gou- 
vernement eft  Ariftocratique,  & le  Doge  '£ 
ou  Chef  Honoraire  de  fon  Sénat fe  renou- 
velle de  deux  en  deux  ans.  Savone  au- 
trefois Ville  libre  eft  une  trés-fbrte  place 
dont  les  Génois-,  qui  s’en  font  rendus  les 
maiftres  ont  bouché  Te  Port.  * Son  Evef- 
que  eft  fuffragant  de  Milan.  Cogoreto  paf- 
fe  communément  pour  eftre  le  lieu  de  la- 
nailTance  de  Chriftophle  Colomb.  Noli 
& Albenga  Villes  Epifcopales.  S.  Lorenzo. 

Taggia 


G B 0 G R A P H I I 

Taggra  bourg  renommé  pour  fes  bons  vins 
nmfcats.  S.  Remo  bourg  fort  agréable 
avec  un  bon  port.  Vintimiglia  Ville 
avec  un  Evefché  fuffragantde^îilan.  Ga- 
vi  Ville  aflez  jolie  fur  les  frontières  du 
Milanés.  Les  Enclaves  de  cette  Partie  de 
rEftat  de  Genes  font  la  Principauté  de 
Monaco  & le  Marquifat  de  Final.  La 
première  appartient  à un  Prince  qui  en 
porte  le  nom  & qui  eft  fous  la  proteétion 
de  France.  Elle  eft  petite  & n*a  de  re- 
marquable que  Monaco  forte  Ville  fur 
une  Hauteur  proche  de  la  Mer.  Le.  Roi 
de  France  y tient  garnifon.  Final  autre 
forte  Ville  fur  la  Mer  eft  la  Capitale  du 
Marquifat  de  raefme  nom  qui  appartient 
au  Roi  d’Efpagne. 

IL  Cofte  Orientale  : 

> . 

* > ..  si»-.  • r ♦ 

t ' f -V  » * 

Or  a Orient ah. 

Où  font  Nervi.  Portofino.  Rapatlo 
bourg  renommé  pour  fes  bonnes  huiles. 
Lavagna.  Seftri  di  Levante.  Monte  Roffo 
renommé  pour  fes  bons  vins.  Porto  Vé- 
néré alfez  bonne  Ville  avec  un  Port.  Spez- 
za.  Lerice.  Sarzana  Ville  & Evefché  fuf- 
fragant  de  Pife.  Brugneto  Ville  Epifco- 
pale.  & Steftano  & Toriglia  font  des  En- 
claves 
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’ xlaves  & des  Marquifàts  en  Fief  de  TEm- 
pire.  Vergagni  avec  un  bon  Chafteau., 
eft  auffi  un  Fief  de  l’£mpire«&  appartient 
aux  Spinofa. 


J.  IV.  Le  Duché  de  Mifant  - 


’ ■#.  v.,.  I Ducatus  Medioïanenjis,  . 1 

Le'pïus  beau  » le  plus  fertile,  lé  inreux 
peuplé  , & en  un  mot  le  plus  confîdera- 
blede  l’Europe^  a eu  autrefois  fes  Ducs 
particuliersqui  ont* efte  fort  célébrés.  Au- 
jourd’hui il  appartient  au  Roi  d’Efpagne  \ 
qui  y a un  Gouverneur.  Son  principal 
rapport confifte  en  bled,  en  riz,  en  fruits, 

• :■ en  vin,  en  lin,  & en  beffail.  Ses  princi- 
pales rivières  font,  le  Po,  leTefin,  l’Ad- 
de,  & la  Seflïa.  U y a un  Archevefché  à *1 
Milan  qui  a pour  fùffragans  les  Evefques  *• 
de  Cremone , de  Novare , de  Lodi, 'd’Alex- 
andrie de  la  Paille  ; de  Tortone  , de  Vi-  J 
gevano-,  de  Pavie^  deJBergame,  de  Bref 
le,  d’Albe , d’Afti,  deVercel»  d’Acq.ui, 
de  Cafal , de  Savone , & de  Vintimille. 

. : ; le  Milanés  fe  divife  en  13.  Territoires 
•;  qui  font  , ceux  de  Milan  •,  de  Pa- 
vie,  de  Novare,  de  Corne,  de  Lodi , de 
• Cremone,  de  Tortone,  d’Alexandrie*  de 
4a- Comté  d’Anghiere,  de  Laumelline,  de 

• Bobbio* ..  ' 


4 • 
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Bobbio,  de  Vigevano  , & des  Vallées  de 
Sefia* 

L Le  Milanés,ou  Territoire  de  Milan  : 
propre. 

• « l 

‘lerritorium  Mediolanenfe. 

Très- fertile  particulièrement  en  bled  & Milan,* 
«n  riz , a pour  Capitale  Milan  qui  l’eft  cap* 
auffi  de  tout  ce  Duché.  Cette  Ville  eft 
une  des  plus  grandes  d’Italie  , fort  peu- 
plée, la  refiîence  du  Gouverneur  pour  le 
Roi  d’Efpagne,  & le  fiege  d’un  Archevef- 
que.  Son  Çhafteau  extrêmement  fort  & 
fon  Eglife  Métropolitaine  dediée  iS.  Am- 
broife  qui  en  fut  Evefque,  &laplus  gran-, 
de  d’Italie  après  celle  de  S.  Pierre  de  Ro- 
me font  fes  principaux  orne  mens.  Ri-  * 
1 yalte  fur  l’Adde,  bourg  renomme  pour  la  > 
grande  Vidoire  que  Louis  XX  L Roi  de 
France , y remporta  fur  les  Vénitiens  en 
•1508.  Marignan  qui  en  vit  rempcrteruue  % 
autre  aufli  illuflre  for  les  Suides  par  le  Roi 
François  premier.  0 

II.  Le  Pavefé  ou  Territoire  dé  Pavie: , * 

_ > • - • ■ - -, 

Territorium  Papenfç.  , , 

Très- fertile  en  fruits  , cequi  la  faitap- 

T.  “ '<  :*  peller.^ 


. 

rf  tf  Nar^nn 

pellcr  le  Jardin  du  Milanés,  a pour  Ca- 
ra»ie.  pitale  Pavie  petite  Ville  à environ  deu* 

• lieues  du  Po.  Elle  eftoit  autrefois  aflez 
confkkrable  ; mais  aujourd’hui  elle  eft 
* • fort  dech^uë  aufli-bien  que  fon  Univerfité. 

Son  Evefque  fuffragant  de  Milan  , fe  dit 
immédiat  du  Pape-.  Pavie  vit  donner  en 
1525.  la  fameufe  Bataille  où  François 
premier  Roi  de  France  fut  défait  & pris 
prifonnier  par  les  Generaux  def  Armée  de- . 
Charles  Quint.  Cette  Ville  eft-  le  lieu  de 
la  naiflance  du  celebte  Boëce , de  a quel- 
ques fortifications  r mais  fort  negh'géesy 
Sc  en  pauvre  eftat.  Voghera.  Certofa  cé- 
lébré & riche.  Char  treufè  prés  de  Pavie.  j 

III.  Le  Novarefe  ouTerritoiredeNovarer,- 

Territorium  Novaridnfe. 

, Noyire.  Qui  a pour  Capitale  Novare,  VilleEpt-;' 
fcopale , aflfez  forte , & le  lieu  de  la  naïffau- 
ce  de  Pierre  Lombard  Evefqjue  de  Paris,  *. 
& fumommé  le  Maiftre  des  Sentences. 

IV.  Le  Comafco  ou  Territoire  de  Corne  , 

Territorium  Cdïnenfe. 

co«e.  Dont  la  Capitale  eft  .Corne  a(Tez  bon- 
ne Ville  EpifcopaJe  fur  un  Lac  de  rflefme  ‘ 

- . nom,  . 

-.  * ■ V 
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nom  , & la  patrie  de  Pline  le  Jeune , de 
nseftne  que  de  Benoift  Odefcalchi  > qui 
fut  Pape  fous  le  nom  cFInnocent  XI.  Son 
Evefque  eft  fuflragant  d’Aquilée.  Fort  de 
Fuentes.  Bellano.  , 

% • • ^ ■» 

V.  Le  Lodefan  ou  Territoire  de  Ledit 
Laudenfe  Tertim'tum. 

Abondant  en  pafturages  qui  nourrif- 
fent  beaucoup  de  beftail , & où  l’on  fait 
quantité  de  bons  fromages,  a pour  Ca- 
pitale Lodi  Ville  Epifcopale  prés  de 
i’Adde.'  . 

V I.  Le  Cremonefe  ou  territoire  de 
Cremone: 

!*|*  ‘‘V  ■ ^ ■* 

Territorium  Cremonenfe . 

Fertile  en  bled  , en  vin , en  lin , en 
miel,  & en  fruits,  porte  le  nom  de  fa  Ca- 
pitale , fituée  fur  le  Po.  Cette  Ville  eft 
aflez  belle  , & a une  tour  extrêmement 
haute , de  mefme  qu’un  fiege  Epifcopal 
Cafal  Maggiore  petite  Ville  paffableinent* 
bien  fortifiée. 
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VU  Le  Tbrtonefé  ou  Territoire  de  Tor- 

tone: 

Territorium  Dertonenfe. 

Dont  la  Capitale  eft  Tortone  Ville  Epi- 
fcopale  & paflablement  forte. 

VIII.  L’Alexandrin,  ou  Territoire  d’Alex-  - 
andrie  de  la  Paille  : 

f l * . . ' ' • * . • / . 1 — Jg. 

Territorium  Alexandrinum.  • /*  - 

AictTan-  Dont  la  Capitale  eft  Alexandrie  fur- 

Aiexua  nom^e  ^ur  ia  Tanare  , Ville 

4iie*in  Epifcopale , allez  forte  , & la  plus  mar- 
chande du  MiJanés  après  Milan.  Il  y a c 
d’afTez  belles- -frires , & le  furnom  de  la  •« 
Paille  que  l’Empereur  Frédéric  Bar  beroufle  - 
lui  donna  par  mépris n’empefcha  pas  * 
xju’elle  ne  fe  defendift  fi  vigoureufemènt.  : 
# contre  cet  Empereur  qui  l’afliégeoit  qu’il 
fut  obligé  d’en  lever  le  fiege.  Bofco  bourg 
eft  le  lieu  de  la.nailTance  du  Pape  Pie>j. 
qui  s’appelloit  Michel  de  Bofco. 


\ * * * 


IX.  La  Comté  ou  le  Territoire  d’Anghieca  : 

: . ' > / 

Cormt atus  Angkria.  v . 

Dont,  la  Capitale  eft  Anghiera  , fur  le  . , 

* Lac- 


«T 


*' 
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2Lac  Majeur.  Domo  d’Ofcella.  Arona  place 
affez  forte  fur  le  mefme'Lac.  Ugognabon 
Chafteau.  Formazza.  Gozzano. 

% I r . vV.*«  * , * -,  * v”. 

X.  Le  Territoire  de  Bobbioi  * 

• * . 

Temtorium  Bolienje. 

Ou  eft  Bobbio  fur  la  Trebbia  Ville  & 
Evefché  Suffragant  de  Genes. 

XI.  Le  Territoire  de  Laumelline: 


Territerium  Luuméïïinum. 

• 1 

Dont  la  Capitale  eft  Valence  Ville  aflez 
forte  fur  lePo.  Laumcllo  bourg.  Frefcarol Valeae* 
bon  Chafteau. 


XII.  Le  Vigcvanois  ou  Territoire  de  Vi- 
gevano: 

• • . 

Vtgïelarit  Terri torium. 


Où  font  Vigevano  Ville  Capitale  arec 
t un  Erefché , & Mortaré  place  allez  forte 
que  quelques-.uns  mettent  mal  dans  la 
Laumelline. 


S * 
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XIII.  Les  Vallces  de  Sefian 

Vallès  ad  Sejfiten  ceu  Seffiam.  • 

Il  y en  a plulieurs;  mais  qui  font  peu  con- 
sidérables. San  Maiolo  place  aflez  foçce  ôc 
JBorgo  di  Sefia  font  les  deux  meilleurs 
bourgs  qn’on  y trouve, 

§.  V.  Le  Duché  de  Panne: 
Ducattts  Parmenjk. 

Il  appartient^  un  :Prince  -qui  eft  le  Chef 
de  la  Maifon  Farnefe»  & abonde  en  bled, 
*en  -vin , en  fruits,  & enexcdlcns  Froraa- 
^ ? ges  connus  fous  le  nom  de  Parmefans. 
Son  Duc  quieftFeudataireduPape,  peut 
avoir  environ  1800.  millelivresderevenu, 
dont  fl  en  paye  au  Pape  10000.  •écuspour 
' V - fhommage.  Ses  Eftars  k divifenten  Du- 
ché de  Parme,  & en  Duché  dePlaifance. 

I.  Duché  de  Parme  Propre  : 

4 ' * ' - y* 

Ducatus  Parmaifts  ftriÜ£  fumptus. 

A fa  Capitale  de  mefme  nom  fîtuëe  fur 
Yarme , la  riviere  de  Parme  qui  en  fait  deux  parties,. 
wp*  Cette  Ville  eft  belle , forte  & défendue 

par  une  bonne  Citadelle.  Il  y a un  EveP 
“ --  que 
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que  Suffragant  de  Bologne  , de  mefme 
^ qu'une  Univerfïté,  & le  Duc  de  Parme  y 
fait  fa  relîdence  ordinaire.  -Cartel  Guelfo 
allez  fort , de  mefme  que  Monte  fur  le 
.Lenza»  & Cornegliano  proche  du  Tara. 

^ IL  Duché  de  Piailânce,:* 

* V w 

tlr  « , 

, | f * * _ . , . - , . 

Ducatus  Tlacentmus. 

m f- 

Où  ert  PJaHânce,  Ville  forte,  Bien  ba- 
ftie,  allez  agréable,  & plus  grande,  mais 
-meins  peuplée  que  Parme.  Elle  ert  fîttflb 
à 5 ou  6 00.  pas  du  Po  , & a des  Fortifi- 
.cations  pallablement  bonnes  , de  mefme 
qu'une  Univerlité , & un  Evelque  Surtra- 
gant  de  Bologne.  Nebiano  eÜUn  Fief  de 
l’Etapire.  Entre  .les  Duchés  de  Parme  & 
de  Plai&nce,  font  les  Ertats  de  Pallavicin 
& de  Landi.  Le  premier  qui  ert  tout  au 
Duc  de  Parme  , a Borgo  San  Donino 
Ville  & Ewefché  Suf&aganr  de  Bologne, 
Bufletto , Marquifat.  Le  fécond  qui 
ert  en  pa&ie  au  mefme  Duc , & en  partie 
au  Prince  Doria  , a Borgo  di  Val  de 
Taro  au  Duc  de  Parme  * & Bardi  au 
Prince  Doria. 


Ipl 


$.  VI.  Duché  dc  Modenét 
Ducatus  Mutinenfts. 


Ce  touché  reletre  de  l’Empereur  & ap- 
partient â un  Duc  delà  Maifon  d’Eftequi 
en  paye  4000.  efcus  d’hommage.  Le  Pays 
eft  allez  fertile , quoique  montueux  en 
plufieurs  endroits.  Sa  divifion  eft  en  Du- 
ché de  Modene , & en  Duché  de  Reg- 

Si»- 

I.  Duché  'de  Modéne  Propre  : 


. - Qui  a Poür  Capitale  Môdene  Ville 
«p/ne*Epifcopale,  & la  refidence  du  Duc  de 
ce  nom.  Elle  eft  fort  ancienne,  fait  de 
très-beaux  marques , & a une  des  plus 
belles  tours  d’Italie.  Son  Evefque  eft 


Panaro.  Caftelnuovo  de  0 
Capitale  de  la  Vallée  de  Calfagnana. 
Seftola  Ville  principale  du  Pays  de  Frigna- 
no.  Saftuolo  Seigneurie. 


Suffragant  de  Bologne. 


XL  Duché 


I 
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il.  Duché  de  Reggioî 

> : ' \ K 

w -n.u^  ( OiOaV  t .>  f 

- ^ :c  • . Ducatus  Rhegtenjts . ; jij 1 1 -1 

4 là  V i * J ‘ 

Dont  la  Capitale  eft  ReggioVillç  aflezjuggw. 
marchande  & le  fieged’un  Evéfque  Suffra- 
gant  de  Bologne.  Brecello  place.  a(Tez 
forte.  Rubiera.  Carpi,  & Cbréggio  Prin- 
cipautés. Saint  Martino  & Scandiano, 
Marquifats.  Canofla  Comté.  ^ 

j.  VII.  Duché  de  la  Mirandole:*  1 
Ducatus  Mirandulanus. 

Fort  petit  mais  aflez  fertile , n*a  que  la 
Mirandole  Ville  paflablement  forte,  & Con^ 
cordia  fur  la  Secchia. 

i * ^ ✓ 

: §.  VIII.  Duché  de  Mantouë:  , 

' l -.j,  ; • ,.i  ■ f[ 

Ducatus  Mantuanus, 

Affez  fertile  principalement  en  bled  & 
en  pafturages , reldVe  de  l’Empereur  & 
vaut  à fon  Prince  qui  eft  le  Chef  de  la 
Maifon  de  Gonzague , environ  300000. 
écus.  Il  comprend  les  Duchés  de  Mantouë 
propre  & de  Guaftalla  au  Duc  de  Man- 
Tom,  //.  I touë, 

\ . \ . ■ 


» ex 

c «I  * O 


*'i  -N  O Ü V E L <t  î ) 
touë  , le  Duché  de  Sabionetta  avec  les 
Principaiitésde  CaftigJione,  deSolferino, 
de  Bozolo , & la  Comté  de  Novellare  à 
des  Princes  Cadets  de  la  MaifOn  de  Gonza- 
gue. 

■ • î;  *•  • • •• 

£ Duché  de  Mantouë  Propre: 

" Ducatusfâantuànus flritlefumptus: 

— .’J . à ! i ' 1 . , _■  5 : 0-  . 1 J t : - . ’.'y'J 

..Mintats*  ''Dontlif  Capitale  eft  Mantouë , fituée 
w*  dans  un  marais  que  fait  la  riviere  dé  Mirt- 
cio  ; ce  qui  la  rend  extrêmement  forte,  ou- 
tre qu’elle  eft  défendue  par  une  très-  bonne 
Citadelle;.  La  Ville  eft  médiocrement 
.grande  j mais  âflez  belle  , bien  peuplée* 
& le  fiege  d’un  EvefqueSuffragantd’Aqui- 
^ée',^ quoiqu’il  Te  dife  immédiat  du  Pape. 
, . *Cétte  ViHe  fut  prife  en  1630.  par  les 
Impériaux  qui  y firent  de  grands  dé- 
sordres. Marmirolo  Chafteau  de  plailàn- 
,ce  dû  Duc  de  Mantouë.  Baftion  de 
S.  Michel  place  forte  fur  l’Adigetto. 
Gonzaga  qui  donne Ton  nom  à la  Maifon 
,d’où  viennentlesDp.es  de  Mantouë.  LaPie- 
tola  autrefois  Andes  9 village  prés  de  Man- 
touë eft  le  lieu  de  la  naiflànce  du  Poëte 
Virgile.  Caftelcuifre.  Gazoldo.  Sachet- 


ita. 


4 
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Il  Du- 
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II.  Duché  de  Guaftalla  : 


» > ,) 
rvt 


D/n'o  .Dwc/i  ÇuardijiiiiU . 

Ou  fout  Guaftalla.  Viadana.  Pieve. 


2JJ< 
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III.  Duché  de  Sabionetta: 

Ditîo  J)ücis  Sflbuloneta. 


* • 1 

J 


Ou  eft  Sabionetta  autrefois  aflez  forte. 


IV.  Principautés  de  Caftiglione,  deSolfe- 
rino,  & de  Bczolo  : 

* i i » ilft  I J Vw  t«»  • ' • I i • ".i»  i ’ • <«••  ■» 

"* Ditiones  Priticipum  Caftilionis  Stiveroruntj 
• u ' ^Sulphurini.  » j£r  Boz,olcini, 

Où  font  les  bourgs  de  Caftiglione  delle 
Stivere  >*  Solferino , & Bozolo. 

#.**ji*3i*  l t i.‘  ■ .-iOv.  ' • - 1 . . r * 'fZIJi».  Cl 

V.  Comté  de  Novellare: 

V*  Ditio  Çomitis  Novellaria. 

«ib  2!  ;UJ3ttfï‘  D z.  j . ••  iÎ-Tvo  àrrroorJp 

Oh  eft  Novellare. 


§.  IX.  L’Eftat  de  la  République  deVenife: 

Dominium  Venetum. 


Cet  Eftat  qui  comprend  toutes  les  ter- 
res que  la  République  de  Vêpife  poftede 

* en  Italie  * eft  d’une  grande  efteuduë , & 
:■  r Ii  com« 


V 
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comprend  *4.  pays  ou  Provinces  qui  font» 
leBergamafc,  le  Cremafc,  le  Breflan,  le 
Veronois.,  le  Vicentin,  le  Padoüan,  le 
Polefin  de  Rovigo,  le  Dogado  , laMar- 
.che  Trevilàne  , le  Fcltrin,  le  Bellunefe, 
le  Cadorin  , le.Frjoul,  & l’Iflrie.  Tous 
ces  Pays  appartiennent  au  Sénat  de  Ve- 
.nife  dont  le  Doge  ou  Chef  Honoraire  eft 
aujourd’hui  perpétuel.  Tes  principales 
rivières  qui  les  arrofent,  font  l’Adige , 
l’Adigetto  & la  Brenta.  Le  Po  n y en- 
tre préfque  pas.  11  y a deux  Archevef- 
.ques  qui  prennent  la  qualité  de  Patriar- 
ches* -Celui  d’Aquilée  qui  fait  la  refî- 
dence  à Udine  dans  le  Frioul  & celui  de 
Venife.  Le  premier  a pour  Suffragans, 
les  JEvefques  de  Padouë  , Vicenze , Vé- 
rone, Trente,  Corne.,  Trevife,  Ceneda, 
Belluno  , Feltre  , Concordia  , Triefte , 
Capo  d’iftria , Citta  Nuova  , Parenzo., 
Pola  , pedena  , Mantouë , Laubach, 
quoique  quelques-uns  d’entreux  le  di- 
fent  immédiats  du  Pape.  Les  Sutfragans 
de  l’Archevefque  de  Venife  font  les 
"Evefqucs  de  Cniofa  , de  Torcello , ôc  de 
iCaorle. 

L Le  Bergamafcî 

V 

: Jer  thorium  JBergamenfe. 

ÿçrtilc  en  beftail  » en  chaftaignes , en 

’ : - ‘ vin 


Geo  g r aphi  e.  *97' 
ràn,  en"  fer  , & en  meules  de  moulin,  de 
mefmequ’en  pierres  à aiguifer  , a pour 
Capitale  Bergame  Ville  aflez  marchan-  Bergamtf'5 
de,  alfez  forte,  & defenduë  par  une  Ci- 
. tadelle.  Il  y. a un  Evefque  Surtragant  de 
Milan , & beaucoup  de  Harlequins  qüi  fe 
répandent  delà  dans  toute  l’Italie',.  & en 1 
plufieurs  autres  pays.  La  plufpart  des5,  • 
habitans  font  füjets  au-Goittre  que  les’ 
mauvaifes  eaux  leur  caufent.  Calepio  • 
bourg  fur  le  Lac  Ifeo  eft  le  lieu  de  la  naif- 
fance  du  fameux  Ambroife  Calepin  , qui 
elt  enterré  dans  l’Eglife  des  Auguftins  de  •* 
Bergame.  Clufon.  Branzi. 

•>  * k ' ■ 

II.  Le  Cremafc:  • 

v ; ; ’ 

Territortum  Cremenfe. 

■ 

Fort  petit  mais  fertile  en  bled,  en  vin  ^ * 

& en  lin  , a pour  Capitale  Crema , Ville  ^ 
palfablement  forte  & le  fiege  d’un  Evef-* 
que  Sufifragant  de  Bologne* 

H I.  Le  BrefTanr j 

' r Cl  . * ;■  . - . I 

Territortum  Brefcianum. 

Fertile  en  bled , en  vin  , & en  fer  a Brc,tV  1 
pour  Capitale  Br  elfe  ou  Brefcia , Ville  af- 

I 3 fez 


ê 


▼eroac. 
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fez  jolie , bien  peuplée  , & afe  mar- 
chande.  Elle  a quelques  Fortifications 
& un  Evefque  Suftragant  de  Milan,  Ileo 
fur  le  Lac  de  mefme  nom.  Orcû  Nuofi 

fur  l’Ollio.  Salo  fur  le  Lac  de  Garda. 

ji  i.,  ■ i>.  5 , vjîio3bi  .•  t rt -•...*4  • 

I V.  Le  Veronois  ou  Veronefé  : 

VÂ  \ • • ; ' J ! 4 

Tcrritorum  Vercnenfe. 

i ) . * » » . , t 

Fertile  en  vin,  en  fruits  , en  huile,  éc 
en  bcftail , a pour  Capitale  Verone  Ville 
Epifcopale»  & aflfez  grande;  mais  mal 
peuplée  & d’un  fort  petit  commerce.  Ses 
Fortifications  font  peu  de  chofe  & fort 
négligées.  Cette  Ville  eft  fituée  fur  l’A- 
digej  & paffe  pour  eftre  le  lieu  delà  naif- 
fance  du  Poëte  Catulle , de  mefme  que  de 
Pline  le  Naturalifte.  Pefquiera  forterefle 
ifolée  pâr  le  Lac  de  Garda.  Garda  , fur  • 
le  Lac  de  mefme  nom. 

r , ' i'i  <•.**  a a 

‘ | * - c,  • ; : • i v - h r»4ie.sit. A»t{.  <«  • 

V.  LéVicentin:  • ;•;* 

Territçrium  Vicentimtnt . 

Le  Jardin  de  Venife  à caufe  de  la  quan- 
tité de  fruits  qu’il  produit , abonde  auflî 
en  béftail,  & à beaucoup  de  mcuriers  dont 
les  feuilles  noutrifïent  quantité  de  vers.  à 

1 foie. 


\ 


■ 
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foie  Sa  Capitale  eftVicenze  Ville  avec  vicenxe.  ' 
un  Evefchéy  & des  habitans  qui  palfent 
pour  les  plus  dangereux  de  l’Italie  Sep- 
tentrionale. Son  Eglife*  Cathédrale  que 
l’on  vante  tant  n’a  rien  que  de  fort  medio-* 
cre.  Maroftica. 


Territoriunt  Paduanunt»  -j  . 

. ^ . ,j  ;« *s»4 h fSL.  - t*  r 

Lé  plus  fertile  pays  de  toute  Tltalie,  a ' 
pour  Capitale  Padouë  Ville  allez  grande  pa doue, 
& Epifcopale;  mais  peu  peuplée,  & fans 
commerce.  Son  plus  grand  ornement  eft 
fon  Üniverfité  une  des  plus  célébrés,  de 
toute  l’Italie.  Padouë  eft  le  lieu  delà 
naiflance  de  Tite-Live.,  & a beaucoup  de  ‘ 
dévotion  à Antoine  de  Lisbonne  furnom- 
mé  de  Padouë  , parce  qu’il  y mourut  & 
y eft  enterré  dans  une  des  plus  ri- 
ches & des  plus  magniâques  Chapelles 
qu’il  y ait  dans  toute  l'Europe.  C’eftauffi 
le  Proteâeur  que  cette  Ville  s’eft  choi- 
fi.  Bataglia.  Citadella.  Efte  qui  a don- 
né fon  nom  àunemaifonilluftred’ouvktv- 
nent  les  Ducs  de  Modcne. 


VIL  Le 


Veniff, 

cap. 


aoo  Nouvelle 

VIL  Le  Polefîn  de  Rovigo. 
Territorium  Roviginum>ceu  Polejtnum  Rovtgis. 

Fertile  en  bled  , & en  beftail  eft  pres- 
que lfolée  par  le  Po , l’Adige  & l’Adiget- 
to.  Sa  Capitale  eft  Rovigo  petite  Ville 
fur  l’Adige  & la  refidence  de  PEvefque 
d’Adria  qui  n’eft  plus  qu’un  miferable 
Village  & la  retraite  de  quelques  pe- 
fcheurs  , quoiqu’il  ait  elle  autrefois 
une  Ville  allez  confiderable , & qui  a 
donné  Ton  nom  à la  Mer  Adriatique. 
L’Evefque  d’Adria  eû  immédiat  du  Pa- 


VIII.  LeDogado: 

► 

J!r  ; Ducatus-  Venetus. 

*)  i i Z'jh- 

Prés  de  la  mer  qui  lui  fournit  quantité 
de  poiflon  , & y fait  plufieurs  petites  If- 
les , a pour  Capitale  Venife  qui  left  aufli 
de  tout  PEftat  ae  la  Republique  de  ce  nom. 
Cette  Ville  eft  grande , belle , bien  peuplée , 
la  plus  riche , de  mefme  que  la  plus  mar- 
chande de  toute  l’Italie,  & en  un  mot  une 
des  plus  conliderables  de  toute  l’Europe. 
Elle  eft  baftie  fur  pilotis,  compofée  de  72. 

petites 


G B O G R A P H I S.  201 

petites  Ifles  que  fait  la  Mer  , & fituée 
dans  des  Lagunes  au  fond  du  Golfe  qui 
' porte  fon  nom  , de  mefme  que  celui  de 
Mer  Adriatique.  On  la  fumomme  la 
riche  ; mais  je  crois  qu’on  pourroit  encore 
l’appeler  la  Sage;  puifqu’elle  eft  gouvernée 
. > par  un  Sénat , dont  les  membres  partent 

pour  les  plus  grands  politiques  de  l’Uni- 
vers». comme  leur  Republique  eft  la  plus 
ancienne  de  l’Europe.  Cette  Republique 
eftoit  autrefois  beaucoup  plus  puifiante 
quelle  n’eft  aujourd’hui , quoiqu’elle  po£ 
fede  encore  une  grande  eftenduë  de  Pays 
au  dedans  & au  dehors  de  l’Italie.  Ce 
qu’on  remarque  le  ^>lus  dans  fà  Capitale 
font  l’Arcenal  qui  eft  peut  eftre  le  plus  beau 
de  toute  l’Europe , l’Eglife  & la  place  de 
S.  Marc  Proteaeur  de  cette  Ville  qui 
prétend  avoir  le  corps  de  ce  Saint.  On  y 
fait  un  grand  commerce  d’eftoffes  de  foie, 
d’ouvrages  de  verre,  de  points,  déglacés 
de  miroirs , & de  rai  fin  s de  Corinthe. 
Venife  eft  le  fiege  d’un  Archevefque  qui 
prend  la  qualité  de  Patriarche.  Elle  a auflï 
une  Inquifition  , mais  qui  n’eft  pas  fort 
fevere,  & mefme  les  Juifs  y ont  une  très 
belle  Synagogue  dans  rifle  de  Giudica. 
Chiofa  Ifle  & Evefché,  où  l’on  fait  beau- 
. coup  de  fel.  Port  de  Chiofa.  Meftre.  Loredo. 

Murano,  Lido  Ifle  vis  à vis  de  Venife.  & qui 

- j j v-  £ 


( 
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la  met  à couvert  des  vents.  Torceilo  Ifle 
& Evefché.  Caorle  Ville,  lfle , & Evefché;, 
& Grado  ont  elle  autrefois  du  Frioul.  - 

ammc.-.  ri  s!  Q-  .ahpiu.-.V  • 

IX.  Marche  Trevifane: 

' • • • • ! ' 

‘Territorium  Trevifanum. 

' M 

PaysafTez  fertile  en  bled , & en  vin,  & 
qui  fournit  à Ven ife  beaucoup  de  bois  pour 
la  conftrudion  des  vaifléaux  a pour  Capi- 
tale Trevife  Ville  Epifcopale  & le  lieu  de  la 
naiffance  du  Pape  Renoift  Xf.  Ceneda* 
Evefché.  Colalto,  Comté.  Conegliano. 


Le  Felttrin: 

y P •*  ~J  • ••  , ' - (•  '‘ÎUO^wb 

Territorium  Feltrinurtt , 

Fort  petit  & dont  le  principal  revenir 
confiüe  en  Fer  a pour  Capitale  Feltre  Ville 
& Evefché.  Vedana.  Romagno.  - 


Le  Bellunefé  : 


' Territorium  Bellunenfe . 


Pays  qui  abonde  auflî  en  fer  a pour  Ca- 
pitale Belluno  petite  Ville  allez  jolie  & le 
fiege  d’un  Evoque  Suffragant  d’Aquiléel 
Zoldo  bourg  dont  les  montagnes  voifines 
ont  beaûcoup  de  fer. 

Le 
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vaut 

‘ v Le  Cadorin:  1 

-v  ■♦.•{».  . • ■ . . ...  i 

lerritorhtm  Cadorinum, 

’ • *.  *‘i  ■ 

Exempt  de  tous  Impolis  à caufe  de  la 
fidelité,  & du  zele  que  fes  habitans  tef- 
moignerent  autrefois  envers  la  Républi- 
que , n’a  de  remarquable  que  la  (petite 
Ville  de  Pieve  di  Cadore. 


Le  Frioul  : 

lerritorium  Forjoulienfe. 


Affez  fertile  en  vin , en  fruits,  en  foie, 
& en  fer,  a pour  Capitale  Udine , où  de- 
meure le  Patriarche  d’Aquilée.  Ciudad  di 
Friuli.  Venzone.  Marano.  Palma-Nuova 
affez  bonne  forte  relie.  Concordia  Ville 
Epifcopale préfque  ruinée,  & dont  l’Evef- 
que  fait  fa  refidence  à Porto  Gruaro  bourg 
qui  en  eft  allez  proche.  Ponte  à Fella  bourg 
affez  marchand  , & d’un  grand  partage. 
Coloredo.  Caftel-Nuovo. 


Pays  mal  fain  , peu  cultivé , & qui 
manque  d’eau  douce  en  beaucoup  de  lieux. 

16  boa 
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Son  plus  grand  revenu  confifte  en  Tel,  en 
beftail,  & en  bois  pour  la  conftru&ion 
des  vaifteaux.  En  quelques  endroits  la 
terre  y produit  du  vin  , & des  olives  ; 
mais  il  n’y  croift  préfque  pas  de  bled. 
Cette  Province  eftoit  autrefois  plus  gran- 
de, & contenoit  le  territoire  de  Triefle 
qui  fait  aujourd’hui  lTftrie  Auftrichienne. 
La  Capitale  de  celle  qui  dépend  des  Vé- 
nitiens eft  Capo  d’Iitria,  Ville  Epifcopale 
fituée  dans  une  petite  Ifle  qui  touche  au 
continent  par  un  Pont-  levis.  Parenzo 
&Pola  Villes  Epifcopales  avec  d’aflez  bons 
ports.  Citta-Nuova , Ville  & Evefché* 
Rovigno  avec  un  Port.  Orfara.  Pirano. 
Umago.  • 


ARTICLE  IL 

Italie  Méridionale  > en  S.  Parties  : 

Jtalia  Méridional! s*)  in  0£io  Partes  divifa. 

$.  I.  L’Eftat  de  l’Eglife  : 

Status  Ecclejiiflicus , ceu  Ditio  Ealejîx. 

CEt  Estât  eft  ainfi  appelé  parce  qu’il 
appartient  au  Pape,  qui  en  eft  Seigneur 

Tem- 


G H»  ou  a phi  i foy 
Temporel.  11  eft  compofé  de  douze  Pays 
ou  Provinces  qui  eftoient  autrefois  com- 
me le  centre  de  l’Empire  Romain.  Ces 
Pays  font  la  Campagne  de  Rome , le  Pa- 
trimoine de  S.  Pierre,  le  Duché  de  Caftro, 
FOrvietano , le  Peroufin  ou  Perugin, 
FOmbrie  ou  Duché  de  Spolete , la  Sabine, 
la  Marche  d’ Ancône , le  Duché  d’Urbin, 
la  Romagne  ou  Légation  de  laRomagne, 
îe  Ferrarefé  ou  la  Légation  de  Ferrare,  8c 
le  Bolonefé  ou  la  Légation  de  Bologne.  Il 
y a dans  ces  Pays  5.  Archevefchés  Rome, 
Fermo  , Ravenne,  Bologne,  & Urbin, 
qui  ont  fous  eux  un  grand  nombre 
* d’Eveichés,  quoique  quelques-uns  de  ces 
dprniers  foient  immédiats  du  Pape.  Entre 
les  Evefchés  Suffragans  de  Rome  il  y en  a 
6.  de  remarquables , parce  qu’ils  font  af- 
fe&és  aux  fix  premiers  Cardinaux.  Leurs 
noms  font  Oftie  » Porto,  Sabine,  Pale- 
ftrine,  Frafcati,  &Albano.  Le  premier 
eft  tousjours  poffedé  par  le  Doyen  des 
Cardinaux  : les  autres  font  fujets  à option. 
Xe  nombre  des  Cardinaux  eft  aujourd’hui 
fixé  à 70.  & ce  font  eux  quiélifent  le  Pape 
un  des  plus  puiflans  Monarques  de  l’ Uni- 
vers , puifqu’il  jouit  de  plus  de  20.  mil- 
lions d?  revenu  , & que  fon  authorité 
s’eftend  fur  le  fpirituel  de  tous  ceux  qui  le 
regardent  comme  chef  vifible  de  l’ÉgHfe 
Catholique.  I*  La 
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I.  La  Campagne  de  Rome; 

Campant  ci  Romand . 

Ainfi  appelée  par  diftinéfcion  de  la  Cam- 
pagne heureufe  dans  le  Royaume  deNaples 
contient  la  plus  grande  partie  du  fameux 
Latium  des  Anciens.  L’Air  y eft  raal-fain  à 
caufe  des  vapeurs  groflieres  qui  s’élèvent  de 
fes  marais,  le  Pays  peu  peuplé , & le  terroir 
inculte  en  plufieurs  endroits.  Rome  fur 
le  Tibre  en  eft  la  Capitale , de  mefme  que 
de  tout  l’Eftat  Ecclefiaftique.  Cette  Ville 
autrefois  la  plus  confiderable  del’Univcrs,* 
& le  centre  du  plus  puiflant  Empire  qui 
ait  jamais  efté,  a fi  peu  de  reftes  de  fon 
ancienne  fplendeur  qu’on  auroit  de  la  peine 
à reconnoiftre  Rome  dans  Rome.  Elle  eft 
neanmoins  encore  aflez  grande  & a quan- 
tité de  magnifiques  Palais,  de  très  belles 
Places  , & des  Eglifes  très  bien  bafties  ; 
mais  elle  eft  ft  mal  peuplée , qu’une  bonne 
partie  de  fon  enceinte  eft  fans  maifons. 
Son  plus  grand  ornement,  & fa  plus  gran- 
de richelîè,  lui  viennent  de  ce  que  le  Pape 
y fait  là  Refidence;  ce  qui  y attire  préfque 
tous  les  autres  Cardinaux  , & quantité 
d’Ecçlefiaftiques , de  mefme  que  plufieurs 
Ambafladeurs  des  Princes  de  la  Commu- 
nion 
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nion  Romaine,  Ce  qu’on  y remarque 
de  plus  y font  les  Palais  du  Vatican,  de 
Monte-Cavallo,  de  Farnèfe,  de  Borghefè, 
de  Barberin  * de  Chigi,  d’Altieri,  & de 
Medicisi  l’Eglifede  S.  Pierre  du  Vatican 
la  plus  vafte,  & la  plus  fuperbe  de  l’Univers 
quoiqu’elle  ne  Toit  pas  encore  achevée: 
le  Chafteau  S.  Ange,  la  Citadelle  de  Rome 
fortifiée  parle  Pape  Urbain  VIII.  de  4.  ba£ 
fions  auxquels  il  donnale  nom  des  4.  Evan- 
geliftes  : l’Eglife  de  S.  Jean  de  Latran , qui 
fe  qualifie  la  mere  de  toutes  les  Eglifes: 
la  belle  Bibliothèque  du  Vatican  : la  Place 
de  S.  Pierre  : le  Pont  S.  Ange,  & le  Pont 
Sixte,  dont  le  premier  eft  long  de  330, 
pieds,  & le  2.  de  300.  Rome  âauffi  une 
célébré  Univerfité , & fait  beaucoup  de 
gands  parfumés  qu’on  eftime  fort.  Tivoli, 
Ville  Epifcopale , les  delices  de  Cicéron , 
& le  plus  agréable  fejour  de  toute  l’Italie. 
Frafcati  petite  Ville  Epifcopale,  dont  les 
jardins,  & plufieurs  maifons  de  plaifance, 
entr’autres  celle  des  Aldobrandins  qu’on 
appelle  le  Belveder  de  Frafcati,  font  tout 
l’agrément.  Paleftrine , Terracine  , & 
Albano  Villes  Epifcopales  dont  la  derniere 
eft  baftie  au  lieu  où  eftoit  la  fameufe  Ville 
d’Albe.  Elle  eft  aufli  célébré  par  fes  excel- 
lons vins.  Oftie  prés  de  l’embouchure  du 
Tibre  dans  la  Mer  Mediterranée  eft  le 
• • • ' ' premier 
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premier  Evefché  de  l’Eglife  Romaine»  St 
affe&é  au  Doyen  des  Cardinaux  qui  cou- 
ronne les  Papes.  Velitri  avoit  aufli  un 
Evefché  qui  a efté  uni  à celui  d’Oftie. 
Anagni  préfque  ruinée  a encore  uq  Evefché. 
Caftel-Gandolpke,  bourg  & Chafteau  au 
Pape- 

f z if,  . , »*  S ^ ê O-  p-  *1  * 1 • . 
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IL  Le  Patrimoine  de  S.  Pierre: 
Patïimonium  S.  Pétri. 

Fertile  en  bled,  en  huile,  en  vin,  & 
en  alun,  a pour  Capitale  Viterbe  , Ville 
Epifcopale,  médiocrement  grande , & 
defenduë  par  une  aflez  bonne  Citadelle. 
Porto  & Citta-  Caftellana  Evefchés.  Civita- 
vechia,  Ville  Epifcopale  avec  un  aflez  bon 
port.  Bracciano  Duché.  Montefiafcone, 
Ville  Epifcopale  & renommée  pour  fés  ex- 
cellens  vins.  Ronciglione  Capitale  d’un 
petit  Eftat  autrefois  aux  Ducs  de  Parme 

III.  Le  Duché  de  Caftro: 

Ducatus  Caftrenjit . 

Qui  eftoit  aufli  autrefois  aux  Ducs  de 
Parme,  a Caitro,  Capitale j Cailel  Far- 
nefe. 


IV.  L’Or- 
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IV.  L’Orvictano  : 

lerritorium  Urbivetanum  , ceu  Oruietanunt . 

. Pays  âgreable  & fertile  a Orvieto  fur  le 
Tibre,  Ville  Epifcopale,de  mefmequ’Aquai- 
pendente.  Bagnaria  lieu  de  la  n%iflance  du 
Cardinal  Bonaventure  furnommé  par  ceux 
de  fon  Ordre  le  Do&eur  Séraphique. 

V.  Le  Peroufin  ou  Perugin: 

lerritorium  Perujinum. 

Fertile  en  Bled,  en  excellens  vins,  & 
en  poiflon  qu’on  trouve  en  abondance 
dans  fon  Lac , a pour  Capitale  Peroufe  Ville 
Epifcopale  avec  un  Evefché , une  Univer- 
Eté,  & une  Citadelle.  Cette  Ville  eftîe 
lieu  delà  nailfance du  célébré  Jurifconfulre 
Balde.  Caftiglione  di  Laco,  fur  le  Lac  de 
Peroufe  autrefois  Lac  Thrafimene. 

VI.  L’Ombrie  ou  Duché  de  Spolete: 

Utybria  ceu  Ducattis  Spohtantts. 

Très  fertile  a pour  Capitale  Spolete  Ville 
affez grande,  & Epifcopale.  Narni.  Todi. 
Terni,  & Nocera  Evefchés.  foligno  aufli 

Evefché  , 


Peroufe. 


Spolete. 
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Evefché,  eft  une  allez  bonne  & agreablé 
Ville.  Aflïfe  Ville  Epifcopale  & le  lieu  de  la 
naiflance  de  François  fondateur  de  l’Ordre 
qui  jporte  fon  nom.  Son  corps  qui  eft  en- 
terre dans  une  très  belle  Chapelle  du  Con- 
sent de  fon  Ordre  y attire  un  grand  con-  - 
cours  de  peuple»  & un  revenu  confide- 
rable  à fes  religieux.  Norcia  autrefois  - 
Evefché  eft  le  lieu  de  la  naiffance  de  Be- 
noift  Fondateur  du  célébré  Ordre  Reli*  - 
gieux  qui  porte  fon  nom.* 

J ^ 
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VII.  La  Sabine  : . 
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: . , , Ager  Sabinenfis,  r ■ 

Fertile  en  huile,  en  raifîns , & en  vin,  > 
a pour  Capitale  Magliano  Ville  Epifeopale , » 
de  mefme  que  Rieti. 

VIII.  La  Marche  d’Ancooe:  ' 

v'd  ■ . # ■ 

Cl 

Marcha  Anconitana. 

Très  fertile',  & où  Ion  recueille  quan- 
tité de  lia  , de  chanvre  , & dç  cire  très 
blanche  , a pour  Capitale  Ancône  Ville 
affez  marchande  à caufe  de  fon  Port  fur 
le  Golfe  de  Venife.  Elle  eft  le  fiege  d’un 
Evefque , & a une  aftez  bonne  Citadelle. 

. Fermo  * 
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Fermo  Archevefché.  Yefi,  Recanati  & 
Afcoli  Evefchés.  Macerata  Ville  Epifco- 
pale  , paflablement  grande , allez  agréa- 
ble, & le  lîege  d’une  Utiiverfité.  Tolen- 
tino  Ville  Epifçopale,  renommée  pour  la 
dévotion  qu’on  y a à Nicolas  Tolentin  dont 
elle  conferve  le  corps.  Lorette  ou  S.  Maria 
Loretana  bourg  bien  fortifié  & le  fiege 
d’un  Evefque,  eft  fameufe  par  la  grande 
dévotion  qu’on  y a à l’image  & à la  maifon 
de  la  Vierge  qu’on  dit  y avoir  efté  miracu- 
leuftmcnt  tranfportée.  Il  n y a rien  de  plus 
riche  que  l’Eglife  de  ce  lieu,  & les  habi- 
tans  n’ont  point  de  meilleur  revenu  que 
celui  de  leurs  médaillés , de  leurs  Chape- 
lets, & autres  femblables  marchandées. 
Camerino  & Monte- Alto  Evefchés.  Saflo- 
ferato,  lieu  de  la  naifiance  du  fameux  * 
Bartole  un  des  plus  f^avans  Jurifçonfultes 
qui  ayent  jamais  efte. 

IX.  Le  Duçhé  d’Urbin  : 

• ’ 

: Ducatus  Ur binas. 

C f J*  * • r . r 

Pays  mal-fain , & peu  fertile , mais  dont 
les  figues  font  fort  eftimées,  a pour  Capi- 
tale Urbin  Ville  & Archevefché.  Pefaro  ürbi* 
Ville  afiez  grande , belle,  paflablement 
forte , 8c  dans  un  terroir  très  fertile  en  • 

lionnes 
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bonnes  huiles , & en  excellentes  figues^- 
Citta  di  Caftello , Folfembrone,  Siniga- 
glia , S.  Léo , & Fano  ont  toutes  des 
Evefchés.  S.  Marin  feule  Ville  d’une  ». 
petite  Republique  qui  porte  fon  nom,  & - 
qui  n’a  que  i a.  Villages. 

Xi  La  Légation  de  la  Rômagnç: 
Legatio  Romanula  ceu  Romandiola. 

. ( 

Très  fertile  en  bled  , & en  fel  î a pour- 
Ravenire Capitale  Ravenne,  Ville  Archiepifcopale, 
très  ancienne , & autrefois  le  meilleur  port 
que  les  Romains  eulfent  fur  la  Mer  Adria- 
tique. Aujourd’hui  cet  endroit  a changé 
de  face , & la  Mer  s’eft  retirée  à une  grande 
îièue  de  là.  Rimini  pauvre  Ville  Èpifco*» 
pale  où  les  Arriens  tinrent  un  Concile  qui 
penfa  faire  beaucoup  de  mal  à la  Religion 
# Chreftienne.  Servia.  Cefena.  Forli.  Imo- 
la  Evefchés  Faenza  renommée  pour  fes 
Vafes  de  terre,  & pour  fon  Fil  extreme-  - 
jnent  blanG.  Sarfîna  Ville  Epifcopale  eft 
le  lieu  de  la  naiflànce  du  Poète  Plaute. 
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XI.  LdTerrarelé  ou  la  Légation  de  Ferrare  : 
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: Legam  ceu  Ducatus  Ferrarienfis. 

* Pays  Fertile  en  bled,  en  lin , en  chanvre* 

& en  fel,*  mais  fort  fujet  aux  inondations 
-du  Poqui  s’y  perd  dans  le  Golfe  de  Venife, 

.a  pour  Capitale  Ferrare  grande,  & affez 
- belle"  Ville,  mais  h deferte  qu’on  dit  d'ordi- 
naire qu’elle  a plus  de  roaifons  que  d’ha- 
ll fbitans.  Il  y a un  Archevefché,  une  forte 
, Citadelle,  ,&  une  Univerfîté  qui  eft  ré- 
duite préfentement  à un  méchant  College 
de  Tefuites.  'Camachio  & Sento  Evef- 
chés.  L • ^ * 

XII.  Le  Bolonefé  ou  la  Légation*  de 
Bologne  : 

-rrr.  i . rj  ; ■_  A:<:<  ■ 

.ïj  itup.  XegatiQ  Bomuienfis.  _ -t  r , * 

Pays  fî  fertile  en  bled,  en  vin,  & eti 
lin  , qu’on  appelle  ordinairement  fa  Ca- 
pitale, Bologne  la  Grade.  Cette  Ville  eft  Bologne.» 
le  fiege  d’un  Archevefque,  la  fécondé  de 
l’Eftat  Ecclefiaftique  & une  des  plus  gran- 
des,  des  mieux  peuplées,  des  plus  belles, 

& des  plus  riches  de  toute  l’Italie.  Elle  eft 
iituée  fur  la  petite  riviere  deReno  qui  ne 
lui  feroit  pas  d’un  grand  feconrs  pour  fou 

trafic* 
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traîîc,  £ans  un  Canal  qui  joint  cette  rivière . 
au  Pô  Cétce  Ville  a 400.  moulins  a foie  " 
<lont  elle  fait  quantité  d’eftoffes.  On  y 
fait  aufli  quantité  décrefpc,  de  cire,  de 
fauciflons , dekvonnettes,&  depaflemens. 
ïfort  Urbaud.:  Budrio  renommé  pour  fes 
chanvres.  . > . , v\.  . . q ^ 


frîagnus  Hetruria  .Ducatus. 
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A l’Occident  de  l’Eftat  Ecclefiaftiquc , 
eftun  affez  beau,  & un  aflez  bon  Pays, 
quoique  fort  montueux  en  pluneurs  en- 
droits. Il  appartient  à la  Maifon  de  Me- 
dicis , & a un  Prince  des  plus;  riches  de 
l’Europe»  dont: il  eft  aufli  le  plus  riche 
marchand.  Ce  Pays  fe  divifo  en  3 • Terri- 
toires, qui  font  le  Florentin,  le  Pifan,  & 
IpSiennois.  . 

/ ,:t!  léFlbrentin: 

...  ■ ■ «3  »■. 
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. Dominium  Florentinum. 

..  ' '*  1 .. 

Florence  Dont  la  Capitale  eft  Florence , qni  l’eft 
*4>-  auffi  de  toute  la  Tofcane , de  mefme  que 
le  fejour  du  grand  Duc  de  ce  nom.  Cette 
Ville  eft  fituée  (ur  l’Arno  qui  la  traverfe, 

s • ■ "J  & 
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& qui  y eft  aflcz  large.  Elle  eft  aflèz  grande, 
belle , bien  baftie , le  fiege  d’un  Arche- 
vefque,  & d’une  Univerfité.  Elle  eft  auffi 
affez  forte,  & défendue  par  une  bonne 
Citadelle.  Son  Eglife  Cathédrale  eft  tout  à 
rau  magnifique,  & fort  grande:  celle  de 
S. Laurens fort  riche:  le  Palais  du  grand 
Duc  fore  bien  b^fti,  magnifiquement  meu* 
ble,  & orné  d’une  ides  plus  beiles  Bibiio- 
theques  de  l’Europe.  Elorence.cft  le  lien 

de  la  naifTance-d’Americus  Vefpucius  qu| 

a donné  fon  nom  à T Amérique , de  Bocace, 
-de  Pic  de  la  Mirandule , dw  Jeroime  Sa- 
vonarole  , du  Jurilcon fuite  Accurfe , du 
fameux  Machiavel , de  Galilée  fçavant 
Copemjcien . & de  plufieurs  autres  grand® 
perfonnages.  On  y fait  un  atfez  boncom* 
merce  de  taferas  , &■  d’eftoffes  de  foie. 
Piftoia  Ville  & Evefché,  de  mefme  que 
Eiefoh  & Prato.  Borgo  fan  Sepolcro  & 
Cortona  Villes  Epifcopales.  Montepui- 
ciano  Evefché  & lieu  de  la  nailïànce  du 
içavant  Cardinal  Bellarmin.  Arezzo  Ville 
Epifcopak  , dont  le  Poète  Aretin  efto k 
natih  Barberino  qui  a donné  fon  nom  à 
une  maifon  illuftre  dont  il  eft  forti  des 
Papes,  & plufieurs  Cardinaux.  Ancftk 

q 2 "^"ce  de  FranÇ°]'s  Pétrarque. 

VâI_Gmbrofa , & 

Gamaldoh  Chefs  d’Ordres  Religieux. 

IX.  Le 
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IL  Le  Pifan  : 

•ri  '■ Tcrritorium  Pifanum, 

Pîfe  Archevefché,  Univerfité , la  fé- 
condé Ville  de  Tofcane  , & autrefois 
aflez  puiflante  République  en  eft  la 
Capitale*  Elle  eft  fituée  fur  f Ame  qui 
à deux  lieues  au  deflbus  fe  jette  dans 
la  Mer,  fa  des  maifons  bien  bafties, 
& de  fort  belles  rués  ; mais  peu  d’ha- 
bitans , & prélque  point  de  commerce. 
Son  -Egide  Cathédrale  eft  aflez  belle, 
& a une  tour  penchante  qw  mérité 
lettre  remarquée,  puifque  fi  Ton  jette 
un  plomb  à l’endroit  qui  penche  le 
plus,  il  tomberai  15.  pieds  du  fondement. 
Livourne  ViUe  bien  baftie  , bien  forti- 
* fiée , & bien  marchande  à caufe  de  Ion 
bon  port  très- fréquenté  , & d’uh  très 
grand  abord.  IL  s’y  fait  un  grand  trafic 
de  coton , de  foie  , d’alun  » & d ams 
de  Rome,  de  caffé  enJeves, , & de 
plu  fleurs  drogues , & marchandiles  du 
Levant.  Volterro  Ville  Epifcopale  , & 
le  lieu  4e  la  naiflance  du  Poëte  Perfe. 
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III.  Le  Siennois: 

33.10*  si  / - '..r-nvT .. 

Territorium  Settenfe . 


Sienne  Arche  vefché,  Univerfité,  & lasien«es| 
troifiefme  Ville  de  Tofcane  en  eft  la  Ca- 
pitale. Cette  Ville  eft  baftie  fur  un  cofteaa 
& dans  une  fituation  incommode.  Ses  mai* 
fons  font  belles,  fes  eaux  excellentes,  & 
fon  Langage  le  plus  poli  de  toute  l’Italie. 

Sa  Cathédrale  quoique  baftie  à la  Gothique 
eft  parfaitement  belle,  & ce  qui  eft  aflèz; 
rare  pour  de  grandes  Eglifes  elle  eft  entiè- 
rement reveftuë  de  marbre  en  dedans,  & 
en  dehors.  Le  pavé  eft  auffi  de  marbre 
blanc,  & noir.  Sienne  a une  aflez  bonne 
Citadelle,  & a donné  naiflance  à Fabio 
Chigi  qui  fut  Pape  Alexandre  VII.  Monte- 
Alcino  Ville  Epifcopale,  & renommée 
pour  fes  bons  vins.  Pienza  lieu  de  la  naif 
fance  d’Æneas  Sylvius  depuis  Pape  Pie  II,  • 
Mafia  Evcfché.  Piombino  Capitale  d’une  1 ? » 
Principauté  de  mefme  nom  fous  la  pro- 
tection du  Roi  d’Efpagne  qui  y a garnifon. 
Grofleto  Ville  Epifcopale.  Orbitello  bon 
port , & Ville  afiez  forte  du  petit  Pays 
qu’on  appelle  Stato  Delli  Prefidii  , qui 
appartient  au  Roi  d’Efpagne,  de  mefme 
que  Talamone , & Porto  Hercole  aflèe 
7îm.  IL  K bons 
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bons  ports  , avec  l’Hle  Hercolé.  L’Iflc 
d’Elbe  au  Prince  de  Piombin  , dont  la 
'Capitale  eft  Porro  Ferraio  aflez  forte,  8c 
avec  un  bon  port  au  grand  Duc.  Porto- 
Longone  au  Prince  de  Piombin.  L’Ifle  de 
**  Pianofa  au  Grand  Duc , de  mefme  que 
quelques  autres  peu  confiderables.  Le  . 
Val  de  Magra  en  fief  de  l’Empire  eft  auflî 
enclave  dans  la  Tofcane , & le  Grand  Duc 
en  poflede  la  plus  grande  partie,  où  font 
Fontremoli  & Pietra-Santa  Seigneuries  , 
de  mefme  que  plufieurs  autres  lieux.  Mafia 
&CarraraDuchés.Fos  di  nuovo  Marquifat. 

S.  • ’ • - t 

§.HI.  La  Republique  de  Lucques: 

'*  ~ J?  ‘ 1^*% 

5 Refpubiica  Lucenfis, 

D’Une  aflez  petite  eftenduë,  & dont 
le  terroir  ne  rapporte  que  du  vin,  de  l’huile, 

6 du  fel , eft  auflî  enclavée  dans  la  Tofcane!. 
Lucques  prés  du  Cercbio  en  eft  la  Capitale, 

wp.  & une-Ville  aflez  peuplee,  bien  baftie,  pafla- 
blement  marchande , & d’une  grandeur 
médiocre.  Elle  eft  de  mefme  que  tout 
l’Eftat  en  fief  & fous  la  protc&ion  de 
l’Empire.  Son  Gouvernement  eft  Arifto- 
cratique.  La  Souveraineté  en  refide  dans 
un  Confeil  de  240.  Nobles  qui  ont  pour 
chef  an  Gonfalonnier  qui  fe  renouvelle  de 

deux 
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'deux  en  deux  mois.  Lucques  a unJEvefchc 
Suffragant  de  Pife , quoiqu’il  fe  dife  im- 
médiat du  Pape  ; & fait  un  bon  commerce 
de  fes  olives  fort  eftimées,  de  mefme  que 
de  foie , & d’eftoffes  de  foie.  Caftiglione. 
Viaregio.  Coreglia. 

§.  IV.  Royaume  de  Naples  : 
Regrtum  Neapolttanum. 

Ce  Royaume  a efté  poflfedé  par  les 
François,  & enfuite  par  les  Efpagnols  de 
qui  il  dépend  aujourd’hui.  .11  rdeve  du 
Pape , & ne  peut  tomber  qu’aux  enfans 
Mafles  & Légitimés  du  Roi  d’Efp3gne  qui 
lui  fait  préferiter  tous  les  ans  à la  veille  de 
S.  Pierre  une  haquenée  blanche  avec  fept 
mille  ducats  en  reconnoiflance  de  l’hom- 
mage qu’il  lui  en  doit.  Le  Royaume 
de  Naples  eft  un  des  plus  beaux,  & des 
meilleurs  Pays  de  toute  l’Iralie.  On  y re- 
cueille fuffifamment  du  bled,  & du  vin, 
avec  quantité  d’amandes,  de  noifettes, 
de  figues,  d’oranges,  de  citrons,  de  cire, 
& de  miel  On  y trouve  auffi  du  lin,  du 
chanvre,  de  l’anis,  du  fer,  de  l’acier,  de 
l’alun,  & delamanne  trés-eftimée.  Il  n’y  a 
aucune  riviere  confiderable,  & parmi  fes 
* montagnes  on  ne  remarque  que  l’Apennin 
, K 2 .qui 
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, qui  le  t*averfe  d’Occident  en  Orient.  Lés 
Neapolitains  font  genereux,  & bons  fol- 
dats;  mais  faineans,  diffimulés.  Ils 
obeiflènt  à un  Viceroi  que  le  Roi  d’E fpa- 
gne  leur  envoie  pour  les  gouverner  de^iâ 
part , & ont  plusieurs  Archevelques  dont 
je  ne  marquerai  point  les  SufFragans  parce 
qu’ils  font  en  trop  grand  nombre.  Ceux 
qui  les  voudront  fçavoir  les  trouveront 
dans  la  Géographie  Alphabétique  de 
l’Abbé  Baudrand.  Le  Royaume  de  Naples 
vaut  12000.  millions  de  revenu  au  Roi 
•d’Efpagne  ; mais  ils  n’entrent  pas  tous 
dans  fes  coffres  t & fi  l’on  en  croit,  le 
.peuple  fes  Vicerois  feuls  en  tirent  hien  la 
..moitié.  . Ce  Royaume  eft  feparé  de  celui 
. de  Sicile  par  le  Fare  ou  Deftroit  de  Mefline 
d’une  lieue  de  large , & fe  divife  en  4. 
-Grandes*  Provinces  qui  en  comprennent 
chacune  trois  autres  de  moindre,  eftenduë. 
•Ces4.  Provinces  font  la  Terre  de  Labour, 
TAbruzze,  la  Pouille  ou.l’Apouille,  &la 
..Calabre.  La  1.  contient  la  Terre  de  Labour 
propre  , la  Principauté  Citerieure  , ou 
.ProvincedeSalerne,  la  Principauté  Ulté- 
rieure ou  Province  de  Monte  Fafcolo.  La 
fécondé  a l’Abruzze  Citerieure  ou  Province 
de  Chieti,l’Abruzze  Ultérieure  ou  Province 
d’Aquila  , la  Comté  deMolifeou  Province 
.de  Laaciano.  La  troifieûne  contient  la 
' ‘ : " " £api- 
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Gapitanate  -ou  Province  de  Lucera  , U 
Terre  de  Bari,  ia  Terre  d’Otrante  ou  Pro-  - 
vince  de  Lecce.  La  quatriefme  comprend  ’ 
la  Calabre  Citerieure  ou  Province  de  Co- 
(enza , la  Calabre  Ultérieure  ou  Province 
de  Cantazaro , & la  Bafilicate  ou  Province 
de  Cirenza.  - 

I.LaT erre  de  Labour, en  3 Provinces: 

s 

Terra  Laboris.  f 

I.  La  Terre  de  Labour  propre  r 

Terra  Laboris  ftriiïé  fumçta , ceu  Campant  a 

fœlix.  • . 

Autrement  la  Campagne  heureufc  à - 
caüfe  de  fa  fertilité , & de  la  bonté  de : 
Son  air.  Naples  avec  un  beau  port  fur  la  Na 
Mer,  un  Archevefché,  & une  Univerfïté  cap 
en  eft  la  Capitale,  de  mefme  que  de  tout  R°: 
le  Royaume.  Cette  Ville  où  le  Viceroi  fait  - 
fa  refidence  ordinaireeft  unedes  plus  gran- 
des , & des  plus  belles  non  feulement  de 
f Italie  ; mais  mefme  de  l’Europe.  Elle  a ; 
trois  lieues  de  tour  en  fuivant  fes  murailles 
& plus  de  cinq  fi  on  comprend  fes  ïept 
Fauxbourgs.  Ses  maifons  font  toutes  bien 
bafties , fes  Palais  fort  fuperbes , & fes  - 
Eglifes  très  magnifiques.  Naples  eft  auffi 

K 3 bien 
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bien  peuplée  , aflez  forte  , & défendu^ 
par  trois  Chafteaux  dont  ceux  de  S.Elme,. 
& de  l’Oeuf  font  les  principaux.  Le  trafic 
qu’elle  fait  n’eft  pas  fort  confiderable.  Il 
confifte  feulement  en  favon  fort  eftimé». 
en  raifins  fecs,  en  foulfre,  en  amandes, 
en  huiles  de  la  Pouille,  & en  manne  de 
Calabre.  A 8.  milles  de  Naples  eft  le  Mont 
Vefuve  ou  de  Soma,  fameux  Volcan, 
fatal  au  naturalifte  Pline , & voifin  fort 
incommode  de  cette  Ville  par  les  fumées 
qu’il  y envoie  dans  le  temps  qu’il  vomit 
fes  flammes.  Capouë  Ville  Archiepifcopale 
autrefois  plus  confiderable , & dont  la. 
fîtuatîon  charmante  arrefta  trop  le  fa- 
meux Hannibal.  Gaéte  paifablement. 
grande,  & allez  bien  fortifièe'a  le  meilleur 
port  de  tout  le  Royaume  de  Naples , 
& le  tombeau  de  Charles  de  Bour- 
bon , qui  fut  tué  à la  prife  de  Rome. 
Virgile  prétend  auflî  que  c’eft  l’en- 
droit où  la  nourrice  d’Enée  fut  enlè- 
velie.  Pouzzol  & Bayes  autrefois  fi 
confiderables , font  aujourd’hui  très  peu 
de  choie.  Fondi,  Noie,  Avërfa»  Sora, 
Stfla  , Venafro  , Cajazzo  , Calvi  , 
Mafia  Principauté  , Sorento  Ville  Ar- 
chiepifcopale , Monte  Cafiîno  Abbaye 
fameufe , & Chef  de  Congrégation  de 
l’Ordre  de  S.  Benoifl.  Aquino  lieu  de 
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Janaiffance  du  Potfte  Juvenal,  de  mefme 
qüe  de  Thomas  d’Aquin  Religieux  de  l’Ori 
dre  des  freres  Prefcheurs  & furnommé 
l’Ange  de  l’EfcoIe.  Capri  Lie  & Vile,  ’ 
les  delices  de  l’Empereur  Tibere , eft  fer- 
tile en  cailles  qui  font  le  principal  revenu 
de  fon  Evefque.  La  Poriza  Ifle  au  Duc  de 
Parme.  : lfchia  autre  lût  avec  dne  petite 
Ville  de  mefme  nom  aflfez  bien  fortifiée. 


,,-  La  Principauté  Citerieure 


Vvmcipatüs  ICitèrior. 

Produit  du  bled,  du  vin , de  l’huile,  du 
Saffran;  & a pour  Capitale  Salerne,  Ville 
Àrchiepifcopale  avec  ufrê  UniVerfité  trés- 
fameufe  pour  la  medecine.  Amalfi  At- 
chevefché.  Policaftro  qui  donne  fon  nom  ’ 
à un  Golfe  voifin.  Nô^eTa.  Acérfto. 


K 


II.  La  Principauté  tiftérieure  ; 


afi  Prittçipatus  Ulterior.  ,,j 

Fertile  en  beftail,  en  noix,  noifcttes,' 

& chaftaignes,  a pour  Ville  principale  Be-  Je“f 
nevent  Duché  & Archevêché  qui  appar- 
tient au  râpe,  de  mefme  que  fon  territoire; 
mais  Capitale  eft  Montefafcolo.  Conza 
K 4 • Ar-‘ 
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Archevefché.  M on  temarano.  A vellino.  Aria- 
no.  S.  Agatha,  & Bifaccio  Duché. 


✓ II.  L’Abruzze*  en  3.  Provinces r 
Aprutium. 

t 1 L’Abruzze  Citerieure  : c 

, j::î7 

Aprutium  Citerius. 

Produit  du  bled , du  vin , de'  l’hui- 
le , du  Satïran , & a beaucoup  de  neiges 
dans  l’Hiver  ce  qui  eft  allez  rare  dans  le 
Royaume  de  Naples.  ,Civita  di  Chieti 
Ville  & Archeveiché  en  eft  la  Capitale. 
Sulmona  eft  le  lieu  de  la  naiftance  du  Poè- 
te Ovide. 

* . .*  \rf  ' ' ’ ‘ J - ’ : 

u " II.  L’Abruzze  Ultérieure:  . x 


. Aprutium  Ulterius. 

: i-Juaq  :.  : .11* 

De  mefme  température  quelaCiterieu- 
re , a pour  Capitale  Aquila  Ville  & 
Evefché.  Atri-  Terano.  Amiterne  autre- 
fois ville  allez  conlîderable  feroit  peu  con- 
nue aujourd’hui  li  elle  n’eftoit  le  lieu  de 
la  nailfance  de  l’Hiftorien  Sallufte. 


III.  La 


s 
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III.  La  Comté  de  Molife 
Comitatus  Molifinus. 

Ou  Province  de  Lanciano,  aflez  fertile  Lanei^ 
en  bled,  en  vin,  en  fafïran,  en  gibier/0, 

& en  foie,  apour  Capitale  Lanciano  Ville 
Archiepifcopale  avec  des  foires  fort  re- 
nommées , & un  aflez  bon  Port  fur  le  Gol- 
fe de  Venife.  Molife  petite  Ville  avec  un 
Chafteau.  Boiano.  Larina. 

III.  La  Pouiiie>en  3.  Provinces: 
Apulia. 

I.  La  Capitanate  : 

•jh.  ^ 

Capitanata . 

* 

Ou  Province  de  Lucera , pays  fort  fec 
le  fort  fablonneux,  mais  abondant  en 
beftail,  a pour  Capitale  Lucera  affez  bonne 
ville, & où  Ion  fait  beaucoup  de  draps.  Man- 
fredonia  Ville  & Archevefché  fur  le  Golfe 
de  Venîfe.  Mont  S.  Ange  fur  une  petite 
Montagne  qui  fait  partie  du  Mont  Gar- 
gan.  Termoli.  Afcoli.  Ifles  deTremiti  fur 
le  Golfe  de  Venife,  peu  confiderables. 

K j ' II.  La 
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II.  La  Terre  <le  Bari: 

Terra  Barienjis. 

Fertile  en  bled,  enfaffran,  & en  fruits; 
mais  dont  les  Tarantules  font  les  plus  dan- 
gereufes  de  toute  l’Italie,  a pour  Capitale 
*aiû  Bari  Ville  Archiepifcopale  pafiablement 
forte , allez  marchande , & renommée  pour 
la  dévotion  qu’on  y a à S.  Nicolas  Evefque 
de  Myre  dont  cette  Ville  prétend  avoir  le 
corps.  Trani  Ville  Archiepifcopale.  Po- 
lignano.  Converfano.  Bitonto.  Gravina 
Puché.  Andria  renommé  pour  les  Vafes 
de  terre. 

, III.  La  terre  d’Otrante: 

F ; N i v . -iç 

Terra  Hydruntina. 

Ou  Province  de  Lecce  abondante  en 
huile,  & en  figues  ; mais  fort  fu jette  au 
Quinte.  Tonnerre,  a pour  Capitale  Otrante,  Vil* 
le  Archiepifcopale  avec  un  allez  bon  port 
fur  le  Golfe  de  Venife.  C’eft  le  grand 
palTage  du  Royaume  de  Naples  dans  la 
Grece.  Tarente  Ville  Archiepifcopale  & 
Principauté,  fur  un  Golfe  de  mefme  nom» 
qui  eft  difputée  aux  Efpagnols  par  l’Illu- 
- " ftre 
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flre  Maifon  de  la  Trimouille , & fournit 
beaucoup  de  laines  très  fines.  Leccé  af* 
fez  bonne  Ville  & la  refidence  du  Gou- 
verneur de  la  Province.  Brindes  Arche- 
vefché , avec  trois  Chafteaux  , & un  porc 
for  le  Golfe  de  Venife.  Gallipoli  Ville 
très-forte  fur  le  Golfe  de  Tarente.  Mate- 
ra dont  l’Archevefché  a efté  uni  4 celui  de 
Ciretiza.  S.  Marie  de  Leuca  près  du  Cap 
de  mefme  nom.  , 

IV.  La  Calabre  , en  3.  Provinces: 
Calabria*  . 

< * I.  La  Calabre  Citerieure  : 7 

’ Calabria  Citerior. 

Fertile  en  beftail , en  foie , en  acier, 
en  huile  fort  eftimée  , en  manne  très-ex- 
cellente , en  Sel  fort  blanc  ; mais  fujette 
aux  tremblemens  de  terre , a pour  Capi- 
tale Cofenza  Ville  & Archevefché  de  mef- 
me que  RolTano  qui  eft  auffi  une  princi- 
pauté, dont  le  terroir  produit  du  poivre. 

IL  La  Calabre  Ultérieurs: 

* j , \ 

Calabria  Ulterior . 

Où  i’on  trouve  auiü  beaucoup  d’ex- 
£ a ' ceilentc 
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cellente  Manne , de  mefme  qué  de 
Miel,  detrés-bons  fruits , &desChevaüx 
fort  Vigoureux  , a Cantazaro,  Capitale. 
Khegc'to  Rheggio  Ville  Archiepifcopale  fur  le  Fa- 
re  ou  deftroit  de  Meffine  vis  a vis  de  la- 
quelle elle  eft  fituée.  Ceft  le  grand  pafla- 
2e  de  la  Sicile  dans  le  Royaume  de  Na- 
ples. S.  Severina  Ville  Archiepifcopale  & 
affez  jolie.  Brancaleone  prés  du  fameux 
Cap  de  Spartivento. 

• III.  La  Bafilicate: 

kS  , *v_  ~ ■■ 

. B afiîi c ata. 

Pays  rude,  mais  qui  nelaifleças  de  pro- 
duire du  bled , du  vin  , de  1 huile , du 
Saffçan  , du  Coton  , de  la  Cire  , & du 
^iel,  a pour  Capitale  Cirenza  ou  Acercn- 
23.  Ville  & Archevefché.  Melfr.  Rapolla. 
Venofa  lieu  de  la  naifence  durPoete  Ho- 
race.  •*  r-  ^ - 

J.  V.  La  Sicile  î 

♦ V.A/iv'j  4 * J 4 ..  ,.j  j «i  - • * •*' ^ .}  — / ■ 

Si  (ilia. 

. - . ' - - 

■ Royaume  & Ifle  la  plus  grande , la 

meilleure,  & là  plus  confiderable  de  la  Mer 

MeditctranéeX’Air  y eft  affez  bon  quoique 
|-or6 


Ëfe.' 
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fort  chaud , & le  terroir  fi  fertile  en  bled 

3u’elle  pafloit  autrefois  pour  le  Grenier 
e Rome  & de  toute  l’Italie.  Elle  produit 
aufli  du  vin  , des  fruits , du  Saftran , & 
plufïeurs  (impies;  mais  ce  qu’il  y a de  par- 
ticulier , c’eft  le  grand  nombre  de  vers  à 
foie  qu’on  y nourrit  & qui  font  une  bon- 
ne partie  de  fon  revenu.  Il  y a auffi  quan- 
tité d’Abeilles  qui  fourniffent  de  la  cire* 
& du  miel , & enfin  on  y recueille  beau- 
coup d’Olives  dont  on  fait  de  très-bonne 
huile.  La  Sicile  a préfque  tousjours  efté 
fatale  aux  François  fur  tout  dans  le  temps 
des  Vefpres  Siciliennes , en  1282.  Les 
Efpagnoîs  en  font  aujourd’hui  les  maiftres 
fous  l’hommage  du  Pape,  & y ont  un  Vi- 
ceroi,  qui  fait  farefîdenceàPalerme.  Les 
Siciliens  font  fubtils  & fpirituels  ; mais 
fort  diflimulés  , inconftans  , vindica- 
tifs & en  un  mot  des  gens  avec  qui  il 
faut  eftre  tousjours  for  fes  gardes.  LaSici- 
le  n’a  aucune  riviere  confiderable  , & en- 
tre les  montagnes  on  n’y  remarque  que  le 
mont  Gibel  ou  Etna  fameux  > mais  terri- 
ble Volcan  prés  de  la  Ville  de  Catania. 
Cette  Ifle  qui  eft  de  figure  triangulaire, 
fe  divife  aujourd’hui  en  trois  Vallées  qui 
font  celle  de  Mazara,  de  Demona,  & de 
' Noto. 


) 


I.  Vallée  de  Mazara  î - ■':> 

*•»»>  & ÎHBO/: 

Valût  Mazarana. 

Palerme,  Palerme  grande  & belle  Ville  avec  un 
rifrr.de  port  de  mer  > en  *a  Capitale  de  mefme 
que  de  toute  1*1  (le.  Elle  eft  allez  forte  a 
un  Archevefché  , & fert  de  refidence  au 
Viceroi  de  mefme  qu’a  la  plus  grande  par- 
tie de  la  Nobleffe  de  tout  le  pays.  Mon- 
treal. Riche  Archevefché.  Mazara  Ville 
avec  un  port  & un  Evefché  de  met 
me  que  Trapani  & Gergenti.  Cafteb 
Nuovo.  Marfala.  Cefala.  lûe  Favognana. 
Ifle  Maretimo.  Ifle  Lavanfo.  Me  Colum- 
bara.  - 

II.  Vallée  de  Demona:  •' 

■ o > ; -i  ;•  r : , a 3 :&  iiïi 

Vaîlis  Nemorenjts  ceu  Demona* 

-Ô  f V 

Meffiae.  Meffine  fur  le  Fare  qui  porte  fon  nom 
en  eft  la  Capitale,  & une  Ville  grande, 
belle  , riche , marchande , & qui  a un 
des  meilleurs  ports  de  toute  la  Mediterra- 
née. Son  trafic  qui  eft  extrêmement  con- 
sidérable conlifte  en  Soie , en  eftoffes  de 
Soie,  enSoulfre,  en  Creme  de  Tartre, 
en  grains  quand  il  y en  a abondance. 
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Meflïne  eft  le  fiege  d’un  Archevefque  &la 
Ville  principale  de  la  Sicile.  Catanea  Vil- 
le  & hvefché  préfque  toute  ruinée  du  der- 
nier embrafement  du  Mont  Gibel  qui  eft 
dans  fon  voi  finage  & dans  la  Vallée  de 
Demona.  Milafl'o  Ville  Epifcopaleavecun 
aflfez  bon  port.  Patti.  Cifalu.  Termini. 
Mafcari. 

III.  Vallée  de  Noto  : 

Vallis  Netina. 

Cette  Vallée  porte  le  nom  de  fa  Capita- 
le fituée  à 4.  ou  5.  lieuës  de  la  mer.  Sira- 
cufe  autrefois  la  Capitale  de  toute  la  Sici- 
le, &uneaflez  puiflante  Republique  eft 
peu  de  chofe  aujourd’hui  furtout  depuis 
que  le  dernier  embrafement  du  Mont  Gi- 
bel l’a  préfque  toute  réduite  en  cendres. 
Son  Evefque  eft  Suffragant  de  Montreal. 
Augufta,  qui  ne  fut  gueres  moins  incom- 
modée des  flammes  de  ce  terrible  Vol- 
can, a unaffez  bon  port.  Piazza.  Tano. 
Maria. 

•:  • • . f 

Les  ïfles  de  Liparis  • 

Infula  ÆoliMy  ceu  Vulcantat  vulgo  Liparea. 

Dépendent  auflide  la Sicile.  Elles  font 

* an 
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au  nombre  de  neuf  dont  il  n’y  en  a que  7* 
de  remarquables  fçavoir  Lipari , Strôm- 
boli.  Palmaria,  Volcano,  Éricufa,  le  Sa- 
line, Parerotto.  L’Ifle  de  Lipari  a la  pe- 
tite Ville  de  Lipari  avec  un  Evefché  8 c un 
allez  bon  Chafteau.  Barberoulïe  General 
.de  l’Armée  Navale  des  Turcs  la  prit  en 
1 544.  .&  la  ruina  préfque  toute  ; mais  de- 
puis elle  a efté  allez  bien  reftablie.  Les  au- 
tres Mes  n’ont  rien  de  remarquable  & 
font  melîne  peu  habitées. 

§.  VI.  La  Sardaigne: 

Sardinia. 

Ifle  & Royaume  dont  l’Air  eftfortmal- 
(âin , à caufe  des  vapeurs  épailTes  qui  s’é- 
lèvent de  fes  marais.  Le  Terroir  y pro- 
duit un  peu  de  bled  & de  vin,  mais  en  ge- 
neral il  n’eft  pas  fort  fertile.  Les  habi- 
tans  y font  fort  grofliers  & incivils.  Leur 
Viceroi  pour  le  Roi  d’Efpagne  dont  ils 
font  fujets  fait  fa  refidence  à Cagliari  Ca- 
pitale de  cette  Ifle.  La  Sardaigne  fe  di- 
vife  en  CapLogudori  vers  le  Septentrion, 
& en  Cap. Cagliari. vers  le  Midi. 


I.  Le  Cap  Logudori  : 

s,  • 
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Caput  Logndoriunt. 

A pour  Capitale  Saffari  Ville  aflfez  gran- 
de & Archiepifcopale.  Caftel  Aragonefe 
Ville  affez  bien  fortifiée  avec  un  Evefché, 

& un  port.  Algeri  & Boza  Evefchés. 

IL  Le  Cap  Cagliari: 

Caput  Calaritanum. . 

A pour  Capitale  Cagliari  qui  l’eft  auffi  cagiîari 
de  toute  l’Ifle.  Cette  Ville  fituée  fur  un 
Golfe , de  mefme  nom  , eft  paffablement 
grande  & le  fejour  du  Viceroi.  Il  y a un 
Ârchevefché , & on  y fait  un  affez  bon 
commerce.  Oriftagni  Archevefché.  Villa, 
d’Jglefias  Evefché.  Ifles  de  S-  Pietro,  &de 
S4  Antioco. 

W a *. 

tj  $.  VIL.  L’Ifle  de  Corfè  : 

• yf\  r s j *•  f ’ . * , . / . • 

Jnfuîa  Ccrjica. 

Cette  Iflê  eft  éloignée  de  Genes  d’en- 
viron 34.  lieues,  & n’eft  feparée  de  la  San- 
daigne  vers  le  jnidi  que  par  un  Deftroit  de 

- 8©oo. 
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8000.  pas  de  large  appelé  les  Bouches  de  * 
Boniface.  L’Air  y eft  greffier  & mal- 
fain  : le  terroir  fablonneux  & méfié  de 
rochers , les  peuples  brufques,  incivils,  fai- 
neans  , addonnés  au  larcin , & les  plus 
vindicatifs  qu’il  y ait  au  monde.  Ce  qu’il 
y a de  meilleur  dans  cette  Ifle  font  les 
vins,  les  huiles,  lesfigues,  les  chevaux, 
& le  Corail  qu’oh  y pefcbe  vers  les  çoftes 
de  S.  Bonifacio.  Les  Génois  qui  font 
maiftres  de  la  Corfe  y envoient -un  Gou- 
verneur qui  fait  fa  refidence  à Baftia.  Cette 
Ifle  fe  divife  en  partie  Septentrionale  ou 
en  deçà  les  monts  , & en  partie  Méridio- 
nale, ou  au  ddà  les  monts, 
îap^de  ï*  ha  partie  Septentrionale1  a pour  Ca- 
rifle*»  pitale  Baftia  Ville  Epifcopale  avec  un  affiez ’ 
bon  port,  & une  Citadelle.  Ceftauffila 
refidence  du  Viceroi.  Nebio.  Corte.  Cal- 
vi. 

II.  La  partie  Meridionale  a AjazzoViV; 
le  Epifcopale  avec  unaflfezbon  port-Boni-^ 
facio.  Porto  vecchio. 

L’Iüe  Capraia  ainlî  nommée  a caufe  de 
la  quantité  de  chevres  qu’il  y a , eft  une 
dépendance  de  la  Corfe  & appartient 
auffi  aux  Génois  ; mais  elle  n’a  rien  de 
confîderable. 

is  , . j j t : ► mrw  r 
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VIII.  L’ifle  de  Malte: 
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« Infuîa  Mdiuu 

Cette  Ifle  eft  ordinairement  attribuée  à 
l’Afrique  parce  quelle  eft  plus  proche  de 
fon  Continent  que  de  celui  de  l’Europe, 

& que  les  moeurs  de  mefme  que  le  lan- 
gage des  Maltois  ont  beaucoup  de  rapport 
à ceux  des  Africains.  Cependant  la  liai- 
fon  qu’elle  a avec  l’Europe , & l’homma- 
ge qu’elle  rend  au  Roi  d’Elpagne  en  qua- 
lité de  Roi  de  Sicile  dont  elle  eft  un  Fief, 
font  qu’on  la  met  aujourd’hui  dans  la  par- 
tie du  monde  que  nous  habitons*  Cette 
Ifle  a eu  d’ordinaire  les  meftnés  Souve- 
rains que  la  Sicile  ; mais  aujoutdhui  elle 
eft  au  pouvoir  des  Chavaliers  de  l’Ordre 
de  S.  Jean  de  Jerufalem  appelés  commu- 
nément Chevaliers  de  Malte,  depuis  l’An- 
née 1530.  que  Charles-Qmntla  leur  donna 
après  qu’ils  eurent  perdu  Rhodes  en  1522. 
Cet  Ordre  eft  trés-fameux  & compofé  de 
fept  Langues  on  nations  principales , qui 
font  Provence , Auvergne  , France , Ita-  . 
lie  , Arragon  , Allemagne  , & Caftille. 

Il  y avoit  aufli  avant  la  Reformation  une 
huitiefme  Langue  qui  eftoit  celle  d’An- 
gleterre. Le  Chef  de  cet  Ordre  eft  le 

Grand- 
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Grand-Maiftre  à qui  on  donne  la  qua- 
lité d’Eminence  de  mefme  qu’aux  Cardi- 
naux. L’Ifle  de  Malte  a Ion  terroir  fort 
(êc  , & préfque  flerile  , à quelque  peu  de 
fruits  prés.  Pour  ce  qui  eft  du  bled  , on 
le  tire  de  la  Sicile.  La  Capitale  de  rifle 
cft  la  Valette,  Ville  la  mieux  fortifiée  de 
l’Europe  & peut-eftre  de  l’Univers.  Il  y a 
un  Evefché  & le  plus  bel  Hofpital  de  l’Eu- 
rope. Cette  Ville  eft  célébré  par  la  vl- 
goureufe  refiftance  qu’elle  fit  contre  les 
Turcs  qui  l’afliegerent  en  1565.  & qui 
furent  obligés  de  fe  retirer.  Gozo  eft 
une  petite  ïïle  prés  de  celle  de  Malte 
de  laquelle  elle  dépend.  Il  y a beau-, 
çoup  de  Faucons  dont  le  Grand-Maif- 
tre  en  fait  prefenter  tous  les  ans  un  * 
auViceroi  de  Sicile  pour  l’hommage  de; 
Me  de  Malte  qu’il  tient  en  Fief  de.  ce.  > 
Royaume. . 
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CHAPITRE.  XX 
De  Ja  TURQUIE  en  Europe  .* 
Turcia  Europœa: 

A .In  si  nommée,  parce  qu’elle  .ap- 
partient pour  la  plus  grande  partie 
aux  Turcs  oujeur  eft  tributaire,  a pour 
bornes  au  Septentrion , l’Efclavonie , la 
Hongrie,  la  Tranfylvanie , la  Pologne, 
& la  Mofcovie:  à l’Orient  l’Afîe  dont  elle 
eft  feparée  par  le  Deftroit  de  Caffa  , par 
la  Mer  Noire  , par  le  Deftroit  deCon- 
ftantinople,  par  la  Mer  de  Marmara,. par 
le  Deftroit  des  Dardanelles  : au  Midi  la 
Mer.  Mediterranée  ; à l’Occident  la  Mer 
Jonienne  ou  de  Grece , le  Golfe  de  Ve- 
nife,  &.T  Allemagne.  La  Turquie  enJEu- 
rope  fe  divifeen  Septentrionale  & en  Mé- 
ridionale. La  Septentrionale  contient 
la  petite  Tartarie,  la  Beflarabie,  la  Mol- 
davie, la  Valaquiç,  laBoflineou  Bofnie, 
la  Croatie , la  Morlaquie  la  Dalmatie, 
la  Servie,  la  Bulgarie , & la  Romanie.  La 
Méridionale  comprend  la  Grece  qui  fe  fub- 
.divife  en  Terre-ferme,  & en  lûcs. 

AR- 
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„ 

De  la  Turquie  Septentrionale  * 

• En  XL  Parties: 

Tîtrcia  Europœœ  Pars  Septentrionalis. 

§.L  La  Petite  Tartarie: 

‘Tan aria  Minor. 

J^EPays  eft  ainli  nommé  par  di- 
V^-/ftindion  de  la  grande  Tartarie  en 
Afie  d’où  font  venus  les  Petits  Tarta- 
res , Peuples  fort  cruels  » grands  cou- 
reurs , & tousjours  occupés  au  pillage. 
Ils  font  Alliés  des  Turcs,  & Maho- 
tans  de  Religion  ; aiment  *la  chair  des 
jeunes  chevaux  , & la  mangent  mefme  à 
demi-cuite.  Leur  plus  grande  richeffe  con- 
fifte  dans  la  vente  qu’ils  font  de  leurs 
efclaves  aux  Turcs , aux  Grecs , aux  Ar- 
méniens, & aux  Juifs.  Leur  Pays  eft 
préfque  inculte  quoiqu’il  foit  très  peuple 
parce  que  la  Polygamie  eft  fort  en  ufage 
parmi  eux.  Ôn  le  divife  en  partie  Septen- 
trionale, & en  partie  Méridionale. 

* I.  La 
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T.  La  Petite  Tartarie  Septentrionale  eft 
prefque  fterile,  & occupée  par  lesTarta- 
res  Nogais  qui  marchent  par  Hordes  ou 
affemblées  de  familles , & dans  des  cha- 
riots couverts  qui  leur  fervent  de  maifons 
lorfque  le  befoin  d’un  nouveau  pafturagc 
les  oblige  à changer  de  fejour. 

IL  La  Petite  Tartarie  Méridionale,  où 
Préfqu  lflc  delà  Grimée,  d’Or,  ou  Przccop, 
la  Cherfonefe  Tauriquc  des  anciens,  eft 
beaucoup  plus  fertile,  & plus  peuplée. 
Sa  Capitale  eft  Bacielàre  ou  Baccafarc, 
au  milieu  des  Terres,  & la  relïdence  du 
Cham  des  petits  Tartares.  Or  ou  Przecop 
dans  ilithme  de  mefme  nom  , eft  allez 
bien  fortifiée.  ; Baluclawa  avec  un  Cha- 
fteau  , & un  affez  bon  port  fur  la  Mer 
Noire.  Kerci  fur  le  Deftroit  de  mefme 
nom  qui  joint  cette  Mer  à celle  de  Zaba- 
que.  Caffa  Ville  alfez  grande,  belle* 
bien  peuplée,  & marchande,  à caufe  de 
fon  port  fur  la  Mer  Noire  eft  aufli 
affez  bien  fortifiée,  & appartient  au 
Turc. 
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La  Beflarabie  : 
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• Beffarabia. 
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Qui  félon  quelques-uns  fait  partie  de 
la  Moldavie,  cft  occupée  par  les  Tartares 
d’Oczakow,  & par  ceux  de  Budziack.  Les 
premiers  demeurent  au  defTus  du  Bog  & 
du  Niefter  prés  de  l’embouchure  du  Nie- 
per  dans  la  Mer  Noire.  Leurs  principales 
places  font  Oczakow  fur  la  Mer  Noire, 
& Karmint  à l’embouchure  du  Nieper. 
Celle-ci  a efté  prife  dans  la  derniere  guerre 
par  les  Mofcovites , qui  l’ont  fait  aflez 
bien  fortifier.  Ils  ont  auffi  vis  à vis  de 
cette  place  la  petite  Ifle  de  Tawan  avec 
un  fort.  Les  Tartares  de  Budziack  occu- 
pent plus  de  Pays,  & le  refte  de  la  Befia- 
rabie.  Leur  Capitale  eft  Bialogrod  ou 
Ackierman  fur  la  Mer  Noire.  Bender  ou 
Tekin.  Chili. 
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La  Moldavie  : 

j 

Moldavie 


Pays  fort  fertile*,  & qui  a d'excelîens 
vins,  de  raefme  que  de  parfaitement 
bons  chevaux.  Les  peuples  y font  Chre- 
ftiens  Grecs,  & gouvernés  par  un  Prin- 
ce ou  Hofpodar  tributaire  du  Turc  à qui  il 
paye  tous  les  ans  pour  hommage  500. 
chevaux  , & 300.  faucons.  lazi  fur  le 
Prut,  refîdence  du  Hofpodar  ou  Vaivo- 
de , en  eft  la  Capitale  , quoique  quel- 
ques-uns croient  que  ce  foit  Soczowa  , ou 
Czukaw  fur  le  Sereth.  Bradi.  Chôtzin  ou 
Kotzyra,  furie  Niefter  bouig  fameux  par  la 
Viâoire  que  Jean  Sobieski  depuis  Roi  de 
Pologne  y remporta  fur  les  Turcs  en  1^73. 
Stc^anofte. 


5.  IV.  - 

' La  Valaquie: 

ÎValach'ta, 

Pays  auffi  très  fertile,  & tributaire  du 
Turc , eft  fitué  au  Sud-Oueft  de  la  Mol- 
‘Tom.  //.  L davie* 
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; davie , & gouverné  pareillement  par  un 
r Holpodar  ou  Vaïvode,  qui  paye  aufli  fbn 
t tribut  au  Grand  Seigneur  en  chevaux  de  % 
fes  terres,  les  meilleurs  de  l’Europe.  Ter- 
go  visk  fur  le  Launiza  eiè  la  refîdence  de  . 
ce  Prince,  de  mcfme  que  la  Capitale  de 
fes  Eftats.  Budiorefch.  Alauta.  Zorga  , 
ouZorza,  Brczla  ou*Brakilow.  Pitefcb. 

; Rebniçk.^Jalonicz. . 

y * ctôï  i- - 
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? La  BolTiéfe .ou  'BoftSe  j; 

Autrefois  en. titre,  de  Royaume  t drmr 
le  Sultan  Mahomet  II.  qui  s’en  rendit 
-maiftrel’an,  4^3  JJ/ft  efcorcher  tout  viflt 
Roi  Eftienne , appartient  préfque  toute 
au' Jure  , & Ai  divife  en  huit  Provincos 
que  l’on  appelle  , Czemik  , Ufora,  Craco- 
vo,\Vares,  Haut  Salé,  Bas  Salé,  Suita- 
,va  , & Podriçna.  .Les  principales  Villes 
qu’on’ ^ trWt  font  ; JaïczaV&  Bagnia- 
luch  Yille^fôitèis  rür  le  Vultrina’/ Saraio, 
Vobofina  ou  Arbofiiià.  Moglay.  Orach. 
PrilfereAdi,'  Frlftmaï  Üritérgnë?  Kralam. 
Verlika,  fbrteréjfi  •Oitiini  ou  Clin  Ville 
Epifcopale , & afe  forte  appartient  aux 
Vénitiens. 

“ §.VI. 
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La  Croacie  1 v oonp4  ^ 
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Croatia . . ,* 


lin 


Fertile  en  huilet,  A eri  vin,  fc  dmfeeti 
Aufoichienne,  & en  Turque. 

I.  La  Croacie  Autrichienne  a Caciftat 
Ville  force  & Capitale. 

II.  La  Turque  a Wihitz  on  Pighitoa 
Capitale , U d’afTea  bonne  defcnfe. 
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La  Morlaqw*.$&  7 v 

• , ‘ rr  û tolbqq.  v»  *A  / 

Morkfhîfa  h ' ‘ c. 

Cette  Province  que  quelques-uns  met- 
tent dans  la  Croacie  appartient  aux  Véni- 
tiens, & a pour  Capitale  Scgna  ou  Zeng 
Ville  Epifcopale  avec  un  Port,  & p 
Cbaûeau.  Novigrad.  Jablonitz. 
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La  Dalmatie  n 

Dalmatia. 

. , . i 7» 

- Affez  fertile  en  bled,  en  huile,  &-ea 
. vin  , fe  divife  en  Vénitienne  » en  Ragu~ 
tienne,  & en  Turque. 

I.  La  Dalœatie  Vénitienne  le  -fubdivifc 
en  Terre-ferme , .&  en  Ifles.  Dans  la 
jÇpiiato.  Terre-ferme  font  SpaJato  ou  Spajatro  Ville 
affez  forte , avec  un  Port , & un  Arche- 
vefché,  Zarà  Vllfe  Atchiepifcopale,  paflà- 
bt^rr^éVit  fdrcé  ^ & eh  titre  de  Comté.  Elle 
eft  ibréfqufe  ffoléé’dë  ta  Mer,  & fîtuée  vis 
à viVtfe Wfle-  d’tfgfàno.  Nona  Ville  forte 
ScBhircdpàle.  Sebefôtb  Ville  & Evefché, 
dèmefihe  due  Scardone;Ville  prcfquerui- 
7 Sçiéè1,  Càtàro  Ville  forte  fur  un  Golfe  de 

iefme  nom.  Rifano  Caftel  - Ni*ovo 

/fit s aïfez  fortes  ont  suffi  des  Evefchés. 
lu  Epifcôpale.  Ciclut  dans  une 

' ‘Sâè  tffriftere.de  Narentaun  peu  au 
u 1 " la  Ville  de  mjpfihe  nom  , eft 

Ifë'mmvelle  qui  appartient  aux 

Ville  & Evefché. 

Ïrau.  Satoha  Clîfta  fprteffe. 
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Les  principales  Ifles  de  la  Dalmatie  Vé- 
nitienne font  Gherfb  avec  une  Ville  EpiA 
copale  de  mefmë  nom.  Ofèro  ou  Ofloro 
qûi  touche  à la  precedente  par  un  pont, 

& qui  a la  petite  Ville  d’Ofloro  avec  un 
Evefché.  Veglifà  prés  de  la  Morlaquie 
avec  fa  Ville  Epifcopale  de  mefme  nom! 

Arbe  où  eft  Atbé  Vnle  & Evefché.  Pagd  ’ 
où  eftPago  Ville  Epifcopale.  Lezina  avec  : 
une  Ville  Èpuçopale  de  mefme  nom.  La 
Grofla.  La  Curzola.  La^rafla.  La  Côro 
nata , & la  Lùfa. 

• IL  La  Dalmatie^  Ràgufîenne  a pour 

Archicpifcopale,  ^ 
aflez  johe  jparçbande , & la  Capitale 

de  la  %pub'^«>4«  effilhe  nom.  Elle 

ÎSffi-.»*2  eran“Si  $ °“.  y comprend 
fes^F^bourgSrf  & atfm  très  bon  port  de- 
fendujpar  le  Chafteau  dpgLLaurens.  Ses 
autrçs  fortifications  font  alfej:  bonnes,  & 
afïejçbîep gardées.  CettoVillç ppÿe  tribut 
aux  Turcs  quelle  craipt’,  ,^^nitiens  •• 
qu’elle  haït,  & à l’Empereutjpar  confide- 
ration.  Elle  çft  fort  fujette^ux  tremble- 
mens  de  terre,  & elle  en Yofl^'t  de.  très  ^ 
fafcheuxç  vers  l’an  1 6 667:  Son 
Gouvememept  eftArilfecratique,  & fon 
Eftat  fortpetK  <%^^fc..l’Epidaure 
des  Anciens,,  il  y a encore  Stagpo-Grande 
dans  la  Préiqu  Ifle  de.Sabioncello  qui  fait 

La  la  - 
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la  terre-ferme  de  cette  Republique , & 
Grande  Melonita.  Leslfiesqui  en  deperv- 
dent  font  Meleda  ou  Melita.  Agufta  & 
Cazola  ; mais  elles  n’ont  rien  de  remar- 

qUIÜ!e*La  Dalmàtre^ïurque  a Narenta , 
* Moftar , Clinovo , & T rebigna  dans  la 

Province  de  Hercegoviné  autrefois  Duché 
de  Saba  > qui  comprend  les  contrées  de 
Neretna  y de  Gleubufca  y de  NevefiquSj 
de  Oieuno>  & quelques  autres. 
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- iAffez  femle!  à’elle-snefme  fi  elle  eftoie 
bien  cukivée-appartient  aux  Turcs  qui  la 
wmde  nomment  Setptfati:  Sa  Capitale  eft  Bel- 
crade  ou  Biograd , au  confluent  de  la  Save 
& du  Danube.  Cette  Ville  eft  médiocre- 
ment grande  ; mais  forte  » & dans  une 
fituation  importante.  Le  Duc  de  Bavière 
General  de  l’armée  de  l’Empereur  la  prit 
en  1687.  mais  les  Turcs  la  reprirent  en 
1689-  Semendria  ou  Semender.  Nifi  ou 
Nüfa.  Widdin.  Ufcup.  „ - 
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..  , La  Bulgarie: 
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Bulgaria. 

Aûfli  aiûc  Turcs  a beaucoup  de  beftail,  - 
& voit  tomber  le  Danube  dans  la  Mer 
Noire  par  5.  fameufes  embouchures  qui 
lui  font  reftées  de  7.  qu’il  avoit  autrefois. 
Sa  Capitale  eft  Sophie  aflfez  grande , 8c 
bien  peuplée  ; mais  préfque  toute  ouverte. 
SiÜftria.  Nicopoli,  dans  une  Ifle  du  Da- 
nube. Axiopoii.  Tçrnovp.  Varne  bourg- 
fameux  par  la  malheureuli  bataille  que  les 
Turcs  y gagnèrent^?  444.  fur  Ladiflas 
Roi  de  Hongrie  qui  y fut  tué.  Tomi  fur 
la  Mer  Noire  * & dans  le  Pays^djesTa#a-. 
res  d’Obruce,^fû  le  lieu  où  lefofctfeORüler 
fut  exilé  parllEmpereur  Augûfie^mmor 
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La  Romanie  : - i- 

*réj\  . J*' 

Romania  ceu  Rumelia  Antiquis  'ïhvacia. 

RumeliViux  Turcs , & autrefois  la  Thra- 
«e,  feroit  un  très  bon  Pays,  fi  les  Turcs 
avoient  plus  de  foin  de  le  cultiver.  L’Air 
n’y  eft  pas  fort  fain  principalement  vers  la 
Mer  où  il  caufe  aflez  fouvént  la  pefte. 
Sa  Capitale  eft  Conftantinopîe , Stamboul 
aux  T urcs ,,  & Bizance  aux  Anciens.  Cette 
Ville  une  des  plus  grandes  de* l’Europe  > & 
la  mieux  Çtuée  qu’il  y ait  au  monde  eft  fore 
peuplée  Ratiez  marchande,  & le  centre  de 
l’Empire  Ottoman.  . Elle  fot  bauie  par 
Çonftantin  le  Grand  qj^  lui  lai^  fon  nom, 
& fut  enfuite  la  demeuré  des  Empereurs 
d’Orient,  Sx>n  part  eft  le  plus- beau,  & 
peut-eftre  le  plus  fur  aé  l’Univèrs.  Ses 
places  fontaufli  fort  beftgs  * & fon  Serrail 
Fort  agréable  ; mais  fes  maifons'lont  préf- 
que  douces  de  bois , & affez  mal  bafties. 
Conftantinopîe  fut  prife  en  1453.  par  Ma- 
li omet  leçon  d,  & depuis  ce  temps-là  elle 
a'prélque  tousjours  efyé  l^refidence  des 

Empereurs  .Turcs»  & le  centre  de  leur 

Empire. 
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Empire.  II  y a beaucoup  de  fortes  de 
Religions  : les  Turcs  y ont  leur  Mufti;  & 
les  Grecs  un  Patriarche,  qui  eft  le  premier 
de  l’Eglife  Grecque  ou  Orientale.  On  y 
voit  aufli  d’autres  rGrees , de  mefme  que  1 
des  Catholiques  Romains  , & des  Juifs. 
Cette  Ville  eft  fituée  für  un  Deftroit  ou 
Canal  qui  porte  fqn  norçi>  qui  joint  la 
Mer  Noire  à celle  dé  Marmara  , & que 
les  Anciens  ont  appelé* Bofphore  déThrà- 
ce.  Andrinopte  qui  porte  le  nom  ide 
l’Empereur  Adrien  fon  Fondateur  èft  uhe 
Ville  fort  agréable  où  les  Empereurs 
Turcs  font  dépuis  quelques  années  leur 
fejour  ordinaire  à caufe  de^la'  bonté.' de 


s’appellent  les  Ç^afteauJc  ou  Tours"  des 
Dardanelles , dont  11  y dl  auh'eri  Europe 
nommé  le  Chafieaù  de  Romelié"  où  Ion 
met  les  Prifonniefs  d’Èftat,  & fautcer 
ea  Afie  qui  eft  appelé  le  Chafteau  deUfa- 
tolie.  Ce  font  l£les  noms  qué^fort 
donne  aujourd’hui  ^ ces  fameufès  for- 
tereflesj  car  pour  ceux ‘tfAbydos  , &fde 
7 ' L5  Seftos 


! 


*?©  Nouvelle 
Seftos  ils  ne.  font  du  tout  plus  en  ufege. 
Pera  & Galata  font  comme  les  Faux- 
bourgs  de  Conftantinople.  Trajanopoli. 
Philippopoli.  Nicopoli.  Seliurea.  Afpe- 
ro&.  -'r 


ARTICLE  U. 

• • • * 

De  la  Turquie  Méridionale, 

. ou  la  Grece , en  7.  Parties  : 

Turcia  EuropaaParsMeridionaliSt  ceu  Gracia* 

LA  Grece  autrefois  fi  fameufe,  & (ï 
florifïante;  pour  avoir  efté  la  patrie  de 
tant  d’hommes  illuftres,  de  mefme  que 
le  centre  des  arts,  des  fctences,  & d’un 
puiflant  Empire  qui  s’eftendoit  jufque 
dans  l’Afte  , eft  aujourd’hui  fort  decheut? 
& peu  confiderable.  Le  Pays  eft  mal 
peuplé , prérque  inculte , fort  pauvre  , 
& rampant  fous  la  domination  des  Turcs 
auüjuels  il  appartient  à quelque  chofe 
prés  que  les  Vénitiens  y polfedent.  Les 
7.  Parties  en  lefqueîles  on  le  divife  font 
la  Macedoine  , l’Albanie,  PEpire  , la 
Thelfalie  ; l’Achaïe  , la  Morée  ancienne- 
ment le  Peloponefe,  & iesliles. 
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§.  L 

La  Macedoine 


WJ  P 


Macedonia. 


Autrefois  Royaume  qui  comprenoit 
auffi  la  Theffalic , l’Epire  , & mefme  la 
Thrace  félon  quelques  autheurs , fe 
divife  en  Macedoine  propre  , & eu 
Province4  de  Comenolitari.  Ses  princi- 
pales Villes  font  Salonichi  autrefois  Salonî» 
Theflaloniquc  fur  le  Golfe  de  mefme cil1* 
nom  qi\i  y fait  un  Port  aflez  bon , & 
affez  fréquenté.  Cette  Ville  eft  fort 
peuplée , la  plus  marchande  de  toute  la 
Grece  , & celebrc  , par  les  deux  Epi- 
ftres  que  S.  Paul  lui  écrivit.  Les  Juifs 
y font  en  très  grand  nombre,  & y 
font  préfque  tout  le  commerce.  Jan- 
nizza  ou  Zuchria  autrefois  Pella  la  refï- 
dence  des  anciens  Rois  de  Macedoine. 
Cavala.-  Coatefla  fur  un  Go|fe  de  mef- 
me nom.  Libanova  autrefois  Stagyre 
lieu  de  la  naiifance  du  Philofophe  Ari- 
ftote  Précepteur  d’Alexandre  le  Grand 
Roi  de  Macedoine.  Agios  Laura  dans 


L 6 


le 


ï$t  Nouvelle 

Te  Mont  Athos  ou  Mont  Sanço  eft  urr 

fameux  Monaflere  Si  %)igieux  Grecs 

de  rOrdre  de  S.  BahJ/^  ^cToù  fe  tirent 
1-  ^ 


tous  les  Evcfques  du  Patriarchat  de 
Conftântinople.  Filippo  autrefois  Phi- 
lippi  que  quelques-uns  mettent  dans  la 
Romanie  , ou  Tijrape  des  Anciens , ne 
montre  plus  que  des  ruines , quoiqult 
ait  efté  autrefois  Ville  affez  confî- 

derable,  dont  S.  Paul  convertit  les  habi- 
çans  , & leur 
après  une  Epif 

aS  W#e, 

annsb  ' zwtm  23b  ù<r. 
Sjidl  Xfüli»  r'ihV  BS3V /i(l  bJ[  .Bîôrni  1. 
ofügi^  .Bfik  1 3b  3iio*J  ub'  JïOiüaG-^,  û 
^ôifbG  sr*  -neliiü  < mu/$A  2to~m . ■ 
Vs’iïnom  an  fcl  sb  3?ils>q< 
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Que  les  Turcs  no 
Villes  de  Scutari 

Ville  fort-  iparçhapde 

bon  «-toœEBbÆZS. 


^r^rnaut,  a les 
ipitale  : Durazzo 
*it  bien  peuplée, 

' pnifage  de  la 
Grèce 
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Grece  en  Italie.  Aleffio.  Albanopoii.  La 
Valona  forte  pfece  auec  un  Port.  Çroïa 
que  le  vaillaftd'ScandeÀerg  defendit.fi, 
bien  contrôlé*  Turcs  qu’il  les  obligeas 


Ci  i Janni- 

n<.  du  San- 

ciac  Turdj,JiLarfa  bd  fArta  que  plufieurs 
Font  Capitale  de  l’Epire , & qui  s’eft  ac- 
crue des  ruines  de  l’ancienne  Apbracia. 
Chimera.  La  Preveza  Ville  affez  forte 
fur  le  Deftroit  du  Golfe  de  Larta.  Figalo, 
autrefois  Aftium  , fur  Je  mefme  De&rok 
à l’oppofite  de  la  Pref éza  » ne  montre  , 
plus  que  des  ruines  prés  defquelles  O&a- 
ve  Augufte  défit  Marc  Amodie  fon  com- 
pétiteur à l’Empite. 
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a les  Villes  de  LarifTa , de  Tricala  » de 
Janna , & le  bourg  de  Farfa  autrefois 
Pharfale  où  Jules  Cdar  défit  Pompée. 

j.  V.  L’Achaïe: 

, » ' ,'z'  ' ; ■ 

Achaia.  K 1 S. 

. ’ "i*  • -•  y 

Où  eft  le  fameux  Mont  Parnafle,  fe  di- 
vife  en  Duché  d’ Athènes  ou  Attique  , & 
en  Livadie.  Atinesou  Serines  ancien- 
nement Athènes  en  eft  la  Capitale.  Cette 
Ville  autrefois*^ célébré  & République' 
très  puiffante  eft 'aujourd’hui  fort  dech  eue 
& peu  confiderable  I -mais  fon  territoire 
aboùdeen  huile  & en  vin.  lepante  Vil- 
le forte  fur  un  Golfe  de  mefmc  nom  eft 
fameufe  parla  belle Vido ire quéDom  Juan 
d’ Auftrichcoy 5 gagné  futla  Flotte  des 
Tacéfc  «u  r?  Les?  Vénitiens  la  prirent 

dansla  demiepèguerre  ; mais  ils  l’ont  ren- 
due partopai#  de  Carlowits , de  mefme  que 
le  Çhafteande  Romelie  fur  le  deftroit  du 
mefmcGolfe.  Srive autrefois  Thebes  Ville 
celebrea^puinfante^Tmais  aujourd’hui  préf- 
que  ruinée,  dg^bsèiitife  que  Caftri  ancién- 
nement^Dèlptfèg , r fi ^fôifoèufe  par  le  tem- 
ple & mn- 

.013  .0  3^..  m-  - lut'  nili<  • 
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Peloponefus  ceu  Morea . 

-Autrefois  le  Peloponefe  , tire  fon  nom 
du  grand  nombre  de  fe$  meuriers , & a le 
fameux  Cap  de  Matapan  le  plus  méridio- 
nal du  continent  de  4’fiunope.  Ce  pays 
beau  & fertile  fut  pris- par  les  Vénitiens 
dans  la  derniere  guerre,  &il  leureft  refté 
par  la  paix  de  Carlowits.  Sa  divifion  eft 
en  4’  P^fiçs,  Ravoir  le.D.uché  deCJaren- 
ce  > 4 %caniej  :ilfc£j£flfxiib  & rie  Belvede- 
*?•  ^principales  Vdléttjübûn^troqve 
font  > autrefoft  ^Methonel jViHe 

forte  a veç  u n bon  pfottu  idemêfmetàie 
Coron  iïNapoli  di  Romania 

Ville  #ez<  grande  forte- fût  4m 

Golfe  d^  mefnae  A0^1>ûi^kia  <m  Port. 
Malvafia  Ville  trés-fo^  J£>kei  par  lahier , 
& qu  un  Pont  joint  39  continent  a un  ter- 
ritoire renommé  poiiïriksf  eXcelleriS-tîns. 

Mifitraop  l’on  crojtj^rilDieàurrefois  la 
fa  meule  $par$j  autremçntxXacedemone , 
fait  an  joqrd’jrai  iyie  iWÔft/iglur^CQunthe 
dans  iiftjime  de  m^fifte, alliage  d en- 
viron deux  lieues  djpP^e ‘ fou  oaûi  à uo 
Golfe  voiiïn  ; mais  il  ne  lui  refte  que  fort 
peu  de  choie  de  fon  ancienne  iplendeur 
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qui  la  rendoit  une  des  principales  & die* 
plus  puiflantes  de  la  Grece.  Patras  Ville 
forte  prés,  flu  Golfe  dp  mefme  nom,  eftle 
lieu  où  l’Apoftre  S.  ,André  fouffrit  le  mar- 
tyre. Le  Çtiafteau  S.  Marie  line  des 
Dardanelles  du  ;^Jolfe  de  Lepatntp.  Ar- 
cadia  avec  un  petit  port  fur  un  Golfe  de 
mefme  nom.  Calamata  Ville  affez  forte, 
& Maina  avec  un  petit  pojrt  font  dans  le 
Pays  des  Maynottes. 


'■  .j  -nv  $1j 
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Les  Ifles: 
T Infula. 
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Elles  font  fituées  partie  dans  la  Mer  Jcn 
ûienne , & partie  dans  l’Archipel  ou  Mer 
Egée. 


I.  Ifles  de  la  Mec  Ionienne  ; 

* \ 1 

. • • Infute  Maris  Iônii. 

i Les  principales  Ifles  de  la  Turquie  Mé- 
ridionale fituées  dans  la  Mer  Ionienne 
font  Corfou,  Corcyra,  affez  fertile,  par^ 
ticulieremcnt  en  huile  très-excellente)  en 

miel» 
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miel»  en  cire,  en  citrons,  & autres  fruits. 
Elle  appartient  aux  Vénitiens,  & porte  le 
nom  de  fa  Capitale , Ville  forte  , aflez 
belle,  & le  fiege‘d’ün  Archevefque  Latin, 
dont  l’Eglife  Cathédrale  eft  magnifique. 
Les  Grecs  y ont  aufli  une  aÏTez  belle  Egli- 
fe  où  ils  prétendent  avoir  le  corps  de  S. 
Spiridion. 


.U  * 


Ifc  . 


II.  Ifle  S.  Maure; 


>* 


Leucadia . 
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Aufli  aux  Vénitiens  ÿ eft  plus  petite; 
mais  préfque  de  mefme  température  que 
Corfou.  Sa  Ville  Capitale  eft  S.  Maure 
paflablement  fortifiée.  Prés  de  cette  Ifle 
eft  Ithaca , fort  petite  Ifle  conituë  pour 
eftre  le  pays  ijatal  d’Ulifle. 


•c 


• 'ilL  Cefafoi9l<î 38  •-£. 


i Cepbalenia . ^ * 

Qui  porte  le  nom  de  fa  Capitale,  Vil-£*f 
le  avec  un  Port  eft  aufli fctrx  Vénitiens;  & 
a beaucoup  d’huile , de  vin,  defoie^.de 
laitSe,  de  cire,  $ « A * 

irânof  i. *1  ; ...  *l  .*• 

î .c  irwl  i:  - «si me  ) clvO  i no> 
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IV.  Zan- 


Novuiii 

IV.  Zante: 

y-  - Zacyntbus.  f '*■'< 

l.jf;  * *4^1Ï»  ■ j> 

Zaate.i.  Fertile  en  vin  v ton.  huile  & encore  pfu9 
en  excellens  raifînsÿ  a fa  Capitale  de  mef- 
me  nom  , Ville  aflez  grande  & paffabl^ 
ment  fortifiée.  Son  Port  eft  aufli  fort 
fréquenté,  & on  y tait  un  très- bon  négo- 
ce de  fes  raifins  connus  fous  le  nom  de  - 
Corinthe. 

Ifles  de  l’Archipel  : . 

bt  - fî  ' \ ï 2 1 ly  ■ ri  - • * « • ”*  * m / • j j 

•otb.  » hifula  Maris  Ægai. 

4 ~V.  w»  v^âil'3  ’•< ' * : 

; it  y en  a un  très  grand  nombre  qui  ap^ 
partiennent  pour  ‘la*  plulpart  à l’Europe, 

& les  autres  àd’Afie.  Les  principales  Ifles  > 
de  TEurÔpe  font. 

*1/  inifluc’  p ‘ 

:.lb  u;  L Candie  autrefois  Crète:  - : 

...  . ,£&0  1 U » X / ; > -î  #*  *•  r’ 

nr^  a3f)s  f-Crettt  ïeu  Candi  a.  • Vv  ” \ 

tpG.'.UtfJK  t .Ab  *;•  /*?  iiw 

Candie, t Etp  titre  de  Royaume.  L’Air  en  èftbou  • 

& ne  fouffre  guere  d’animaux  venimeux 
excepté  la  Phalange  qui  eft  une  efpece  de 
Tacantule.  Le  terroir  a.  plus  de  monta- 
gnes 

- I 
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gnes  que  de  plaines  ; mais  if  ne  laifle  pas 
d’eftré  fort  fertile  principalement  en  huile 
excellente  , en  vin  de  Malvoifie  , en  fu- 
cre,  en  fel,  en  mirthe,  en  laurier,  & en 
fruits.  Cette  Ifle  a efté  autrefois  célébré 
par  la  naiifance  de  Jupiter  , & par  le 
Fameux  Labyrinthe  de  Dedale  Athénien. 
Elle  appartient  préfque  toute  aux  Turcs» 
depuis  fan  1669.  qu’ils  fe  rendirent  mai- 
ftres  de  fa  Capitale,  & les  Vénitiens  n’y 
ont  plus  que  trois  places,  fçavoir  Spina- 
Lpnga,  Garabufe,  & Suda.  Sa  divifiou 
eft  en  4.  territoires  qui  portent  le  nom 
de  leur  Capitale  , (cavoir  Candie , la  Car 
née , Retimo , & Sittia.  Candie  la  Ca- 
pitale de  toute  l’Ifle  eft  une  Ville  Médio- 
crement grande  ; mais  bien  baftie , & très- 
forte.  Sou  Port  eft  allez  feur,  mais  il  n’eft 
pas  fort  profond,  & les  grands  Vaiflfeaux 
font  contraints  de  mouillera  fille  de  Stan- 
dia  qui  en  eft  proche,  Cette  Ville  eft  fa- 
meufe  par  le  long  fiege  qu’elle  fouftint  vi- 
goureufement  contre  les  Turcs , à qui  elle 
tut  enfin  contrainte  de  fe  rendre  en  1 669. 
fa  Canée  forte  Ville  avec  un  allez  bon 
‘ Port.  Spinalonga,  Garabufe,  & Suda  font 
trois  bonnes  Forterefles  qui  font  reliées 
aux  Vénitiens.  a 
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tient  aux  Turcs  auflr  bien  que  Morgo, 
Naxia,  Pario  & les  autres  Cÿclades,  exj 
cepté  Teno  qui  eft  aux  Vénitiens.  Coluri 
dans  le  Golphe  d’Engia  » eft  la  Salamine 
des  Anciens  prés  de  laquelle  , le  vaillant 
Themiftocle  défit  l’arméeNavale  desPetfe» 
L’Ifle  de  Negrepont , Euboea  > autres 
» kfofcEubée  la  plus  grande  des  Ifïes  de  l’Ar- 
chipel après  Candie  eft  fort  fertile  , & a 
fa  Capitale  très- bien  fortifiée  «grande , mar- 
chande, & bien  peuplée.  Elle  touche  au 
continent  par  un  pont-levis  qui  joint 
' à un  pont  de  pierre  de  cinq-Aroades  fut 
un  Golfe  de  mefme  nom  , & c*eft  fous  ce 
pont-levis  quepaftent  les  galeres  & les  vail- 
feaux.  Cette  Ifte  fut  prife  en  1470.  par 
le  Sultan  Mahomet  II.  qui  traita  la  garnifon 
Vénitienne  avec  une  barbarie  effroyable. 
Les  Vénitiens  tafcherent  mais  iïfbtileraent 
de  la  reprendre  dans  la  derniere  guerre. 
Ville  de  Stalimene  autrefois  Lem- 
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«os  * eft  allez  bien  cultivée , & produit 
d’excellent  vin  ; mais  elle  n'a  point  de  bons 
ports.  Sa  Capitale  de  rnelme  notaeft  mé- 
diocrement grande , &adans  Ton  voifinage 
des  Carrières  où  l’on  prençjla  terreSigilléc 
connue  des  anciens  fous  le  nom  de  terre 
.Lemnienne,  falutaire  pour  beaucoup  de 
maladies  j mais  fur  tout  pour  les  pertes  de 
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DE  L’ASIE: 

A SIA. 

L'Asie  a tousjours  pafle  pour  une 
des  plus  confiderables  Parties  de 
l'Univers.  C’eft  elle  qui  a veu  créer 
Adam , naiftre  Jefus  Chrift,  & operer  les 
principaux  Myfteres  de  l’Ancienne  & de 
la  Nouvelle  Loi.  Ceft  d’élle  que  font  ve- 
nues les  Religions , les  Loix  , les  Scien- 
ces , les  Arts , & les  Colonies  qui  ont 
peuplé  tout  le  refte  de  la  Terre.  Ceft  elle 
qui  a efté  le  fiege  des  plus  anciennes  Mo- 
narchies, des  Affyriens,  desMedes,  des 
Babyloniens  , des  Perfes  ; & qui  renfer- 
me encore  aujourd’hui  la  plus  grande  Par- 
tie de  l’Empire  des  Turcs,  celui  du  grand 
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Gboôjlaphïe. 

'Mogol,  & les  Eftatsdes  Rois  ou  Empe- 
reurs de  la  Chine  ) de  la  Perfe,  & du  Ja- 
pon. Ceft  elle  enfin  qui  eft  la  plus  grau* 
dé»  de  mefmeque  la  plus  fiche 'Partie  des 
trois  qui  compofent  noûre  Continent. 


Situation.  Eftmdué.  Bornes . 

le  Continent  de  l’Afie  éft  fitué  entre 
l’Equateur  & le  73.  Degré  de  Latitude 
Septentrionale  , ce  qui  fait  environ  1450. 
lieues.  Sa  Longitude  félon  la  plu fpart 
des  Cartes  eft  contenue  entre  les  55.  8e 
195.  degrés,  ou  fclon  les  Obfeivations 
des  Jefuites  faites  à Siam  » entre  les  47» 
& i6o.  à prendre  depuis  lextremité  delà 
Natolie  jufqu’à  celle  de  la  Chine , ce  qui 
feroit  une  différence  déplus  de  5 oo.lieues. 
A l’égard  des  Ifles  il  y en  a une  partie  au 
deli  de  la  Ligne  ju  (qu’au  11.  Degré  de 
Latitude  Méridionale  ou  environ.  Les 
bornes  de  l’Afie  font,  au  Septentrion  la 
Mer  Glaciale  ou  de  Tartarie  , qui  la  fe- 
pare  des  Terres  ArCiques:  à l’Orient,  8c 
au  Midi  l’Océan  Oriental  qui  la  fepare  de 
T Amérique  & des  Terres  Autarciques; 
au  Couchant  la  mer  rouge  & lTfthme  de 
Sués  qui  la  feparent  de  l’Afrique,  & la  Mer 
Mediterranée,  l’Archipel,  la  Mer  de  Mar- 
mara , la  Mer  Noire»  la  rivierede Don , & 
celle  d’Oby.  Qua« 
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fe  l’Encens  d’Arabie,,  le  Thé,  la  Porce- 
laine, & le  Vernis  de  la, Chine,  les  Mat- 
tcs  Zebelines  , les  Fourrures , & la  Rhu- 
barbe de  Tatarie  , les  Sabres  de  Nila- 
pur,  & de  Damas. 

*DeJlroits.  Lacs?  Rivières. 

Les  plus  fameux  Deftroits  de  i’Afïe, 
(ont  ceux  de  la  Sonde^  de  Bàbclmandel , 
d’Ormus,  de  Manar,  de  Malacca  ou  de 
Sincapure,  deMacaflar,  & de  Sungar. 
Entre  fes  Lacs,  il  n y en  a point  de  fi 
grand  que  celui  qu’on  appelle  ordinaire- 
ment Mer  Cafpienne  ou  ae  Sala.  Cette 
Mer  a environ  huit  cents  lieues  de  tour  , 
& s’eftend  principalement,  non  de  l’Eft 
à l’Oueft,  comme  préfque  toutes  les  Car- 
tes la  reprefentent  ; mais  du  Sud-Oueft 
auNord-Eft.  Son  eau  eft  Talée  dans  le  mi- 
lieu » & douce  vers  les  extrémités , à 
caufe  qu’il  s’y  décharge  plus  de  cent  ri- 
vières, & éntr’autres  Je  Volga  , le  Rha 
des  Anciens.  Cette  diverfité  d’eau  dou- 
ce, & d’eau  Talée  eft  affez  extraordinai- 
re ; mais  ce  qu’il  y à de  plus  furprenant 
eft  de  voir  cette  Mer  tousjours  également 
reftreinte  dans  les  bornes  que  la  Provi- 
dence lui- a marquées  Tans  que  la  multi- 
tude des  rivières  qu’elle  reçoit  , & qui 
Ter».  IL  M de- 
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devraient  naturellement  la  groffir  d’un® 
maniéré  bien  fenfible,  les  lui  fafie  jamais 
,palfer.  Cette  obeïftance  refpe&ueufe^a 
fort  embarralfé  les  Géographes  touchant 
la  communication  foufterraine  > que 
cette  Mer  doit  neceflairement  avoir  avec 
les  autres  qu’elle  enrichit  de  ce  qu'elle  a • 
de  trop.  Quelques-uns  ont  c'reu  que  la 
Mer  Noire  eftant  plus  près  d’elle  qu'au- 
cune autre  pourrait  bien  profiter  de  fon 
.voifinage , & recevoir  les  eaux  que  celle- 
ci  lui  fourniroit  ; mais  outre  que  ce  fenti- 
ment  n’eft  fouftenu  d’aucune  raifort  foli- 
de , il  y a bien  de  l’apparence  que  la 
fàgeffe  .de  Dieu  n’â  mis  entre  ces  deux 
Mers , urte  longue  chaifne  de  hautes 
Montagnes  que  pour  les  feparer  entière- 
ment l’une  de  l’autre.  Ceû  ainfî  que 
raifonne  le  P.  Avril  fameux  Miffionaae 
Jefuite  pour  fe  déterminer  à croire  que 
cette  Mer  fe  décharge  pluftoft  dans  le 
Golfe  de  Perfe  quelque  éloigné  qu’il 
en  fok , que  dans  quelque  autre  Mer 
.que  ce  puifle  eftre.  Les  raifons  ou 
conje&ures  que  ce  Pere  en  donne 
font  j>  que  dans  le  Golfe  que  la  Mer 
Gafpjenne  forme  au  Sud-Oueft  vis  à vis 
du  JCïlart  Province  de  Perfe,  il  y a deux 
‘Goiifres  dangereux , dont  les  vaifleaux 
! Perfans  tafehent  de  s’éloigner  le  plus  qu’ils 

peuvent 
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peuvent.  Le  bruit  de  l’eau  qui  s'y  jette 
avec  une  rapidité  fur  prenante , fc  fait 
mefme  en  temps  de  calme  entendre  dç 
fi  loin  qu’il  eft  capable  d'effrayer  ceux 
qui  en  ignorent  la  véritable  caufe.  2.  Ce 
qui  eft  fencore  plus  fort , ceux  qui  habi- 
tent le  long  du  Golfe  de  Perfe  y remar- 

Suent  tous  les  ans  une  grande  quantité 
e feuilles  de  feule  à la  fin  de  l’Automne. 
Or  comme  cette  efpece  d’ Arbre  eft  entiè- 
rement inconnue  dans  la  Partie  Méridio- 
nale de  la  Pétfe,  qui  aboutit  à ceGolle, 
& qu’au  contraire,  la  Partie  Septentrio- 
nale qui  tôùche  à la  Mer  Cafpienne  ou  du 
Kitân,  ‘en  a toutes  fes  coftes  bordées, 
ôii  peut;  dit  fort  bien  cet  Autheur,  affairer 
avec  a(Tez  de  vraifemblance  que  ces  feu  il  j 
fes  tiont  efté  portées  d’une  extrémité  de 
te'  Petfe  â l’aùtie  que  par  les  eaux  qui 
lés  ont  éntraifnées  par  des  conduits  fou- 
Iterrainsf  j itt tu  .£:î?o 

? LéS  Principaux 'fleuves  dé  l*Àfié  font 
l'Obÿ,  le  Lena,  TAmur , le  Mclura, 
qu’on  croit  cftre  lé  Quentung  ou-Schm- 
8*  la  riviere  Jaune  > la  rivière  Bleue, 
le  Gange , l'Inde,  le  Tigre,  ôc  l’Euphra- 
te, qui  y ont  tous  leurs  fources  : les  5. 
premiers  dans  U Grande  Tarcaric  : le  6. 
dans  la  Chine;  le  7.  & le *8.  dans  les 
Montagttes  qui  feparent  l’Inde  ou  Indoftau 
* Ma  de 
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/de  la  , Grande  Tartarie.  Les  9.  & n*. 
dansia  Turquie  Afiatique. 

Eftat.  Mœurs.  Religions.  Langues. 

* 

L’A  fie  eft  fous  la  Domination  de 
/plufieurs  Princes  dont  les  plus  confidera- 
Ifeles  font  l’Empereur  ou  Roi  de  la  Chine, 
le  Grand  Mogol , le  Sophy  de  Perfe, 
l’Empereur  du  japon,  le  Grand  Seigneur» 
.&  le  Czar  de  Mofcovie  dont  les  deux 
/derniers  refident  en  Europe.  11  y a 
auffi  des  Pays,  des  Ifl.es,  des  Villes,  ,3c 
des  .Fortereffes , qui  font.poffedées  par 
des  Européens,  & principalement  par. 
les  Hollandois  qui  y font  plus  puiflàps 
que  tous  les  autres  enfemble. 

Les  Afiatiques,  au?.Tartares  & a quel- 
ques montagnards  prés , ont  toujours 
effé  des  gens  de  delices,  efféminés,  3c 
oiiifs.  Ils  font  pour  la  plufpart  ou  Idolâ- 
tres ou  Mahometans.  On  y voit  neanmoins 
Un  affgp  bon  nombre  de  J^uifs , quelques 
JGrçcs^  & des  Reformés  clans  les  places 
qui  appartiennent  aux  Hollandois.  Il  y a 
auffi  des  Catholiques  Romains  dans  la 
Chine,  ide  mefme  que  dans  les  Pays  qui 
font  fous  la  domination  des  Princes  de  la 
^Communion  Romaine.  Les  Langues  ge- 
#etaies  de  f Ahe  ibnt  l’Arabe,  la  Tartare, 
*-•  ...  êC- 
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& la  Chinoife.  Les  particulières  ou  qui 
' - ont  moins  d'eftenduë  font  la  Japonoife, 
i’Armenienrie , fort  en  ufege  pour  le 
comnnîrce  dans  la  Perlé , & dans  la 
Turquie  , la  Guzaratte  , la  Malabare  , 
& la  Maiayoife  - la  plus  belle  des  Indes  - 
Orientales. 

>r*  ‘ v . . ‘Dï'vijîon.  ; 
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L’Afie  fe  divife  en  huit  Parties  , qiiî 
, font  la  Turquie  Afiatique  , l’Arabie , la 
Perfe,  la  Géorgie  , la  Grande  Tartarie# 

* U Chine,  l'Inde-,  & les  Ifles. 
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De  la  TURQUIE  en  Afia 
Tarda  AJîat'tca . 

SOus  le  nom  de  Turquie  en  Afie  nous 
n’entendons  pas  tout  ce  que  le  Grand- 
Seigneur  ou  Empereur  des  Turcs  y pofle- 
4e  ; mais  feulement  quelques.  Régions 
' qui  lui  appartiennent  préique  toutes  en 
propre.  Ces  Régions  font  la  Natolie, 
& la  Sourie  vers  l’Occident;  la  Turcoma- 
nie,  & le  Diarbeck  vers  l’Orient.  Elles 
ont  pour  bornes  > la  Mer  Noire , & la 
Géorgie  au  Septentrion  ; la  Perfe  à 
l’Orient  : l’Arabie  aït  Midi  ; la  Mer  Me- 
diterranée » l’Archipel , & la  Mer  de 
Marmora  au  Couchant.  Ces  Pays  au- 
trefois fi  beaux,  fi  fertiles,  fi  riches, 
& fi  peuplés  font  aujourd’hui  préfque 
comme  un  defert.  On  y voyoit  un 
grand  nombre  de  Villes  , & de  riches 
habitans;  mais  le  Gouvernement  des 
Turcs , les  tremblemens  de  terre  qui  y 
font  afc  frequents.,  & la  pefte  qui  y 
éfPaflez  ordinaire  ont  pré/que  tout  ruine. 

Ce 
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Ce  qu’il  y a de  plus  confiderable  efl  le 
long  des  colles,  où  les  Efchelles , c’cft  à* 
dire  les  Villes  de  trafic  s’enrichiflent  par  . 
le  tranfport  des  marchandées  du  Levant 
qui  confident  en  cuirs,  en  maroquins, 
tapis,  coton,  & eftoffes  de  foie  , qu’on 
échange  d’ordinaire  pour  des  Draps,  & 
pour  de  l’argent  en  efpece.  Il  y a dans 
ces  Efchelles  des  Confuls  de  plufîeurs 
Nations  de  l’Europe , & en  confideration 
des  Princes  ou  EftatsChreftiens,  les  Che- 
valiers de  Malte  n’y  forment  point  d’en- 
treprifes.  Les  marchands  qui  y demeu-* 
Tent  envoient  fouvent  leurs  lettres , 
& en  reçoivent  la  reponfe  par  des  Pigeons 
qu’ils  élevent  pour  cet  effet,  Les  fcuplss. 
de  U Turquie*  en  Afie  font  fort  fenfuels, 
fort  fameans,  &fuiventpourla  plufpart  la  * 
Religion  Mahometane;  mais  on  y remar- 
que affez  de  Juifs , & encore  plus  de 
Chrefiiens  Grecs. 
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De  la  Natolie  : ^ : 

^ 'K.'»  . • ; 0 . ficÆl'  ^ • * - 

Anatolia  ceu  Afia  Minor. 

A Natolie,  autrefois  l’Afie  Mi- 
neure,  eft  une  Préfqu  Ifle  plus  longue 

3ue  large,  entre  la  Mer  Noire,  la  Mer 
e Marmora , l’Archipel,  la  Mer  Medi- 
terranée, l’Euphrate,  & la  Sourie.  Elle 
comprenoit  anciennement  plufieurs  Roy- 
aumes ou  Provinces;  comme  le  Pont,  la 
Paphlagonie , & la  Cappadoce,  vers  le 
Septentrion  : l’Armenie  Mineure  , vers 
l’Orient:  la  Cilicie,  laPamphilie,  laLy- 
cîe,  & la  Carie  .-"vers  le  Midi  : l’Ionie, 
l’Eolie,  la  Petite  Phrygie,  laMyfie,  &Ia 
Bithynie,  vers  l’Occident;  la  Grande 
Phrygie,  la  Lydie,  la  Lycaonie,  laGa- 
iatie,  l’Kàurie,  & la  Pifidie,  dans  les 
Terres.  Aujourd’hui  les  Turcs  là  divifent 
en  quatre  Beglerbeglics  ou  Grands  Gou- 
vernemens,  àfçavoir:  de  Natolie  propre, 
de  Caranfanie,  d’Amafie,  & d’Aladulie, 
oui  contiennent  chacun  plufieurs  Sangia- 

cacs 


— 
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cats  ou  Gouvernemens  particuliers j iriaià 
comme  ces  deux  fortes  de  Gouvernemens 
ne  font  pas  fort  bien  diftingues  dans  le 
peu  de  Cartes  où  ils  fe  trouvent,  nous  di- 
viferons  la  Natolie  en  Natolie  propre , 
en  Caramanie , en  Amafie , & en  Aladu- 
Üe , qui  font  mieux  marquées  dans  les 
Cartes. 


§.I.  la  Natolie  Propre: 

Anatolia  Propria. 


) 


A pour  Capitale  Chiutaye  ou  Cutaige 
refidence  du  Beglierbey  ou  Bacha  de  Na- 
tolie. 

Burfe  ou  Purfe  autrefois  la  Capitale  Bmfc 
de  Bithynie , & le  fîege  des  Empereurs 
Turcs  avant  quils  euflent  pris  Conftan- 
tinople , eft  ' encore  allez  confi.dera- 
ble. 

Smyme,  Ifmir  aux  Tûtes , ancienne-  Smynie.; 
ment  Capitale  de  l’Ionie,  a un  port  très 
fréquenté  fur  l’Archipel , & paffe  pour  la 
plus  marchande  de  toutes  les  Efchelles  du 
Levant.  Son  commerce  eft  principale- 
ment avec  les  Anglois,  & lés  HolIandois,& 
confifte  en  foie,en  coton, en  cafté,  &c.  Cette 
Ville  & la  fécondé  des  Eglifés  d’AÎïe  aux- 
quelles eft  l’Evangelifte  S.  Jean  écrivit.  Elle 
"7  1 M 5 •"'* 
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prétend  aufli  eftre  le  lieu  de  la  naiflfance 
d’Homere , quoique  "Rhodes,  Colophon, 
Salamis,  îos  , Argos,  & Athènes  sattri- 
bftient  cet  honneur. 

Angoure , autrefois  Ancyre  , & Capi* 
râle  de  la  Paphlagonie,  fait  beaucoup  de 
Camelots , & a veu  défaire  Bajazet  par 
Tamerlan,  de  mefme  queMithridate  par 
Pompée.  Cette  Ville  eft  auffi  le  lieu  de 
la  naiflance  du  Fameux  Photin. 

Sinopi  prés  de  la  Mer  oNoire  eft  la 
Patrie  de  Diogene  le  Cynique,  & a dans 
fon  voiiinage  des  mines,  de  Cuivre,  allez 
rares  en  Àtie. 

Comidia  autrefois  Nicomedie  fur  un 
Golfe  de  la  Mer  de  Marmora  a veu  bap- 
tifer  & mourir  l’Empereur  Conftantin 
le  Grand. 

Nicée,  Ifnich  aux  Turcs,  eft  célébré 
par  le  i.  Concile  General  qui  y fut 
tenu  contre  Arius,  fan  325.  fous  le 
Pontificat  du  Pape  Silveftre  1.  & non 
de  Jules  1.  comme  fa  creu  Calvin. 
Celui  qui  y fût  tenu  en  787.  contre 
les  Iconomaques  ou  Brife-images , n eft 
reçeu  que  pat  ceux  de  la  Communion 
Romaine. 

Scutari,  autrefois  Chalcedoine,  vit  te- 
nir en  451.  le  4.  Concile  General  contre 
Eutyçhes  & Dioicorus. 

Ephefe 
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Hpheft  avec  un  Chafteau,  & un  Porc 
fur  l’Archipel  ne  montre  que  de  mifera- 
blés  reftes  de  fon  ancienne  fplendeuc. 
Elle  ne  laifle  pas  neanmoins  d’eftre  remar- 
quable  par  le  Temple  de  Diane  quelle 
avoir  autrefois , & que  l’extravagant  He- 
roftrate  brûla  pour  fe  rendre  fameux 
dans  l’Hiftoire.  Cette  Ville  eft  encore 
plus  célébré  par  l’Epiftre  qu’elle  receut  de 
S.  Paul,  pour  avoir  efté  la  première  des 
Églifes  d’Afie  auxquelles  S.  Jean  l’Evan- 
gelifte  écrivit , & enfin  pour  avoir  veu 
tenir  le  3 . Concile  General  qui  y fut  affem- 

blé  contre  Neftorius  l’an  43 1. 

Halycarnaflè , la  Patrie  de  Denis  d Ha- 
ficarnafle,  & d’Herodote,  a eu  autrefois 
un  admirable  Maufolee  bafti  par  Artemife 
pour  lui  fervir  de  tombeau , & au  Roi 
Maufole  fon  Epoux. 

Sardes  la  refidence  de  Crefus  » & des 
autres  Rois  de  Lydie  eft  la  5 . Eglife  d Afie 
à laquelle  S.  Jean  a écrit. 

Mentefe  ou  Mcntefche  refidence  d’un 

Sangiac. 

Melazzo  autrefois  Mile t célébré  par  les 
Prédications  de  S.  Paul. 

Fogie  ou  Fogia- Vecchia  anciennement 
Phocée  dont  une  Colonie  vint  baftir  • 
Marfeille. 

Troie  fameufe  par  fon  fiege  10.  ans, 

TvJTïJi"V  M 6 toi 

« —4 


Nt)VV  I LLB 
& Pérgamc  lieu  de  la  naiflance  du  Méde- 
cin Galien  , ne  montrent  plus  que  des 
ruines. 

Abydos  eft  aufli  fi  ruinée  que  les  Turcs 
ignorent  ion  nom.  Elle  eftoit  fituëe  fur 
rriellefpont  aujourd’hui  Deftroit  des  Dar- 
danelles dans  l’endroit  où  Xerxés  Roi  de 
Perle  fit  pafler  fa  prodigieufe  armée  fur 
uii  Pont  de  674.  Galeres. 

§.  II.  La  Çaramanie  : 

l»*V'  T'*-'  : ■ ’-j-  7*  «: 

Caramania 

* 

Cette  Province  a pour  Capitale  Cogni 
qui  l’eftoit  autrefois  de  la  Lycaonie.  Cette 
Ville  eft  palfablement  grande,  allez  belle, 
& le  lieu  de  la  relidence  d’un  Beglierbey. 

Satalie  avec  un  Chafteau,  & un  port 
fur  un  Golie  de  mefme  nom. 

Tarfe  autrefois  Capitale  de  Cilicie  eft  le 
fieu  de  la  naiflance  de  l’Apoftre  S.  Paul. 

Tiagna  ou  Thianée  eft  celui  de  la  naiflance 
du  Magicien  Apollonius Thianeus. 

Churco  avec  un  Port.  Antioche  de  Pifî- 
die.  Antiocheta. 


$.  m, 


j.  III.  L’Amafie:  $§£ 

' * * « ■ - i 1 * \ • t fri 

Amafia.  e.-viH 

A pour  Capitale  Amafïe  belle  & grarn 
de  Ville  fur  l’Iris. 

Tocat  ou  Tocato  fur  le  Cafalmach  eft 
aufli  une  bonne  Ville . defenduë  par  un 
Chafteau. 

Trebifonde,  Tarabofan  aux  Turcs  avec  J^bj~ 
un  Port  fur  la  Mer  Noire  a efté  autrefois 
la  Capitale  de  Cappadoce , & d’un  Empire 
cftabli  en  1104.  par  Alexis  Comncne 
après  fa  retraite  de  Conftantinople  ; mais 
qui  fut  deftruit  par  Mahomet  IL  en  1 460. 
Cette  Ville  eft  le  fiege  d’un  Begliebey. 

Suvas  affez  bonne  Ville.  Caifar  autre- 
fois Ceiarée  , dont  S.  Baille  le  Grand  fut 
Evcfquc. 

y-  y t f . J»  * % v • vî  1 T 

$.IV.  L’Aladulie: 

Aladuha . 

'•  v . vfv  T.  ^ r j 1 V 

A pour  Capitale  Marafch  ou  Marazfur 
l’Euphrate.  Cette  Vil!e*ett  aifez  belle  , < 

paffableraent  grande  > & le  lieu  de  la  de- 
meure du  Beglierbey  de  la  Prpvince. 

Lajazzo  avec  un  aflez  bon  Port  fur  un 

. Golfe 
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Golfe  de  mefme  nom  eft  fituée  prés  da 
Mont  Aman  où  Alexandre  le  grand  rem- 
porta une  Vi&oire  fignalée  fur  Darius 
Roi  des  Perles.  Malathiah.  Adena. 


ARTICLE.  IL 

De  là  Sourie,  autrefois  Syrie: 

Syria.  < j :iii 

B Eau  & bon  Pays,  s’il  eftoit  mieux 
cultivé  & moins  infefté  des  Arabes* 
Les  Turcs  le  divifent  en  trois  Begler- 
beglics  ou  Grands  Gouverncmens,  d’Alep, 
de  Damas,  & de  Tripoli  qui  contiennent 
chacun  plusieurs  Sangiacats  ou  Gouverne- 
mens  particuliers;  mais  comme  cette  Di- 
vifion  n’eft  pas  fort  bien  marquée  dans 
le  peu  de  Cartes  où  elle  fe  trouve , nous 
nous  fervirons  de  l’ancienne , qui  eft  en 
Syrie  propre , en  Phenicie , & en  Judée , 
Paleftirte , ou  Terre-Sainte. 

v 'i  iHK 

5- 1.  Ta  Sourie  ou  Syrie  propre: 

Syria  Profita. 

Cette  Province  a pour  Capitale  Alep 

qui 


G B a G R A F H I •B. 

qui  l’eft  auffi  de  toute  la  Sourie.  Cet- 
te  Ynie  rît  granut  , wcb  peupiec,  -a, 
une  des  plus  marchandes  du  Levant.  Son 
trafic  confifte  principalement  en  eftoffes 
de  foie,  en  Camelots  de  poil  de  chevre» 
en  Noix  de  Galle,  & en  Savon.  . Elle  eft 
éloignée  d’Alexandrettc  ou  Scanderone 
de  28.  à 30.  lieues,  Sc  a unBacha. 

Antioche  autrefois  très* célébré,  la  Ca- 
pitale de  la  Syrie , & le  lieu  où  les  Difci- 
ples  du  Seigneur  Jefus  prirent  le  nom  de 
Chreftiens,  fait  aujourd’hui  une  trisfte  fi- 
gure, & n’a  très- que  peu  de  maifons. 

Hama  aflfez  bonne  Ville  fur  l’Oronte. 

Alexândrette,  Scanderone  aux  Turcs,  Aie*», 
a un  port  très -fréquenté  fur  la  Medi terra- 
née  ; mais  le  bourg  eft  fi  maMàin  à caufe  ronc. 
de  fa  fituation  entre  cette  mer  & des 
montagnes  qu’il  n’y  a que  des  Confuls  de 
marchands  Européens  & des  Commiffio- 
naires  d’Alep  qui  y faflfent  leur  demeu- 
re. 

Sceraplat  autrefois  Samofate  n’eft  plus 
qu’un  Hameau  d’où  Lucien  & Paul  de  Sa- 
mofate eftoient  natifs. 

Hemz.  Fayd , autrefois  Palmyre. 
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. La  Phenicie 

Phoenicia. 


D On t,  les  Peuples  paflent  pour  avoir 
efté  les  inventeurs  de  la  Navigation , 
a pour  Capitale  Damas,  Scham  aux  Turcs» 
Cette  Ville  eft  grande  & dans  une  (itua- 
r<r  tion  auffi  agréable  que  fertHe.  Ses  vins» 
fcs  fruits , fes  foies  , fes  laines  , fes  pru- 
nes, fes  raifins-,  fes  eaux  de  fenreur  fai- 
tes de  rofe,  fon  Acier  & fes  Lames  d’Epée 
contribuent  auffi  à la  rendre  célébré  & 
marchande.  11  y a des  Chreftiens  Grecs 
' & Latins  , de  'mefme  que  beaucoup  de 
Juifs  qui  font  préfque  tout  le  négoce. 
Damas  eft  fitué  prés  du  Mont  Liban  fa- 
meux par  fes  beaux  Cedres , & où  les 
Maronites  pofledent  plus  de  400.  villages, 
dont  celui  de  Canobin  eft  la  refidence  de 
leur  Patriarche  qui  porte  la  qualité  de  Pa- 
triarche d’Antioche.  La  Ville  -de  Damas 
a un  Beglierbey  ou  Bacha. 

Tripoli  ou  Tripoli  de  Sourie  Ville  & 
port  de  mer  défendu  par  un  Chafteau  où 
demeure  le  Beglierbey  de  ce  nom. 


Sur 


Zat 

Sirtenif 


I"  . lit,} 

SIMEON" 

(ahtrt 


/STrib 


td’.éaai" 
i VattetJA, 
''irrrarim 


/Tribu  Iujxa 

lr?*i  0CWmj/  ^ 
■Jrai  • J.  . 

'**5- £ 


■tfc&atta 

Zoom 


i 


5» 

Ü 


c ° G RAiirI 

Sur  ou  Sour  toute  en  ruine  eft  rancien- 
ne  Ty*  ^ renommée  par  fa  belle  Ecarlate 
par  fes  Colonies,  &Fpar  lc  Eege  de  ? 
mois qu elle louftinf  contre  Alexandre^ 
grand  avant  qu’il  la  puil  prendre.  S jean 
d Acre  autrefoi5  Ptolemaïde  a efté  la  r eft 
dence  des  Chevaliers  de  s V 

falem.  Elle  eft  préfque  ruftiée  de  VT*** 
que  Sayd  autrefois  Sidon.  * e mcfin^ 


$.  ni  ;; 

L*  Judée,  Paleftine,  ou  Terre-Sainte: 

Jttdaa,  Paleflina,  ceu  Terra  Sanïïa, 

A ?LREFoIS  ® célébré,  & fîtuée 

mcurfions  des  û ^ au* 

aujourd’hui  " 

culierement  celui  du  S.  Sepulchre^ue 
Chreibens  vont  viiiter  de  Spart? 
oon  enceinte  eft  fort  oetite  * r p t 
tailles  ne  fervenf  qu/lfearanri/  m“* 
es  courfes  de  c àÎ“l  a garant,r  contre 

larefi£„ce Vi,le  eft 
glierbey  de  8 ac  defetldant  <*“  Be- 


Na- 
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Naploufe  autrefois  Sichem  ou  Sichar  à 
environ  3.  lieues  de  l’ancienne  Samarié 
eft  la  rcfidence  du  Grand- Sacrificateur 
des  Samaritains  , & d’un  Sangiac  qui  dé- 
pend du  Bacha  de  Damas.  . * 

Bethlehem  lieu  de  la  naifiance  du  Sau- 
veur , & Nazareth  lieu  de  Ton  Education 
ne  montrent  préfque  plus  que  des  ruines; 

Jafa  autrefois  Joppé  avec  un  port  fur 
la  Mer  Mediterranée  eft  le  grand  abord 
des  Européens  qui  vont  à Jerufalem. 

Gaza  autrefois  fi  riche  & fi  fameufe  a un 
Emir  ou  Prince  particulier , qui  eft  tri- 
butaire du  Grand- Seigneur. 


A ït  T I C L E.  III. 

De  la  Turcomanie*  ou  Armenie.Majeure: 

j 1.  (.v  . 1 - • .1  iirtUy 

Turcomania,  ceu  Armenîa  Major. 

OU  l’Euphrate  & le  Tigre  prennent' 
leurs  fôurces  àu  pied  du  Mont  Ara- 
rat  fur  lequel  on  dit  que  l’Arche  de  Noë 
sfarrefta  aprésla  ceflation  du  Deluge.  Ces 
deux  Fleuves  qui  font  plus  fameux  que 
navigables  , fe  joignent  enfemble  au  def- 
fcus  de  Bagdad  pour  £lier  tomber  dans  le 

Golfe  de  Baffora  ou  Mer  de  Perfe.  La 

Tur- 
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Turcomanie  eft  aflez  fertile  en  bled  , en 
fruits , & en  beftail  ; mais  peu  en  vin. 
On  en  tire  auffi  beaucoup  de  foie , & c’eft 
delà  encore  qué  vient  le  Bol  furnoromé 
d’ Arménie.  Les  Peuples  y font  partie 
Mahometans»  & partie  Chreftiens  Grecs 
fous  la  conduite  d’un  Patriarche  qui  refide. 
à Ifchmiazin.  Les  premiers  ne  s'appli- 
quent gueres  qu'à  paiftre  leurs  brebis  ; 
les  féconds  font  plus  laborieux  , & fort 
entendus  au  négoce  dans  lequel  ilspaflent 
mefeie  les  Holiandois  & les  Juifs.  La 
Turcomanie  eft  divifée  par  les  Turcs  en 
plufieurs  Beglerbeglics,  & a pour  Capitale 
Erzerum  grande  , belle  9 & bonne  Ville, 
de  mefme  que  le  fiege  d'un  Bacha  ouBe- 
glierbey. 

Kars  Capitale  d'un  Beglerbcglic  eft  aflez 
grande  & paflablement  forte  s'  mais  mal 
peuplée  & mai  baftie. 

Van  fur  un  Lac  eft  auffi  affez  forte  & la 
tefidence  d’un  Bacha. 

Betlts  Capitale  d’une  contrée  du  Pays 
des  Curdes  eft  paflablement  forte  & appar- 
tient à un  Emir  ou  ] Prince  qui  eft  indé- 
pendant des  Turcs  & des  Perfes.  Ses 
peuples  font  ou  Bergers  ou  Brigands  com- 
me les  Arabes.  Des  uns  & des  autres  il  en 
peut  foire  une  Armée  de  plus  dé  20000. 
Cavaliers.  ' 

Manu- 


2$4  M O U V B l L.  B 
Manufcutc  eft  une  petite  Ville  de  cette 
partie  du  CurdiRan. 
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Le  Diarbeck: 

-T  • ' -.«•  .f 

'«■  Diarbechia . 

À Utr b pois  Aflyrie,  fe  divife  en 
k -ZjL  Diarbeck  propre,  en  Yerack*  & en 
. Curdiftan  Turc. 

jU  1 .»  . / jllïyTK  ^ ^ t , J >1  f T'W  ; nSOvi 

j.  I.  Le  Diarbeck  propre  i 

, N 

Diarbechia  Propria,  -^v-  4** 

* f\  * f .f  > t , * 1 ( ? • y j 

Qui  répond  a l’ancienne  Mefopotamie 
a pour  Capitale  Diarbekir  fur  la  rive  droi- 
te du  Tigre.  Cette  Ville  eft  une  des  plus 
peuplées  6c  des  plus  marchandes  de  toute 
la  Turquie.  On  y fait  quantité  de  toile 
rouge  de  Coton,  6c  de  Maroquin  demef- 
me  couleur,  qui  ont  un  très  grand  débit 
dans  la  Hongrie,  dans  la  Mofco  vie,  dans 
la  Pologne , 6c  dans  les  autres  pays  où 
l’habit  long  6c  les  bottines  font  en  ufage. 
Diarbekir  eft  le  fejour  d’un  Beglierbey  ou 
Bacha  de  mefme  nom. 

* Moful 


G HO  G R A PH  I 1.'  agç 

Moful  auffi  fur  la  rive  droite  du  Tigre 
& la  Capitale  d’un  Beglerbegliç,eft  renom- 
mée pour  la  beauté  de  fafituation,  &fon 
: grand  trafic  de  draps  de  foie  & d’or.  Cette 
* Ville  eft  baftie  à l’oppofice  de  l’ancienne 
Ninive,  & fert  de  refidence  au  Patriarche 
des  Neftoriens. 

Orfa  que  plufieurs  croient  eftre  l’an*, 
ciennc  Edefie  eft  encore  une  allez  bonne 
Ville  où  l’on  fait  beaucoup  de  Cuirs  de 
roufly. 

Rika  fiegeduBegÜerbeydemefmenom. 

Bir  Ville  allez  forte  & allez  bonne  fut 
une  hauteur  dont  le  pied  eft  arrofé  par 
l’Euphrate.  C’eft  suffi  un  üeu  de  grand 

Îaflàgc  de  la  Natolie  & de  la  Syrie  dans  le 
)iarbeck  & dans  la  Perle. 

Afanchiuf  fur  l’Euphrate.  Merdin  Ville 
afiez  forte  & baftie  fur  une  petite  Montai 

gne.  m t 

Nilibin  ouNasbin.  Harran  que  l’on  croit 
eftre  la  mefnae  que  Charran  lieu  de  la  de* 
meure  de  Tharé  & d’ Abraham  eft  auffi  re- 
nommée pour  la  défaite  & la  mort  de 
Çraftus  par  les Parthes.  , *r  D k - ‘ 

„ _T  _ ' t 

> . ru; , IL  L Yeracka  sî 
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Traça. 

-Autrefois  Chddèe  ou  Babylonie,  eft  lç 


- \ 
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Pays  oàPofv1  croit  communément  qu’el- 
toic  le  Paradis  Terreftre,  entre  le  lieu  de 
la  jon&ion  du  Tigré  & de  fÉnphrate, 
dit  le  fçavant  M.  Huet  Evefque  d’Avran-  „ 
ches , & celui^  de  la  feparation  de  leurs 
eaux  avant  que  de  tdînber  dans  le  Golfe 
de  Perfe.  - Sa.  Capitale  eft  Bagdat  au-* 
trefois  Seleuciei’  Ville  forte  & matrcharitie 
fur  la  rive  gaûéhe  du  Tigre  ou  elle  a un 
pont  de  batteaux  qui  la  joiht  à un  Faux- 
bourg.  Les  Turcs  y ont  unBeglierbey 
& la  poflfedént  depuis  Tan  qu’Arnu- 
tàth  IV.  ht  prit  fur  les  Perfe^  pendant  que 
ceux-ci  eftoient  occupés  à la  guerre  con- 
tre le  Grand  Mogol.  Cette  Vilîç  éft  fort 
rifitée  pat  les  Pertes  à caufe  que  leur  Pro- 
phète Aly  Gendré  tîe  Mahomet  y a eu  fa 
demeure.  À troisfieues  deBagdet  entre  le 
Tigr^S  l’JEophrittè  dansutiediftance  préfc 
que  égale,  on  voit  au  milieu  d’une  Plafiië 
lés  relies  d’utie  tout  que  ceux  du  Pays  âp- 
peltent'fci  Toür  dé  NetdPod',  & que  fë 
Vulgaiife- croit  eftre  les  ruines  de  la 
Tour  de  Babel,  quoiqu’il n’y  paroifle  rien 
qui  ait  du  rapport  avec  te  defeription  qué 
Moyfe  fait  de  t cette  dçrniçre  tour  dans 
la  Genefe.  A l’egard  de  l’ancienne  & 
fameufe  Babilone  on  ne  feait  point  pre- 
cifement  l’endroit' bù  elle  eftoit  baftie;  & 
tout' ce  qu’on  ert  peut  dire  de  certain * eft 
«v  que 


G H O 6 R A P H r E.  Itj 
:qûe  cette  Ville  eltoit  fituée  fur  l’Euphrate 
à 1 3.  lieues  ou  environ  de  Bagdad. 

Balfora  ou  Baflora  eft  une  grande  8c 
riche  Ville  fur  un  Golfe  de  mefmc  nom  où 
elle  a un  Port  très  frequente  par  les  An- 
glois  & les  Hollandais  .qui  y portent  plu- 
sieurs marchandifés  des  Indes  qu’on  en- 
voie à Conftantinople , au  Caire  • i Smyr- 
ne  , à Alep  » &’"à  Damas»  Elle  appar~ 
tient  avec  Ton  territoire  à un  Emir  ou  Prin- 
ce qui  l’a  prit  fur  les  Turcs  pendant  leur 
derniere  guerre  avec  l’Empereur  & les  Al- 
lies. ; f, 


IIL  Le  Curdiftan  Turc 


Curdijlania  Turcica, 


ï !■ 

1 *■ 


Autrefois TAflyrie  propre,  un  Pays 

préfque  defert,  qui  n’a  de  ViUe  re- 
marquable que  Schereful,  là  Capitale^ 
fiege  d’un  Bacba,  , iMl", 

A l’égard  de  l’ancienne  Ninive  refidence 
des  Rois  d’Aflyrie,  elle  eftçiç  fituée  com- 
me nous  l’avons  dit,  fur  la  rive  gauche 
du  Tigre  vis  à vis  de  MofiiL  ■ , . ; 
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De  L’ARABIE: 

+ IV  ^ l ' •'  .•'/ i. • dit  -"■{• 

Arabia . 

L’Arabib  cft  une  grande  Préfqu’ifle 
bornée  au  Septentrion  par  la  Turquie 
en  Afie:  à l’Orient  par  le  Golfe  ou  la  Mer 
dePerfe:  au  Midi  par  l’Océan  Indien; 
au  Couchant  par  la  Mer  Rouge  & par 
lTfthme  de  Suez.  Sa  (ituation  entre  les 
13.  & 35.  de  Latitude  Septentrionale  fait 
que  l’air  y eft  fort  chaud,  & le  terroir  fort 
fec.  Oa  y trouve  beaucoup  de  Sables, 
de  Deferts , & de  Montagnes  ; mais  peu 
de  rivïetes , & comme  il  y pleut  rarement 
lé  Pays  y .eft  fterile  en  la  plufpart  des  en- 
droits. Il  n’y  a que  le  long  des  coftes 
ôù  il  foit  un  peu  meilleur.  Son  plus  grand 
revenu  confifte  en  dattes,  en  encens,  en 
aromates,  en  drogues,  en  (impies,  en 
perles,  en  corail , & en  Caffé  lejplus  ex- 
cellent qu’il  y ait  au  monde. 

Les  Arabes  font  de  moyenne  taille,  fort 
bazanés  , & préfque  tous  voleurs , prin- 
cipalement ceux  qu’on  appelle  Beduins& 

Ben- 

•*  , . * « 
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Bcngebres  qui  habitent  les  Campagnes. 
Ces  Arabes  vagabonds  fe  vantent  d’eftfe 
les  plus  Nobles  du  Monde  ; ç eft  pourquoi 
ils  ne  s’allient  point^aVec  d’autres  Nations 
que  la  leur,  ils  (ont  divifés  par  Tribus,  & 
chaque  Tribu  eft  lubdi  vifée  en  familles  qui 
ont  chacune  un  Cheiquc  particulier  fous  le 
Cheique  General  de  ta  Tribu.  Les  Arabes 
qui  demeurent  dans  les  Villes  s’addonnent 
au  commerce,  de  melme  qu’aux  fciences 
dans  lefquelks  ils  reüfliiïént  fort  bien  prin- 
cipalement dans  la  Médecine  , •&  dans 
l’Aftronomie.  Les  uns  & les  autres  font 
Mahometans  de  Religion , & ont  une  Lan- 
gue qui  eft  auffieitenduë  que  le  Mahome- 
tifme,  puifqu’il  eft  delendu  de  lire  l’Alco- 
ran  en  d’autre  Langue  que  l’Arabefque, 
dans  laquelle  il  fut  écrit.  L’Arabie  eft  pof- 
fedée  par  plufieurs  Souverains  dont  les 
principaux  font  le  Grand  Seigneur,  & le 
Cherif  de  la  Mecque.  Ce  dernier  eft  fort 
refpe&é  dé  tous  les  Princes  Mahometans 
qui  lui  envoient  des  préfens  confiderables 
tant  à caufe  qu’il  eft  de  la  race  de  leur 
Prophète  Mahomet  que  pour  empefeher 
les  Arabes  de  détroufler  les  Caravannes 
des  Pèlerins  qui  vont  à la  Mecque  la  Ca- 
pitale de  fes  Eftats.  Ladivifion  de*  l’Arabie 
eft  en  Arabie  Petrée,  Arabie  Deferte,  & 
Arabie  Heureuie. 

I Trn.  IL  H 
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A RTÏ  CIEL 
De  i*  Arabie  Petrée  : 
Arabia  <Petrœa. 


CE  Pays  préfque  defcrt  & fterile  fut 
autrefois  habité  par  les  Ifraëlites  qui 
y demeurèrent  pendant  40.  ans  après  leur 
îbrtie  d’Egypte.  Il  y a beaucoup  de  mon- 
tagnes dont  lés  principales  font  l’Horeb* 
& le  Sinaï  aujourd’hui  Mont  de  S.  Cathe* 
rine,  où  Dieu  donna  autrefois  là  Loi  â 
Moyfe  qu'on  croit  y eftre  enterré.  L’Ara- 
bie Petrée  eft  trop  racourcie  dans  les 
Cartes  où  elle  ne  renferme  que  les  Eftats 
qui  dépendent  du  Beglierbey  du  Caire  ; 
quoique  fekm  Oollius , & le  fçavant 
M.  Bernier  elle  contienne  auffi  les  Eftats 
du  Cherif  ou  Emir  de  la  Mecque.  C’eft 
pour  cela  que  nous  la  diviferons  en  partie 
Septentrionale  ou  Eftats  du  Turc,  & en 
Partie  Méridionale  ou  Eftats  du  Cherif  dà 
la  Mecque. 
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§.  II.  Arabie  Pétreé  Septentrionales 

Arabia  Petraa  Septentrionale. 

Ses  Villes  îbhr  Herac,  Crac,  Montreal, 
autrefois  Petra,  Capitale,  mais  préfque 

ruinée.  

El  Tor,  le  Tor , & Eilan  fur  la  Mer  Rouge 
vaut  beaucoup  mieux,  & â ufi  bon  port 
défendu  par  un  Chafteau.  C’eft  a ce  qu  on 
croit , prés  de  Cëtte  Ville  que  lés  Ifraëlites 
arrivèrent  apres  avoir  paffe  la  Mer  Rouge 
à pied  fec. 

Buffereth.  Sur.  Madian. 


j.  IL  Arabie  Petréè  Méridionale: 

AràUâ  Pèlraa  Méridionale . 


ta  Septentrionale  contient  deux  lerritoi- 
rès,  îe  là  Méccjuë  & de  Médine  lëuf$  M«qu* 
principales  Villes.  ti  Mecque'  Capitale 
des  Eftats  du  Chërif  de  ce  nom  eft  grande i 
bien  bâftie,  ôc  celebte'par  la  nàiflance  dé 
Mahomet  , ce  qüi  y attiré  un  gtàtid;CDn- 
cours  de  MahometànsVqm  y -vont  en  dé- 
votion. Ceft  dans  le  voifinage  de  cette 
Ville  que  fe  trouve  le  bon  Caffç.  Zioden 
ou  Giodda,  fur  la  Mer  Rouge  eft  comme 

le  Port  de  la  Mecque. 

- NT  Mcdine 
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[edine  Medine  plus  petite  que  la  Mecque  par- 
tage avec  elle  la  vénération  que  les  Ma- 
v hometans  y marquent  pour  leur  Prophète 
dont  elle  a le  tombeau. 

T Negel.  Janama.  Yambou. 


Ce  Pays  préfque  tout  tributaire  du  Turc, 
eft  airtfi  nommé  de  fes  vaftes  & brûlantes 
folitudes  qui  le  rendent  entièrement  fterilei 
quelques  endroits  prés  qui  font  vers  l’Eu- 
phrate. Ses  principales  Villes  font. 

Anah  fur  l’Euphrate,  Capitale  & affez 
' ■ grande.  Anah  fur  l’Aftàn.  Tangia.  Sukana. 
te  célébré  M.  Thevenot  y ajoute  Balfora 
pu  BaiTora , que  nous  avons  creu  devoir 
laiffer  dans  le  Diarbeck,  quoique  cette  Ville 
.appartienne  aujourd’hui  à un  Prince  Arabe 
qui  l’a  priie  fur  les  Turcs. 
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‘ De  l’Arabie  Deferte 
Arabïa  Tieferîa. 
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ARTICLE  m. 

i 

De  l’Arabie  Heureufe: 

ér  9 ' * V I J»  A 

Arabia  Fœlix. 

L’Arabie  Heureuse  eft  ainfi  nommée 
parce  qu’elle  eft  plus  fertile  que  la 
Petrée,  & laDçferte,  quoique  la  famean- 
tife  de  lès  Peuples  l’empefçhe  de  produire 
toutes  les  choies  qui  leur  font  neccflaires. 

Elle  fe  divifoit  autrefois  en  fix  Contrées 
qu’on  appelloit  Iemen , Hygiaz,  Tehaman, 
Negid,  Iemamam , &Bahren;  mais  au- 
jourd’hui on  la  divife  en  lix  Parties  qui 
font;  les  Royaumes  d’Àden  , du  Grand 
Jaman , & les  Eftats  des  Emirs  de  Voda- 
na,  de  Mafcalat,  de  Labfa,  & d’El-Catif, 

dont  les  4.  derniers  font  tributaires*  du 
Turc. 

§•  I.  Le  Royaume  d’Aden , ou  de  Mocha: 

Regnum  Adenum , ceu  Mocha.  . 

Ce  Royaume  a aujourd’hui  pour  Capitale 
Aden,  belle,  grande,  & forte  Ville  fur  le  . , 
Golfe  d Arabie  qui  y fait  un  P-ort  allez  ^ * 
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fréquenté.  Elle  eftoit  ci-devant  aux  Turcs 
qui  y avoient  un  Beglierbey;  mais  ils  en 
ont  efté  chalfés  depuis  quelques  années 
par  le  Roi  ou  Prince  de  Mocha  qui  en  a 
fait  la  Capitale  de  fes  Eftats.  C’eft  la 
meilleure  Ville  de  commerce  de  toute 
l’Arabie,  la  feule  où  il  y ait  de  belles 
foires,  que  l’on  y tient  de  nuit  pour  éviter 
les  grandes  chaleurs  qu’il  y fait. 

Mocha  fur  la  Mer  Rouge,  prés  du 
Deftroit  de  Babelmandel  eft  aufli  une 
Ville  aflez  grande,  belle,  & riche,  par 
fon  commerce  de  Corail  Rouge  qu’dn  y 
pefche. 

Zubit  ou  Zibit,  autrefois  Saba,  eftoit 
la  Capitale  d’un  Royaume  de  mefine  nom 
avant  quelle  euft  efté  prife  par  les  Turcs 
à qui  le  Roi  de  Mocha  ou  Aden  l’a 
deDuis  enlevée. 

R*  - «*  ^ ^ 

Çaxem  ou  Caracim  Vitle  a fiez  mlr- 
chande  avec  un  Port  fur  la  Mer  d’Ara- 
bie. 

Dolfar  fur  la  mefme  Mer  a aufli  un  Port 
allez  fréquenté  , & fournit  le  meilleur 
«ncens  die  tout  le  Pays. 

Almacharana.  Dhafar.  Laghi.  Mares. 
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$.  n.  Le  Royaume  du  Grand  Jaman  : 

• s V % 

Regnvm  Magni.  Jaman. 

11  eft  en  effet  d une  eftenduê  affez  confî- 
derable,  & contient  plufîeurs  petitsRoyau- 
mes  qui  font  aujourd’hui  unis  fous  un  mef- 
me  Prince.  Sa  Capitale  eft  Aman  Znifdin 
a/fez  grande , & bonne  Ville, 

Maîcate  tenue  ci-devant  pair  lesPortû-  Mafca*- 
gais  eft  fort  marchande,  & a un  Port  fur 
la  Mer  de  Perfe  prés  du  Cap  de  Razalgate. 

Pecher  en  a un  fur  la  Mer  d’Arabie  ou 
l’on  charge  beaucoup  d’encens  fort  efti-  * 

Alibinali,  & Fartach  ont  efté  autrefois 
’ Capitales  de  petits  Royaumes  de  mefme 
nom. 

Mafta.  Sanaa.  Saada.  Guehelhaman. 

Syr  ou  Sur. 

" 1 » * 

J.  III.  Eftat  de  l’Emir  d^Vodana: 

Ditio  Principis  Vbdanœ. 

Cet  Eftat  n’eft  pas  fort  grand,  &n’a  de 
Villes  confiderables  que  Vodena , Capi- 
tale, Dadena  fur  le  Golfe  de  Baffora,  & 

Sohar  autrefois  affez  marchande  fur  la 
Mer  de  Perfe. 

”TT^  §.IVT 
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J.  IV.  Eftat  de  l’Emir  de  Mafealat  : . 

Ditio  Principis  Mafealat  œ.  • 

Il  n’y  a de  Ville  remarquable  que  Maf- 
calat  qui  en  eft  la  Capitale.  . M . . 

•s  $.  V.  Eftat  de  l’Emir  de  Labfas 

Ditio  Principis  Labfa. 

Qui  a fa  Capitale  de  mefme  nom,  ci- 
devant  au  Turc  & le  fiege  d’unBeglierbey.' 

§.  VI.  Eftat  de  l’Emir  d’El-Catif:  ] 

' , r*  • /i  j L ï # J 

Ditio  Principis  Catifa. 

El-Catif  bonne  Ville  avec  un  Port  aflfez 
# fréquenté  fur  la  Merou  Golfe  qui  porte  fon 
nom , de  mefme  que  celui  de  Golfe  de 
Balfora,  en  eft  la  Capitale,  & la  refiden- 
ce  de  fon  Emir. 

Bahr  Ville  principale  d’un  petit  Pays  de 
mefme  nom,  & prés  de  laquelle  eft  l’ifle 
de  Bahren  fameufe  par  la  grande  pefchè 
des  Perles  qui  s’y  fait  dans  les  mois  de 
Juin,  de  Juillet , & d’Aouft.  Il  n’y  a point 
d’endroit  en  toute  l’Afie  où  l’on  en  pefchc 
d’avantage  ni  de  fi  groffes , & dé  fi  rondes; 
mais  elles  ne  font  pas  fi  belles  que  celles 
qu’on  pefche  prés  du  Cap  Comorin  à la 
Pointe  de  la  Prefqu’Ifie  Occidentale  de 
l’Inde.  L’Ifle  de  Bahren  appartient  au  Sophy 
ou  Roi  de  Perfe. 

Chapitre 
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CHAPITRE  IIÏ. 

1 1 \ h w * • • * * * ■ # si  .^ç)*  ^ • n 

Da  la  PERSE:  ; 

V ^ >S  -î  f . . »*  f 

Perfit. 

Situation . Ejïendu'é.  Bornes» 

* • • ' * • . J 1 ^ v - • * * / 

* • ».  ' ' * . a 

Y A P e r s e une  des  plus  conlîderables 
^ Régions  de  l’Afîe  eft  fituée  entre  les 
86.  & 1 1 1 . Degrés  de  Longitude , & en- 
tre les  25.  &4J.  de  Latitude  Septentrio- 
nale ; de  forte  que  dans  fa  plus  grande 
eftenduë  elle  peut  avoir  500.  lieues  d’Oc- 
cident  en  Orient,  & 370.  du  Sud  au  Nord* 
Ses  bornes  font  au  Septentrion  la  Mer 
Cafpienne,  & la  Grande  Tartarie:  à l’Orient 
• lTndoftah  ou  Empire  du  Mogol:  auMrdl 
TOcean  Oriental  ou  Indien  , & le  Golfe 
de  B aflora  qui  la  fepare  de  l'Arabie  ; au 
Couchant  la  Turquie  Afîatique  % & la 
Géorgie. 

: * % 4>  - * * . c*  /•  * 

Qualité, 

L'Air  de  Perfe  eft  a fiez  fain , quoique 
fort  chaud  en  la  plufpart  des  endroits 
principalement  vers  le  Midi.  La  Terre  y , 
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produit  toutes  fortes  de  grains  j excepté 
le  fègle  & l’aveine  qu’on  n’y  feme  point. 
Elle  rapporte  a^iiU  beaucoup  de  riz,  de 
fruits,  de  coton,  & de  foie:  & enfin  elle 
nourrit  quantité  4e  chameaux,  de  che- 
vaux, & de  gibier.  Le*  Pays  eft  médio- 
crement peuplé,  rempli  de  montagnes,  _ 
& de  Deferts  Sablonneux.  On  n y trou- 
ve point  lie  fore  fi  s , ni  de  rivières  navi- 
gables, de  forte  quepréfque  tout  le  com- 
merce fe  fait  au  dehors,.  Ce  commerce  con*> 
fifte  principalement  en*  foies,  çrfies , & ma-# 
nufacturées  , en  beaux  tapis , en  toiles** 
de  coton,  & en  Perdes  qu’on  pefche  prés 
de  rifie  de  Bahren , dans  le  Golfe  de 
Sa(forar 

Gwveriqtinenï' 

. s 

La  Perfc  fut  autrefois  pofièdée  par  les 
Afiyriens  , & par  les  Medes,  ; mais  l’an 
560.  avant  la  naiffançe  de  Jefus-Chrift 
Çyrus  2y*ntdetWofn.é  Aftyages  Roi  des 
Medes , fon  Ayeul  maternel , jfetta  les. 
fbndemens  du  Royaume  des  Perfes  qui  de- 
vint très  puiifant,  & beaucoup  plus  eftendu 
qu’il  n’eft  aujourd’hui.  Ce  Royaume  dura 
228.  ans  fous  XIII.  Rois  dont  le  dernier, 
fut  Darius  Codoman  qui  fut  vaincu  par 
Alexandre  le  Grand  Ro»  de  Mace^oine. 
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Les  Grecs,  lës  Romain^ , & les  Parthes 
le  poftederent  .enfaite  les  uns  après  les 
autres  jufqu’en  l’an  de  Salut  227. 
qu’Artaxerxes  Perfan  (e  révolta  contré 
Artaban  Roi  des  Parthes , & com- 
mença 1a  feconde  Monarchie  des  Perfes 
laquelle  dura  jufqu’en  63  2.  que  Hor- 
mifdas  IV.  fut  tué  par  Omar  Roi  des 
Sarrafins.  Ceux-ci  le  conferverent  juf- 
qu*en  1051.  après  quoi  il  eut  plufîeurs 
difFerens  Souverains  jufqu’à  Sophî 
Ifmaël  qui  regnoit  au  commencement 
du  16.  Siecle , & qui  efr  celui  de- 
puis lequel  on  marque  l’Empire  des 
Sophis.  Cet  Empire  eft  Héréditaire 
non  feulement  aux  Fils  légitimes  j mais 
mefme  aux  naturels  qu’on  préféré  aux 
autres  parens.  Il  eft  auffi  Monarchi- 
que , & tellement  Defpotique  que  les 
volonté  du  Prince  y tient  lieu  de  loi , 
& que  ce  Monarque  difpofe  abfolu- 
ment  de  la  vie  & des  biens  de  Tes 
Sujets. 

Mœurs ; Langue . Religiàrt 

•>  k • . * / 

Les  Perfes  ont  la  taille  médiocre, 
le  corps  allez  bien  pris  , & le  vifage 
un  peu  bafané.  Ils  fe  font  rafer  les 
cheveux  >.  & la  barbe  , excepté  la 
- N 6 mou- 
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mouflache  qu’ils  ont  fort  grande.  Ife 
font  auflî  fort  propres , fpirituels,  pru- 
dens  , braves  , honneftes  , civils  aux 
eftrangers;  mais  grands  faifeurs  de  com  pli- 
ons , & un  peu  menteurs.  Cependant 
ils  font  bons  amis  » & fi  fîdeles  dans  leurs 
amitiés  , qu’ils  les  préfèrent  au  lâng, 
& à la  naiifance.  Ils  aiment,  les  arts, 
îes  feiences , & la  guerre  dans  laquelle 
leur  Cavalerie  eft  plus  eftimée  que 
leur  Infanterie  j au- contraire  de  celles 
des  Turcs.  Ils  entendent  peu  la  navi- 
gation , quoiqu  ils  foient  proche  de 
trois  Mers , & c eft  pour  cela  qu’ils  le 
fervirent  des  vàilfeaux  Anglois  pour 
chafter  les  Portugais  d’Ormus.  Ils  ne 
font  gueres  plus  addonnés  au  commet** 
ce  de  terré  puifqu’ils  le  laiffent  préfque 
tout  faire  aux  Arméniens.  Leurs  plus 
grands  ennemis  font  le  Turc , le  Grand 
jMogol , & les  Tartares  Yousbecs.  Leur 
Xangue  approche  fort  de  l’Arabe,  & 
leur  Religion  eft  la  Mahometane  de  la 
Se&e  d’Ali  gendre  de  Mahomet.  Le  Roi 
ou  Sophy  de  Perfe  fait  fa  refidence 
ordinaire  à Ifpaham  Capitale  de  fes 
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Les  Géographes  ne  font  pas  d’accord 
touchant  le  nombre  des  Provinces  de  Per- 
le. Les  uns  lui  en  donnent  plus,  les  au- 
tres moins.  Ceux  qui  les  reduifent  à 
12.  me  paroiffent  les  mieux  fondés.  Les 
noms  qu’ils  leur  donnent  font,*  l’Arack- 
agem,  leChüfiftan,  le  Farfiftan  ou  Fars, 
Je  Kirman , le  Sitgiftan , le  Sabluftan  , le 
Candahar,  le  Chorafan,  l’Eftarabath,  le 
Kilan,  l’Adirbeitzan  ou  Azerbeyan,  & 
l’Iran  ou  Karabach. 

; La  Perfe  en  1 2.  Provinces. 


. $ . L Arack-Agem  : 

Provtncia  Arack-Agemt. 

CEtte  Province  eft  la  plusgrandedu 
Royaame.  Sa  Longueur  eft  de  200. 
Heyes,  & fa  Largeur  de  150.  Elle  eft 
toute  du  Domaine  dp  Roi , & n’a  point 
de  Gouverneur  comme  les  autres  Provin- 
ces. L’Air  y eft  fec  & fain  , la  Terre  en 
general  peu  fertile  faute  d’eau,  adesmon- 

v gagnes 
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tagnes  qui  y font  en  grand  nombre,  tou- 
tes couvertes  de  chardons.  Sa  Capitale 
Ifpaham,  eft  Ifpaham  qui  l’eft  auffi  de  tout  le  Roy- 
cap- de  aume,  de  mefmeque  la  Refidençe  du  So- 
phi.  Cette  Ville , fi  on  y comprend  les 
vaftes  Faux-bourgs  , a plus  de  i o.  lieues 
de  circuit  ; mais  elle  n’eft  pas  peuplée  à 
proportion  de  fa  grandeur.  Il  y a quan- 
tité de  jardins  & de  places  publiques, 
dont  celle  du  Meidan  où  l’on  tient  le  grand, 
marché  eft  la  plus  belle  de  toute  la  Pçrfè ^ 
& n’a  point  de  femblable  en  Europe.  Iipa- 
ham  eft  traverfée  par  la  riviere  de  Zende- 
roud  qui  fournit  de  l’eau  à la  plufpart  des. 
maifons  de  la  Ville.  Ces  maifons  ont 
préfque  toutes  leurs  toits  en  terralTe  où 
l’on  le  promene  & où  l’on  couche  mefrne 
en  efté  pour  jouir  de  la  fraifcheur  de  l’air. 
Elles  font  aifez  baffes  , & ne  contiennent 
que  deux  ou  troiseftages  ; mais  cela  n’era- 
pefche  pas  que  les  rites  ne  foient  fort  ef- 
troites,fitr  tout  dansle  milieu  de  laVille.  Les 
Fortifications  d’Ifpaham  font  peu  de  cho- 
fe;  mais  fon  commerce  eft  fort  confidera- 
ble  & confifte  principalement  en  foies 
crues  » en  eftoffes  d’or , de  foie , & /le 
çiqtqn  les  plus  beUe$*  4e  toute  l’Afie , de 
inefme  qu’en  tapis  les  mieux  travaillés 
qu’il  y ait  au  Monde.  Ce  Commerce  fe 

m non  fçlpips&î  avec  les  Indiens  les>  Ar- 
^ meme  ns, 
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aaeniens,  les  Géorgiens,  & les  Juifs;  mais 
auffi  avec  les  François , les  Anglois  , les 
Hollandois  , & les  Italiens.  Les  Catho- 
liques Romains  ont  à Ifpaham  trois  Con- 
vents  de  Religieux , dont  l’un  eft  d’Au- 
guftins  Efpagnols , l’autre  de  Carmes  Ita- 
liens , & le  troifîefme  de  Capucins  Fran- 
çois. Le  plus  beau  Fauxbourg  de  cette 
Ville  eft  celui  de  Julfa  , Zulfe , ou  Tzulfa 
où  il  y a plus  de  3 000.  maifons  toutes  af- 
fèz  bien  bafties.  4* 

Casbin  ou  Cafwin  Ville  fort  grande  &< 
bien  peuplée,  recueille  dans  fonvoifinage 
le  plus  excellent  raifin  de  Perfe.  Qn  en 
tranfporte  de  fec  par  tout  le  Royaume, 
& on  en  fait  auffi  du  vin  très- délicieux; 

* mais  le  plus  violent  qu’il  y ait  au  Mon- 
de. 

Cafchan  grande  Ville  avec  de  beaux 
Fauxbourgs  fait  un  bon  commerçe  de  fes 
eftoffes  de  foie  & de  coton. 

Kom  grande  Ville  , mais  mal  peuplée, 
recueille  dans  fa  plaine  beaucoup  de  Riz^ 
& des  fruits  cxceîlen s,  fur  tout  des  Grena- 
des qu’on  eftime  fort.  * 

Yefd  allez  grande' , mais  fort  deshabi- 
tée fait  îes  plus  beaux  Tapis  de  Perfe , 
& a les  plus  belles  Ferçmes  du  Royau- 
me. 

Spitanit  que  quelques-uns  mettent  mal 

■ dans 


Nouvelle 

dans  l’Adirbeitzan  ne  Montre  préfque  plus 
que  de  vaftes  ruines. 

Hamadan.  Kengavar.  Sava. 

$.  IL  Chufïftan: 

.,v;  {.,  ~ -,  . ■ r,  . 

> Cufiftania. 

,v  , j V 

Sa  Capitale  eft  Sus , Sufter  , & allez 
grande  Ville  fur  le  Tiritiri  ou  Coron. 
On  croit  quÿle  eft  l’ancienne  Sufe. 

Ehawas  «ou  Ahawas.  Bander* Rick, 
Port  de  Mer. 

§.  111.  Fars , Farfiftan , ou  Vraie  Pcrfc'ï 

Farfiftania . 


Schirasprés  des  ruines  de  l’ancienne 
Perfepolis , en  eft  la  Capitale  & une  fore 
grande  Ville  fîtuée  dans  une  plaine  auflr 
agréable  que  fertile  , particulièrement  en 
bon  vin. 

Lar  allez  grande  Ville  & autrefois  la  Ca- 
pitale d’un  Royaume  de  meline  nom. 

$.  IV.  Kirman , ou  Kerman  : 

T J ■’  Cermania. 

Cette  Province  k divifeen  Kirman pro- 
~ - Pr?i 
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pre  , & en  Makeran  dont  quelques-uns 
font  une  Province  particulière. 


de  ; mais  fort  deshabitée  , & dont  toute 
l’a  richefle  confîfte  en  vafes  de  terre  qu’on 
y fait  & qu’on  eftime  préfque  autant  que 
la  Porcelaine. 


Bermafir.  Gomron  ou  Gombru  que 


quelques-uns  nomment  Bander- Abaffi , 
Ville  & Port  de  Mer  eft  fort  marchande 
& fait  tout  le  commerce  que  faifoit  au- 
trefois Ormus  qui  n’en  çftoit  éloignée  que 
. d’une  lieue.  Congue  ou  Bander- Congo  eft 
aufll  un  Port  de  Mer. 

L’Ifle  d’Ormus  à l’entrée  du  Golfe  de 

IPerfe  eft  fort  petite  ; mais  elle  a eu  au- 
trefois des  Rois  particuliers,  & une  Ville 
de  mefcie  nom  qui  pafloit  pour  une  des 
plus  marchandes  &des  plus  riches  de  tou- 
te l’Afie.  Les  Portugais  commandés  par 
le  Duc  d’AIbuquerque  la  prirent  en  1507. 
& y baftirent  une  forte  Citadelle  ; mais  elle 
fut  reprife  par  les  Perfes  en  16*2.  avec  le 
fecours  des  Anglois,  fa  Forterefle  ra- 
& fon  commerce  tranfporté  à Gom- 


I.  Kirman  ropte: 


t 


Cemania  ftrrïïe  fumpta. 


Sa  Capitale  eft  Kirman  Ville  aftez  gran 


rom 


jq5  Novvellh 
Bom  ou  Gombru.  L’Ifle  d’Ormus  man- 
que d’eau  douce  & ne  donne  que  du  feL, 

U.  Makeran: 

Macrana. 

Où  font  Makeran  aflfcz  grande  Ville  fur 
le  Bafuç  en  eft  la  Capitale. 

Alnunfura  , Titz  , Guadel  Débit 
font  quatre  Ports  de  Mer. 

Jafques  en  eft  un  autre  & la  Capitale 
d’une  Principauté  tributaire  du  Roi  de 
Perfe. 

§•  V.  Sitgiftan,  ou  Sigeftans 

£■  ’ ?'  ; 

Sigeftauia.  ■ . 

Pays  rempli  de  montagnes  a là  Capita-  * 
le  de  mefme  nom , & les  petites  Villes 
d’Araba  & de  Mafnick. 

§.  VI.  Sabluftan  » ou  Sableftan  : 

» j — 

Sableflania. 

Pays  de  mefme  température  que  le  pre- 
cedent a pour  Capitale  Buft  Ville  avec  un 
Chafteau  qui  paffe  pour  un  des  plus  forts 
de  toute  la  Perle. 

^ ga- 
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Sarcntz.  Beçfabath.  Sarvan. 

« $.  VII.  Candahar  ; 

Candaharia. 

Cette  Province  a efté  longtemps  un  * 
Theatfe  -de  guerre  entre  les  RoisdePerfe, 

& les  Empereurs  dtr  Mogol  ; mais  enfin 
plie  eft  reftée  aux  premiers  , qui  y ont  uni 
Gouverneur.  Sa  Capitale  eft  Candahar  Vilip  cand*. 
affez  marchande,  le  grand  partage  de h“’ 
t l’Inde  en  Perfe , & la  plu?  forte  Ville  du 
Royaume* 

5.  VIII.  Chorafan,  ouKoraffan: 

Corajfania . 

Pays  affez  fertile  & d’où  vient  la  meil- 
leure foie  de  toute  la  Perfe,  a pour  Capita- 
le Herat  affez  bonne  Ville,  qu’on  appelle 
autrement  Sargultzar  bu  Ville  de,  Rofes  Hert». 
qui  y font  en. plus  grande  quantité  qu’en 
tout  antre  lieu  du  Royaume. 

Mefchet  ou  Mexat  plus  grande , plus 
belle , & meilleure  a le  tombeau  magnifi- 
que du  Prophète  Iman-Riza , que  les 
Turcs  auffi  bien  que  les  Perfes  y vont  vi- 
fiter  par  dévotion. 

Nifabur  fait  un  grand  commerce  de  fes 

Sa- 
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Sabres  les  plus  eftimés  qu'il  y aitfau  Mon- 
de. * 

§.  IX.  Eftarabath,  ou  Eftarabad  : 
pr  . Eftarabada. 

Que  plufîeurs  font  partie  du  Mazande- 
ran  ou  duKilanalesVilles  d’Eftarabath , 6c 
d’Amul  dont  la  première  eft  la  Capitale  & 
la  plus  confîderable. 


'**y 


§.  X.  Kilan: 

Cylana. 
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Cette  Province  fe  divife  en  Kilan  pro- 
pre , & en  Mazanderan,  dont  plufîeurs 
font  une  Province  particulière. 


I.  Kilan  Propre: 

1&:'v n - > ; T • ,/>£ • 

Çy4ww  ftrtiïe  fumpta. 

Pays  abondant  en  foie  n'a  de  Ville  re- 
marquable que  Refcht  fa  Capitale  à deux 
lieues  de  la  Mer  Cafpienne. 
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t y «V  ' fV. 

/il.  îifazanderan  ouTabreftan: 

* J'4  - •*  . ( 1 

Mœuwderana  ceu  Tabareftanin . 

Si/»'  ■ > ‘ 'YV^'àï. 

Oà  font  les  Villes  de  Ferhabath  3c 

â'Efcref,  dont  la  première  fituée  furie 
bord  de  la  Mer  Cafpienne  eft  médiocre 
ment  grande  » allez  belle  > & la  Capitale 
de  ce  Pays. 


$.  XI.  Adirbeitzan , Edzerbayan , ou  Azet- 

beyan: 

Edzœrbayana. 

Cette  Province  fe  divife  comme  la  pre- 
cedente en  deux  Parties  qui  font  l’ Adir- 
beitzan propre , & le  Schirvan. 

I.  Adirbeitzan  Propre: 
Edz,erbayatia  ftriBe  fumpta. 


Tauris  la  fécondé  Ville  de  Perfe  en  rang , TaurijJ 
en  grandeur,  en  beauté,  ehrichefle,  en 
commerce , & en  nombre  d’habitans,  en 
eft  la  Capitale  de  mefme  que  de  toute  la 
Province.  Elle  eft  fituée  au  pied  d’une 
montagne  & au  bout  d’une  plaine  , fans 
fortifications  & mefme  fans  murailles.  Un 


xuifiean  appelé  Spintcha  palfe  au  travers , 
â ■*  \ ^ il 
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& il  en  coule  un  autre  joignant  la  Ville  le- 
quel fe  nomme  Agi  > c’eft  à dire  falé  » par- 
ceque  fix  mois  durant  Peau  en  eft  faléepar 
des  correns  , qui  s’y  jettent  après  avoir 
pafle  fur  des  terrés  couvertes  dé  Tel.  Cette 
Ville  eft  très  marchande  , & travaillé  fort? 
en  foie , en  coton , eh  ’pr»  en-  peaux  de 
chagrin  , dé  niefmè  qu’eh  Turbans»1 
les  plus  beaux  de  Perfe.  Son  com- 
merce s’eftend  non  feulement  dans  tout 
le  Royaume  ; mais  auffi  dans  la  Turquie» 
dans  la  Géorgie,  dans  la  Mofcovie  , & 
dans  la  Tartarie.  Elle  a efté  le  Theatre 
d’une  longue  guerre  entré  les  Perfes  & les 
Turcs  qui  l’ont  prife  & reprife  plusieurs 
fois;  mais  enfin  les  premiers  l’ont  toujours  * 
gardée  depuis  l’an  1603.  que  Ch  a- Ab  as 
la  reprit  fur  les  Turcs.  Sa  grande  placé  eft 
la  plus  vafte  qui  fôitauMonde,  & les  Turcs 
y ont  plusieurs  fois  rangé  trente  mille  hom- 
mes en  bataille.  Taüris  pàfle  communé- 
ment , quoique  avec  peu  de  certitude, 
pour  cftre  l’ancienne  Ecbatane  ou  les  Rois 
de  Medie  faifoient  leur  fejour » où  le  Ge- 
neral Parmenion  fut  tué , & où  Hepheft ion 
fevori  d’Alexandre  fut  enterré  avec  une 
magnificence  Roy  ale. 

Ardevil  eft  auffi  une  affez  grande , & 
bonne  Ville  où  l’ort  voitplufieurs  tombe- 
aux  des  Rois  de  Perlé.  , 


» 
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Marant  ou  Amarant  eft  préfque  dfc 
tnefrae  grandeur;  mais  moins  peuplée,  8c 
Moins  marchande.  Sa  fituarion  eft  dans 
une  plaine  auffi  agréable  que  fertile. 

Nifcowa  eft  une  affet  bonne  Ville  fut 
là  Mer  Caipienne;  ; 

IL  Schirvan  s 
Chirvanm 

Sa  Capitale  eft  Schartiakiê  Ville  autrefois 
plus  grande,  & plüs  peuplée  qu’ellé  rt’eft 
aujourd’hui. 

Dërbent  forte  place  avec  un  Port  fur  la 
Mér  Câfpienne  eft  lè  grand  paflage  de  la 
Ferfe  dans  la  Circaffie,  8t  dans  la  ïdbfco* 
Vie. 

Baku  oüBakuye  afTez  bonne  petite  Villè 
donne  quelquefois  fon  nonii  la  Mer  Càf- 
piennefur laquelle  elle  eft  fîtuce. 

III.  Iran  ou  Karabadi  : 

Irania.  * 

Cette  Province  a pour  Capitale  Irivan 
Ville  affez  grande;  iriaisfale,  pleine  dé 
jardins,  & de  vignes,  & fans  aucun  beau 
baftiment  que  celui  du  Gouverneur,  qui 
eft  dans  la  ForterçfTe.  Cette  ForterefTe 
quoique  irreguliere,  fcbaftie à l’antique,  " 

- . 


m 

JT2  N O U Y ELLE 
eft  extrêmement  forte  par  fa  fituation  entre 
des  précipices , & des  montagnes  qui  la 
pendent  préfque  inacceffible.  Elle  eft  de 
£gure  ovale , & pourroit  paffer  pour  une 
petite  Ville;  puis  quelle  contient  prés  de 
800.  Maifons , & a 400p.  pas  de  tour.  Il 
n’y  demeure  que  ues  Pcrfans  naturels,  & 
les  Arméniens  qui.  y ont  des  boutiques 
où  ils  travaillent,  & trafiquent  de  jour, 
font  obligés  de  les  termet  le  foir , & de 
s*en  retourner  dans  leurs  maifons. 

Karasbag  eft  une  Ville  médiocrement 
grande,  & affez  bonne. 

Nackfivan,  & Julfa  ouZuifa  ne  mon- 
trent préfque  plus  que  des  ruines  de  deux 
grandes  Villes  qu’elles  ont  efté.  La  pre* 
miere , fi  l’on  * en  croit  les  Arméniens 
doit  eftre  la  plus  ancienne  Ville  du  Monde, 
puifque  félon  eux  Noë  y habita  avec  toute 
fa  famille , & avant  le  Deluge , & après 
qu’il  fut  defcendu  de  la  montagne  d’ Ara- 
rat  où  l’Arche  s’eftoit  arreftéej  mais  tout 
cela  eft  fort  incertain,  & avancé  par  des 
gens  aufli  ignorans  que  fuperbes. 

Ichmiazin  ou  Trois  Eglifes,  eft  un  gros  • 
bourg,  leSan&uaire  des  ' Arméniens , & 
la  refidence  ordinaire  de  leur  Patriarche. 
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CHAPITRE  IV. 

De  la  Géorgie,  ou  Gurgiftan: 

, Georgia.  ..  & 

LA  Géorgie  eft  contenue  entre  la 

Circaflie  au  Septentrion:  la  Met  ; 

Cafpienne  , & la  Perfe  , à l’Orient  : la 
Turquie  Afiatique,  au  Midi  ; & la  Mer 
Noire , au  Couchant.  Sa  lituation  entre 
les  40.  & 48.  Degrés  de  Latitude  Septen- 
trionale fait  que  l’air  y eft  aflez  temperé.  - s . $ 

Le  Pays  a beaucoup  de  Montagnes  dont 
les  principales  font  celles  qu’on  appelle  v. 
Monts  Elbours,  autrefois  Mont  Caucafe, 
qui  le  feparent  de  la  Circaflie.  Le  Terroir , 
neanmoins  ne  laifle  pas  d’y  eftre  en  gene- 
ral aflez  fertile  en  bled , en  fruits , en  be-  . j 

ftail , & en  vin  qui  eft  fort  bon.  On  en 
transporte  aufli  de  la  cire,  du  miel,  de  la 
poix,  & quelques  eftoffes  de  foie.  Les 
Peuples  y font  bien  faits , mais  brutaux, 
cruels,  yvrognes , fourbes,  larrons  , & 
addonnes  à toutes  fortes  de  vices.  Les 
Peres  & les  Mères  , y vendent  leurs  en- 
fans,  & le  Grand- Seigneur  dont  ils  font  i 

Tom,  IL  O pour 
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pour  la  plufpart  tributaires , reçoit  leur 
tribut  en  cette  malheureufe  monnoie.  Les 
femmes  n’y  font  pas  moins  vicieufes,  & 
moins  méchantes  que  les  hommes.  Elles 
aiment  beaucoup  à fe  farder,  quoiqu’elles 
foient  d’une  beauté  extraordinaire , & 
que  les  plus  belles  Sultanes  qui  remplifl'ent 
le  Serrail  du  Grand  Seigneur,  & celui  du 
Roi  de  Perfe  foient  originaires  de  Géorgie. 
Les  Géorgiens  naturels  fui  vent  la  Reli- 
gion Grecque  dans  laquelle  ils  font  tous 
fortignorans  jufqu’à  leurs  Preftres  mefmes 
qui  pour  l’ordinaire  ne  fçavent  que  lire , 
& écrire.  Parmi  ces  peuples  il  y en  a 
quelques  uns  qui  font  libres;  d’autres, 
oint  des  Princes  particuliers , qui  font 
tributaires  du  Turc.  Le  Grand-Seigneut 
n’y  tient  plus  que  les  forterefles  de  Cotatis, 
deGonié,  &d’Acalzike;  le  Roi  de  Perfe 
y occupe  tout  le  Carduel.  La  Diviiion 
de  la  Géorgie  eft  en  Mingrelie,  en 
Carthuel  ou  Carduel , en  Guriel,  & 
en  Imirette. 
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La  Géorgie  , en  4.  Parties  : 
Qeorgia  in  quatuor  Tartes  dùvifa; 

■ j,I.  La  Mingrelie: 

Mengrelia . 

Autrefois  la  Colchide , fameufe  par 
Fabord  des  Argonautes  pour  la  conquefte 
de  la  Toifon  d’Or,  obéît  à un  Prince  qui' 
eft  Tributaire  du  Turc.  Le  Paysn’eft  pas 
fort  fertile , excepté  en  vin  qui  eft  ex- 
cellent. Il  n’y  a ni  Villes  ni  bourgs;  mais 
feulement  neuf  ou  dix-  Chafteaux  dont  ie 
principal  eft  celui  de  Rues  ou  le  Prince 
fait  fa  refidence  ordinaire.  Ce  Chaiteau  a 
un  mur  de  pierre , & du  canon  ; mais 
Tut  cela  ne  le  rend  pas  fort.  Les  Min- 
greliens , comme  les  autres  Peuples  de 
Géorgie,  font  pauvres  & miferables. 

§.  IL  Le  Carduel  ou  Carthuel: 
Carduelia. 

Il  appartient  au  Sophi  de  Perfe  dont  1er 
Viceroi  eft  tousjours  un  Prince  du  Pays» 
& doit  faire  profeffion  de  la  Religion 
Mahometane.  Ce  Pays  eft  plus  peuple, 
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& meilleur  que  la  Mingrelie.  Le  vin  y eft 
excellent , & on  eii  tranfporte  beaucoup 
* de  Teflis  à Ifpaham  pour  la  bouche  du 
Sophy.  Les  femmes  y font  auffi  un  peu 
plus  belles , & n’ont  point  de  femblables 
au  Monde  pour  la  beauté  ; mais  elles  ne 
font  pas,  moins  vicieufes,  ni  moins  ef- 
frontées que  les  Mingreliennes.  Le  Car- 
duel  qui  faifbit  autrefois  partie  de  llberie, 
£b  divife  en  Carduel  propre  , & en  Pays 
4e  Caket , ou  Caketi, 

I.  Le  Carduel  Propre: 

Carduelia  JiriEle  fumpta. 

. ,-S 

Où  l’on  trouve  Teflis  fur  leKur,  Ville 
ïnediocrement  grande,  mais  belle,  forte, 
bien  peyplée , riche  par  fon  commerce 
de  foie , la  Capitale  de  tout  le  Carduel, 
& la  refidenee  du  Viceroi,  pour  le  Sophi 
dePerfe. 

Gory  fur  la  mefme  riviere  eft  une  alfez 
bonne  petite  Ville  avec  une  forterelfe  de 
peu  de  defenlè. 

Suram  n’eft  qu’un  bourg  défendu  auffi 
par  une  forterelfe  plus  grande,  & mieux 
conftruite  que  celle  de  Gory. 
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IL  Le  Caket,  ou  Kacheti: 
Gaguetia . 

Ce  Pays  a pour  Capitale  Zagen 
ou  Zagain , que  quelques-uns  nomment 
auffi  Caket.  Elle  eft  fituée  fur  le  Kur 
au  deflous  de  Teflis* 


1 


§.  III. 

Le  Guriel  : 

Guria. 

Ce  Pàys  eft  fort-  petit  y-  & de  me  (me 
température  que  la  Mingreüe  qu’il  a au 
Septentrion.  On  y trouve  Gonié  011 
Ghiuna  fortereffe,  & Port  fur  la  Mer 
Noire.  Les  Turcs  en  font  les  maiftresr 
& y ont  garnifon , de  mefme  qu’à  Acalziké 
qui  eft  une  autre  forterelTe.  Le  Prince  de 
Guriel  qui  eft  tributaire  du  Turc,  n’a  que 
▼quelques  médians  Chafteaux. 
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' L’Imirette  : ' 

. .1  . jfj  r r . ' 

Imiretia, 

En  titre  de  Royaume , & llberie  des 
anciens  a Ton  Roi  tributaire  du  Grand 
Seigneur.  Ce  Pays  eft  fîtué  entre  là 
Mingrelie,  le  Carduel,  &leGuriel.  Sa 
Longueur  eft  de  40.  lieues , & fa  Largeur 
de  20.  Il  eft  préfque  de  mefme  tempéra- 
ture que  la  Mingrelie , mais  un  peu  plus, 
agréable,  & plus  fertile.  Cotatis  fur  le 
Phafe  ou  Fazzo  en  eft  la  plus  importante 
forterefle.  Elle  eft  aux  Turcs  ; mais  cel- 
les de  Scander,  de  Regia,  & de  Scorgia 
idans  les  Monts  Elbours  appartiennent  au. 
Roi  ou  Prince  de  ce  Pays. 
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CHAPITRE  V. 

De  la  Grande  T À R T A R I E : 

Türtarik  Cru  Tort  aria  Magna. 

CEttë  T Ak'rÀ'Ë  i e .eft  airifi  nommée 
pour  k diftlngüer  de  la  petite  qui 
fait  partie  de  l’Eürope.  Sort  éftenduë  eh 
effet  eft  fort  confiderable.  Elle  occupe 
fclus  du  tiers  de  l’Afîe , & va  mefme  peut- 
eftre  plus  ktfrt  quyon  ne  l’a  creu  jufqu’à 
prefent , puis  qu’on  ne  connoift  pas  en- 
core toute  fa  Longitude , ni  peut  eftre 
mefrne  fa  Latitude  vers  le  Septentrion. 
La  plufpart  des  Cartes  que  nous  avoris  de 
ce  Pays  ne  valent  rien.  Je  n’en  fçai  que 
trois  qui  püiffent  hdus  en  • donner  une 
idée  un  peu  raifonnable.  La  i.  eft  celle 
de  l’illuftre  Monfieur  Vitlên  Bourg-meftrë 
d’Amfterdam  ; la  2.  celle  de  Monfieur 
Nolin;  & la  3.  celle  que  Monfieur  Sârifort 
donna  en  1 69 4.  Je  ne  parle  point  de  celle 
de  l’Afie  que  Monfieur  de  Fer  a donnée  au 
public  fous  le  nom  de  Meflîéurs  de  l’Aca- 
demie Royale  des  Sciences  dé  Péris*  parti 
que  la  Tartarie  y eft  copiée  fur  telle  dé 
Monfieur  Witzen , à deux  du  trois  chan- 
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gèmens  xprés  qu’on  y a faits,  afin 
qu’on  creuft  que  ce  n’eftoit  pas  ta 
mefine.  La  Tartarie  eft  lîtuée  entre  les 
24.  & 73.  Degrés  de  Latitude  Septentrio- 
nale, & entre  les  69.  & 1 92.  de  Longi-, 
tude  à prendre  depuis  Pextremité  de  la 
Circalïie  jufques  au  Canal  ou  Deftroit  de 
Pieko , quoique  fuivant  les  Obfervations 
des  Jefuites  faites  à Siam  cette  Longitude 
foit  beaucoup  plus  petite.  L’air  de  cette 
vafte  Région  eft  extrêmement  froid  vers 
le  Septentrion,  aifez  temperé  vers  le  mi- 
lieu , & chaud  vers  le  Midi.  Le  Pays  en 
general  n’y  eft  pas  fort  peuplé  à propor- 
tion de  fa  grandeur  : il  y a peu  de  Villes, 
quantité  de  Deferts.  La  Terre  y eft 
inculte  en  la  plufpart  des  endroits,  & il 
n’y  a que  vers  le  Midi  où  elle  produite  du 
riz,  & la  meilleure  Rhubarbe  qu’il  y ait 
au  monde.  On  y trouve  quantité  d’Ours 
blancs,  de  Renards  noirs  , d’Hermines, 
& de  Martes  Zebelines,  dont  les  fourru- 
res font  fi  eftimées , & font  le  principal 
commerce  du  Pays.  Il  y a aulïi  beaucoup 
de  chameaux,  de  chevaux  ,*  de  bœufs, 
& de  faifans.  Les  Tartares  font  de  moyen- 
ne taille  , laids  , bafanés , brutaux, 
cruels,  faineans  , vagabonds,  & addon- 
nés  au  brigandage.  La  plufpart  font  Ido- 
lâtres; mais  il  y en  a aufli  beaucoup  de 
ii  ~ - Alaho- 
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Mahometans.  Les  principales  rivières  dt 
1-aTar tarie  font  l’Oby,  l’Irtifch,  le  TobQl, 
leTachemin  oulenifcia,  le  Lena,  TArnur, 
gu  Yamur , le  Schingal  ou  Helum , le  Jaïkr 
le  Jaxartes,  & l’Oxus.  La  Tartarie  a pour 
bornes  au  Septentrion,  l’Océan  Septentrio-- 
nal  ou  Glacial  ; à l’Orient  le  mefme  Océan 
& la  Chine  : au  Midi  l’Inde,  la  Perfeja  Mer 
Cafpienne,  & la  Géorgie;  à l’Occident,  la1. 
Mofcovie.  Elle  n’appartient  pas  comme- 
plu  fleurs  l’ont  creu  à un  feul  Souverain 
qu’ils  nommoient  le  Grand  Châm  de  Tar- 
tarie. Ce  Cham  eft  un  Prince  imaginaire.. 
Chaque  Nation  des  Tartares  a Ton  Chanv 
particulier,  & on  fçait  aflez  aujourd’hui  que* 
lesMofcovites,  & l’Empereur  dé  la  Chine  ■ 
occupent  une  grande  partie  dé  cette  vafte- 
Région.  La  diviflon  la  plus  commode  de  ce 
Pays  eft  celle  qui  fe  fait  en  Septentrionale;. 
& en  Méridionale.  La  i.  appartient préfque 
toute  au  Czar  de  Mofcovie,  & contient  les 
Provinces  d’Aftracan,  de  Circaffie,  de  BoP- 
gar,  de  Cafan,de  Sibérie,  avec  plufieurs  au- 
tres Pays  dont  les  principaux  font  habitée 
par  les  Samoyedfes,  lés  Gruftinski',  Fe»; 
Oftiaki,  les  Tongufi,  les  Iakuti,  lesBratsk'ii» 
& les  Daouri.  La  tartarie  Mèridibnalè'ren^ 
ferme  lés  Pays  déMongul  fdes  Kalmoa'cs^ 
des  Yusbecs  , de  Cafcar,  dr*  Thibet,  de? 
Tançhut, des  Tartares  ChinoisiouBogdbïs.. 
* O-j  - Ai  R** 
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De  la  Tartarie  Septentrionale^ 

T art  art  a Septentrionalis . 

§.  I.  L’Aftracan  : 

Aflrachania  , ceu  Provincia  Aftrachanai - 

CEttb  Prôvince  appartient  aux  Mof- 
covites  depuis  l’an  1554-  queleCzar 
Jean  Bafilowitz  la  conquit  fur  les  Tartares 
Wogais  avec  la  Ville  Capitale  de  meime 
nom.  La  Terre  y eft  aflez  fertile  en  bled,, 
en  riz  , mais  fur.  tout  en  fruits , dont  la 
delicatefle  ne  cede  point  à la  quantité. 
Les  Melons  éntr’autres  y font  d’un  goiift 
trés*exqui$,  & il  eft  aufli  rare  d’en  trou- 
ver de  mauvais,  qu’il  eft  ordinaire  en 
France  d’en  trouver  peu  de  bons.  On  y 
fait  aufli  quantité  de  fel , & en  quelques 
endroits  on  recueille  des  raflîns , dont  on 
fait  d’atfez  mefchant  vin; mais  il  eft  défendu 
d’en  couper  de  mefme  qu’aucun  autre  fruit, 
avant  que  le  Gouverneur  d’Àftracan  ait  fait 
choifir  ce  qu’il  y a de  meilleur  pour  là  bou- 
che du  Czàr.  Le  Pays  d’Aftracan  eft 
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habité  par  les  Mofcovites , & par  les 
Tartares  Nogais.  Le$  premiers  occupent 
là  Partie  Occidentale:  Les  féconds  qui 
font  tributaires  du  Czar , occupent  celle 
qui  èft  entre  le  Jaïck  , le  Wolga,  & là 
Ville  d’Aftracârt  Capitale  de  la  Provin- 
ce. : ] J 

Cette  Ville , que  les  plus  fameux  j 
Géographes  mettent  au  48.  Degrc  de  La- 
titude Septentrionale , eft  fituée  dans  une 
lfle  que  le  Wolga  forme  à ij.  lieues  de 
fon  embouchure  dans  là  Mer  Cafpîenne. 
Elle  n’eft  ni  des  plus  belles,  ni  des  plus 
grandes,  ni  des  plus  fortes;  mais  elle  eft 
bien  peuplée  , •&  fait  un  commerce  très 
confiderable  avec  les  Arméniens,  les  In- 
diens , & les  Pèrfes.  Son  Àrchevefché  fut 
eftabli  en  1554-  Par  Czar  Jean  Balilo- 
witz.  " : ■: 

Saratof.  Tzâritza.  Czarnigar.  : Jjp 

■ v , ■;  $.  if.  La  Cfrcaffie  ': 


Située  entre  TÂftracan  , le  Don , la 
Mer  Noire , les  Monts  Elbours , & la 
Mer  Cafpienne  eft  un  Pays  inculte,  plein1 
dé  bois  , & habité  par  les  Tartares  Gir* 
caftes,  de  mefme  que  par  ceux  deDa- 

O 6 gueftanj; 


314  Nouvelle 
gueftan  ; les  uns , & les  autres  tributaP 
res  du  Czar.  II  n y a de  remarquable  que' 
Soenska,  Terki  fur  la  Mer  Cafpienne  » 

Afof.  & Azack  ou  Afof  fur  la  rive  gauche  du 
Don  qui  un  peu  au  deffous  fe  perd  dans 
le  Limen  ou  Mer  de  Zabaque.  Les  Mos- 
covites prirent  cette  importante  fortereffe 
fur  les  Turcs  en  1696.  & l’ont  fait  forti- 
fier à la  moderne  ; mais  ils  n’ont  pu  y 
faire  un  bon  port,  parce  qu’il  y a trop  dt 
fable  dans  Tembouchure-duDon.  Afof  eft 
fîtué  à 47.  Degrés  3 o.  minutes  de  Latitude 
Septentrionale. 

III.  Le  Bolgar  ou  Bulgar: 

Bulgaria  ceu  Provincia  Bulgarienfis. 

Ce  Pays  eft  peu  fertile,  & préique  de«- 
fert  fur  tout  vers  l’Orient.  Sa  Capitale  qui 
lui  a ‘donné  fbn  nom  a efté  autrefois  une 
grande  Ville  ; mais  aujourd’hui  ce  n’eft 
plus  qu’un  Village  confufement  habité 
par  des  ;Mofcovites,  & par  des  Tartare$ 
de  différé  ns  pays. 

f r II  y a encore  la  petite  Ville  de  Samarc^ 

i*-,  "W>  % • ' i f*.  " • >.  ' f 'jà  y*  • 
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§.  IV.  LeCafan:. 


Cazania  ceu  Provincûi  Cazanenfis. 

Pays  fertile  & agréable  porte  le  nom  de* 
fa  Capitale  qui  tire  le  fien  de  la  riviere  de 
Cafanka  fur  laquelle  elle  eft  fituée.  Cette 
Ville  eft  d’une  grandeur  médiocre  ; mais 
elle  eft  affez  peuplée  & aflez  marchande- 
Il  y a un  Chafteau  paflablement  fort , Sc 
un  Métropolitain  qui  tient  le  troifiefme; 
rang  dans  le  Clergé  de  Mofcovie 
Têtus  eft  un  aflez  bon  bourg.. 


L V.  La  Sibérien  - , 

'/  * j - 

Siberia . 

Ce  Pays' fournit  de  très- belles  peaux. 
d’Hermines,  de  Martes  Zebelines , & de  Re* 
nards  noirs.  Le  Terroir  y feroitaftezferr 
tile , s’il  ettoit  bien  cultivé.  Les  Colonies- 
Mofcovites  qu’on  y a envoyées  & les  Cri? 
minels  d’Eftat  qu’on  y relegue  „ recueil* 
lent  abondammentdu  bled  des  terresqu’ils 
cultivent  fur  tout  aux  environs  de  ïun^n 
où  elles  font  d’un  très- bon-  rapport.  Par 
tout,  ailleurs  elles  font  incultes,,  & les* 
Jatcares  qui  les  habitent  ne  fe  nourrirent 
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que  dé  venaifon  & de  poiflon  qu’ils  o#c: 
en  abondance.  Cette  Province  a pour 
Capitale  Tobol  ou  Tobolsk  fituée  fur  une  . 
haute  Montagne  au  pied  de  laquelle  fe 
joignent  les  rivières  d’Irtifch&  de  Tobol. 
Il  y a fur  cette  Montagne  un  Cloiftre  en- 
touré de  murailles  de  pierre  ; mais  l’en- 
ceinte du  Chafteaù  & celle  de  la  Ville  font 
toutes  de  bois.  Cette  Ville  qui  tire  fori 
nom  de  la  riviere  qui  l’arrofe  d’un  codé, 
eft  affez  grande  , . bien  peuplée  , & riche 
par  fon  commerce  de  fourrures.  Elle  eft 
auffi  le  fiege  d\in  Archevefque , & le  ren- 
dez-vous des  Caravanes  qui  vont  dans  la 
Tartarie  & dans  la  Chine.  Ses  habitans 
font  tous  Mofcovites,  & les  Tartaresfont 
obligés  de  demeurer  dans  une  bourgade 
qui  eft  au  delïous  fur  la  riviere  de  Tobol. 
Tobol  eft  à 15.  Degrés  de  Mofcow  vers' 
le  Nord- Eft;  mais  il  y a bien  350.  lieues 
de  chemin  de  l’une  de  ces  deux  Villes  à 
l’autre. 

Tumen  fur  une  riviere  dont  elle  porte 
le  nom  , eft  auffi  bien  peuplée  & habitée 
feulement  de  Mofcovites , de  mefme  que 
Tobol  qu’elle  égalé  préfque  en  grandeur.  ’ 
Ses  murailles  ne  font  quë  de  bois  , auffi 
bien  que  celles  de  Ver|aturiabaftie  fur  utl 
tochfer  au  bord  de  là  riviere  de  Toera  qui 
fe  perd  dans  celle-  de  Toboh  Cette  Ville 
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eft  aïïez  peuplée  , fliais  plus  petite  que 
Tumen. 

§.  VI.  Le  Pays  des  Tartâres  Samoyedes 
au’  delà  l’Oby , des  Gruftinsky  , des 
. Oftiaky  , des  Tongufi , des  Jakuti , 
des  Bratski,  &des  Daouri: 

Tartarorum  Samojedarum  trans  Obium  arit~ 
nem , Grutinfcorum  , Oftiacwum , Ton- 
gufîorum , Jacutiorum , Bratfciorum  , & 
Dauriorum  Regio. 

- * • 

Les  premiers  ont  le  bourg  de  Kakins- 
coia  : les  féconds  ont  Surgut  & Klarem; 
les  troiiîe fines  ont  Makouski-horoda  : 
les  quatriefmes  ont  Jenifca  fur  la  riviè- 
re de  mefme  nom , & Ilimsko  la  demeure 
d’un  Vaïvode  ou  Gouverneur  pour  le 
Czar  : les  cihquiefmes  ont  Jukuftanke: 
les  fîxiefmes  ont  Narouinskie  refîdence 
d’un  Vaïvode  pour  lever  le  tribut  qui  fe 
monte  par  an  à 200000.  Efcus , Talemby , 
Selingisk  ou  Selinga  , & Jatadana  ; les 
fëptiemes  occupent  un  pays  plus  chaud 
que  les  precedens  & où'  il  croift  beaucoup 
de  bled  & de  vin.  Lés  Mofcovites  nV 
ont  que  Albafm  fur  l’Amnr  ou  Yamur,  & 
& à 50.  Degrés  dix  minutes  de  Latitude 
Septentrionale,  Nipchou  au  40.  Degré  de 

r'i  ' i-â- 
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Latitude  6c  la  demiere  place  desMofcovi- 
tes  vers  la  Chine  eft  renommée  , par  le 
Traité  de  paix  qui  y fut  conclu  en  1 689. 
entre  l’Empereur  de  la  Chine  & leCzarde 
Mofcovie.  Le  refte  du  Pays  appartient 
aux  Daouri  qui  campent  par  Hordes-,  & 
n’ont  ni  Villes  ni  bourg?. 


article,  il 
De  la  Tarurie  Méridionale.*; 
Tartaria  Méridionale. 

§.  I.  Le  Monguir  c 

^ ■ . y * 

Mongdia. 

PAys  peu  connu,  inculte,  & dont  lès 
peaux  des  véritables  Zebelines  qu  on 
y trouve,  font  le  principal  revenu  de  fes 
fcabitans.  Il  s’eftendoit  autrefois  jufqua 
la  Chine,  & contenoit  ce  que  les  Tartares 
Chinois  y poffedent  aujourd’hui.  Ses  peu- . 
pies  font  Idolâtres,  & vivent  pour  la  pluC-  - 
parc  par  Hordes.  On  n’y  trouve  que  quelr 
ques  bourgades  comme  Ablay  , Belou- 
Voday,  Loukaragay,  Kalbafon,  Kol,  & 
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J.  II.  LesKalmoucs: 

,jl  • Calmuchi. 

.V-  . • 

Ces  Peuples  occupent  tout  ce  vafte  Pays 
qui  eft  entre  le  Mongul , le  Tan- 
chut , le  Cafcar,  l’Usbeck , & l’Aftracan- 
Ils  font  préfque  tous  vagabonds , & 
n’ont  que  quelques  villages;  comme  Mar* 
fan,  Daranda,  Nyan,  Serahic. 


§.  III.  Les  Tartares  Yusbecs , Usbecs» 
ou  de  Zagatay  : 

‘ïartari  Tusbechiij  Usbechii%  ceu  Zagataii. 

Leur  Cham  eft  fort  puiflant , Maho- 
metan  de  Religion, & ennemi  des  Perfes.Sa-  .. 
markand  eftoit  autrefois  la  Capitale  de  ces  sama* 
peuples,  mais  aujourd’hui  c’eft  Bokaraou  £okaià- 
Bokora  la  refidence  du  Cham  & la  Patrie 
du  Médecin  Avicenne.L’une  & l’autre  font 
aflfez  bonnes  & bien  peuplées.  Kesh  ou 
Cath  dans  le  voifinage  de  Samarkand  eft 
le  lieu  de  la  nai {Tance  du  fameux  Tamer- 
lan. 

Belch  & Férgano  font  deux  autres  pe- 
tites Villes-  . .iâfo  4*1 
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j*  IV.  Le  Cafcar  ou  Turqueftan  : 
Kafcaria  ceu  Turcheftania. 

Fort  inculte  & peu  habité  n’a  de  remar- 
quable que  la  Ville  de  Cafcar,  &les  bour- 
gades d’Acfu,  &deCamul.  Quelques-uns 
mettent  cette  derniere  dans  le  Pays  des 
Tartares  Chinois. 

,':1' -, ■“ ■.  f V.  Le  Thibet: 

*ïhibetum . 

Ce  Pays  (îtué  entre  le  Cafcar  au  Septen- 
trion, &le  Mogol  au  Midi  porte  le  nom 
de  fa  Ville  Capitale;  quoique  la  derniere 
Carte  de  M.  Sanfon  ne  marque  point  cet- 
te Ville  » mais,  feulement  Cheker , & Ës- 
kerdau  * ce  qui  pourroit  faire  douter  qué 
Thibet  ne  fuft  feulement  le  nom  d’un  Pays 
ou  d’un  Royaume.  Quelques-uns  le  divi- 
fcnt  en  grand  & en  petit  Thibet. 

§.  VI.  LeTànchut,  ou  Tangut: 
Tanchutum,  eeu  Tangutum, 

Où  beaucoup  de  Cartes  placent  leGrand 
Thibet  eft  fitué  entre  les  Monguls , les 
- ' Kal- 


Géographie.  33.1 
Kalmoucs , le  Turqüeftan , l’Inde  & la 
Chine.  Barantola  ou  Làfla  en  eft  la  Capi- 
tale & la  refid'ence  du  Cham  ou  Prince.  Prés 
de  cette  Ville  eft  la  for'terèffe  de  Beatalâé 
où  demeure  lé  Dalae-Làitia  ou  Orand  La- 
ma Chef  de  tous  les  Lamas  qui  font  les 
Preftres  des  Tartàres.  Cé  Dâlaé  eft  en 

frande  vénération  parmi  ces  peuples. 

)e  tous  les  endroits  de,  la  Tartarie  , ils 
envoient  lui  demander  febèhedi'&ion,  & 
lorsqu’il  va  à la  Chine  il  y eft  receu  avec 
de  très  grands  honneurs.  Les  Tartares 
croient  ou  du  moins  veulent  faire  croite 
que  ce  Dalâé-Lama  ne  meurt  jamais , , & 
qu’il  fe  renouvelle  comme  la  Lune.  L ar- 
tifice dont  on  fe  fert  pôur  pèrfuâder  cette 
opinion  au  peuple,  eft  queforfque  leDa- 
laé  Lama  eft  fur  le  point  dé  mourir  > àti 
cherche  dans  tout  le  Tanchùt , le  Làmâ 
qui  lui  relfemble  le  plus,  & dés  que  ce 
Chef  de  leur  Religion  eft  mort,  ils  mettent 
celui-là  en  fa  place , aptés  avoir  caché 
fort  foigneufement  le  corps  du  défunt 
qu’ils  difent  eftre  renouvellé  dans  fon 
fucceffeur.  Plufieurs  Autheurs  eftiment  que 
le  Dalaé-Lama  eft  le  fameux  Prefte- Jean 
dont  les  Hiftoriens  ont  fi  diverfement 
écrit.  En  effet  puifque  tout  ce  qu’ils  en 
difent  ne  ^fe  peut  mieux  appliquer  a 
perfonne  qu’à  lui , comme  il  me  fcroit 
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facile  de  le  faire  voir , fi  je  ne  craignais 
de  me  deftourner  trop  de  mon  fujet , il 
eft  bien  plus  naturel  'de  le  rcconnoiftre 
dans  leTanchutoùilatousjoursefté,  que 
dans  l’Abyflinie  où  il  ne  fut  jamais.  - 

§.  VIL  Les  Tartares  Bogdoïs,  ou  Chi- 
, . nois; 

i- VT:<î.  KS-rsl  *'  . • „»  /S  • . ' v "■ 

~ ( f A-  ± 

‘Iartari  Bogdoifi  ceu  Sinenfes, 

Les  Bogdoïs  qu’on  appelle  autrement 
Tartares  Chinois  > parce  qu’ils  obeiïïent 
à l’Empereur  de  la  Chine , font  entre  cet 
Empire,  le  Tanchut , les  Kalmoucs  , les 
Monguls,  & laTartarie  Mofcovite.  Leur 
Pays  eft  aflfez  eftendu , fort  peuplé , & r i- 
. che  par  le  trafic  qu’on  y fait  de  fourrures 
de  Zebelines  , & de  Renards  noirs , auffi 
bien  que  de  Rhubarbe  & de  racine  deGin- 
- feng.  Ils  reffemblent  de  taille  & de  vi- 
fage  aux  Tartares  de  la  Krimée  , & font 
plus  polis  & civilifçs  que  tous  les  Tartares 
de  l’Afie  , à caufé  du  grand  commerce 
qu’ils  ont  avec  les  Chinois.  Ces  Peuples 
font  fubdivifés  en  Niuchi , en  Yupi  > en 
Niulham,  & en  Targakrinsk.  Les  Niur 
chi,  font  ceux  qui  envahirent  la  Chine  en 
1644.  f°us  *a  conduite  de Chunchi Prince  ' 
des  Njuchi-Diutchari  qui  fut  le  premier 

Em- 
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Empereur  Tartare  decetEftat*  & le  Chef 
de  la  famille  de  Taitfînga  qui  y régné  au- 
jourd’hui. Depuis  cette  invafion  ils  fe 
font  rendus  maiftres  de  cent  lieues  de  Pays 
dans  le  Mongul  qui  auparavant  alloit  juf- 
qu’à  la  muraille  de  la  Chine  ; de  forte 
qu’ils  font  aujourd’hui  les  plus  confidcra- 
bles  d<ftous  les  Bogdoïs  ou  Tartares  Chi- 
nois. Leurs  principales  Villes  font  Ula  & 
Kirin  dans  leur  ancien  Pays;  Kokotam  & 
Soczi,  dans  le  Mongul.  Soczy  alfez  pro- 
che de  la  Chine  a dans  fbn  yoifînage  la 
meilleure  Rhubarbe  qu’il  y ait  àu  Monde. 
Les  autres  Bogdoïs  n’ont  que  quelques 
Bourgades  de  peu  de  confïderatioo. 
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De  h CHINE: 
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LA  Chine,  le  plus  beau  & lepluspui£ 
Tant  Eftat  de  l’Afie  eft  fituée  entre  les 
20.  & 4 j.  Degrés  de  Latitude  Septentrio- 
nale, & entre  les  14p.  & 180.  Degrés  de 
Longitude  félon  Sanfon  ou  120. 
félon  les  Obfervations  des  Jefuites.  Sa 
figure  eft  presque  ronde  & quarrée , fi 
on  y comprend  les  Mes , & la  PréfquMe 
de  Corée  de  laquelle  le  Roi  eft  tributaire 
de  celui  de  la  Chine.  Ses  bornes  font  au 
Septentrion  & au  Couchant  la  Grande 
Tartarie:  au  Midi  la  Préfqu’ifle  de  l’Inde 
& l’Océan  Oriental  j au  Couchant  le  mef- 
me  Océan.  La  grande  eftenduë  de  cette 
Région  fait  que  l’air  y eft  fort  different.  Vers 
le  Septentrion  il  y eft  affez  froid  à cau- 
fe  des  montagnes  qui  y font  en  grand  nom- 
bre & préfque  tousjours  couvertes  de 
neige  ; cependant  il  ne  laiffe  d’y  eftre  fort 
pur  & les  habitansy  font  rarement  mala- 
des. Ce  qu’il  y a de  plus  fafçheux  fonc 
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les  trerablemeos  de  terre  qui  y font  fre- 
quens,  & renverfent  quelquefois  des  Vil- 
les entières.  Vers  le  Midi  l’air  eft  fort  tenu, 
peré  & fain.  A l'égard  du  Pays  ou  peuc 
dire  qu’il  n’y  en  a pas  au  inonde  qui  foit 
fi  peuplé.  Les  dernieres  Relations  font 
monter  le  nombre  des  hommes  fouis  à 
cinquante  neuf  millions  fept  cents  quatre* 
vingt-huit  mille  trois  cents  foixante  & 
quatre.  Cette  fupputation  neft  pas  fort 
difficile  à faire.  Chaque  pere  de  famille* 
eft  obligé  fous  de  groflès  peines  de  met- 
tre un  écriteau  à la  grande  porte  de  (à 
maifort  » qui  contienne  le  nombre  & la 
qualité  de  ceux  qui  demeurent  chez  lui  , 
& il  y a des  Dixeniers , nommés  Ti- 
fangs,  qui  ont  foin  de.  tenir  leroole  de  dix 
familles.  On  fait  eftat  qu’il  y a dans  la 
Chine  155.  grandes. Villes,  &1312.  Cis- 
tes., fans  y comprendre  un  grand  nom- 
bre de' Villes  de  guerre,  de  Forts,  de 
Bourgs,  & de  gros  Villages  très  peuplés. 
La  différence  qu’il  y a entre  les  Villes  & les 
Cités  n’eft  pas  fort  confiderable , fi  on  re- 
- garde  feulement  la  grandeur , puifqu’il  y 
a des  Cités  qui  font  auffî  grandes  ou  plus 
que  dçs  Villes.  Cequi  les  diftingue  eft 
le  pouvoir  de  leurs  Gouverneurs.  Ceux 
des  Villes  font  ordinairement  fournis  aux 
Vicerois  des  Provinces , & ont  fous  eux 
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des  Cités , quoiqu’il  y ait  des  Cités  Ca- 
pitales de  certains  Territoires  qu»  ont  en- 
core d’autres  Otés  dans  leur  redore.  Cha- 
que grande  Ville  a plufieurs  Cités  qui  en 
relèvent  & avec  lefquelles  elle  forme  com- 
me une  petite  Province.  Entre  ces  Cités 
les  plus  confiderables  font  appelées  Cheu 
& les  autres  Hien.  Les  Villes  ont  le 
nom  de  Fu.  La  Chine  n’eft  pas  moins 
fettile  que  peuplée.  Tous  les  grains  & 
tous  les  fruits  que  nous  avons  en  Euro- 
pe y viennent  en  abondance,  & ils  ont 
beaucoup  d’autres  fruitsquenousn’avons 
point.  Toutes  ces  chofes  y font  d’une 
bonté  extraordinaire  , particulièrement 
les  Melons , & les  Oranges  qui  n’ont 
point  de  pareilles  au  monde  pour  la  deli- 
catefle;  mais  les  Olives  ne  rendent  point 
d’huile.  On  y trouve  auffi  beaucoup  de 
beftail,  de  gibier,  &depoiifon;  comme 
auffi  du  fucre , du  fel  , du  camfre , 
du  gingembre  , & du  Mufc  qui  feroit  le 
meilleur  du  Monde  fi  les  Chinois  ne  le 
falfi  fi  oient  point.  Outre  toutes  ces  com- 
modités la  Chine  a des  mines  d’or  & d’ar- 
gent, le  meilleur  Thé  , le  plus  beau  ver- 
nis , & la  plus  fine  Porcelaine  qu’il  y ait  au 
monde.  Elle  a enfin  une  prodigieufe  quan- 
tité de  foie  & de  coton  dont  on  fait  des 
«ftpffg  SB»  4e  feeautpup, celles  de 

1 Europe, 
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TEuropc.  Les  Chinois  ont  la  taille  mé- 
diocre , le  vifage  large  , le  nez  un  peu 
court  , le  tcin  olivaitre , la  démarché 
droite  & fiere.  Ils  font  fpirituels,  indu* 
ftrieux,  politiques,  civils, magnifiques  en 
leurs  habits  , & en  leurs  maniérés;  mais 
ils  l’ont  extrêmement  orgueilleux  , avares, 
jaloux,  mal-propres  en  leur  manger,  lents 
à fe  refoudre,  & grands  formalises.  La 
Chine  dit  fortbien  le P.leComte.eft  un  pays 
de  formalités , où  les  François  plus  que 
toute  autre  Nation  ont  befoin  de  phlegme, 
& où  tous  les  eftrangers  trouvent  matière 
de  patience.  Les  Chinois  aiment  les  arts, 
& les  fciénces  : le  vantent  d’avoir  eu  avant 
nous  l’invention  de  l’imprimerie,  du  canon, 
das  cloches,  & des  polies;  & d’eftre  en 
un  mot  les  plus  éclairés  de  l’Univers.  C’efl: 
ce  qui  leur  a fait  dire  qu’à  leur  égard  tous 
les  hommes  eftoient  aveugles  , horfmis 
les  Européens  à qui  ils  accordent  par  grâce 
un  œil  pour  fe  conduire.  J’avoue  qu’ils 
excellent  en  beaucoup  de  chofes,  fur  tout 
dans  la  politique,  dans  là  medecine,  & 
dans  la  maniéré  de  faire  les  feux  d'artifice; 
mais  il  ell  certain  que  leur  aftronomie , 
leur  peinture,  leur  fculpture,  & leur  na- 
vigation n’approchent  pas  de  celles  des 
Européens  , & qu’enfin  leur  milice  eft 
trés-mauvaife.  Leur  écriture  eft  conduite 
r ïom.11.  ' - P ‘ ‘ de 
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de  haut  en  bas,  & a pour  le  moins 
80000.  figures  ou  cara&eres,  quoiqu’elle 
n’ait  pas  plus  de  400.  mots  qui  font  préf- 
que  tous  monofyliabes.  Ces  mots  ligni- 
fient fouvent  quinze  ou  vingt  chofes  dif- 
ferentes fuivant  la  maniéré  qu’on  les  pro- 
nonce , & les  tons  de  voix  qu’on  leur 
donne.  Les  Chinois  font  Payens , mais  fi 
l’on  en  croit  les  dernieres  Relations  il  y 
en  a plus  de  1 20000.  qui  ont  efté  conver- 
tis à la  foi  Chreftienne  par  les  foins  des 
Jefuites.  Il  y a auflï  des  Mahometans, 
des  Juifs,  & quelques  Proteftans  Hollan* 
dois.  L’Empire  de  la  Chine  eft  fort  an- 
cien , & s’il  faut  adjouter  foi  à ceux  du 
Pays  il  commença  2952.  ans  avant  Jefus 
ÇhriftfousFohi,  depuislequel  jufqu’à  pré- 
fent  il  y a eu  236.  Rois  ou  Empereurs. 
Cet  Empire  eft  aujourd’hui  polfedé  par  un 
Prince  defcendu  desTartaresNiuches  qui 
l’envahirent  en  j 644.  Le  Gouvernement  en 
eft  Defpotique.  L’Empereur  eft  le  maiftre 
abfolu  de  la  vie , & des  biens  de  tous  fes 
lujets,  quoiqu’il  ne  puifle  pas  dilpofer  de 
fon  revenu  fans  le  confentement  du  Sur- 
. intendant  des  Finances,  & des  Threforiers, 
qui  font  les  depofitaires  du  Threlor  public. 
Les  principales  rivières  de  la  Chine  font 
le  Hoan  ou  riviere  Jaune , & le  Kiang  ou 
#viere  Bleue.  La  premier?  eft  plus  grande, 
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mais  la  fécondé  eft  plus  belle  , plus 
large  , plus  profonde  , & plus  naviga- 
ble Celle-ci  prend  fa  fource.dans  le 
Royaume.  Celle-là  a la  Tienne  dans  le 
Tanchut  en  la  Tartarie  Méridionale. 
L’une  & l’autre  vont  fe  perdre  dans  le 
Golfe  de  Nanquin.  Outre  ces  rivières 
il  y en  a un  très  grand  nombre  d’au- 
tres aller  confiderables , & plufieürs 

Canaux  dont  le  plus  remarquable  eft 

5 qu’on  appelle"  le  Canal  Royal.  Je 
ne  parle  point  de  la  Grande  Muraille 
de  la  Chine  , longue  de  prés  de  400. 
lieues,  & quifepare  ce  Royaume  davec 
U Tartarie  Cette  muraille  eft  un  ou- 
vrage qui  a eu  plus  de  réputation  que 
d’effet , puifqu’elle  n’a  pas  empefche  les 
Tartares  de  Niuche  d’entrer  en  la  Chine, 

6 de  s’en  rendre  les  maiftres.  L’Em- 
pire de  la  Chine  fe  divife  en  Terre- 
Ferme  , en  Ifles , & en  Préfqu’Me  de 
Corée  qui  lui  eft  tributaire.  La  Terre- 
ferme  fe  fubdivife  en  .1 6.  Provinces 
dont  il  y en  a 7.  vers  le  Septentrion 
connues  fous  le  nom  de  Catay,  & neuf 
vers  le  Midi  auxquelles  on  donne  le 
nom  de  Mangy  ou  Mangin.  Les  pre- 
mières font  celles  de  Peking,  deXanlï, 
de  Xenfi , de  Xantung , de  Honan , de 
Suchuen  > & de  Leaotung.  Les  feèon- 

p 2 - ^ des 
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des  qui  faifoient  autrefois  un  Empire 
feparé  fous  le  nom  de  Mangin  , font 
celles  de  Huquang , de  Nanking  , de 
Chekiang , de  Kiangfi  , de  Fokien  > dè 
Quantung  , de  Quangü > de  Yunnan , 
& de  Queicheu. 


ARTICLE  L 

De  la  Terre- ferme  de  la  Chine, 

En  IL  Parties  : 

Continens  ceu  Terra-firma  S in  a in 
dua s Tartes  dïvifa . 

j.I.  Le  Catay,  ou  les  Provinces  Septen- 
* trionales  ^e  la  Chine: 

Cataia  ceu  Septentrionales  Sina  Provincia . 
I.  Peking  ou  le  Ptkely  : 

r **  • • • •.  < . 

Provincia  Pechinenjîs. 

Pays  montagneux,  froid,  peu  fertile, 
& contigu  vers  le  Septentrion  à la  gran- 
de muraille  de  la  Chine , contient  huit  Vil- 
les principales  i fçavoir  Peking  ou  Xuntiçn, 

Paoting, 
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Paoting,  Hokien  , Chinting,  Xuntc, 

Quanping,  Taming,  & Junping.  • 

Peking  ou  Xuntien  en  eft  U Capitale,  kf||  , 

& mefme  de  tou^’Empire  Chinois  depuis  cap’ dfi* 
l’an  .1404.  que  le  fiege  Impérial  y fut  chme* 
transféré  de-Nanking  à caufe  des  irruptions 
préfque  continuelles  des  Tartares.  Cette 
Ville  eft  fituée  dans  une  plaine  , à 40. 

Degrés  de  Latitude  Septentrionale , & à 
environ  30.  lieues  de  la  fameufc  muraille 
de  la  Chine.  Sa  figure  cftoit  autrefois 
quarrée  ,&  contenqjt  quatre  grandes  lieues 
de  tour  j mais  les  Tartares  en  s’y  plaçant 
obligèrent  les  Chinois  de  fe  loger  hors  des 
murailles  où  ils  battirent  en  peu  de  temps 
une  nouvelle  cité  plus  longue  que  large» 

& qui  fait  avec  la  Ville  une  figure  fort  ir« 
reguliere.  Ces  deux  PartiesdePekingfont  " 
aufli  grandes  l’une  que  l’autre,  & ont  en- 
femble  prés  de  fept  lieues  de  tour,  de  • 
mefme  que  deux  millions  d’habitans.  Les 
tues  y font  pour  la  plufpart  tirées  au 
cordeau.  Les  plus  grandes  font  larges 
d’environ  1 20.  pieds , longues  d’une  lieue, 

& préfque.  toutes  bordées  de  maifons  de 
marchands  dont  les  boutiques  ornées, 
de  foie,  de  porcelaine,  & de  vernis  font 
une  perfpe&ive  très  agréable.  Ces  riies 
neanmoins  ont  deux  defauts  qui  dimi- 
nuent fort  leur  beauté.  Le  premier  eft  le  peu  . ■u  >à 
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de  proportion  quelles  ont  avec  lesmaifons 
qui  ne  font  ni  bien  bafties , ni  aflez  éle- 
vées. Le  fécond  vient  de  la  boue , & de 
la  poufliere  quon  y trotte.  La  Chine,  dit 
fort  bien  le  P.  le  Comte  , fi  policée  en 
toute  autre  chofe , ne  fe  reconnoift  pas 
en  celle-ci.  L’Hiver  & l’Efté  font  égale- 
ment incommodes  a ceux  qui  lortent,  & 
c’eft  en  partie  pour  cela  qu’on  eft  obligé 
d’y  aller  à cheval  ou  en  chaife.  Peking  eft 
fortifiée  à l’antique,  avec  des  murailles  de 
pierre  de  taille  fort  éj/evées,  & un  foffé 
fec,  mais  large,  & bien  creufé.  Les  por- 
tes de  la  Ville  quoique  fort  hautes,  n’ont 
aucun  ornement , non  plus  que  les  édifi- 
ces publics.  Le  Palais  Impérial  eft  le  feu! 
qui  mérité  d’eftre  remarqué  , & encore 
plus  pour  fa  grandeur  d’une  lieue  de  tour 
que  pour  la  régularité  de  fes  baftimens. 
On  y voit  entr’autres  chofesl’Obfervatoire 
Impérial  que  les  Chinois  vantent  fort* 
mais  qui  au  fond  n’egale  pas  celui  de  Paris. 
La  grofle  Cloche  de  Pékin  eft  auffi  a remar- 
quer: elle  a plus  de  13*  pieds  de  hauteur, 
12.  de  Diamètre,  44.  de  circonférence  ex- 
térieure, 1.  d’épaiffeur,  &pefej  2000a 
livres. 
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II.  La  Province  de  Xanfi: 


4^  . - Xanfia  Pr  ovine  ta . 

A beaucoup  de  Vignobles,  & fournit 
à tout  le  Royaume  quantité  de  raifins  fecs. 
Ses  principales  Villes  font  Taiyven , Ca- 
pitale; Taitung,  Lngan,  Fuenchetï,  ôt 
Pingyan.  1 ^ 


IIL  La  Province  de  Xenfîs 

. v 

Xinfia  Provincia . 

Par  où  viennent  les  Caravannes  d’Occi- 
dent  eft  un  Pays  fec;  mais  affez  fertile  en 
bled,  & en  Beftail.  Il  produit  aufli  du  M ufc, 
& de  la  Rhubarbe,  & a du  Sablon  d’Or  en 
quelques-unes  de  fes  rivières.  Cette  Pro- 
vince la  plus  grande  de  la  Chine  a pou§ 
Capitale  Sigan , avec  fèpt  autres  Villes 
principales  qui  fontFungciang,  Hanchung, 
Pingleang,  Cungchang,  Linyao,  King- 
yang',  & Jengan.  Quelques-uns. y ajoutent 
Sochu  ou  Soczi  que  nous  avons  mile  dans 
le  Pays  des  Tartares  Chinois.  Sigan  ou 
Sighan-fu  eft  une  grande  Ville  de  3.  lieues 
de  tour. 


XV.  La 
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IV.  La  Province  de  Xantung: 


Provincia  Xantonia . 0 

Sur  le  Golfe  de  Cang  eft  fort  fertile  en 
grains»  en  fruits»  en  beftail,  en'  legumes» 
en  foie,  & a donné  naiflance  au  fameux 
Confucius  le  Socrate  des  Chinois.  Cinan 
affcz  belle  Ville  en  eft  la  Capitale.  Les 
autres  Villes  principales  font  Yencheut 
Tungchang  » Cingchcu  , Tencheu  > 
Laicheu. 


V.  La  Province  d’Honan  : 

* * Provincia  Honania. 

La  plus  temperée,  & la  plus  fertile  du 
Catay  , a les  plus  excellens  fruits  de  la 

8 line  dont  elle  eft  le  jardin.  Cai- 
ng  en  eftoit  autrefois  la.  Capitale  , & 
une  aflfez  grande  Ville;  mais  elle  fut  fub- 
mergée  en  1642.  par  les  eaux  du  Huang 
qui  en  firent  un  grand  Lac.  Les  autres 
Villes  principales  font  Queite»  Changte, 
Gueihoei , Hoaiking,  Honan , Nanyang, 
& Iunning.  : y - 


• » 
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VI.  La  Province  de  Suchuen: 


Provincia  Suchuenjî!. 

Cette  Province  fut  préfque  ruinée  par 
IesTartaresBogdoïs  dans  les  dernieres  guer- 
res ; mais  elle  s’eft  afl'ez  bien  remife , & pro- 
duit encore  à Tes  habitans  du  bled  , des 
fruits , de  la  foie , & de  la  rhubarbe.  Ses 
principales  Villes  font  Chingtu , Capitale; 
Paoning,  Xunking,  Siucheu , Chungking, 
Queicheu,  Lunggan,  & Mahu. 

VII.  La  Province  de  Leaotung: 
Provincia  Leaotunia. 

Cette  Province  eft  au  delà  de  la  grande, 
muraille  de  la  Chine,  & habitée  par  les 
Tartares  cfe  Niuchei  Elle  eft  peu  fertile, 
hdlTmis  en  racine  de’îjGinfen  qu’on  y 
trouve  en  abondance.  Sa  Capitale  eft 
Leaoyang  félon  le  jefuitc  Martiny , ou’ 
Xinyam  comme  l’ailure  le  Içavant  P.  Ver- 
bieft  du  mefme  Ordre.  Il  y a encore  la 
Ville  de  Ningyvei^  & la  fortereffe  de 
Kiancheu.  W • 


? 5 
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II.  Le  Mangy,  ou  les  Provinces 
Méridionales  de  la  Chine. 

Manginum  ceu  Méridionales  Sina  Provinci*. 
I.  La  Province  d’Huquang  : 


Provincia  Huquania. 

Cette  Province  abonde  en  bled , en  riz, 
& en  poiflon.  Vuchang  fur  le  Kiang  en 
eft  la  Capitale.  Hanyang , Sinhyang  , 
Tegan , Hoangcheu , Kingcheu , Yocheu , 
Changxa,  Paoking,  Hengcheu.  Changte, 
Xincheu  , Jungcheu,  Chingtieu,  & Chin- 
gyang  font  Tes  autres  principales  Villes. 


II.  La  Province  de  Nanking: 

Provincia  Manchinenjts.  ^ , 

Une  de  plus  fertiles , & des  plus  riche* 
de  la  Chine,  abonde  en  bled,  en  foie,  & 
en  coton.  • Elle  eft  fituée  fur  le  Golfe  de 
Cang/  & a la  commodité  des  rivières  de 
Hoang , & de  Kiang^gui  la  traverfent. 

' Le  Pays  eft  fort  peupF<SP&  fe  divife  en  14. 
Contrées  qui  portent  les  noms  de  leurs 
principal^ Villes.  Çes  Villes  font  Nanking 
$£  # ’ " Capitale  ^ 
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Capitale,  Fungiang,  Sucheu,  Sunkiang, 
Changcheu,  Chinkiang,  Yangcheu;,  Hoia- 
gan,  Lucheu,  Ganking,  Taping,  Ning- 
que,  Cuicheu,  & Hoeicheu. 

Nanking  avec  un  Port  fur  le  Kiang  eftNaukiug 
la  plus  grande  Ville  non  feulement  de  la 
Chine,  & de  l’Afie , mais  auffi  de  l’Univers. 

Elle  avc-it  autrefois  trois  enceintes  de 
.murailles  , dont  la  derniere  paffoit  feize  * 
lieues  de  tour.  On  en  voit  encore  quel- 
ques veftiges , & il  femble  que  ce  foient 
pluftoft  les  bornes  d’une  Province  que 
celles  d’une  Ville.  Le  nombre  de  fes  ha- 
bitans  répondoit  à la  grandeur  de  fon 
circuit,  & le  fejour  des  Empereurs  l’avoit 
rendu  trés-peuplée.  Aujourd’hui  que  ces 
Monarques  n’y  font  plus  leur  demeure, 
elle  eft  fort  decheuë  de  fon  premier  Eftat. 

Il  y a beaucoup  de  jardins,  de  collines, 
de  vuidcs , & de  terres  labourables. 

On  y trouve  neanmoins  dans  cequi  eft 
habité , encore  plus  de  monde  qu’i 
Peking,  qu’elle  fur paffe  auffi  en  commer- 
ce de  mefme  qu’en  grandeur.  Les  riies 
y font  médiocrement  larges  » mais  bien 
pavées  : les  maifons  baffes , & propres 4 
les  boutiques  riches,  & garnies  de  toutes 
fortes  de  belles  marchandifes.  Nanking  ,> 
en  un  mot  eft  comme  le  centre  de  la 
Chine  x & il  n’y  auroit  aucune  îutre  Ville 

P 6 plus 
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plus  digne  d’eftre  le  fiege  ordinaire  des 
Empereurs  > fi*  leur  prefence  n’eftoit  pas 
necefiàire  fur  les  frontières  pour  eftre 
plus  à portée  d’empefcher  les  irruptions 
des  Tartares  Occidentaux.  Hors  & 
prés  de  la  Ville  de  Nanking  eft  la  ta- 
meufe  tour  de^porcelaine  qui  pafle  pour 
une  des  merveilles  de  la  Chine.  Sucheu 
• eft  une  fort  grande  Ville  bien  peuplée  , 

& la  plus  marchande  du  Royaume. 
Hoeicheu  a dans  fon  voifinage  des 
montagnes  d’où  l’on  tire  la  terre  qui 
fert  à faire  la  porcelaine.  Cette 
terre  s’envoie  cachetée  dans  la 
Province  de  Kiangfi  , où  on  la  met 
œuvre. 

- . ■ 5 • ’ 

• . III.  Province  de  Chekiang: 

\ r ■ . V-  - 

. * •,  » i . t x * ; % * i 

Provincia  Chequianenjis . 

Cette  Province  eft  belle , riche , & • 

' * fertile.  Il  y a un  très  grand  nombre 
de  meuriers  , & on  en  tranfporte  une 

prodigieufe  quantité  de  foie»  non  feu- 
lement dans  toute  la  Chine  ; mais  enco- 
re dans  le  Japon,  dans  les  Philippines» 
Hang-  & ailleurs.  Sa  Capitale  eft  Hangéheu, 
eheu.  une  des  nlus  grandes  , des  mieux  peu- 
plées, & des  plus  riches  Villes  de 
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la  Chine.  Les  rues  en  font  eftroites; 
mais  les  boutiques  paroiflent  propres,  & 
les  marchands  fort  riches...  Les  autres 
Villes  principales  font  Kiahing.Heucheu, 
Nienclieu,  Kinhoa,  Kincheu,*  Chucheu, 
Xaohing,  Ningpo  ou  Nimpo  , Taicheu, 
& Vencheu  ou  Cuencheu.  Ningpo  ou 
Nimpo  avec  un  port  de  barre  eft  une  gran- 
de Ville,  bien  peuplée,  & fort  marchan- 
de. Son  commerce  eft  principalement 
avec  le  Japon  où  elle  envoie  des  foies , du 
fucre,  des  drogues,  & du  vin,  en  échan- 
ge dequoi  elle  reçoit  du  cuivre , de  l’or, 
& de  l’argent. 

IV.  La  Province  de  Kiangfi': 
Trovincia  Quianfia. 

Province  fort  peuplée,  aflez  fertile,  & 
où  fe  fait  la  plus  belle  Porcelaine  du  Roy- 
aume. Ses  principales  Villes  fiJh't  Nan- 
chang  Capitale  , Jaocheu  , Quanfing , 
Nan-Kang,  Kien-Kiang,  Kienchmg , Vu- 
cheu,  Linkian,  Kiegan,  Xuicheu,  Juen- 
cheu , Cancheu  , & Nangan.  Feuleaiig 
une  des  Cités  de  jaocheu,  eftrenommée 
pour  la  belle  porcelaine  qu’on  y fait  d’une 
terre  qu’on  y apporte  des  environs  de  la 
ville  de  Hoiecheu  d.ins  I4  Province  de. 

. . * ' ’Nankihg 
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Nanking  où  on  ne  la  peut  faire,  parce- 
que  les  eaux  ne  font  pas  propres  pour  cela, 

V.  La  Province  de  Fokien: 

. V.  ’ ’ 

• *>.  . » / p *,  .*  • ? »;  •« 

Provincia  Fochienfis,  $ 

, * 1 % ■ » . y t \ 

, 

Pays  aflfez  montagneux,  mais  abondant 
en  riz,  aFocheu,  Capitale:  Civencheu, 
Changcheu , Kienning  , Yeuping,  Ting- 
cheu,  Hinghoa,  &Xaouu.  Il  y a auffi  la 
petite Ifle de Quémoy,  Amoy,ouEmoüis 
avec  un  bon  port  ou  pluftdft  une  rade  fort 
feure  & très  fréquentée. 

VL  La  Province  de  Quantung: 

- . 'jL *■ 

■ • Quant unia  Provincia, 

» t- 

" ; Fertile  en  bled , en  riz , en  fruits , en 
foie,  en  fucre,  & en  falpeftre  a pour  Ca- 
nton. pitale  Qffangcheu  ou  Canton  grande  Vil- 
le, bien  peuplée,  riche,  & marchande  à 
caufe  de  fon  port  où  les  gros  vaifleaux. 

♦ peuvent  remonter  la  riviere  de  Ta  fur  la- 
' quelle  elle  eft  fituée.  Les  autres  Villes 
principales  font  Xaocheu,  Nanhung , 
Hoeicheu,  Chaocheu  , Chaoking,  Cao- 
cheu , Lieucheu  , Luicheu  , Kiunchea. 

% La  petite  Iûe  de  Macao  efi  auffi  une  de-  . 

• i ~ • '•  - “ P«^ 
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pendance  de  cette  Province.  Elle  eft  fi- 
tuée  à l’entrée  du  Golfe  de  Quangcheu. 
& a une  Ville  de  mefme  nom  fameufe  par 
le  grand  commercequ’yfaifoientautrefois 
les  Portugais  avant  que  les  Hollandoisles 
cuffent  chaffés  (de  la  meilleure  partie  des 
Indes.  Ils  y ont  encore  une  bonne  forte- 
reffe  , mais  la  garnifon  qu’ils  y tiennent 
eft  peu  confïderable  ; parce  qu’ils  ne  font 
plus  en  eftat  d’y  entretenir  beaucoup  de 
troupes  , & que  d’ailleurs  ils  fçavent  bien 
que  le  meilleur  moyen  de  conferver  cet- 
te place  eft  de  fe  ménager  avec  les  Chinois 
par  beaucoup  de  foumiffion  & de  deferen- 
ce , ce  qu’ils  font  auffi  fort  exaéfcement 
Macao  a peu  de  maifons  & point  de  mu- 
railles.^ Son  port  eft  affez  petit,  mais  feur 
& commode.  Tous  les  droits  d’entrée  eji 
appartiennent  aux  Chinois  , & quoique 
les  Portugais  aient  entr’eux  une  forme  de 
gouvernement , ils  obeïffent  neanmoins 
aux  Mandarins  dans  les  affaires  où  les 
Chinois  ont  quelque  intereft.  On  fait 
beauconp  de  fel  dans  l’Ifle  de  Macao  & 
l’Empereur  de  la  Chine  en  tire  tous  les  ans 
plus  de  quinze  cents  mille  livres  pour  le 
droit  de  tranfport.  Prés  de  cette  Ifle  il 
y en  a une  autre  aufti  petite  appelée  San- 
choan  où  mourut  le  fameux  François  Xaj 
vier  Jefuite,  en  1752. 

‘ ' v - -k  sa  a 
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VIL  La  Province  de  Quangfi: 

n . *%■-»,  /«,  il  . 

Quanfia  Provincia. 


Scs  Principales  Villes  f ont  Queilin , Ca- 
pitale: Liencheu,  Kingyven,Pinglo,Gu- 
cheu,  Cincheu,  Nanning,  Taipin , Su- 
ming,  Chingan,  &Tiencheu. 

VIII.  La  Province  d’Yunnan: 

' ' • 

Provincia  Junnania . 


• PayS  pafiablement  fertile  & où  l’on  trou- 
ve du  Mufc  & affez  de  foie,  a les  Villes 
d’Yunnan  Capitale  -,  & . médiocrement 
grande*.  deTali,  deLingan,  deCuhiu^g» 
de  Cingkiang , de  Munghao  , de  King- 
tung , de  Quangnan  , de  Quangli , de 
Chinyven  , de  ïungning  , & de  Xunr 
ning.  . . 


IX.  La  Province  de  Queicheu: 


..  Provincia  Queicheà. 

Cette  Province  fort  montagneufe  a be- 
aucoup de  Chevaux , & de  Vif  argent. 
Ses  principales  Vilte$  font  Queiyang, 

Ca- 

y.  . - ^ 
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Capitale  : Sucheu  , Sunan  , Chinyven, 
Xecyen,  Tunggin,  Liping,  &Tucho. 

- è.*  • « 

1 ■ ■ , 

TICLE,  IL 
Des  Ides  de  la  Chine  : 

Sina  Infttla . 

ELles  font  en  allez  grand  nombre.' 

U y en  a dans  le  Golfe  de  Cane  & 
dans  l’Océan  Oriental;  mais  elles  font 
toutes  peu  conlîderables  , à deux  prés , 
fçavoir  1111e  For mofe,  & celle  de  Haynan. 

§.  I.  Ifle  Formofe  î 

; " ‘ Formofa  Infula . 

Cette  Ifle  eft  ainfi  nommée  delà  beau- 
té & de  la  fertilité  de  fon  terroir.  Elle  eft 
à l’Orient  de  la  Province  de  Fokien  dont 
elle  eft  feparée  par  un.  trajet  d’environ  34. 
lieues  On  lui  donne  260000.  pas  d’eften- 
duë  du  Sud  au  Nord;  mais  elle  n’en  a pas 
60000.  du  Couchant  au  Levant. 

Le  Terrain  y eft  allez  inégal , meflé  de 
bois,  de  plaines,  & de  montagnes;  mais 
en  general  le  Pays  eft  allez  bon  , & pro- 
duit* 
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duit  fufifammenc  du  Riz.  Il  y a prefente- 
ment  prés  de  3 0000.  Chinois  qui  travail- 
lent ày  cultiver  la  terre  ou  à y entretenir 
le  négoce  ; ce  que  les  Sauvages  qui  y font 
négligent  entièrement.  L’Hle  Forraofe  eft 
fort  fujette  aux  tremblemens  4e  terre  & 
aux  tempeftes.  On  y trouve  la  Ville  de 
Theovan  ou  Tayovan  avec  le  Fort  de  Ze- 
lan  de  conft  r uit  parles  Hollandois  ; de  mefc 
me  queles  Forterefles  deFarbrou,  deQui- 
lam , &.de  Jamluy  que  les  Portugais  qui 
s y eftablirent  les  premiers  t yontbafties, 
&ont  poflfedées  jufques  en  1(535.  qu’ils 
en  furent  chalfés  par  les  Hollandois. 
Ceux-ci  eurent  grand  foin  d’entretenir 
cette  Ifle  qui  leur  fourniffoit  des  cuirs, 
& aufli  des  Cornes  de  Cerf  dont  les  Japo- 
nois  fe  fervent  dans  leurs  ouvrages.  Ils 
y firent  mefme  travailler  à une  mine  d’or 
qu’on  y avoit  découverte  , mais  ils  n’en 
tirèrent  aucun’  profit  : car  Coxinga  fa- 
meux pyrate  Chinois  leur  ayant  pris  Theo- 
vàn  en  1661.  les  chaffa  auiïitoft  après 
de  toute  rifle  de  Formolè.  Theovan  & le 
Fort  de  Zelande  font  battis  dans  une  peti- 
te Ifle  longue  d’environ  deux  lieues , & 
éloignée  de  celle  deFormofe,  de  mille  pas 
ou  environ  vers  l’Occident.  Le  Fort  eft 
un  peu  plus  élevé  que  la  Ville  & a fîx  ba- 
ttions avec  le  logis  du  Gouverneur,  &les 
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Magafins.  La  Ville  eft  à une  portée  da 
moufqu^t  de  la  fortereffe , & peuplée  de 
riches  marchands  Chinois  qui  y portent 
des  eftoffes  de  foie,  & des  porcelaines  en 
échange  defquelles  ils  reçoivent  des  Sau- 
vages des  Epiceries  & cLs  toiles  de  Co 
ton.  ■ • 

J.  II.  Iflc  de  Haynan  : 

C Haynanta  Infula. 

Au  Midi  de  la  Province  de  Quantung 
dont  elle  eft  feparée  par  un  petit  Bras  de 
Mer.  Les  Chinois  lui  donnent  mille 
Stades  de  circuit  qui  font  prés  de  58. 
lieues.  Sa  Ville  Capitale  nommée  Kiun- 
cheu  appartient  à l’Èmpereur  de  la  Chi- 
ne , de  mefme  que  Yai , & Cangan  ou 
Cangoa.  Le  dedans  du  Pays  eft  occupé 
par  des  Sauvages,  libres  & independans ; 
mais  qui  négocient  avec  les  Chinois  dont 
ils  tirent  principalement  du  fel  & des  ha- 
bits. Cette  Ifle  quoique  remplie  de  mon- 
tagnes & de  forefts , ne  laifle  pas  d’eftre 
allez  fertile  & de  produire  à fes  habitans 
du  Riz,  avec  plusieurs  autres  commodi- 
tés de  la  vie.  Il  y a quelques  mines  d’or 
& d’argent,  mais  on  n’y  travaille  pas,  & 
les  Sauvages  fe  contentent  d’amaflèr  l’or  qui 
— ^ « eft 
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eft  meflé  dans  le  fable  des  riviçres.  Vers 
la  Cofte.  Septentrionale  de  cette«lfle  on 
pefche quantité  de  perles, & desBaleines.On 
trouve  aufli  dans  cette  Iile,  & des  fruits, 
du  Gibier,  & des  Cerfs. 


ARTICLE.  III. 

De  la  Préfqu’ifle  de  Corée: 

Peninfula  Corea.  v 

Ette  Préfqu’ifle  a pour  bornes 
vau  Septentrion  lesTartares  Chinois: 
à l’Orient  & au  Midi  l’Océan  Orien- 
tal ; à l’Occident  le  Golfe  de  Cang* 
& la  Province  de  Leaotung  dont  el- 
le eft  feparée  par  un  petit  bras  de 
Mer.  On  lui  donne  ordinairement 
150.  lieues  -d’eftenduë  du  Sud  au 
Nord,  & 70.  du  Couchant  au  Levant. 
Elle  eft  fort  fertile  principalement  en  fro- 
ment & en  Riz.  On  y trouve  au  (fi  des 
mines  d’or  &:  d’argent,  & on  pefche  d’af- 
fez  belles  Perles  le  long  du  deftroit  qui  la 
fepare  du  Japon  , dont  elle  n’eft  éloignée 
que  de  25.  lieues.  Le  Roi  de  cette  gran- 
de Préfqu’ifle  eft  comme  nous  l’avons  dit 

tribu- 
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tributaire  de  l’Emperepr  de  la  Chine,  & 
les  peup’es  y fuivent  les  couftumes  & la 
Religion  des  Chinois.  Le  Pays  eft  divi- 
fé  en  huit  Provinces  & en  quelques  Ides# 

Il  eft  fort  peuplé,  & fi  Ton  en  croit  le 
P.  Thomas  Jdiiite  &Prefident  des  Mathé- 
matiques à Peking  , il  contient  33.  Vil- 
les de  la  première  grandeur , 5 5 . de  la  fécon- 
dé, &72.  delatrofiefme,  outreungrand 
nombre  de  bourgs  aflezconfiderables.  Tout 
cela  nous  eft  peu  connu,  & nous  fait  fou- 
haiter  avec  quelque  forte  d’impatience  la  • 
Ddcription  exaâe  de  cette  Pi  éiqu’ifle  que 
le  P.  Gouye  Jefuite  nous  avoit  promife  en 
fon  avertiliement  iur  les  Obfervations 
Phyfiques  & Marhematiques  publiées 
en  16^2.  La  Capitale  de  la  Corée  eft 
Sior  grande  Ville  & la  refidence  du 
Roi.  Quelques  Géographes  veulent  que 
ce  foit  Pinggan , & d’autres  comme 
San  fon  dans  fa  Nouvelle  Cafte  d’Afie, 
prétendent  que  Sior  & Pinggan  ne  font 
qu’une  mefme  Ville  fous  deux  differens 
noms.  L’Abbé  Baudrand  femble  eftre  de 
l’avis  de  ces  derniers  , en  cequg  parmi 
les  Villes  principales  de  cette  Prefquïfle 
il  ne  marque  après  Sior,  que  Chentio, 
Conlio,  Diufiang  , Jeham  , &Mjggan 
ou  Mocxo,  dont  la  derniere  eft  dans l’Iflc  , 
de  Quelpaerts,  vers  le  Midi. 


L’Em- 
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558  Kouvelli 
L’Empereur  de  la  Chine  a de  plus  pour 
tributaires  les  Rois  de  Tunquin , & de 
Siam  : de  forte  qu’on  peut  dire  qu’il  eft 
le  plus  puiilant  Monarque  de  l’Afic. 
J’ajoute  encore  que  Ton  Eftat  eft  le  mieux 
Policé  de  tous  ceux  de  l’Orient  : qu’on  y 
trouve  deux  Villes  beaucoup  plus  gran- 
des que  Paris  : qu’il  y en  a plus  de  80.  du 
premier  ordre  qui  font , comme  Lion  & 
Bourdeaux  : que  parmi  260.  du  fécond 
ordre  , il  y en  a plus  de  1 00.  comme  Or- 
* leans:  qu’entre  1200.  du  troifîefme  on  en 
trouve  y.  à 600.  comme  la  Rochelle  ou 
Angoulefme  ; & qu’enfin  il  y a un  nom- 
bre prodigieux  de  villages  plus  grands  & 
plus  peuplés ,que  Marennes  & S.  Jean  de 
Luz, 
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CHAPITRE.  VIL 

De  L'INDE; 

India. 

CEtte  Région,  une  des  plus  gran- 
des & la  plus  riche  de  toute  l’Afie, 
rire  Ion  nom  du  Fleuve  Inde  qui  ï ’arrofe 
vers  l’Occident.  Ses  bornes  font  au  Sep- 
tentrion la  Grande  Tartarie  : à l’Orient 
la  mefme  Tartarie,  & la  Chine:  au  Midi 
1 Océan  Oriental  ; & au  Couchant  la  Per- 
le. L’Inde  eft  divifée  en  trois  Parties  ; 
l’Indoftan  ou  Empire  du  Mogol , la  Prék 
qu’ifle  Occidentale  ou  deçà  le  Gange, 

& la  Préfqu’ifle  Orientale  ou  au  delà  ce 
Fleuve. 
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ARTICLE.  I. 

ÎDe  l’Indoftan,  ou  Empire  du  Grand 
Mogol  : 

India  vera  & Superior  , ceu  Magnt  Mogolis 
Imperium. 


CEt  Empire  comprend  la  partie  Sep- 
tentrionale & la  plus  confiderablc  de 
l’Inde.  Sa  fituacion  eft  entre  les  J05.  & 
134.  Degrés  de  Longitude  , & entre  les 
18.  & 39.  de  Latitude  Septentrionale; 
de  forte  qu’il  peut  avoir  380.  lieues  du 
Sud  au  Nord  , & 5 20.  de  l’Eft  à l’Oueft. 
Ses  bornes  font  au  Septentrion , la  Gran- 
de Tartarie  : à l’Orient  la  mefme  Tartarie 
& la  Préfqu’ifle  Orientale  de  l’Inde  : au 
Midi  le  Golfe>de Bengale,  &laPréfqu’ifle 
de  i’inde  au  deçà  le  Gange  ; & à l’Occi- 
dent la  Perfe.  L’Air  de  l’Indoftan  eftdif- 
feruit  félon  les  divers  endroits  de  cet 
Empire;  mais  en  general  il  eft  aflez  fain, 
le  Pays  fortpeuplé,  & le  Terroir  très- ferti- 
le, excepté  en  quelques  Provinces  qui  font 
vers  le  Septentrion.  Sa  plus  grande  fer- 
tilité confifte  en  Riz,  en  Millet,  en  Opium, 
en  Citrons,  en  Grenades,  en  Figues,  en 
“ ~ Oran- 
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franges,  en  foie,  en  coton,  & enfalpe- 
ftre.  II  y a aufli  beaucoup  de  beftail , & 
d’EIephans , des  Rhinocéros , des  Chame- 
aux, des  Dromadaires , des  Bufles  , des 
•Elans,  des  Lions,  des  Tigres,  des  Léo- 
pards , des  Panthères , & quantité  de 
Çinges.  On  y trouve  enfin  des  mines  d’ot, 
•d’argent,  de  diamans,.  & de  pierreries, 
qui  font  la  principale  richefle  de  ceçEftatr.' 

Les  plus  confiderables  rivières  de  l’Indo- 
ftan  font  lé  Gange , & l’Inde  qui  y pren- 
nent leurs  fources  dans  le  Mont  Taurus. 

Le  Gange  autrefois  célébré  par  fon  or, 
l’eft  aujourd’hui  par  fon  eau  la  plus  legere, 

& la  plus  faine  qu’il  y ait  en  Afie.  L’Em- 
. pereur  du  Mogol  eft  un  des  plus  riches 
Princes  du  Monde,  fur  tout  en  diahians, 

& en  pierreries.  Son  revenu  monte  à plus 
de  350.  millions,  il  eft  Mahometan  de 
-la  Sede  d’Omar,  & entretient  une  bonne 
correfpondance  avec  le  Turc  pour  en 
- avoir  du  fecours  contre  les  Perfes  fes  plus 
grands  ennemis.  Ce  Prince  outre  l’fn- 
doftan  poifede  encore  le  Decan  propre, 

& a pour  tributaire  le  Roi  de  Golconde, 
dans  la  Préfqu’Ifle  Occidentale  de  i’Inde. 

Les  habitans  du  Mogol  font  d’alfez  belle 
-taille;  mais  bafanés,  quoiqu’ils  ne  foient 
4>as  fi  noirs  que  ceux  des  deux  Préfqu’Ifles  . / 
de  l’fnde,  encomparaifon  defquels  on  les 
Tom.  Il,  Q - appelle 


■u'-'m:. 


- \ ? > rj 


V 


3^2  N O U V E L L E 

appelle  blancs.  Ils  ne  manquent  pas 
d’elprit,  & font  allez  affables  aux  étran- 
gers ; mais  ils  font  fort  interefles , fai- 
neans  , & d’une  inclination  plus  amou- 
reufe  que  guerriere.  leur  Religion  eft  la 
Payenne,  mefléede  Judaïfme,  & de  Ma- 
hometifme.  Il  y a neanmoins  plufieurs 
Orneras , les  plus  grands  Seigneurs  de 
l’Eftat  qui  fuiveftt  la  Religion  du  Prince. 

L’indoftan  fe  divifoit  autrefois  en  35. 
Royaumes  dont  voici  les  noms  : Agra, 
Attock  , Dakar , Bakifch , Bando , Ben- 
•gale,  Berar,  Buchor,  Cabul,  Candish, 
•Caffimere,  Chitor,  Delly,  Gor , Guza- 
rate  ou ‘Cambaye , Haïacan  , Jamba, 
Jenupar  , JdTelmere , Jefual , Kakeres, 
■Kanduana,  Malvay  , Mevat , Multan, 
Narvar , Naugracut , Patna , Pengab, 
Pitan,  Sambal,  Siba,  Soret,  Tatta,.& 
Udefla.  Aujourd’hui  l’EmpireduMogolfè 
divife  en  19.  Gouvernemens  qu’on  appelle 
Soubah.  Leurs  noms  fuivant  l’ordre  qu’ils 
tiennent  entr’eux  font:  Delly  ou  Jehan- 
Àbad,  Agra,  Lahor,  Afmere,  Guzarate, 
Jvlalova  , Patna , ElabaiT  ou  Holabalf, 
Haoud  , Multan , Jagannat  ou  Bengale, 
Kachemire , Cabul , Tatta , Aureng  -Abad, 
Varada  , Talengand , & Baganala.  Ces 
19.  Gouvernemens  generaux  fe  fubdivifent 
. jetfSerkars  ou  Gouvernemens  particuliers. 
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tic  contiennent  de,  plus  ries  Eftats  de  quel- 
ques Raïas  ou  Princes Tributaires  du 
Grand  Mogol. 

Empire  du  Grand  Mogol  » 

en  xix.  Gouvernemens  Generaux  : 

Magni  Mogolis  Imperium  inMix.'Prœfefturaî 
divifum. 

§.  ï.  Ec  Gouvernement  de  Delly  : 

Pr&feSkir#  D.aSii. 

Ce  Gouvernement  contient  les  anciens 
■Royaumes  de  Jenupar,  de  Jamba  , & de 
quelques  Pays  de  Raïas.  11  porte  le  nom 
de  Ton  aqpienne  Capitale  qui  n’eft  plus 
aujourdhui  qü’unEauxbaurg  d’une  nou- 
velle ;ViHe  appelée Cha  Jehan-Abad  par 

abréviation  Jehan-Abad  qui  veut;  dire 
Colonie  de  Cha  Jehan  parce  qu’elle  fut 
toaftie  par  cet^Empereur  en  162$.  Cette 
nouvelle  Ville/  aujourd’hui  la  refidençc 
du  Mogol,  ■& .la Capitale  de  fon  Empire, 
eft  fitùée  fur  "le  bord  de  la-  ri viete  de 
Gemna.  Elle  eft  grande,  belle,  defendué 
'par  une-forterefle  allez  vafte,  & entourée 
de  rmurailles  -de  brique,  fi  ce  n’eft  du  côfte 
du  vieux  Delly  le  plus  grand  de  lès  deux 
•Fauxboiirgs.  La  • Gour  du  Mogol  eft  fort 
ftiperbeilel^laislmpéf  iaîa  unedemilieûe  de 

Qjt  tour. 
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-tour.  C’eft  là  qu’on  voit  ce  fameux  throfoé 
4e  plus  riche , & le  plus  magnifique  dfc 
l’Univers,  bafti  par  Cha-Jehan ,.  & eftimé 
plus  de  foixante  millions.  Delly  ou  Jehan* 
v Abad  eft  éloignée  jd’Agra  d’environ.  37. 
iieues. 

Jenupar.  Jamba.  Serenegal  lieu  de  la 
tefidençe  d’un  Haias.  " . 7 

5.  II.  Le  Gouvernement  d’Agra.:  . 

dgræ  PrafeEîura. 

r Dont  la  Capitale  eft  Agra  , Ville  trés- 
peuplée,  bien  baftie,  la  plus  grande  des 
ilndes,  & autrefois  le  fejour  des  Empereurs 
^ du  Mogol.  Sa  fituation  dan^  un  terrain 
•^âblonneux  fur  le  bord  duQemnafait  que 
-l’air  y eft  extrêmement  chaud,  & incom- 
; rmode.  Ses  rues,  quoique  fort  larges,, 
.font  aufli  très  mal  pavées,*  mais  cela  n’em- 
^pefchç  pas  qu’il  n’y  ait  une  grande  affluen- 
ce de  monde , & qu’il  ne  s’y  faffe  un  grand 
^commerce.  Agra  eft  ceinte  d’une  muraille 
pierre  de  taille  touge  , & d’un  fofté  de 
:plus^  de  30.  toi fes  de  large.  L’Ancien 
:Palais  des  Empéreuts  eft  fort  magnifique, 
& on  y voit  deux  Pavillons  fur  lefquels  il 
y a des  plaques  d’or.  Gualeor  eft  une  Ville 
afo^grande;  mais  mal  peuplée. 

V ' $.ni. 
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§.IIL  Le  Gouvernement  de  Lahoroud© 
Pengab; 

Prafefturrz  Lahorihceu  P engabi.  -- 

Qui  contient  1er  anciens  Royaumes*  de  ' 
Lahor  , de  Pengab , de  Bakifch , d’Attock , Lahoif 
& le  Pays  des  Hendowns.  Sa  Capitale  eft 
Lahor  à un  quart  de  lieue  delà  rivière  Ra- 

vey.  Cette  Ville  eft  grande  , belle,  & ornée 
d’un  Palais  allez  bien  bafti  où  les  Empereurs-  " r 
du  Mogol  ont  fait  autrefois  leur  refïdence.- 
Fetipore.-  Attôck  place  au  confluent  ' 
du'Send,  & de  l’Inde,  & autrefois  Capi-  ' 
taie  du  Royaume  de  mefme  nom. 

Hendowue , Capitale  du  Pays-  des  Heu»  * 
do\vns.;- 

* §.  :1V.  Le  Gouvernement  d’Afmere  z 

* * k*  j 

Afmer*  Prafe&ura. 

Où  font  lès  anciens  Royaumes  de  îeifet?  - 
mere,  & de  Bando  avec  leurs  Viljes  Capi- 
tales de-  mefme  nom  ; mais  Afmere  eft  la-  ' 
Capitale,  & la  meilleure  Ville  duGou ver-* 
nement  qui  porte  fon  nom. 

JelTelmere  ou  Giemere  eft  aufliune  aifez  •- 
bonne  Ville.  - 

§•  VL 
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V.  Le  Gouvernement  de  GuEaraté* 
^ ou  de  Gambaye: 

Guccayatœ  ceu  Cambntct  PyxfcëÎYtr&. 

Autrefois  en  titre  de  Royaume  , &dahs 
lequel  font  auflï  compris  les  Eftats  des* 
RaïaS  de  Rana,  de  Mirfa,  & de  Bargant, 
c>mba  e a Pour  Capitale  Cambaye  aflez  grande- 
y*  Ville;  ttïais  beaucoup  moins  peuplée,  & 

• moins  marchande  qu’elle  n’eftoit  autrefois. 

Elle  eft  fit  ü ée  dans  renfoncement  du  Golftf 
qui  porte  fon  nom. 

aurait®  Surate , Ville  médiocrement  grande*, 
aflez  belle  ,-  bien  peuplée  , & la  plus 
marchande  non  feulement  du  Mogol  ; 
mais  auffi  de  toute  l’Afie , eft  fituée- 
fur  la  riviere  de  Tapta  qui  à 4.  lieues 
au  deflbus  fe  perd  dans  le  Golfe  de  Cam- 
baye. Cette  riviere  peut  à peine  porter  - 
des  barques  de  70.  à 80.  tonneaux,  & 
l’on  eft  obligé  de  décharger  les  marchan- 
dées à Sohali  qui  eft  prés  de  fon  embou-  . 
chure.  Le  principal  commerce  de  Su-- 
rate  eonftfte  en  eftoftes  de  foie  , de 
coton,  & d’or;,  en  drogues,  en  efpi- 
ceries  , en  perles , & en  diamans.  Les 
Angjois  & les  François  y ont  le  fort 
dp  leur  négoce  d’Afie. 

’ - j'  ' ■*>  Amedabathv 
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Amedabath  Ville  grande,  riche  , & Ameda-j 
bien  peuplée.  Daman  bon  Port,  & For-  bacti-  . 
téreflè  aux  Portugais  ; de  mefme  que 
Diu  petite  Ville  très  forte , dans  une 
Iflette  de  mefme  nom  prés  du  Golfe  de 
Cambaye»  Baroche  entre  Cambaye  , 8c- 
Surate  a une  mine  d’Agathes. 

‘ §.  VI.  Le  Gouvernement  de  Malova*. 

Prafeiïura  Malova, 

Ou  font  les  anciens  Royaumes  de  Mal- 
vay,  & de  Chitor,  a les  Villes  de  Ranti- 

pore  Capitale,  d’Ougel,  & de  Chitor. 

• ■ 

$,  Vllr  Le  Gouvernement  de  Patna  ; 

Patna  PrœfeEhira,  ? 

0 

' ( • 

Qui  comprend  les  anciens  Royaumes  de 
Patna,  de  Bakor,  de  Jefual,  & d’Udeflfa  - 
ouVoez,  avec  quelques  Pays  de  Raïas, 
a les  Villes  de  Patna  Capitale,  de  Sambal,  • 
de  Raïapore,  de  Bikaner,  de  Bakor,  8c  - 
de  Jchanac  en  l’Ddeflà. 


S-Vil*  * 
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§.  VIII.  Le  Gouvernement  d’ÉlabalT, 
ou  Holabaff: 

Holabajfa  Prœfe&ura. 

«■  i • 

Où  font  les  anciens  Royaumes  de  Nar-*. 
var , & de  Mevat , a les  Villes  d’Elabaif, 
Capitale;  de  Gehud > &'de  Narval  dans  le 
Mevat. 

§.  IX  Le  Gouvernement  de  Haoud  : __ 
Haoudœ  Prœfe&ura. 

c 

Qui  comprend  les  anciens  Royaumes 
de Naugracut,  & de Kakares  a les  Villesde 
Naugracut,  de  Purhola,  & deDankater, 
dont  les  deux  demieres  font  dans  le  Ka- 
Lares  où  le  Gange  prend  (à  fource. 

$.  X.  Le  Gouvernement  de  Multan: 

Muîtani  PrafeSlura. 

Où  font  les  anciens  Royaumes  de  Mul- 
. tan,  & de  Haïacan  avec  les  Villes  de  Mul- 
tan, & de  Seerpore  dans  le  premier;  & 
de  Chutzan  dans  le  fécond. 


§.  XL1  Le  Gouvernement  de  Jagannat: 
'Jagannat  i PrafeEîura,  • 

Ou  l’ancien  Royaume  de  Bengale,  grand 
& très  fertile  en  lucre , en  riz  , en 
beftail,  en  foie,  en  fruits,  en  falpeftre, 
en  lacquc , en  cire  j en  mufc , & en  opiums. 
On  y fait  aufli  de  belles  eftoffes,  qui  font 
fort  recherchées  par  les  Anglois,  & les 
Hollandois.  Bengale  eft  le  nom  d’un  Pays , 
& non  d’une  Ville  qui  ne  fut  jamais,  quoi- 
que la  plufpart  des  Cartes , mefme  Hol- 
landoifes  en  marquent  une.  La  Capitale  • 
eft  Ougely  Ville  fort  marchande , & où  les 
Hdllandois  ont  un  Bureau  lé  plus  confide* 
rable  des  Indes  après  celui  de  Batavia^ 
Patana , Gouro , Daka , Banara , Katigan, 
& Hedenda.  Cette  derniere  eft  dans  le 
Pays  de  Maranga  qui  dépend  de  ce  Gou- 
vernement. Soumel  ou  Soumclppur-  eft 
renommée  pour  (a  mine  de  diamans.  - 

j.  XII.  Le  Gouvernement  de  Kachemire  : 

Caflimera  PrafeElura.  - 
% 7 ‘ 

Un  des  plus  beaux-,  & des  plus  fertile^ 
Pays  du  Mogol , a fa  Capitale  de  mefme 
nom. 

CU  J-Xüfe* 
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j.XIÏÏ.  Le  Gouvernement  deCabuli  : ; 

Cabuli  Prafe&ura. . 

Dont  la  Capitale  eft  Cabul  Ville  grande, „ 
& allez  forte , & ou  Ton  fait  un  trafic 
confîderable  de  chevaux,  & de  moutons. 
C’eft  auffi  le  grand  paifage  de  l’Indoftan 
dans  la  Tartarie,  & dans  la  Perfe. 

5.  XIV.  Le  Gouvernement  de  Tatta  ou  de 
' Sinde  : 

Tatta  ceu  Sinda  PrafeShira . 

Où  font  les  anciens  Royaumes  de  Tatta, 
de  Soret , & de  Bakar  ou  Bukar , a dans 
le  premier  Tatta  Capitale,  &Lourebander 
Ville  fort  marchande  toutes  deux  fur  l’Inde: 
dans  le  fécond  Janagar;  & dans  de  troi- 
fiefme  Bukar. 

$.  XV.  Le  Gouvernement  d’Aureng-Abad: 

• # • -,  v A , ~ . . . . ^ 

Aureng-Abaâa  PrafeSlura. 

Dont  les  principales  Villes  font  Aureng- 
Abad  Capitale , & Dultabat. 


5.  XVI. 


G B O O R. A P H I B.  37Ï 

0 m ** 

§.  XVL  Le  Gouvernement  de  Varada;  * 
Varada  PrafeElura. 

Qui  comprend  les  anciens  Royaumes  ' 
de  Pitan,  de  Gor,  de  Siba , de  Kandua- 
na,  & quelques  Pays  de  Raias,  a les  Vil- 
les de  Pitan,  de  Gor,  deHarduari  dans 
le  Siba , & de  Kanduana. 

J.  XVII.  Le  Gouvernement  de  Candish:  •- 

PrafeElura  Candifii. 

Où  font  les  anciens  Royaumes  de  Can- 
dish,  & de  Beràr. 

Brampour  allez  grande,  mais  mal 
peuplée  en  eft  la  Capitale.  On  y fait 
quantité  de  toiles , & de  beHes  eftoffes 
de  coton  , & d’or.  Shapore  eft  la  Ville 
principale  du  Berar. 

§.  XVffl.  Le  Gouvernement  deTalengand: 
Taknganda  PrafeElura. 

Où  il  ny  a de  confiderable  que  Bideri 


C \6  §.XIX. 
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k xiX.  Le  Gouvernement  de  Baganala»' 
y'  ou  Decan  propre  : 

Bflgfinate  PrafeSlura , ceu  Decanum  ftriEli 
‘ fumptunt. 

Qui  fait  partie  du.  Royaume  de  Decan 
dans  la  Préfqu’Ifle  Occidentale  de  l’Inde,  « 
& que  les  Mogols  ont  conquis,  a pour 
Capitale  Andanager  ou  Amedanager.  • 


A RTl'CLE  IL 

De  la  Préfqu’Ifle  Occidentale  de  l’Inde, 
ou  deçà  le  Gange  : 

India  Penmfula  Occidental** , ceu  Cis  Gangem. 

CEtte  Préfqu’Ifle  eft  toute  entourée 
de  l’Océan  Oriental  ou  Mer  des  Indes, 
fi  ce  n’eft  vers  le  Septentrion  où  elle  touche 
à l’Eftat  du  Moeol.  On  lui  donne  ordinai- 
rement 280.  lieues  d’eftenduc  du  Sud  au 
Nord,&  230.  ou  240.  du  Couchant  au  Le- 
vant. Sa  fïtuation  entre  les  7.  & 22.  de  Lati- 
tude Septentrionale  fait  que  l’air  y eft  extre- 
ment  chaud,  & les  peuples  plus  noirs  que 
dans  l’Indoftan.  U terre  y eft  allez 
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fertile  particulièrement  en  Riz  ; mais  la 
richeffe  principale  dp  Pays  confifte  dans 
les  mines  de  Diamans  quon  y trouve,  &i 
dans  les  Perles  qu’on  y pefche  le  long  d®  > 
fes  Coftes.  Les  Portugais  & les  Hollan- 
dois  y ont  des  places  & des  Forterefles 
proche . de  la  Mer  ,'  pour  s’aflurer  du  ; 
commerce  qui  eft  d’ordinaire  d’Efpiceries  , . 
de  pierreries,  de  Perles,  de  Diamans, 
de  toiles  de  Coton.  Les  François  y ont 
aufli  laForterefle  de  Pondichéry  fur  laCo- 
fte  du  Coromandel.  . La  Préfqu’ifle  Occi- 
dentale de  l’Inde  fe  divife  en  5.  Parties,* 
qui  font  les  Royaumes  de  Vifapour  , de . 
Golconde , &deBifnagar;  avec  les  Co- 
ftes de  Coromandel  & de  Malabar. 


La  Préfqu?ifle  Occidentale  de  lsIi>- 
de,  en  y.  Parties: 

India  Teninfula  Occidentalis  in  f* 
Tartes  divifa.  „ » 

• f . L Le  Royaume  de  Vifapour: 
Regnum  Vif ap  or  a. . " 

. '•  . ..  *'-0  : . 

CE  Royaume  fait  partie  de  celui  de 

Decan  pris  eri  general.  Il  eft  aflez. 

fertile,  & a beaucoup  de  foie, & de  co- 
ton y 


574  Nouveliï 
ton  « de  mefme  que  quelques  mines  de 
Diamans.  Les*  Portugais  eu  polfedent 
une  partie  le  long  des  coites  : le  relie  ap- 
vifapour  partient  à l’Idalcan  ou  Roi  de  Vifapour 
qui  eft  tributaire  du  Grand  Mogol  > ôc 
fait  fa  refidence  dans  la  Ville  Capitale  de 
mefme  nom.  Cette  Vaille  lituée  furie  Man- 
doua  eft  grande  > bien  peuplee , & ceinte- 
d’une  double  muraille  où  il  y a beaucoup 
de  Canon.  Le  Palais  du  Roi  êft  au  mi- 
lieu de  la  Ville  & entoure  d’un  double  fot- 
fé  où  il  y a des  Crocodiles.^  La  Ville  a 
■_  cinq  grands  Fauxbourgs  où  demeurent 
les  principaux  marchands  & particulière- 
ment dans  celui  de  Shampour  où  font  U 
'•plufpart  des  Joüalliers. 

Solapur  ou  Soliapur  , & Paranda  font 
les  autres  meilleures  Villes  de  l’Idalcan  dé 
Vifapour. 

Parmi  celles  qui  appartiennent  aux  Por-  ' 
«oa.  ■ tugais  y Goa  eft  la  plus  conliderable  de 
toutes.  Cette  Ville  eft  lituée  dans  une 
IQe  que  les  rivières  de  Mandoua  & de 
. Quarl. forment  à deux  lieues  de  leur  em- 
bouchure en  la  Met  des  Indes.  Les  Mon- 
tagnes la  relferrent  fort  du  collé  de  la 
Terre  & c’eft  cequi  fait  quelle  n’eft  pas 
beaucoup  peuplée  & que  le  fejour  n’en 
eft  pas  fort  fain  , parce  que  ces  monta.- 
: gnes  empefehent  que  les  vents  ne  rafrai- 

* ■ • • fchilfent 
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fchiflent  l’air  qui  eft  extrêmement  chaud. 

Alphonfe  d’Albuquerque  la  prit  en  1510.  , 
pour  le  Roi  de  Portugal  qui  y a un  Vice- 
roi  , & un  Confeil  pour  les  Indes  Orien- 
tales. Il  y a aufli  un  Archevefché  , & * i 

une  Inquifition  extraordinairement  feve- 
te.  Goa  eft  affez  bien  bafti.  On  y voit  ' 
un  des  plus  beaux  Hofpitaux  de  T Univers 
& un  fuperbe  Palais  où  le  Viceroi  fait  (a 
demeure.  Son  Port  eft  aufli  le  plus  beau 
de  l’Afie  ; mais  il  n’eft  plus  fi  frequente  . 
qu’il  eftoit  autrefois.  Les  Hollandois  & 
le  voifinage  de  Surate  y ont  fort  diminué 
le  commerce  des  Portugais.  » 

Dabul,  Carapatan,  &Baçaimfontauffi 

d’autres  Villes  qui  appartiennent  au  Roi  de 

Portugal. 

§.  IL  Le  Royaume  de  Golconde: 

€. 

Regnum  Goïconda. 

Fertile  en  millet,  en  Riz],  & en  beftaiU 
eft  aulfi  le  plus  riche  pays  du  Monde  en 
en  pierreries  & fait  quantité  de  fel , de 
mefme  que  de  très-belles  toiles  peintes. 

Son  Roi  eft  tributaire  du  Grand  Mogol, 

& a fa  refidence  à Golconde  ou  Heidera-  Golceo»! 
bad  Capitale  de  fesEftats.  Cette  Ville de* 
eft  une  des  plus  grandes  & des  plus  b eue  s 
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des  Indes.  Elle  eft  fituée  au  bas  d’uhë 
montagne  fur  laquelle  on  a bafti  une  for- 
tereffe.  Le  Palais  du  • Roi  eft  magnifique 
& fi  vafte  qu’il  femble  faire  une  autre  Vil-? 
le.  Mafuiipatan  à 60.  lieues  de  Golconde 
eft  auflî  une  bonne  Ville  avec  un  Port  afi* 
fez  commode  & bien  fréquenté,  - Elle  eft 
fituée  à l’embouchure  du  Nagund  dans 
le  Golfe  de  Bengale.  Narfingapatan.  Con- 
dapoli,  fortereife.  Condavera.  Coulour 
. aune  mine  de  Diamans  fort  gros;  mais 
Raolconde  en  a une  autre  dont  les  Dia- 
mans font- les  plus  fins  & les  plus  eftimés 
de  l’Afîe.  Orixa  Capitale  d’un  ancien 
Royaume  de  mefme  nom , que  quelques- 
uns  mettent  aujoud’hui  dans  i’Eftat  du 
Mogol  & dans  le  Gouvernement  de  Ja-. 
gannat  ou  d£  Bengale. 

$.  III.  Le  Royaume  de  Bifnagar:- 


Bifnagariœ  Regnum.  > ’ 

Qûi  comprend  auflî  celui  de  Narfîngne, 
; & le  Canara  , a des  Saphirs , des , Ame- 
thyftes  , des  Diamans’,  & autres  Pierres 
„ precieufes.  Sa  Capitale  eft  Bifnagar  ou 
Ghandegry  Ville  affez  grande  & la  refiden* 
ce  du  Roi.  Elle  eft  fituée  fur  le  penchant 
•d’une  montagne  au  haut  de  laquelle  on  a* 
bafti  une  forcereflê.  V r " ; ' 

Les 

i ^ 
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Les  autres  Villes  font  Narfingue  belle , Nirfi**. 
grande , & autrefois  le  fiege  des  Rois 
de  melme  nom.  Caletur.  Pentapoli.  Ma- 
liapur  ou  S.  Thomé  autrefois  aux  Fran- 
çois qui  en  furent  chafles  par  les  Hollan- 
dois  , & depuis  aux  Portugais  qui  recon- 
noiflent  neanmoins  le  Roi  de  Maliapur , 
auneforterefle,  un  port,  &mefmeàce- 
qu’elle  prétend , le  Tombeau  de  l’Apoftre 
&•  Thomas.  Pallecate  ou  Paliacate  aux  puiiicv 
Hollandois  qui  y ont  un  Prefident  pour  re* 
le  commerce  de  Golconde  , de  Bifnagar, 

&-du  Coromandel.-  Us  ont  auiîi  Onor, 
Canot-,  ou  Gorope  renommée  pour  fon 
bon  poivre-,  avec  Barcelor , Mangalor,  i 
& Geldria  ; les  trois  premières  vers  la 
Cofte  Occidentale  , & la  dernier©  vers  la  • 
Cofte  Orientalede Bifnagar , queies  Rela- 
tions les  plus  nouvelles  difent  appartenir^ 
au  Roi  de. Golconde,  de  mefmeque celle*. 
de>  Coromandel.  ' 

§.  IV.  La  Cofte  de  Coromandel:  : 

Or  a CorWBùideli*,  . ' ' 

N»  * V . 

Cette  Cofte  eft  ainfi  nommée  du  Riz  ?_ 
qu’elle  produit  en  abondance.  Il  y vient 
auflï  affez  de  millet , & on  y péfeh-e  prés 
du.  Cap  Comorin  les  plus  belles  Perles  dî*, * 
fô*:  Monde. 
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Monde.  Les  Géographes  ne  convien- 
nent pas  de  fon  eftenduë  : les  uns  la  font- 
plus  grande , & les  autres  plus  petite. 
Quoiqu’il  en  foit  à cet  égard  elle  comprend 
divers  Pays  qui  fonc  poffedés  par  diflfe^ 
rens  Souverains.  Les  Hollandoisy  font  un, 
très  grand  commerce,  & y poflèdent  * 
plu lieurs  places.  Les  Danois  y ont  la 
Forterefl'e  de  Kranquebar  ou  Trinquebar, 

& les  François  celle  de  Pondichéry  qui 
leur  a efté  rendue  par  les  Hollandais  fui- 
vanc  la  paix  de  Ryfwick.  Outre  ces  Vil- 
les il  y en  a d’autres  plus  confîderables  fous  : 
des  Naïques  ou  Princes  particuliers, 
comme  Madure,  Gingi,  & Tanjaor  ou  - 
Tanjaur.  Il  y a encore  TutucoriV  Ma- 
napar,  Jacancury,  Coloran,  &Nepana*- 
tan  Ville,  Port,  & Fortereiïeaux Hollan- 
dois  qui  en  ont  fait  une  , place  d’on  bon  ' 
commerce. 

Madure  eft  auflî  une  allez  belle  & bon- 
ne Ville  dont  le  Naïque  ou  Prince  tire  un 
grand  revenu  de  là  pefche  des  Perles  prés 
du  Cap  Comorin  & de  Jacancury. 

$.  V.  La  Code  de  Malabar: 

g Or  a Malaùaria. 

Pays  fertile  en  bon  poivre , en  gin- 
gembre, en  aromates,  en  rhubarbe,  en 

fucré,  . 
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fucre  » en  coton  , & en  Cocos  ou  Noix 
d’Inde.  Ses  habitans  fuivent  la  Religion 
Mahometane  , aiment  peu  le  travail , & 
font  fort  addonnés  au  larcin.  Cette  Co* 
ûe  contient  divers  petits  Royaumes  ou 
Êftats  qui  tirent  préfque  tous  leurs  noms 
dè  leurs  villes  principales.  Les  Hollan- 
dois  y font  le  meilleur  négoce  & occu- 
pent les  Villes  de  Cananor,  de  Cochin,cochi«: 
& de  Coulan.  Cochin  tiont  ils  châtiè- 
rent les  Portugais  fait  de  mefme  que  Ca- 
nanor un  bon  commerce  de  PoivTe  » le 
meilleur  des  Indes  Orientales.  CaUcut^ucu* 
bonne  Ville  avec  un  Pott  affez  frequente 
ctt  laCapitalc  du  plus  puiflant  Royaume  du 
Malabar.  Travancor  , Cranganor  , Ca>* 
lccoulan,  Angamale,  Changanara,  & 

Man  gâte  font  les  autres  .Villes  .de  cette. 
Gofte. 

Outre  les  cinq  parties  que  nous  venons 
d’expliquer , la  Préfqu’iüe  Occidentale  de 
l’Inde  a encore  pîuficurs  Iflcs  vers  la  Co- 
fte  de  Malabar  ; mais  elles  ne  font  nulle- 
ment confiderables,  & ne  méritent  d’eftre 
mifes  que  dans  les  Cartes». 


Dé  la  Préfqu’ifle  Orientale  de  l’Inde  , ovt 
au  delà  le  Gange: 

India  Veninjulà  Orientalisxemextra  Gangeim  - 

CEtte  Préftju’ifle  eft  fituée  entre  les- 
132.  & 150.  Degrés  de  Longitude;  : 
& entre  le  premier  & Je  2 5.  Degré  de  La- 
titude Septentrionale  j -de. forte  qu’elle  a 
plus  d’eftenduë  que  la  Préfqu’ifle  Occi- 
dentale ou  deçà  le  Gangei  L’Air,  la  qua-. 
lité  du  Pays  , .8c  les  mœurs  des  habitans  > 
font  à peu  prés  les  rnefmes  dans  l’une  ôc 
dans  l’autre  y excepté  que  dans  celle  que  : 
nous  expliquons  il  n y a pas  tant  de  Per- 
les & de  . Pierreries  que  dans  la>  preceden-.  - 
te?  Les*  principales  rivières  de.  la  Préf-. 
qu’ifle.  Occidentale  de  l’Inde  font  le  Me-, 
nan,  je  Meçon,  & le  Chaypoune  ou^ . 
Pegu.  Ses  bornes  font  au  Sptentrion  la- 
Grande  Ta  r ta  rie  y à l’Orient,  la  Chine,,  . 
& l’Océan  Indien  ; au  Midi  & au  Cou- 
chant le  mefme  Océan  ou  Mer  des  In-  - 
des.  ; A l’égard  de  fa  divifion  elle  fe  fait  2 
en  Partie  Septentrionale,  en  Partie  Meri-  • 
diouale  .,  & en  Partie  Orientale.  La 
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première  comprend  le  Royaume  d’Avaâc 
les  autres  Eftats  qui  lui  font  tributaires: 
la  fécondé  contient  le  Royaume  de  Siam 
avec  fes  dépendances.  La  troifiefine  ren- 
ferme les  Royaumes  de  Tunquin,  de  la 
Cochinchine,  .&  deCiampa  ou  Chiampa. 


§.  I;  La  Partie  Septentrionale  de  la 
Préfqu’ifle  Orientale  de  l’Inde  ou 
dclàrle  Gange,  en  3." Royaumes: 


Fars  Septentrionalis  Feninfula  In- 
dia Orient  alis  ceu  extra  G ange 
in  Régna,  tria  divifa . 


I.  Le  Royaume  d’Ava  : 

1 1,  t * 

Regnum  Avanivnu 

L"E  plusconfiderable,  & dont  les  deux 
autres  font  tributaires , eft  fort  ferti- 
le , & riche  par  fes  beaux  Rubis  dont  il 
s'y  fait  un  grand  commerce.  11  y a auïS 
quelques  mines  d’autres  pierres  precieu- 
fe , de  mefme  qu’un  grand  nombre  d'Ele- 
.phans  & de  Chameaux.  Ava  fur  une  ri-  a«.  i 
viere  de  mefme  nom  qui  fe  jette  dans  cel-  - • 
.le  de  Pegu  eft  la  Capitale  de  cet  Eftat. 

.Elle  eft  grande , afe  belle , & le  lieu  de 
. te 
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la  refîdence  du  Roi  qui  eft  fort  puïflantî 
puifqu’il  a cinq  Rois  pour  tributaires. 
Brema  t&  Tipra  ont  autrefois  efté  Capita- 
les de  Royaumes  de  mefme  nom. 

H.  Le  Royaume  dePegu: 
Regnum  Peguanum. 

Ce  Royaume  eft  beaucoup  plus  cften- 
du  que  le  precedent  dont  neanmoins  il  eft 
tributaire.  Le  Pays  & les  habitons  font 
à peu  prés  les  mefmes  dans  l’un  & dans 
l’autre.  Pegu  fur  u ne  nViere  de  mefme  nom 
eft  la  Capitale  de  ce  dernier  Royaume. 
Cette  Ville  eft  grande  & divifée  en  vieille 
& en  nouvelle.  Le  Roi  avec  toute  là 
Cour  demeure  dans  la  derniere  où  il  a un 
très- beau  Palais,  &les  bourgeois  demeu- 
rent dans  l’autre.  La  Ville  Neuve  eft  en- 
tourée d’un  grand  folle  plein  d’eau  qù 
l’on  nourrit  des  Crocodiles. pour  empe- 
fçher  qu’on  ne  le  pafte,  & qu’on  ne  Sur- 
prenne la  Ville.  Les  maifons  des  bour- 
gois  font  pour  la  plufpart  bafties  de  Can- 
nes ou  Rofeaux  ; mais  les  magafins  font 
voûtés  pour  conlèrver  les  marchandifès 
contre  le  feu.  Martaban  avec  un  allez 
bon  port  fur  le  Golfe  de  Bengale  a efté  au-* 
tre  la  Capitale  d’un  Royaume  de  mefme 
- * nom. 
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nom.  ' Elle  eft  aflez  marchande , & fait 
quantité  de  porcelaine. 

Manar.  Tangu.  Cofmi.  Ledoa. 

I II.  Le  Royaume  d’Aracan  : 
.Regnum  Aracmum. 

' Qui  eft  auffi  tributaire  du  Roi  d’Ava, 
.a  pour  Capitale  Aracan  aflez  bonne  Ville 
Jur.le  Chaberîs  qui  i 6.  lieues  au  deflous 
Je  perd  dans  le  Golfe  de  Bengale.  Il  y a 
un  aflez  bon  Ghafteau  & un  Palais  Royal 
.aflez  bien  bafti. 

Sandar.  Netmgam.  Coromoria. 

§.  «II.  La  Partie  Méridionale  de  la 
Préfqu’ifle  Orientale  de  Tlnde  ou 
delà  le  Gange,  en  2.  Royaumes. 

IPars  Meridionalis  *P eninfula  India 
Orient alts  ceu  extra  Qangem , m 
duo  Régna  divifa . 

I.  Le  Royaume  de  Siam: 

H * J r v~"  A ■ y *.  '•  'TJ 

Regnum  S.amum. 

CE  Royaume  dont  celui  de  Càm- 
boya  eft  tribu  taire, produitbeaucoup 

de 
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de  riz  & de  fruits  de  toutes  fortes.  Or 
y .trouve  aufli  quelques  minés  d’or , de 
plomb , -d’eftain , d’argent , & mefrrie 
d’or  ; mais  il  eft  de  bas  alloy.  Il  y a un 
grand  nombre  d’Elephans , qui  fournif- 
ient  quantité  d’ivoire.  Les  autres  cho- 
fes  que  l’on  tire  de  ce  Pays  font  de  la  gom- 
me , de  la  cire  à cacheter  , du  lin  , des 
eftoffes  de  foie,  des  porcelaines , dubois 
-de  la  Chine,  du  mufc,  de  l’or  & de  l’ar- 
gent en  barre,  toutes  forles d’ouvrages 
•d’orfevrerie , des  perles  , & des  pierres 
.precieufes.  Les  François*,  les  Anglois, 
& les  Hollandois  y ont  chacun  une  fcufro- 
rerie  ; mais  les  derniers  y font  le  plus  de 
commerce , & pofl'edent  mefme  la  Ville 
.dé  Malacca.  Les  Portugais  qui  font  en 
grand  nombre  dans  le  Siam  y fontauâi 
un  négoce  affez  confiderable.  Ce  fameux 
Royaume  qni  comprend  auffî  la  Préf- 
qu  ifle  de  Malacca,  a 450.  lieues  de  cir- 
cuit & fe  divife  en  onze  Provinces  dont 
voici  les  noms  : Siam,  Mâttavan,  Siara, 
Tanalferim  , Keda , Pera,  Ihor,  Junca- 
laon,  Paarn,  Patana,  &Ligor,  qui  por- 
tent prélque  toutes  le  nom  de  leurs  Ca- 
pitales. Ces  Provinces  ne  font  point  dif- 
tinguées  dans  les  Cartes  ; c’eft  pourquoi 
'nous  nous  contenterons  d’expliquer  les 
^principales  Villes  qu’on  y trouve. 

Siam , 
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• Siam  , Juthia,  ou  Odia  Capitale  du  su», 
i Royaume,  8c  la  refidence  de  fon  Roi  eft 
fituée  dans  une  Ifle  que  forme  la  rivière 
de  Menan.  Cette  riviere  déborde  tous 
les  ans,  & inonde  tous  les  environs  de  la 
Ville.  L’Eau  en  eft  fort  faine,  mais  il  y 
a beaucoup  de  Crocodiles  d’une  grandeur 
énorme , & qui  dévorent  les  hommes 
quand  ils  les  trouvent  feuls , 8c  fans  armes. 
Siam  eft  de  figure  ronde,  8c  a environ  deux 
lieues  de  circuit.  Les  Fauxbourgs  qui  font 
des  deux  coftés  de  la  riviere , font  auffi 
grands,  8c  auffi  bien  baftis  que  la  Ville, 
qui  eft  fortifiée  de  murailles  de  brique, 

& peuplée  de  600000.  perfonnes.  Lesrücs  ‘ 
de  Siam  font  pour  la  plufpart  aflfez  belles, 

8c  fes  canaux  font  tirés  fi  regulieremenc 
qu’il  n’y  a préfque  point  de  maifons  où 
l’on  ne  puiffe  aborder  en  bateau.  Il  y a 
aulfi  plufieurs  beaux  baftimens , 8c  de 
magnifiques  temples  qui  ont  tous  des 
Clochers  ou  Pyramides  dorées.  Le  Palais 
du  Roi  eft  une  grande  forterefie  préfque 
imprenable.  Il  eft  fur  le  bord  de  la  rivière, 
de  a une  fi  vafte  eftenduë  qu’on  le  pren- 
dront pour  une  Ville.  Toutes  fes  Tours, 
de  fes  Pyramides  font  auffi  dorées,  8c  les 
appartemens  du  Roi , 8c  de  la  Reine  ren- 
ferment des  richefies  immenfes.  Le  com- 
merce eft  allez  floriflant  à Siam , 8c  a attiré 
Tu?n.  //.  R plu- 
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.*  plufieurs  Nations  qui  sÿ  foht  eftabîies; 
-mais  ellçs  ne  demeurent  pas  toutes  dans 
la  Ville.  - Les  François,  les  Anglois,  les 
Portugais  , les  Hollandois , les  Chinois, 
les  Turcs,  & les  Mahometans  ont  feUls  ce 
Privilège.  Les  autres  Nations  font  logéés 
■aux  environs  par  Camps  , c’eft  à dire, 
chaque  Nation  enfemble. 

Les  autres  Villes  de  Siam  font  TanafTe- 
rim,  avec  un  Port  aflez  fréquenté.  Ligor. 
Lugor.  Patana  , à un  Prince  de  mefme 
nom  tributaire  du  Roi  de  Siam.  Pahan  -, 
Joneaiaon.  Bordelong.  Louvo  au  deffiis 
de  Siam,  & Bankokau  deffous  prés  de 
:f embouchure  du  Menan  dans  la  Mer  ou 
\Golfe  de  Siam  qui  y fait  an  Port.  Sin- 
rgora , & Queda  Ville  & Principauté 
tributaire  du  Roi  de  Siam. 
jMaUcca.  -Malacca  Ville  principale  de'  la  Préf- 
qu’Hle  de  mefme  nom  autrefois  la  Chér- 
ionefe  d’or,  eft  une  des  plus  marchandés 
de  toute  J’Afie  , quoique  fon  port  foit 
peu  profond , & qu’on  n’y  puiffe  aborder 
avec  la  Baffe  Marée.  Elle  eft  fituée  fur  le 
-Deftroit  qui  fepare  la  Terre-ferme  d’avet 
fifle  de  Sumatra , & appattenoit-autrefois 
au  Roi  d’Ihor,  fur  lequel  les  Portugais  la 
-prirent  en  ijul  Ceux-ci  la  gardèrent 
jufques  en  1641.  qu’ils  en  furent  chaffés 
par  Us  Hollandois  qui  y -baftirent  une 

bonne 
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'bonne  fortereffe.,  & en  ont  fait  une.pUfe 
' d’uri  très-grand  coiûmErce.  : . < 

Le  Roi  de  Siam  eft  fort  pufflant.  Il 
peut  mettre  en  campagne  jufqu'à  250000. 
fantaftins,  & 200000.  cavaliers;  mais  cela 
n’empefche  pas  quil  ne  foit  vaïïal,  & tri- 
I buta  ire;  de  Empereur,  de  la  Chine.  11  eft 
Idolâtre  àufli  bien  que  fês  Sujets. 

IT.LVRoyaume  éeCamboya,ou  Cambodia: 

t/I  i \l  iTOti  a fl  -*  J !«•  ç .Iji»  1*1  JnK./  TTt  ? + ) J 

1 •'•n  'Regnnm  Camùojfr  tèu  \Cambodi*. 

î/j  , 01  -Tl j t-  T:c  t ?. . f £•  . o no  t s.  - f ij  -•  • 1 - - » 

* IFort  fertile,  & dont  le  Roi  eft  tribu- 
taire de.  celui  de  Siam,  à pouf  Capitale 

- "Camboya’ , 'Ravecca  ou  Lauveca , quoi- 
v:que  qitt!qües  auteurs  prétendent  que  ce 
foient  trois  differentes  VîHcs.  Camboya 
-eft  fituée  fur  le  Mecon  fait  in  allez  bon 
- coramericëiâvec  les  Japonois,  les  Cocliin- 
chinois,  lesMalais,  & les'  Portugais.  Les 

* principales  ehdfès  qu’on  en  tranfporte  font 
0 des  peaux,  • des  pierreries  , du  riz , de  la 

lacque,  & du  benjoin. 
n : Les  autres  JVilles  considérables1  de'  ce 

^Royaumefont  Tarvana , Gorol , v&  Liam. 

Pulo , oh^Illp  dé  Gandor.  Les  habioms 
; de  Cambodia-  fontplusexperim entés  dans 

* la  Marine  qu!aucuns , autres  peuples  de 
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v§.  III.  La  Partie  Orientale  de  la  Préfqu'Ifle 
t de  l’Inde  ou.delàleGange,  en  2.Royaumes. 


Pan  Orientais  Peninfûla  India  Orientait s ceu 
extra  Gangem  in  Régna  duo  divifa . 


-L  Le  Royaume  de  Tunquin  : 


Regnum  Tunchinum. 


, Ce  Royaume  eft  fitué  entre  la  Chine, 
ÎOcean  Oriental,  la  Cochinchine,  & le 
& Pcgu.  t’air  y eft  fort  bon  , ,&  le  terroir 
fertilç  en  riz,  en  oranges,  en  fucre,  8c 
, en  ioïe.  On  y trouve  auffi  beaucoup  de 
chevaux.»  de  rhinocéros,  d’élephans,  de 
• chevaux,  J8c  de  tortues.  Le  Pays  eft  entre- 
• * Icoupé  de  bois , de,  riviçrçs , & de  plaines; 
•mais  il  eft  fujet  à des  ouragans  qui ,y  font 
Jbeaucoup  de  defordres.  Il  eft  fort  peuplé,  & 

. Jon  Roi  aile?  puiflant  quoique  fon  Eftat 
li’ait  pas  tant  d’eftenduë  que  les  au-  ' 
très  Royaumes  qui  lui  font  contigus. 

■<  . (Ce  Prince  eft  tributaire  de  l’Empereur  de 
.la  Chine,  & Idolâtre , de  mefme  que  fes 
Sujets-  Son  Rpyaume  qui  eft  divifé  en 
7.  Provinces  a pour  principales  Villes  Kçcio 

ou  Chçcho  Capitale,  aifez  grande,  & fî- 

>'  r 1 I- Mii!  no 

V,  * * 
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II  Le  Royaume  de  laCochinchiner- 


Regttum  Cotincbinwn.' 

**  m Ai  W \n  I m > . « a 

^ . ,Ci  *~J^A  ç yi  ; fi  J 1 . «^3  o»L  ^ J ’ ‘î  * •! 

Ce  Royaume  eft  pllis  grand  que  le  pre-^ 
cedent,  qu’il  a au  Septentrion.  A l’Orienr,  - 
& au  Midi  il  a le  Golfe  de  Tunquin  ; & * 

. au  Couchant  il  eft  borné , par  les  Royaux 
mes  de  Camboya , & de  Pegu.  Le  Pays  > 
eft  fort  fertile,  furtoutenriz*  & en  fruits 
de  toutes  fortes.  On  y trouve  auffi  de  laf 
foie,  du  poivre,  de  la  canelle,  des  mines" 
d’or  & d’argent,  des  rhinocéros,  &des  1 
élephans  -d’une  grandeur  extraordinaire. 

R eft  fort  peuplé  i & a cela  de  particulier  ' 
quefesrivieresquoiquepeu  confiderablesy  « 
fr débordent,  & l’inondent  tous  les  ans.  * 
Ces  [inondations  arrivent  dans  les  mois 
de  Septembre  , d’O&obre,  & de  Novem- 
bre, de1 15.  en  u 5.  jours  , & en  durent 
trois  à chaque  reprife.  Là  terre  en  eft  mer*  ~ 
veilleufement  engraiffée,  & devient  fi  fertile 
qu’on  y peut  ferner,"  & faire  la  moilfor» 
deux  ou  trois  fois  l’année.  ' Le  commerce 
de  la  Cochinchine  confifte*  particulière* 
ment  en  or,  en  argent,  encalambe,  en 
foie,  en  bois  d’aigle,  en  riz,  & en  porce- 
laine. Le  Roi  de  cet  Eftat  eft  fort  puiflant  : 
pat  mer  , auffi-bien  que  par  terre,  & " 
.•L - - - R’3  entre»-' 
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entretient  en  tout  temps  200.  galeresbieiii 
équipées.  La  Cochinchine  fe  divife  en 
Cochinchine  propre , & en  Chiampaa  ou 
Ciampaa,  autrefois  Royaume;  .mais  con- 
quis depuis  plufieurs  années  par  les  Rois, 
de  la  Cocbirnhinè.  La  Coehinchinê  pro- 
pre fe  fubdivifè  en  <5.  Provinces  qu’on: 
nomme  Gam , Quarnbin , Quam-> 
ghia,  Quinhin,  Ranran , &;Thonaoa..  . 
Sa  Cabale  eft  Sinoë  aflea  grande: 
Ville  avec  un  Port  trésrftequente  par  les 
Chinois,  & les  Japonois.  Elle  eft  fituée 
fur  le  Golfe  de  la  Cochinchine  vis  à vis 
L’Ifle  de  Hainan , & le  Roi  y fait  fa  refi» 
dence.  Quelques  Autheurs'1  prétendent 
que  Sinoë Loir  lamefme  que  Cacciam;  mais 
d’autres  en  font  deux  differentes  Villes.  • 

Quehajo.  Baubora..  Faifb  ouHaifo.avec 
un  port,  & une  fortereffe.  Ifle  Pracel. 

Le  Chiampaa  où  fe  trouve  le  véritable 
Galambe,  eft  d’une  eftenduëaffez  médio- 
cre-, & a.  pour  Capitale  Chiampaa.,  que 
quelques-uns  prennent,  pour  Bulocacen, 
quoique  d’autres:  les,  diûinguent. 

Le  Roi  delà  Codiinchine , &•  fes  Sujets ,, 
font  Idolâtres* 


CHAPITRE; 
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Des  Ifles  de  l’Afîe  V 


Æ 


w.  m * 

CE ’s  Isles  font  fort  çofl{iderables9  * 
& en  grand  nombre.-  Il  y en  a dans  • 
l'Océan  Orientai,  & dans  la  Mer  Medi- 
terranée. Celles  ' de  l’Océan  , les  plus  ; 
nombreufes,  fe  peuvent  réduire  à 6.  corps  * 
qui  font  les  Ifles  du  Japon  , les  Ifles  des  ; 
Larrons  ou  de  Marie - Anne  , les  Ifles  v 
Philippines  ou  Manilles,  les. Ifles Moluc- 
ques  , les  Ifles  de  la  Sonde  , les  Ifles 
de  Ceyland,  & des  Maldives  : les  trais 

premières  vers  l’Orient;  les  autres  vers  le  - 
Midi. 


«X8lr  t*. 
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ARTICLE 
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L. 

Ides  de  l’ Afie  dans  TOceàn , jeduites 
à 6.  corps  : 

jÇJîœ  lnfulœ  in  Oceano. 

§,  L Les  Ifles  du  Japon:-  ] 

Japonenfes  Infulœ, 

CEs  Ifles  font  au  Midi  des  Tàrtares 
Bogdoïs,  & à l’Orient  de  la.  Chine, 
entre  les  171.  & 188.  Degrés  de  Longi- 
tude, & entre  les  30.  de  Latitude 
Septentrionale.  L’Air  y eft  fain,  mais  or- 
dinairement froid  , & fujet  à la  neige.  Le 
Terroir  y eft  fort  montagneux,  & eh  ge- 
neral peu  fertile,  fi  ce  n’eft  en  riz,  & en 
Thé,  quoiqu’en  quelques  endroits  if  y 
vienne  du  froment,  & de  l’orge.  11  y a aufli 
de  riches  mines  d’or,  d’argent,  & de  très  . 
bel  eftain  ; des  élephans,  des  chameaux, 
des  bœufs,  & enfin  on  y pefche  des  per- 
les, rouges  pour  la  plufpart,mais  non  moins 
eftimées  que  les  blanches.  Les  Japonois 
font  de  moyenne  taille,  un  peu  bafanés,. 
magnifiques  dans  leurs  habits,  a (fez  fpi- 

ri  triple 
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rituels,  fideles,  adroits , patiens  dans  les 
travaux,  aimans  les  armes,  & les  fcien-’ 
ces;  mais  fort  orgueilleux , mefians,  Sr 
diffimulés.  Ils  font  Idolâtres,  de  mefme' 
que  leur  Empereur,  & haïlfent  toutes  les 
Nations  qui  font  d’une  autre  religion  ex- 
cepté les  Hollandois , qu’ils  croient  n’en 
point  avoir , & qu’ils  ne  fouffrent  qu’à" 
caufe  du  commence.  Leurs  couflumes»- 
& leurs  maniérés  font  fort  oppofées  aux 
noftres  , & mefme  à celles  des  Chinois- 
dont  ils  tirent  leur  origine , & dont  ils 
furent  relégués  dans  les  Ifles  qu’ils  habi-1 
tent  aujourd’hui.  Il  y a apparence  qu’ils 
en  ufent  ainlï  pour  mieux  couvrir  l’oppro- 
bre de  leur  exil;  & c’eft  peut-eftrepour  cela 
que  les  hommes  & les  femmes  marchent  la 
telle  nue,  que  le  noir  leur  eft  une  couleur  de 
de  rcjoüiflance,  & le  blanc  une  couleur 
de  deuil.  Cette  affe&ation  paroift  en 
phifieurs  autres  chofes , & ce  n'eft  pas 
lans  raifon  qu’un  autheur  de  ce  tempsdcs 
appelle  nos  Antipodes  Moraux.  ' Ils  ne 
font  pas  moins  particuliers  danfc  le  com- 
merce que  les  Hollandois  viennent  faire 
fur  leurs  colles.  Les  vailfeaux  de  ces  der- 
niers n’y  font  pas  plultoft  arrivés  que  les 
Japonois  font  mettre  pied  à terre  à tout 
i’équipage  , & enlevent  tout  ce  qu’il  y a 
dansles  vailfeaux,  jufqu’aux  voiles,  canons* 
1'  ~ ~ ~ R 5 & 
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&.  munitions  j puis  quand  il  leur  plaift  ils 
rechargent  les  mefmes  baftiraens  de  telles 
marchandées  qu’ils  veulent,  en  échange 
de  celles  qu’on  leur  a apportées , & re- 
mettent les  navires  dans  l’eftat  qu’üs  font 
arrivés  ; le  tout  neanmoins  avec  aflfez  de 
bonne  foi  Les  Ifles  du  Japon  obeï0ènt 
toutes,  à un  Empereur  fort  riche  » & très 
pniÆint.  11  y en  a plufours,  mais  on  les 
réduit  ordinairement  à trois  principales 
dont  toutes  les  autres  dépendent.  La  pre- 
mière de  ces  trois  eft  celle  de  Niphon  la 
plus,  grande , & la  plus  confiderable  : la 
fécondé,  Ximo,  ou  Saicock;  & la  troi* 
fiefme  » Xicoco  ou  Tokoefi. 

I.  Ifte  de  Niphon  : 

5b iîjato o:ï 3 ï it- il  h..< j :i 

hfula.  Niphonia. 

Cette  Ifte,  dont  le  nom  veut  direfour- 
ce  de  lumière,  eft  à 34.  lieues  de  la  Préf- 
qui’Ifle  de  Corée,  & à 20:  du  Pays  des 
Tartares  Bogdoïs  , dont  elle  eft  feparée 
par  le  Deftroit  de  Sangar  ou  Sungaar.  Il 
y a neanmoins  des  Cartes  qui  la  reprefen- 
tent  feparée  de  la  Terre  de  Jefl'o  par  ce 
deftroit,  & d’autres  qui  font  de  Jefl'o  une 
Ifle  entre  ce  metme  deftroit , & la  Grande 
Tartarie.  L’iûe  de  Niphon  a prés  de  600. 

F ' lieues 
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lieues  de  cour:  ,250.  lieues  de  longueur 
du  Sud  Oueft  au  Nord-Eft , & 100.  lieues 
dans  fa  plus  grande  largeur  du  Sud  au* 

Nord.  Elle  contenoit  autrefois  54.  petits 
Royaumes  ; mais  aujourd'hui  elle  fe  divife 
en  5.  Parties  ou  Provinces,  qui  font  en 
allant  d’Occident  en  Orient,  Jamaïfoitou 
Jamaïftero,  Jetfen  ou  Jetfengo , Jetfegen, 

Quanto , & Ochio.  " r * 

I.  La  Province  de  Jamaïftero  a pour 
Villes  principales  Amanguci  avec  un  aflez 
bon  port  fur  la  cofte  Méridionale  : Nan- 
gato,  Bingo,  Aqui,  &Foqui. 

II.  La  Province  de  Jetfen  a Meaco , Meaco.;--  - 
Capitale  , Sacay , Farima  , & Ozaea. 

Meaco  prés  du  Golfe  qui  porte  fon  nom, 

eft  une  très  grande  Ville,  belle,  riche,'  . 
bien  peuplée  , & fort  marchande.  Elle  - 
eftoit  autrefois  plus  confîderable  avant  que 
les  Empereurs  du  Japon,  en  euffent  trans- 
féré leur  ftege  à Yedo  qui  eft  ainfi  deve-  * 
nuë  la  Capitale  de  cet  Eftat.  Meaco  eft  ' é 
divifée  en  haute  & baffe  Ville.  L’ancien 
Palais  des  Empereurs  fè  trouve  dans  la 
première,  & le  port  avec  la  fortereffe  de 
Fuxime  dans  la  fécondé. 

Sacay  a un  bon  port  de  Mer  , & pafTe 
pour  la  troifiefme  Ville  de  Niphon. 

IIL  Le  Jetfen  ou  Jetfegen  a les  Villes 
de  Finda  , Capitale,  & de  Jetchu  , prés 
de  laquelle  il  y a un  Volcan.  . IV.  • 
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IV.  Le  Qÿanw>  a les  ÿilles  de  Surunga, 
ou  Suranga , de  Ximano  o ù Xinano , & de 
Micava  ou  Micawa. 

!apd.°du  V.La  Province  d’Ochio,  contient  Yedo, 
Japon.  -A va,  &Devano.  Yedo  ou  Yendo,  aujour- 
d’hui la  Capitale  du  J apon,  & la  refidence  de 
l’Empereur  eft  fituee  fur  la  riviere  de  Ton- 
kaw  qui  fe  perd  un  peu  au  defl'ous  dans  la 
Mer.  Cette  Ville  eft  belle,  riche , bien  peu- 
. plée,  longue  de  trois  lieues,&  large  de  deux. 

Il  y a de  très-beaux  Palais,  & entr’autres  . 
celui  de  l’Empereur  dont  les  appartenons 
font  tout-à-fait  magnifiques , & où  l’or* 

' & les  pierreries  brillent  de  tous  coftésü 

II.  Ifle  Ximo,  ou  Saicock  : 

Infula  Ximoa  ceu  Ximum. 

Cette  Ville  dont  le  nom  de  Saicock  veut 
dire  neuf  Royaumes  qu’elle  contenoit  au- 
trefois, n’eft  qu  a éo.  lieues  de  la  Chine. 
SaLongeur  eft  de  doooo.  pas , fa  Largeur 
de  30000.&  là  Circonférence  de  15  0000. 

- Nangalàki  Capitale , Bungo,  & Satçuina 
font  les  meilleures  Villes  qu’on  y trouve. 
Nangafaki  avec  un  Port  fur  la  cofté  Orien- 
tale, eft  médiocrement  grande,  mais  bien 
peuplée,  & riche  par  le  commerce  quelle 
t fait  principalement  avec  les  Chinois. 

IU.  Lie 
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III.  Ifle  de  Xicocoou  Tokoelÿ: 

J ' . 1 \ «1  S ji*  feAwfc - • v 

/ Xi  coca  Infula. 

Dont  le  dernier  nom  fignifie  4.  Roy- 
aumes qui  y eftoient  autrefois  contenus» 
eft  fituée  à l’Orient  de  celle  deXimo.  Oïl 
lui  donne  ordinairement  45.  lieues  de 
#Longueur*  15.  de  Large,  &120.  de  Cir- 
conférence. Tofa  ou  Tonfa,  Awa,  Hyo, 
& Samuqui  en  font  les  Villes  ou  bourgs 
les  plus  remarquables. 

Les  autres  Ifles  du  Japon  qui  dépen- 
dent de  quelqu’une  des  trois  principales 
que  nous  venons  d’expliquer , font  fort 
. petites  & de  peu  !de  confequence.  J’a- 
Jouterai  feulement  ici  que  les  Portugais 
ont  efté  les  premiers  des  Européens  qui 
ont  reconnu  les  Mes  du  Japon.  Ils  y a- 
borderent  en  1 J42.  & le  Jefuite  François 
Xavier  y eftant  paflé  avec  eux  en  1549.  y 
prélcha  l’Evangile  avec  beaucoup  de  for- 
ces. Aujourd’hui  tout  le  monde  fçait  que 
depuis  le  maffacre  des  Portugais , vers  le 
milieu  de  ce  Siecle,  on  n’y  fouffre  plus  de 
Chreftiens  que  les  Hollandois. 


§.  II.  Des  Mes  des  Larrons,  ou  de  IVfci-r- 
rie-Anne:  . 

* . Latnnum  ceu  Maria  Anna  Infula.  % 

wtS?  T*  ? ü.fftf  >*•.  , <)( 

Ces  Ifles  font  fltuées  dans  l’Archipel  de 
S/Lazare  entre  l’Océan  Oriental  & la  Mer 
Paciflque  , & entre  les  7.  & 22.  Degrés 
de  Latitude  Septentrionale.  Le  fameux* 
Magellan  qui  les  découvrit  en  if  20.  dans 
le  temps  qu’il  alloit  aux  Philippines  leur 
donna  le  nom  d Ides  des  Larrons,  pour  ' 
marquer  l’inclination  de  leurs  habitans. 
Les  EfpagnoJs  les  appelèrent  Ifles  de  las 
Vêlas  , & enfin  depuis  quelque  temps  ils  * 
leur  donnent  le  nom  de  Marie- Anne  leur 
derniere  Reine  fous  laquelle  ilscommencé- 
rcnt  de  les  habite»  Ces  Ifles  avoient  efté  . 
jufqu’à  préfent  peu  connües  , & ilu’y  a 
que  le  P.  Morales  jefoite  Efpagnolqui  y a 
eftélong  temps  Milïioanaire,  qui  nous  en 
ait  donné  le  nom,  la  grandeur,  & la  difl 
tance.  On  en  eorapte  ordinairemenc 
*4.  dont  les  noms  en  allant  du  Septen-» 
trion  au  Midi  faut  Vrac  ; Maug , Tu- 
nas  ou  les  Trois  Rochers;  Songfon , autre*  * 
ment  l’Aflomption  ou  il  y a un  Vol- 
can; Agrigan  ou  Arigan;  Pagan,  ouPa- 
g°n  , autrement  S.  Ignace , où  il,  y a , 
• plu-  • 

* t ’ ' 
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plufieUrs  Volcans  ; Alamagan  ou  la 
Conception  ; Ouguan  ou  S.  Philippe; 
Sarigan  ou  S.  Charles  ; Anathaban  ou 
S.  Joachim  ; de  Saipan  ou  S.  Jofeph  ; 
Tinian  ou  Mari- Anna  bona  Vifta  ; 
Aguignan  ou  de  S.  Ange  ; Rota  , Sarpa- 
na , ou  S.  Anne  ; & Guaham  ou  S. 
Jean  qui  produit  de  trés-bon  Cacao.  Tou- 
tes ces  Ifles  font  fort  petites,  &ne  valent 
pas  grand  chofe , non  plus  que  les  autres 
de  l’Archipel  de  S.  Lazare  , dont  onpent 
voir  les  noms  fur  les  Cartes  fi  on  croit 
quelles  en  valent  la  peine. 

§.  III.  Des  Ifles  Philippines , ou  Manilles  : 

Jnfula  Philippin*  ceu  Manill*. 

Les  Orientaux lesappellent  Ifles  deLuçon 
du  nom  de  la  plus  grande  qui  porte  aufli 
celui  de  Manille;mais  les  Efpagnols  les  nom- 
mèrent Philippines  en  confideration  de 
leur  Roi  Philippe  II.  fous  lequel  ils  en  firent 
la  conquefte  l’an  1 5 6t j..  Ferdinand  Magel- 
lan Portugais  de  nation  qui  a voit  quitté 
le  fervice  de  fon  Prince  fut  le  premier  qui 
les  découvrit  ; ce  qu’il  fit  en  1 5 20.  fousles 
aufpices  de  l’Empereur  Charles-  Quint  vers 
lequel  il  s’eftoit  retiré,  à caufe  que  le  Roi 
de  Portugal  n’avoit  pas  voulu  lui  augmen- 
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ter  fa  paye  d’un  demi  ducat  par  mois.  Rur 
Lopezde  Villalobosles  reconnut  enfuite  en- 
1541.  mais  ce  fut  pour  le  mefme  Empe- 
reur & non  pour  Philippe  IL  Roi  d’Efpa- 
gne  comme  l’a  creu  l’Abbé  Baudrand  & 
après  fui  le  fleur  d’Audiflretb  puifque  ce 
Prince  ne  commença  de  regner  qu’en  1 555.. 
X.  Abbe  baudrand  ne  fè  trompe  pas  moins 
quand  il  ajoute  que  Michel  Lopez  de  Le- 
gafpe  eftabh't  les.  Efpagnols  dans  ces  Ifles 
en  1545.  Car  il  eft  certain  que  cela  n’ar^ 
riva , comme  je  l’ai  desjà  dit  qu’en 
1564.  après  que  ce  Capitaine  y eut  efté 
envoyé  par  Louis  de  Velafco  Viceroi  du 
Mexique  qui  vouloit  s’atfurer  deceslfles* 
afin  de  faciliter  le  commerce  de  la  Nou- 
velle Efpagne  avec  la  Chine  & le  Japon. 
Les  Philippines,  que  les  Portugais  appel- 
lent Manilles  du  nom  de  celle  qui  en  eft 
la  principale  , font  au  Midi  de  la  Chine  & 
au  Septentrion  des  Molucques,  entre  les 
4.  & 20.  Degrés  de  Latitude  Septentrio- 
nale. L’Air  y eft  fort  chaud  , & l’on  y 
fent  peu  de  .différence  de  faifons.  Les  plu- 
yes  y commencent  à la  fin  de  May  & du- 
rent fans  in  terruption  trois  ou  quatre  mois  • 
mais  à cela  prés  il  y pleut  rarement'  A 
l’égard  du  Terroir  fi  on  en  croit  le  célébré 
Monfieur  Thevenot  il  s’en  faut  bien  qu’il 
ne.foit  aufli  fertile  que  piufieurs  Autheurs 
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fe  le  font  imaginé.  Il  n’y  a ni  bled > nî 
vin , ni  Olives  , ni  mefme  aucuns- 
fruits  de  l’Europe  , fi  ce  n’eft  des  Oran- 
ges. On  n’y  trouve  point  non  plus  de 
mines  d’argent , & le  peu  que  l’on  y voit 
de  ce  métal,  y a efté  apporté  du  Mexi- 
que. Celles  d or  fe  trouvent  dans  l’Iflç 
de  Manille , mais  elles  ne  font  pas  en  grand 
nombre  & ne  rendent  pas  beaucoup , non 
plus  que  le  Sable  d’or  de  la  riviere  deBü- 
tuan  dans  l’ifle  de  Mindanao.  La  plus 

frande  richelïe  du  Pays  confifte  dans  les 
almiers  qui  y font  en  grand  nombre.  Il 
y a aufli  du  coton  , & beaucoup  de  cire» 
de  miel  , & de  fucre  qui  y ellàfibon 
marché  depuis  que  les  Efpagnols  ontba- 
fti  des  moulins  pour  en  faire  , que  l’on  „ 
en  a 25.  livres  pour  vingt  fols.  Les  Phi-, 
lippines  font  fort  fujettes  aux  ouragans, 
& ont  quantité  de  couleuvres  d’une  pro- 
digieufe  grandeur , de  mefme  que  beau- 
coup de  beftes  feroces  qui  obligent  en 
plufieurs  endroits  les  peuples  de  la  cam- 
pagne de  demeurer  fur  des  arbres.  ? Ces 
Insulaires  font  allez  fpirituels,  bien- faits, 
& mefme  afTez  blancs  pour  leur  Climat. 
Ils  font,  aufli  allez  traitables  , & aiment 
plus  le  repos  que  la  guerre.  Le  nombre 
des  Ifles  Philippines  ell  fort  grand.  Quel- 
ques-uus  le  font  monter  à 1100.  & d’au? 

très 
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très  a:  plus  de  1 200.  mais  dont  il  y en  j|* 
p.lufieurs  fort  petites  , & quelques  unes 
mefme  inhabitées.  Les  plus  confidera- 
bles  font  Luçon  ou  Manille;  Mindanao; 
Tandaye  o.u  Philippine  ; Paragoa  ou  Par 
ragoya  , Puloam  ou  Calamianes  ; Min- 
dora  ; Panay;  S.  Jean  ou  Loura;  CapuI; 
Limahan  ou  Linhahan  ; Masbat  ; Abuyo  ; 
Negros  ou  Negoas;  Cebu  ou  les  Pintar 
dosi  Mataro,  & Layta.  Toutes  ceslfles- 
eftoientraurrefois  aux  Efpagnols;  mais 
aujourd  hui  Mindanao,,  & S.  Jean  ont  des  > 
* 4.  Rois  particuliers.-. 

L L’ifle  de  Luçon  oû;  de  Manille: 


*■  Infula  Lufonia  & Luconia  ceu  ManittcL . 

La  plus  grande  8c  la  principale  de  tou^~ 
tes,  a quelques  mines  d’or  , & eft  fituée  r 
vers  le  Septentrion  à 100.  lieues  de  la - 
Chine.  Son  circuit  eft  de  450.  lieues,  , 
fa  longueur  du  Sud  Eft  au  Nord-Oueft, 
de  1 jo.  8c  fa  largeur  de  l’Oueft  à l’Eft  de  . 
^7.  On  la  divife  ordinairement  en  trois  - 
Parties  ou  Audiences  qui  font  celles  deo 
Manille,  de  Pampanga , & de  Reilocos. 

Manille,  La.  Ville  de  Manille  à l'embouchure  de  ’ 
lAraud  dans  Je:  Golfe  de  > Cavité  qui 
porte  aùffi  le  nom  de  Manille:  en  eft  la  » 
“ " • • • ' Capi-i- 


\ 
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Capitale.  Elle  eft  médiocrement  grande  ; 
mais  bien  baftie,  fort  peuplée , & défen- 
due par  une  bonne  Citadelle.  Son  Port 
eft  allez  grand  ».  & fort  fréquenté  » quoi- 
que l’entrée  en  (oit  difficile  a caufe  des 
Ules  & roches  de  Mirabelles  qui  font  à 
l’ouverture  de  fon  Golfe.  Manille  a efté 
baftie  par  les  Efpagnols  qui  y ont  un  Vi- 
ceroi , un  Archevefque , & un  Confeil  Sou- 
verain pour  leurs  Ifles  Philippines  qui  font 
tout  ce  qu’ils  poffedent  en  Afie.  Cagàion 
ou  nouvelle  Segovie  avec  un  Port  & un  • 
Evefché  Suftragant  de  Manille , vers  le 
Septentrion  : Cacei  es  ou  Caceres  de 

Camarinha  Ville  &.  Evefché  vers  le  Midi;  . 
& Porto  Mandato  ou  Mantado  vers  l’O- 
rient font  les  autres  principales  places  de 
cette  Ifle.  Quelques-uns  y ajoutent  une 
Ville  de  Luçon  fur  la  Cofte  Occidenta- 
le vers  le  Nord;  mais  la  plufpart  des  Au- 
theurs  modernes  fondés  fur  les  dernieres 
relations  qui  n’en  parlent  point,  la  croient 
fuppofée,  quoique  elle  feirouve  enplufîeurs  • . 
Cartes. 

. ..  » »—«•  - » «../  >; 

II.  L’Ifle  de  Mindanao: 

s*- 

Infula  Minaana. 

La  plus  Méridionale  & la  fécondé  engran-  •*. 
deur  des  Philippines  eft  fort  peuplée  & a du  ■ 

Sablon.v. 


m 
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Sablon  d’or  dans  la  riviere  de  Butuan.  Ses' 
habitans  font  aujourd’hui  tous  Idolâtres,* 
de  mefme  que  ceux  de  l’Ifle  de  S.  Jean  qui  ' 
n’obeïffent  pas  non  plus  aux  Elpagnols.* 
Bés  principales  Villes  font  Mindanao  ou> 
Taboue  Capitale  & la  refïdence  du  Roi>( 
ou  Sultan.  Sarago , Caldero  & Dapito. 
Les  Alfoures  ou  Montagnards  del’ifle  de; 
Mindanao  font  independans  du  Sultan 
ce  nom.  . 

. -,  r . ’ l 

III  Tandaye  ou  la  Philippine  propre; 

Tandaia  ceu  Vera  Philippina.  . 

Airifi  nommée  parce  qu’elle  fut  découd  • 
verte  la  première  elt  à 1 2.  lieues  de  celle  de . - 
Manille  vers  le  Süd-Eft  , & paffe  pour  làé* 
plus àb elle  de  toutesles  Philippines. 

IV.  Paragoya: 

Infufo  Paragoiai  • 

Cètte  Ifle  éft  prés  de  Bornéo  Ifle  de  la'  : 
Sonde. 

V. ,  Mindora  : - 

• ■*  * • 

. * . % 

■\.y  f ■ -, 

Mindora  Injuîa . 

Elle  eft  feparée  de  celle  de  MâniQe  par  " 
un  deftroit  de  dix  lieues  de.large. 

VI.  P#-.* 


*■  ; 


- VI.  Panay  ouPanayotton:  v 

■» 

^ • X. 

v-  - Panayottonia  Infuîa.  ■ 

Cette  Ifle  eft  au  Sud-Eft  de  Mindora* 
M la  plus  Occidentale  des  Philippines. 

VII.  L’Ifle  de  S.  Jean: 

’ v •* 

Jnfula  fanftijonnnis. 

A le  paffage  de  S.  Claire  entre  elle  & 
Tandaye  ; mais  quelle  n’a  que  très  peu 
„d’habicans. 

VIII.  Capul: 

Capula  Infida. 

Qui  eft  entre  Mindora  & Paragoya.  1 , 

IX.  Masbat: 

Masbata  Injiïla.  J 

Entre  Paragoya  & Tendaye.  -r  -f\£ 

X.  Abuyo: 

Abuya  Infula. 

. Jlu  Midi  de  la  Philippine.  ~ — 


Ne» 
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M.  Negros: 
Nigromm  Infula. 


4b 


Qui  a.pffl&y&i  Nord-Queft,  . . I f * 


1 


XII.  Cebut 

Cibus  -Infula» 


Nommée  j72r  les  -Efp'agnols'  loi  Pinta- 
4rdôs  î à caûfe  ‘que  fes‘habitans  avoientde 
vifage  peint  quand  ils  la  découvrirent- ,>a 
Nombre  de  Jefos,  ou  Ville- Jefus  Ville  Epi- 
fcopale  avec  une;Fortereflè&  un  port  auffi 
•bon  que  frequente.  ^Son-Evelque  eftfuf- 

ir3ganç.4f^p*llle- 

.-XIIJ.  -Matan: 


« 


. -Matcmia  Infula, 


• »> 


Au  Sud  Eft  'd’Abüyo  a ven  itfoutir  le 
'fameux  Magellan  qui  y- fut  tué  en  15:20. 
& non  en  l’ifle  d'e  Cébu  l’an  1521.  com- 
me M M.  BaudranTd  &*d’  AudifFret  fe  le  font 
imaginé.  Je  n’aflure  neanmoins  que  Ma- 
gellan fut  tué  dans  rifle  de  Ma  tan 
que  félon  le  fentimentle  plus  commun: 
car  il  y a des  Autheurs  qui  prétendent  qu’il 

mourut 


H»; 
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«ourut  dans  l’Me  de  Luçon  , d’une 
Heche  empoifonnée  que  lui  .tirèrent  les. 
flufulaiics  contre  qui  il  combattoit. 

' > XIV.  LeytaouLayta:  j 

• < t.  i !>fî« 

v:  Leita  Infula.  'I  . Hii 

i s i £ «•  *»  - ^ i « 

Entre  Cebu  & Matan. 

Les  Efpagnols  pofledent  encore  les  Mes 
Banton  , Bohol , & la  Verde;  mais  elles 
font  fi  petites  & fi  peu  con  fidera  blés  quel- 
les ne  méritent  la  peine  qu’on  en  di& 
davantage. 

* j>. , .1  , < 

j.  IV.  Des  Illes  Molucques: 

7/ÿ«4«  Molticca.  • 

Le  nôïn  delMoîücqueslne  fe  donnepas 
feulement  aux  Ifles  de  Ter nate , de Tidor, 
de  Motir , de  Machian  , & de  Bachian 
qu’on  appelle  Molucques  propres;  mais 
auflï  à toutes  les  autres  qui  font  entre  cel- 
les de  la  Sonde , les  Philippines,  la  Terre 
des  Papous,  & la  Nouvelle  Hollande.  La 
fituation  de  ces  Mes  aux  environs  de 
l’Equateur  fait  que  Iair  y eft  extrême- 
ment chaud  , les  peuplés  fort  noirs  , & 
le  terroir  peu  fertile,  li  ce  n’ell  en  Epice- 
ries, & en  Riz.  Les  Molucquès  furent 
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decouvertes  par  Magellan  en  1520.  & 
foumifes  aux  Efpagnols , qui  les  donnè- 
rent en  engagement  aux  Portugais.  Au- 
jourd’hui elles  appartiennent  préfque  tou- 
tes anx  Hollandois  qui  en  ont  chafie  ces 
derniers,  & qui  y font  tout  le  com- 
merce. Ils  vendent  mefme  aux  habitans 
du  Pays  les  Epiceries  dont  ils  ont  be- 
foin , font  maiftres  des  Forterefles  & 
des  Ports,.  & ont  des  Rois  fous  leur 
dépendance.  'Ces  Mes  foncen  très-grand 
nombre,  & fe  peuvent  diftinguer  en  Oc- 
cidentales y en  Orientales , & en  Méridio- 
nales. 

I.  Ifles  Moiucques  Occidentales  ou  Ifles 
Celebes: 

Occidentales  InfulaMoîucca^ceuInJuîaCeîebes'. 

Ces  Ifles  s appellent  auffi  Celebes  du 
nom  de  la  plus  grande  & de  la  plus  conft- 
derable  de  toutes. 

Iflé  Celebes  ou  de  Macaffar: 

Infulâ  Celcbis  ceu  Macajfaria: 

Cette  Ifle  a prés  de  200.  lieues  du  Sud 
au  Nord,  & 68.  del’Oueft  àl’Eft.  L’Air 
yeftbon,  le  Pays  fort  peuplé,  & la  Terre 
allez  fertile  en  riz  , de  mefme  qu’en  Co- 
cos. Elle  avoit  il  n’y  a pas  long-  temps 
G.  Royaumes,  mais  aujourd'hui  elle 

n’en 
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n’en  contient  plus  que  deux  : celui  de  Ce- 
lebes  vers  le  Septentrion , & celui  de  Ma- 
caifar  vers  le  Midi. 

Le  Royaume  de  Celebes  tire  Ton  nom 
de  fa  Capitale  fituée  fur  la  cofte  occiden- 
tale. Quelques-uns  croient  cette  Ville 
fuppofée;  mais  ils  fe  trompent,  & on  la 
trouve  dans  toutes  les  Cartes.  Les  autres 
principales  Villes  de  cet  Eftat  font  Mandar, 
Madona,  Totoli,  & Manada. 

Le  Royaume  de  Macaflàr  a pour  Capi- 
' taie  MacaiTar  fur  le  Deftroit  de  mefme  nom. 
Cette  Ville  eft  mal  baftie,  mais  forte,  & 
avec  un  bon  Port.  Elle  appartient  aujour- 
d’hui aux  Hollandois  qui  l’ont  rendue  fort 
marchande,  & qui  ont  le  Roi  de  cet  Eftat 
fous  leur  dépendance.  Ce  Roi  eft  encore 
affez  puifiant,  & fuit  la  Religion  Maho- 
metane,  de  mefme  que  fes  Sujets.  Les 
autres  Villes  font  Bantachia  , Cion , Ta- 
buco,  & Iompandamqui  avec  fa  forterefle» 
appartient  aux  Hollandois. 

Iftes  Salayo  ou  Salayer , Cabona,  & Bouton 
ou  Bâton  : 

Infulœ  Solayum , Cabona  y & Botonia. 

Ces  Ifles  font  au  Midi  du  Royaume  de 
MacaiTar;  mais  elles  font  fort  petites,  & 
n’ont  rien  de  confiderable.  . , 

7w».  IL  S IL  Ifles 
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IL  Ifles  Molucques  Orientales: 

* 

Orientales  Moluccœ  Infulœ. 

Ifle  de  Gilolo: 

Infula  Gilola,  ceu  Giïolum. 


Cette  Ifle  eft  fitvée  fous  l’Equateur,  & 
dans  un  air  mal- Tain.  La  terre  y produit 
affez  de  riz,  & des  tortues  d’une  grofl'eur 
.extraordinaire.  Gilolo  a 250.  lieues  de 
. tour  ? & appartient  pour  la  plus  grande 
partie  à un  Roi  de  mefme  nom.  Le  refte 
eft  habité  par  des  Sauvages , principale- 
ment vers  le  Septentrion.  Les  Villesde 
-> cette  Ifle  font  Gilolo  , Capitale,  & refî- 
cdence  duRoij  Cuma,  Maro,  &T0I0. 

*-Jfle$  de  Ternate,  de  Tidor,  de  Motir, 
jde  Machian,  & de  Bachian;  ou  les 
Vraies  Molucques  : 

:Infulœ'Ternata)eïidoYai  Motira , Machianum , 
(3  Bachianum  , ceu  Ver  a Molucca. 

Ces  Ifles  qu’on  appelle  les  Vraies  Mo- 
lucques font  fort  petites,  mais  elles  rappor- 
tent quantité  d’efpiceries  aux  Hollandois 
,qui  en  font  aujourd’hui  les  maiftres,  & 

ont 

.y*'  . 
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ont  obligé  le  Roi  de  Ternate , de  leur 
ceder  rifle  de  ce  nom  pour  une  penfion  de 
i-2oo.  elcus. 

Ternate  la  principale  des  Vraies  Moluc- 
ques  a les  Villes , & forterefles  de  Gam- 
malamme,  & de  Malayo.  Il  y avoit  dans 
cette  Ifle  quantité  de  Girofliers  qu’ils  ont 
arraché  pour  mieux  vendre  leur  Girofle 
d’Amboine. 

Tidor  qui  avoit  un  Roi  particulier  appar- 
tient aujourd’hui  aux  Hollandoisquiy  ont 
fait  baftir  la  forterefle  de  Marieco. 

Motir  & Machian  font  au  Roi  de  Ter- 
nate fous  la  dépendance  neanmoins  des 
Hollandois,  qui  pofledent  entièrement 
Bachian , la  cinquiefine  Ifle  des  Vraies 
Molucques.  Motir  ou  petit  Timor,  eft 
commandée  par  la  forterefle  de  Naflaw  que 
les  Hollandois  y ont  fait  baflir,  de  mefme 
que  celles  deTa'ffafo,  & de  Tabillola  dans 
Machian.  Bachiam  a une  petite  Ville  de 
mefme  nom. 

Ifle  de  Qram  : 

Infula  Ceramum. 

La  plus  grande  des  Molucques  Orien- 
tales après  G ilolo,  a aufli  beaucoup  d’efpi- 
ceries  dont  les  Hollandois  font  tout  le 

S 2 corn- 
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commerce.  Le  Roi  de  cette  Ifle  eft  leur 
tributaire,  & ils  y ont  quelques  fortereffes. 
, Çumbello  eft  la  principale  Ville  de  Cerafia. 
Le  Roi  du'Pays  y fait  fa  refidence,  mais 
Jes  Hollandois  occupent  la  fortereife  qui 
.commande  la  Ville,  ,&  le  Port. 


Ifle  d’Amboine: 
Infuia  Amloina, 


Au  Sud-Oueft  de  la  precedente  dont 
^elle  n’eft  feparée  que  par  un  petit  trajet, 
a environ  24.  lieues  de  tour , & abonde 
[en  Cloux  de  Girofle  dont  les  Hollandois 
.qui  en  font  les  maiftres  tirent  des  femmes 
ïmmenfes.  Cette  Ifle  fut  decouverte  en 
35 15.  par  Antonio  Abro  Portugais  qui  y 
.fit  ériger  une  colomae  pour  marquer  quil 
enprenoit  poffeffion  au  nom  du  Roi  de 
^Portugal.  Les  Portugais  la  gardèrent  juf- 
v qu’en  1603.  qu’ils  en  furent  chatfés  par 
Eftienne  Verhagen  Admirai  Hollandois. 
?Les  Efpagnols  neanmoins  la  reprirent  en 
3620.  & les  Hollandois  à qui  elle  appar- 
tient aujourd’hui  ne  s’y  reftablirent  qu’en 
Depuis  ce  temps-là  ils  y ont  fait 
.baftir  }es  Forts  de  Hiten,  & de  Low,  & 
..améliorer -celui  de  la  Victoire  qui  defen- 
jlojt.Amboina  ia.Capitale  de  l’Ifle,  & qui 
“ • - --  ; eft 
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tk  le  mieux  fortifié  des  trois.  Ce  derniétf*' 
eft  tous  jours  muni  de  <5o.  pièces  decanon^  * 

& d’une  garnifon  de  <5oo.  hommes  i de  : 
forte  que  c’eft  le  meilleur  eftabliflement 7 
que  les  Holiandois  aient  dans  les  Indes**» 
aptes  Batavia  dans  l’Ifle  de  Java. 

Mes  de  Banda  s : 

Jtyula  Banda*2 , 

Cës  Ifles  qu’on  nomme  Banda  t Kers'J  » 
Gunapi,  Lantor,'  Pülowây,  Pulorin,  & • 
Baffingen  font  fort;  proches  les  unes,  des' ; 
autres,  de  mefine  qufe  de  celle  de  Cerana  ’• 
quelles  ont  au  Septentrion;  Elles  appar^' 
tiennent  aux  Holiandois,  & font  li  remplies  * 
de  Mufcadiers  quà  la  referve  du  Volcan  5 
de  l’Ifle  de  Gunapi  ou  Gumanapi  % il  h y * 
pas  un  arpent  de  terre  qui  n’en  foit  cou- 
vert. Banda  la  plus  grande  , & la  plus  > 
confidcrable  de  toutes  n’eft  qu’à  environ  * 
ao.  lieues  de  Ceram,  & à trois  lieues  de 
long  fur  une  de  large.  Les  HoUan-  - 
dois  en  tirent'  une  prodigieufe  quantité 
de  Noix  Mufcades  , auffi  bien  que  de 
Macis  qui  eft  la  fine  écorce  de  ces  noix,  & 
y ont  fait  baftir  quelques  forts,  de  mefme 
que  dans  i’Ifle  de  Nera,  & dans  celle  de  : 
Puloway. , 

S 3 , * Ifl.Ifle  -* 
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IU.  Ifles  Molucques  Méridionales: 

Infula  Molucca  Méridionales . 

Les  plus  grandes  font  Timor:  Endeou 
Flores:  Terralta;  &Aruj  mais  elles  nont 
rien  de  remarquable. 

V.  Des  Ifles  de  la  Sonde  : 

Jnfula  Sonda  vel  Sunda. 

Ces  Ifles  tirent  leur  nom  du  fameux 
Deftroit  qui  eft  entre  l’Ifle  de  Java,  & 
celle  de  Sumatra:  comme  ceDeftroit  tire 
le  lien  du  Port  de  Bantam  qui  y eft  fitué, 
qu’on  appelle  le  Port  de  la  Sonde.  Les 
Ifles  de  la  Sonde  font  fîtuées  aux  environs 
de  l’Equateur,  entre  le  8.  Degré  de  Lati- 
tude Septentrionale , & le  9.  de  Latitude 
Méridionale.  Elles  font  en  affez  grand 
nombre  $ mais  on  en  confidere  principa- 
lement trois  j fçavçir  Bornéo , .Sumatra* 
Java. 


•'‘‘f:  . *v 
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„ • . I.  Ifle  de  Bornéo  : .. 
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; lnfula  Borneum. 

Bornéo  au  Septentrion  de  Java  , à 
l’Orient  de  Sumatra  , au  Couchant  des 
Molucques,  & au  Sud-Oueft  des  Philip- 
pines, pafle  pour  la  plus  grande  Ifle  de 
î’Afie.  Sa  figure  eft  préfque  ronde,  & l’on 
dit  quelle  a doo.  lieues  de  tour,  quoique 
quelques  Autheurs  ne  lui  en  donnent  que 
400.  tout  au  plus.  Sa  fituation  fous  l’Equa- 
teur fait  que  l’air  y eft  extrêmement  chauds 
& que  les  peuples  y font  fort  noirs.  Le 
.Terroir  y produit  quantité  de  poivre , des 
jVlirabolans,  & le  meilleur  Camphre  des 
Indes.  1 1 y a des  mines  d’or,  de  mefme  que 
de  diamans , que  l’on  trouve  auflï  dans  les 
rivières  de  Lava,  & de  Succadana  dans 
la  Partie  Méridionale  de  cette  Ifle.  Bornéo 
contient  plufieurs  Royaumes,  dont  le  plus 
connu , & à ce  qu’on  croit  le  plus  puiflant 
eft  celui  qui  porte  fon  nom.  Les  Hollan- 
dois  y ont  quelques  places  fur  Içs 
coftes , & font  préfque  tout  le  commerce 
de  cette  grande  Ifle  quj  nous  eft  peu  con- 
nue au  dedans  du  Pays.  Ses  principales 
-ViHes  font  Bornéo,  Bendarmaflen , Hoc* 
mata,  Lava,Xanda,..Succad4no,  Sambas, 
v S 4 . Marubo* 
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Marubo  * & Caburo.  Bornéo  au  fond 
d’un  petit  Golfe,  & Capitale  d’un  Royau- 
me de  mefme  nom,  eft  une  affez  belle,  & 
affez  grande  Ville , baftie  comme  Venife 
dans  un  marais,  & fur  pilotis.  Son  port 
eft  vafte,  commode,  & affez  frequente. 
Les  Hollandois  y font  préfque  tout  le  né- 
goce, & y portent  du  mercure,  du  verre, 
du  cinabre , des  toiles  , des  eftoffes  de 
laine , & du  fer  qui  y eft  fort  eftimé  : au 
lieu  dequoi  ils  reçoivent  beaucoup  deCam-> 
phre,  & de  Poivre.  Le  Roi  de  Bornéo, 
& préfque  tous  les  Peuples  qui  font  fur 
les  coftes  fuivent  la  Religion  Mahome- 
tane  ; mais  ceux  qui  demeurent  bien  avant 
dans  le  Pays  font  Payens , & Idolâtres. 
Landa  & Sambas  ont  dans  leur  voifinagç 
des  mines  de  diamans. 


*'.7: 


II.  Ifle  de  Sumatra  : 
Infula  Sumatra » 


Cette  Ifle  la  plus  Occidentale  des  Ifles 
de  la  Sonde,  en  eft  auffi  la  plus  grande 
après  celle  de  Bornéo , & une  des  plus 
confiderables  de  l’Afîe.  Le  Deftroit  de 
Malacca  la  fepare  de  la  Préfqu’Ifle  Orien- 
tale de  l’Inde,  vers  le  Septentrion;  comme 
celui  de  la  Sonde  1a  fepare  de  l’Ifle  de 

Java, 
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Java»  vers  le  Midi  ou  Sud-Eff. . L’Equa- 
' teur  la  coupe  préfque  par  le  milieu  ; ce 
qui  fait  que  les  chaleurs  y font  fort  gran- 
des. L’Air  y eft  aufli  très  mal:fain  : 
pour  les  eftrangers  àcaufe  des  Lacs,  qui 
y (ont  en  aflèz  grand  nombre.  Il  y pleut  ' 
aepuis  le  commencement  de  Juin  jufqu’à  1 
la  fin  d’O&obre;  mais  pendant  ce  temps- 
là  les  vents  d’Oueft  y excitent  des  tour- 
billons» & des  orages»  auxquels  fuccedenc  1 
tout  à coup  des  calmes  durant  lefquels  lé  ; 
Soleil  attire-des  vapeurs  puantes  qui  cau- 
fent  de  grandes  maladies.  Le  terroir  dé , * 
Sumatra  eft  très -fertile,  & pourroit,  s’il  • 
eftoit  bien  cultivé  rapporter  beaucoup  de  ’ 
grains;  mais  on  n’y  femeque  du  riz,  6c  ;: 
du  millet.  Il  y a quantité  de  bufies,  dé  1 ; 
cerfs,  de  fangliers,  de  tigres»  de  rhino- 
ceros,  d’élephans  fauvages,  de  chevaux,  * 
de  porc-épis , de  civettes , & de  finges."  à 
Il  y a aufli  des  mines  d’or»  d’argent»  » 
d’eftain,  de  fer,  & de  cuivre;  & enfin  ’ 
on  y trouve  du  miel , de  la  cire  » du  Coton, 
des  pierres  precieufes  , & quantité  d’épi- 
ceries principalement  du  poivre , le  plus  : 
eftimé  des  Indes  après  celui  de  Cochin  fur 
la  cofte  de  Malabar.  II  y.  a dans  le  milieu*  1 
de  rifle  une  montagne  qui  jette  des  flam-  ' 
mes  par  intervalle,  & une  fontaine  d’ou, 
à ce  que  l’on  dit,  il  coule  inceflammentr 

S‘  5*  dtf  - “ 
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du  Baume.  On  y trouve  auflî  un  arbre 
qui  a quelque  chofe  de  merveilleux.  Les 
Malais  l’appellent  Singali,  & les  Portugais 
Arbol  trifte  de  Dia  , c’eft  à dire  l’arbre 
trifte  du  jour.  Cet  arbre  poufle  plufieurs 
boutons,  d’où  il  fort  des  bouquets  com- 
£ofés  de  cinq  fleurs  blanches  comme  la 
neige  , & un  peu  plus  greffes  que  la  fleur 
d’orange.  Ces  boutons  s’ouvrent  dés  que 
le  Soleil  eft  couché,  & les  fleurs  fe  mon- 
trent pendant  toute  la  nuit,  jufqu’à  ce  que 
le  retour  du  Soleil  les  fafle  tomber,  & dé- 
pouillé l’arbre  de  toutes  Tes  feuilles.  Le 
îoir  cet  arbre  recommence  à ouvrir  fes 
boutons  qui  rependent  une  odeur  fi  forte* 
& fi  agréable , que  tout  l’air  des  environs 
en  eft  parfumé.  Sumatra  n’eft  pas  feule- 
ment confiderable  par  fâ  fertilité , & fes 
richelfes  j mais  auffi  par  fa  grandeur.  Elle 
s’eftend  principalement  du  Sud-Eft  au 
Nord  Oueft,  & a 300.  lieues  de  long  fur 
jjo.  de  large,  qui  font  enfemble  un  circuit 
d’environ  600.  lieues.  Les  Hollandois  y 
tiennent  quatre  ou  cinq  forterefTes,  & ont 
plus  dé  pouvoir  que  les  Rois,  qui  n’ofè- 
roiént  vendre  leur  poivre  & leur  or  à 
d’autrçs  qu’à  eux.  Cette  Ifle  a le  long  de 
fa  coft'e  fix  Royaumes,  qui  font  Achem, 
Andragiri , Jamby  , Palimbam , Mani- 
cabo,  & Andripoura. 

' I.Le 


I.  Le  Royaume  d’Achcm  : 

Regnum  Acbemum. 

Le  plus  Septentrional  de  tous  , en  eft 
auffi  le  plus  grand,  & le  plus  Confiderable/ 
puifqu’il  comprend  la  moitié  de  1 Ifie.  , 11 
eftoit  autrefois  fujet  de  celui  de  Pedir  ; 
mais  aujourd’hui  Pedir , de  mefme  que 
Pàcem  dépendent  de  lui.  Achem  fa  Capi- 
tale avec  un  bon  Port  fort  frequente 
principalement  * par  les  Hollandois  » n a 
proprement  qu’une  rué , mais  qui  eft  fort 
longue.  Les  maifons  ÿ font  .bafties  fur 
Pilotis,  & couvertes  de  feuilles  de  Cocos.' 
Le  Palais  du  Ro!  qui  eft  au  Midi  de  la 
Ville  a un  bomfoffé,  & des  remparts  bien 
munis  de  Canons.  Ce  Prince  eft  fort 
puiffant.  En  1616.  il  mit  fur  Mer  dooo©. 
hommes  fur  200.  Navires  & 60.  Galeres 
pour  faire  la  guerre  aux  Portugais  qui  te- 
noient  alors  Malacca,  & il  les  a chalfés  du 
Fort  qu’ils  avoient  à Pacem.  Les  autres  Vil- 
les du  Royaume  d’Àchem  font  Pedir, 
Pacem  , & Deli , vers  l’Orient  : Daya, 
Labo,  Cinquel , Barros,  Bataham , Paf- 
liman,Ticou,  Priaman,  &Padang,  vers 
l’Occident.  Cette  derniere  eft  aux  Hol- 
landois  qui  y ont  un  fort. 


U.  Le 


U.  le  Royaume  d’Andragiri  : 
Regnum  Anàragwium. 

Prés  de  l'Equateur  à l’Orient,  eft  fort 
petit,  abonde  en  poivre  fort  menu,  & a 
& Capitale  de  mefme  nom , où  l’or  eft  à 
meilleur  marché  qu’en  aucun  autre  endroit 
de  l’Ifle.  Les  Hollandois  font  les  maiftres 
de  cette  Ville,  & y ont  un  Fort. 

< MI.  Le  Royaume  de  Jambys  ? 

Regnum  Jambium, 

. S -t 

Le  plus  riche  des  cinq  derniers  fait  uni 
bon  trafic  de  poivre  & d’or,  & a aulïi  fa 
Capitale  de  mefme  nom.  Cette  Ville  eft 
alfez  marchande,  & les  Hollandois  y ont 
un  Comptoir. 

IV.  Le  Royaume  de  Palimbam: 
Regnum  PalManum. 

Ce  Royaume  a pour  Capitale , Palim- 
bam Ville  avec  un  Port  fort  frequente  & où 
les  Hollandois  ont  aufli  un  Comptoir. 


y.  Le  Royaume  de  Manincabo  ou  Mcj 
nancabo: 

Regnum  Manincabum  ceu  Memncabmu  . 

Fait  un  bon-commerce  en  or  , & a (à 
Capitale  de  mefme  nom. 

yL  Le  Royaume  d’Andrapouca  ou  Inda- 

poura: 

Regnttm  Andrapora*  ceu  Injapora. 

Ce  Royaume  porte  le  nom  de  fa  Ca- 
pitale. 

Le  refte  de  la  Code  de  Sumatra  jufques 
au  deftroit  delà  Sonde  eft  inhabité  & il  n’y  a 
que  des  bois  & des  montagnes.  La  Colle 
qui  eft  fur  ce  deftroit  obeïffoit  autrefois 
au  Roi  de  Bantam  dans  l’ille  de  Java  ; 
mais  aujourd’hui  elle  dépend  des  Hollan- 
dois. 

Tous  les  peuples  de  la  Cofte  de  Suma- 
tra font  Malais»  8c  parlent  le  mefme  lan- 
gage que  ceux  de  la  Préfqu’ifle  de  Malac- 
ca;  mais  le  dedans  de  l’Iile  ;eft  habité  par 
les  naturels  du  Pays  qui  parlent  une  lan- 
gue fort  differente.  Ces  derniers  font 
gouuernés  par  plulieurs  petits  Rois»  qui 
k font  ordinairement  la  guerre  les  uns  aux 

autres. 
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autres.  Celui  qui  habite  entre  Ticou  & U ~ 
Manimeabo  eft  le  plus  puiflant  & le  plus 
riche.  Il  a fous  fa  puiffance  la  plus  gran-  . 
de  partie  dès  lieux  où  fe  rencontre  l’or  de  ~ 
cette  Ifle  duquel  leShabitans  font  commer- 
ce avec  ceux  de  Manimeabo  pour  du  riz, 
des  armes  , & des  toiles  de  coton  , &T 
avec  ceux  de  Priamam  pour  du  poivre, 
dufei,  de  l’acier,  & des  toiles  de  Surate.  • 
Ces  peuples  ne  traitent  point  avec  les  eftran- 
gers  , & s’ils  en  peuvent  attraper  ils  les 
maffacrent  & les  mangent.  Ils  n’ont  au- 
cune Religion,  & ils  obfervent  feulement 
quelque  Police  entr’eux  touchant  le  ma- 
riage , la  juftice , & le  devoir  envers  leur  - 
Roi. 

Il  y a aux  environs  de  Sumatra  plufieurs  ' 
Ifles  dont  la  plus  grande  & la  feule  confï- 
derable  eft  celle  de  Banca  , vers  l’Orient.* 

On  y trouve  une  Ville;  de  mefme  nom  qui 
eft  affez  marchande  , & les  Hollandois  y 
ont  un  Comptoir.  . ; 


III.  Ifle  de  Java: 
înjtUa  Java. 


La  plus  petite  & la  plus  Méridionale 
. des  trois  grandes  Ifles  de  la  Sonde,  après 
de  ii  o.  lieues,  du  Couchant  au  Levant  : 

• ■ 40.  • 
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40.  du  Sud  au  Nord,  & /l6o . de  Circuit. 
L’Air  y eft  fort  chaud  , a caufe  de  fa  fî- 
tuation  entre  le  6.  & le  9.  Degré  de  La- 
titude Méridionale;  &lesEftrangers  le  trou- 
vent fort  mal-fain.  Le  terroir  eft  aflez  fer- 
tile en  riz,  enfucre,  enbeftail,  & en  poi- 
vre qu’on  eftime  fort.  On  y trouve  aufli 
des  bois,  des  rivières,  des  fontaines,  des 
mines  d’or , d’argent,  & de  cuivre , des 
Diamans,  des  Rubis,  & de  très  belles 
Emeraudes.  Les  Huiftres  qu’on  y pefche 
y font  d’une  groffeur  prodigieufe , & on 
en  a veu  quu>efoient  jufqu’à  300.  livres. 
Ce  qu’il  y a cuncommode dans l’Ifle déla- 
va outre  le  mauvais  air , font  les  ferpens 
& les  moucherons  ou  côufins.  Le  Pays 
en  eft  rempli , & ces  infedes  n’y  font  pas 
moins  grands  que  venimeux.  L’Ifle  de 
Java  a eu  autrefois  divers  Souverains  ; 
mais  aujourd’hui  elle  n’en  a que  deux,  les 
Hollandois , & l’Empereur  de  Mataran 
ou  Materan.  Les  premiers  y font  lès  plus 
puiflans , & poffedent  deux  des  meilleures 
places  de  ce  Prince  qu’ils  tiennent  par  ce 
moyen  en  leur  dépendance.  Ces  deux 
places  font  Japara  & Cheribam  ou  Cheri- 
bon  que  cet  Empereur  leur  remit  il  y a 
quelques  années , à calife  qu’ils  lui  avoient 
donné  du  fecours  contre  fes  deux  freres 
qui  lui  difputoient  l’Empire.  Les  Hollan- 
dois 
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dois  fe  font  auffi  rendus  maiftres  de  la  V3- 
le  & du  Royaume  de  Bantam  ; ce  qui  a 
extrêmement  augmenté  leur  commerce# 
leur  puiflance  dans  fille  de  Java.  Leur 
principal  eftablilfement  dans  cette  Ille  eft 
batavia.  Batavia  autrefois  Jacatra à 15.  ou'20. lieues 
de  Bantam  qu’elle  a au  Couchant.  Cette 
Ville  eft  médiocrement  grande,  maisbelle, 
propre , riche , bien  peuplée , baftie  à l’Eu- 
ropéenne, & le  centre  du  commerce  delà 
Compagnie  des  Indes  Orientales.  Elle  eft 
auffi  bien  fortifiée  & defenduë  par  une  bon- 
ne Citadelle  à 4.  baftions  auxquels  les  Hol- 
landois  onr  donné  des  ndhis  de  Pierres 
precieufes,  fçavoir  du  Diamant,  du  Ru- 
bis , du  Saphir  , & de  la  Perle  , en  mé- 
moire des  marchandées  avec  lefqüelles 
ils  y avoient  auparavant  bafti  un  fort  ou 
pluftoft  un  retranchement*  Pour  bien 
entendre  ceci,  il  faut  fçavoir  queles-HoI- 
landojs  avoient  depuis  l’an  1617.  un  ma- 
gazin  à Jacatra  , & qu’ils  y faifoient  un 
commerce  fi  confiderable  que  les  Infulai- 
resen  eurent  quelque  forte  de  jaloufie. 
Les  Anglois  fe  fervant  der  cette  conjonc- 
ture perfuaderent  à ceux-ci  de  faire  la 
guerre  aux  premiers  , & ils  leur  donnè- 
rent mefme  du  fecours.  Les  Hollandois 
furent  attaqués  fur  la  fin  de  1618.  & 
comme  il$:  eftoient  fort  à découvert -ils  fè 
‘ ‘ . ~ firent 
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firent  un  retranchement  avec  des  baîotsde 
marchandifes  , parle  moyen  defquelsils 
fe  défendirent  jufqu’au  mois  de  Mars  fui-  . 
varit  que  leur  General  Koen  qui  revenoit 
des  Molucques  non  feulement  les  dégagea  > . 
mais  prit  & ruina  Jacatra  , dont  Batavia» 
a pris  la  place.  Cette  Ville  eft  peuplée  de 
plufieurs fortes  de  Nations;  de  Malais,, 
de  Maures,  de  Chinois,  & autres  qui. 
payent  un  tribut  par  tefte , pour  y trafi- 
quer librement.  Son  Port  eft  bon  & le 
plus  fréquenté  de  toute  rifle,,  depuis  que. 
les  Hollan dois  y . ont  transféré  préfque. 
tout  le  commerce  de  Bantam  dont  ils, 
fe  font  rendus  maiftres.  La  Compagnie, 
des  Indes  y envoie  tous  les  ans  dix 
ou  douze  vaifleaux  chargés  de  mar- 
chandifes d’Europe  propres  pour  les  In- 
diens , & il  en  revient  un  pareil  nombre 
avec  dej’or,  de  l’argent,  des  Diamans,. 
des  Perles , de  l’ivoire,  du  Cuivre  rouge, 
du  Thé,  des  Porcelaines,  du  Poivre,  de 
la  Mufcade,  de  la  Canelle  , du  Gingem- 
bre, du  Girofle,  des  foies,  du  Coton, 
des  Eftoffes  de  toutes  fortes  , & quantité 
d’autres  marchandifes  & denrées  de  tous 
tes  endroits  de  l’Afie  , & fur  lefquelles  la 
Compagnie  eft  afïurée  de  faire  un  gain 
confiderable.  Cette  Compagnie  a dans 
les  Indes  6.  Gouvernemen s Generaux  qui 


M 

®F 


S ».  . • 

■4# 

426  Nouvelle 
dépendent  du  Confeil  Souverain  qu’elle  a à 
Batavia  la  Capitale  de  tous  les  Pays  qu’elle 
poffede.  Ces  Gouvernemens  font  ceux 
de  la  Cofte  de  Coromandel , d’Ambone  ' 
ouAmboine,  de  Banda,  deTernate,  de 
Ceylon  ou  Ceylan & de  Malacca.  Ou- 
tre ces  fîx  Gouvernemens  Generaux  , ils  ; 
en  ont  encore  de  particuliers  dont  les 
Gouverneurs  s’appellent  Commandeurs; 
comme  ceux  du  Cap  de  bonne  Efperaa-; 
ce  ; de  Macaflar  dans  llde  Celebes  ; de 
Padan  , dans  l’ifle  de  Sumatra  j de  Ti- 
mor ou  Motir  une  des  petites  Molucques;;  • 
d’Andragiry  dans  l’ifle  de  Sumatra  ; de. 
Cochin  & de  plufieurs  lieux  fur  la  Cofte 
de  Malabar.  Ils  ont  aufîides  Comptoirs  ea  - 
divers  endroitsicomme  à Ifpahan,&  à Gam? 
ron  ou  Bânderabafli  en  Perfe , à Suratte  , , 
à Agra , à Amedabat , & à Ougli  dans 
l’Eftat  du  Grand  Mogol;  à Palimban,  & 
àjambi  dans  l’ifle  de  Sumatra  ; àSiarâ, 

& à Ligor,  dans  le  Royaume  de  Siam;  au 
Tunquin  , & au  Japon.  Tous  ces  Gou- 
vernemens & tous  ces  Comptoirs  reffor-X 
tiflent  au  Confeil  Souverain  de  Batavia , _ 
& rien  ne  fe  fait  que  par  fes  ordres.  Ce 
Confeil  eft  corapofé  du  General*  qui  ne 
fait  qu’ordonner  & ne  rend  point  dè  - 
compte  ; du  Directeur  General  qui  lait 
exeçuter  les  ordres  du  General  ; mais  qui  - 
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rend  compte  ; de  fix  Confeillers  Ordinai- 
res, & de  quelques  Confeillers  Extraordi- 
naires dont  le  nombre  dépend  de  la  Com- 
pagnie qufrefîdetousjours  en  Europe. 

Bantain  autrefois  la  principale  Ville  de 
Java  & la  Capitale  d’un  Royaume  de  mef-  « 
me  nom , eft  fituée  fur  le  Deftroit  de  la 
Sonde , & a un  très  bon  port  ; mais  qui 
n’eft  plus  fi  fréquenté  depuis  que  les  Hol- 
lindois  s’en  font  rendus  les  roaiftres  , & 
en  ont  transféré  préfque  tout  le  commer- 
ce à Batavia.  La  révolté  du  Fils  du  Roi 
de  Bantam  contre  fon  pere  donna  lieu  à 
cette  conquefte.  Les  Auglois  foufte- 
noient  ce  dernier;  mais  les  Hollandois  qui 
appuyoient  le  fils  , défirent  le  Pere  & le 
mirent  en  prifon  l’an  1680.  Le  gain  de  la 
bataiHe  ne  fut  pas  fi  avantageux  au  fils 
qu’à  ces  derniers;  & je  crois  avoir  oui  di- 
re qu’il  avoit  depuis  efté  obligé  de  leur 
ceder  fon  Royaume  pour  une  pen- 
fion. 

Japara  & Cheriboivou  Cheribam  cedées 
aux  Hollandois  par  l’Empereur  de  Mataran. 

Ce  Prince  eft  aflez  puiflànt.  & pofiede  la 
plus  grande  partie  de  Java.  Sa  Capitale 
eft  Mataran  ou  Materan  alfez  bonne  Ville  Mataran. 
avec  un  port  allez  fréquenté  fur  la  Cofte 
Méridionale  de  l’Iûe. 

Tuban , Jortan,  & Palambuamou  Ba- 

lam- 
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lambuam  fur  un  defiroit  qui  porte  fon  nom 
font  auffi  trois  bons  ports  appartenant 
à ce  Prince. 

Les  Ifles  lis  plus  confiderables  des  en- 
virons de  Java  font  celles  de  Madure , dé 
Baly,  deLombock,  &deCumbava,  tour- 
tes vers  l’Orient , & fous  la  dépendance 
de  quelques  petits  Princes. 


j.  VI. 


L’Iile  dé  Ceylan  r & les  Iflcs  Mal* 
dives  ; 

Infula  Ceylamm  &.  Maldiva  Infula* 

Ifte  de  Ceylan  , ou  Cèylon  ; - 

• ' ’-'k_  : -i 

Infula  Ceylanum . 

G Et  t b-  Me  eft  fîtuée  au  Sud-Sud- Eft  - 
de  la  Préfqu’ifle  Occidentale  de  l’In- 
de , & a la  figure  d’une  Perle  ou  d’une 
Poire.  Elle  pa(Te  communément  pour  eftré  - 
la  Taprobane  des  Anciens  , & quelques- 
uns  mefme  prétendent  qu’elle  eft  l’Ophir 
dont  parle  Salomon.  Son  Air  le  plus, 
pur  3c  le  plus  fain  qui  foit  dans  les  In- 
des £ ; 
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4e s,  fa  beauté  & fa  fertilité»  l’ont  fait 
appeler  Tenarefin  qui  en  la  Langue  du  Pays 
veut  dire  Terre  de  Delices.  Sa  Canelle 
eft  la  meilleure  du  Monde  : fes  fruits, 
fes  fleurs,  & fes  plantes  ont  une  odeur 
trés-agreable;  & enfin  on  y trouve  tou- 
tes fortes  de  drogues  avec  de  l’or , des 
pierres  precieufes  , les  plus  dociles 
Elephans  , & la  plus  haute  Mon- 

tagnes des  Indes  , que  les  Gens  du 
Pays  nomment  Pic  d’Adam  » parce 
-qu’ils  s’imaginent  qu’Adam  y fut  delà 
elevé  dans  le  - Ciel.  Ces  Infulaires 
font  noirs  , & mal-faits  ; mais  fort 
difpos  & les  meilleurs  Saltinbanques 
de  toute  l’Afie.  L’Ifle  de  Ceilan  a ,95. 
lieues  du  Sud  au  Nord,  50.  del’Oueft 
à l’Eft,  & environ  250.  de  Circuit.  El- 
le contenoit  autrefois  neuf  Royaumes; 
mais  aujourd’hui  fuivant  la  Relation  de 
Robert  Knox  elle  appartient  préfque  tou- 
rte au  Roi  de  Conde  Uda  , à l’exception 


de  quelques  places  maritimes  que  les  Hol- 
landois  y pofledent  depuis  qu’ils  en  ont 
chatte  les  Portugais.  Les  principales 
Villes  du  dedans  du  Pays  qui  eft  fort 
peu  connu,  font  Candea,  Digligyneurs, 
Nellemby*neur , & Allont-neur.  Candea 
prés  de  la  riviere  de  Mavelagonga  eftoit 
autrefois  une  aflez  bonne  Ville  ; mais  elle 
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a beaucoup  perdu  de  fon  ancien  éclat  , 
depuis  que  le  fïege  Royal  en  a efté  transféré 
à Nellemby-neur.  Les  plus  confiderables 
places  maritimes  de  Ceylan  font  Colombo 
Ville  & Port  aux  Hollandois  qui  y ont  un 
Gouverneur  & une  Forterefle.  Jafanata- 
pan , Negombo , Baticalo  , & Gale  avec 
un  bon  Port  font  auffi  aux  Hollandois. 

Trinquilemale , Trinquemale,  ouTrin- 
quinamale  d’où  vient  la  bonne  Canelle  eft 
au  Roi  de  Condé  Uda. 

Prés  de  rifle  de  Ceylan  eft  celle  de  Ma- 
nar  qui  n’en  eft  feparée  que  par  un  petit 
deftroitappellé  auffi  Manar  ; mais  elle  n’eft 
renommée  que  par  la  pefche  des  perles 
qui  fe  fait  aux  environs. 

Ifles  Maldives  l 

Maldiva  Infula. 

Ces  Ifles  font  fituées  au  Sud-Oueft  de 
la  Préfqu’ifle  Occidentale  de  l’Inde-  en- 
tre le  3.  Degré  de  Latitude  Méridio- 
nale , & le  8.  de  Latitude  Septentrio- 
nale. Leur  nom  eft  compofé  de  deux 
mots;  fçavoir  de  Male  & de  Dive.  Le 
premier  eft  le  nom  que  porte  la  prin- 
cipale Ifle  » & le  fécond  dans  la  Langue 
du  Pays  fignifie  Ifle.  Les  Portugais  qui  les 

decou- 
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découvrirent  Tan  1507.  prétendent  qu’il 
y en  a 11000.  d’autres  en  font  monter 
le  nombre  julqu’à  12000.  mais  je  ne 
voudrois  pas  garantir  ni  l’un  ni  l’autre. 
Ce  qu’il  y a de  plus  certain  eft  que 
cet  Archipel  eft  un  amas  d’Iftes  fi  con- 
fus qu’on  prend  fouvent  un  roc  ou  un 
banc  de  fable  pour  une  Ifle.  La  fitua- 
tion  de  ces  lfles  fait  une  efpece  de 
ligne  droite  du  Sud- Eft  au  Nord  Oueft» 
laquelle  n’a  pas  tout-à-fait  20.  lieues 
de  largeur , & mefme  la  principale  lfle 
de  ce  corps  nommée  Male  eft  fi  petite 
qu’elle  n’a  pas  une  lieue  de  tour.  Ces 
lfles  font  toutes  entrecoupées  de  bancs 
de  fable , & environnées  de  rochers  qui 
en  rendent  l’abord  fort  difficile;  mais 
la  Providence  divine  y a fait  quatre 
Ports  ou  pluftoft  quatre  ouvertures  vis 
à vis  les  unes  des  autres  aux  ifsües  de 
chaque  Atollon  ou  Quartier  de  ces 
lfles,  afïnque  les  habitans  peufTent  avoir 
communication  les  uns  avec  les  autres. 
Sans  cela  les  vaifleaux  feroient  empor- 
tés par  les  courans  de  la  Mer  à plus 
de  fept  ou  huit  cents  lieues  delà.  Ces 
courans  vont  fix  mois  vers  l’Eft,  &.  au- 
tant vers  l’Oueft  : quelquefois  plus  , 
quelquefois  moins.  L’air  des  Maldives 
eft  fort  mal-fain  > principalement  pour 

les 
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les  étrangers , â caufe  des  fièvres  mali- 
gnes qui  y régnent , & qui  les  empoi> 
tent  en  très  peu  de  temps.  Pour  ec 
qui  eft  de  la  qualité  du  terroir,  ces 
Ifles  ne  rapportent  ni  bled,  ni  riz* 
mais  feulement  du  miel , des  grenades , 
-des  citrons , des  oranges , & des  cocos. 
Ce  dernier  fruit  eft  d’un  grand  fecours  , 
aux  Infulaires.  L’arbre  qui  le  produit 
leur  fournit  un  fuc  , & des  liqueurs 
qui  eftant  diverfement  préparées  ou  ti- 
rées en  diverfes  faifons  font  du  vin , 
de  l’huile , du  beurre , du  lait , & du 
fucre.  Son  fruit  eft  une  amande,  dont 
on  fait  du  pain.  La  feuille  fe  préparé 
pour  faire  du  papier  à écrire  , & le 
tronc  fert  à la  charpenterie  des  maifons 
& des  vaiffeaux.  11  y a auffi  dans  ces 
-Mes  des  coquilles  blanches  que  la  na- 
ture a fi  bien  formées,  qu’elles  partent 
pour  monnoie  en  plufieurs  endroits 
de  la  Terre-fermede  l’Inde.  On  y trouve 
enfin  du  corail  noir , de  l’ambre  ;gris , 
& les  plus  belles  écailles  de  tortues  des 
■Indes.  On  dit  qu’il  y en  a de  fi  gran- 
des qu’elles  pourroient  contenir  10.  ou 
1 2.  perfonnes  afiifes  î mais  elles  ne  font 
pas  fi  eftimées  que  celles  qui  n’ont  que 
trois  ou  quatre  pieds  de  Diamètre,  & 
qui  tirent  fur  le  noir  & fur  le  rouge.  Ces 
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dernières  font  fore  éclatantes,  & fi  bien 
façonnées  quelles  font  recherchées  de 
tous  les  grands  Seigneurs  des  Indes.  On 
nen  trouve  que  dans  ces  Ifles , & dans 
les  Philippines.  Les  Maldives  dépen- 
dent d’un  Roi  qui  vient  par  fucceffion  à 
la  couronne , & le  droit  d’y  fucceder  ap- 
partient aux  malles  à l’exclufion  des 
filles.  Ce  Prince  prend  la  qualité  de 
Sultan  Roi  de  treize  Proyinces , & de 
1 2000.  Ifles  ; mais  fon  revenu  nerepond 
pas  à ce  titre  .,  puifqu’ilsneconfiftequedans 
la  cinquiefme  partie  des  fruits  de  fon 
Royaume,  & dans  la  confifcation  des 
vaifleaux  qui  font  naufrage  fur  les  Coftes. 
Ainfi  on  peut  dire  que  pour  un  Roi  de 
12000.  Ifles  il  n’eft  ni  puiflant  ni  riche. 
Il  eft  Mahometan  , de  mefme  que  fes 
fujets.  Les  Ifles  Maldives  fe  diftinguene 
en  13.  Parties  principales  qu’on  appelle 
Atollons.  Douze  grands  Deftroits  divi- 
fent  un  Atollon  d’avec  l’autre,  & les 
Ries  font  fepatées  par  de  petits  canaux 
où  la  Mer  eft  fort  Bafle.  Les  Deftroits 
font  fi  remplis  de  crocodiles  qu’il  n’y  a 
pas  de  feureté  à s’y  baigner , & pour 
ce  qui  eft  des  Canaux  ils  font  tous 
fort  dangereux  à ceux  de  Males-Madou, 
d’Adou , & de  Souadon  prés  qui  font 
un  peu  plus  navigables , & fur  tout  ce 
7 cm,  II,  V dernier 
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dernier  quiefl:  large  de  vingt  lieues. 
Les  noms  des  Atollons  des  Maldives 
font  en  allant  du  Nord-Oueft  au  Sud-Eft 
Tilladou-Matis  ou  Matos  ; Milladouë* 
Madouëj  Padipola  ; Malos;  Madou ; 
ArirAtollon  ; Male-Atollon  où  eft  Male 
• Capitale  des  Maldives»  & la Refidence  du 
Roi;  Poulifdou;  Molucque;  Nilladoux; 
Collomadoux  ; Adoumatis  ; Souadou  ; 
Addou,  & Bouë-Molucque  qui  ne  font 
tous  deux  qu’un  Atoilon. 

:Les  Ifles  qui  font  autour  des  Maldives 
font  fort  petites  ,-  & n’ont  rien  de  confia 
, dçrable. 


A RTICLE  H. 

V 

;Ües  Ifles  de  l'Afle , dans  la  Mer 
Mediterranée  : 

Jtfiœ  bifula  in  Mari  Mediterraneo 

Jttœ. 

CEs  Lies  font  fîtuées  au  Midi,  & au 
Couchant  de  la  Natolie.  Elles 
appartiennent  toutes  au  Turc  , & font 
partie  du  Beglerbeglic  de  la  Mer  ou  du 
Capitan  Pacha , i celle  de  Çypre  prés 
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qui  Fait  un  Beglerbeglic  particulier.  Les 
plus  confiderables  de  ces  Iües  font  Cyprc 
& Rhodes,  au  Midi  de  la  Natolie  ; Scar- 
panto;  Starapalia;  Lango  ou  Cos;  Lero; 
Palmofa  ou  Patino  autrefois  Pathraos; 
Nicaria  ; Samo;  Scio  ; Metelino;  Ôc 
Tenedo,  dans  l’Archipel. 

§>  I ï L’Ifle  de  Cypre: 

Cyprus  Infula.  * 

La  plus  grande,  & la  plus  cônfidera- 
ble  de  toutes  n’eft  qu’à  20.  lieues  de  la 
Natolie.  Sa  Longueur  d’Orient  en  Oc- 
cident eft  de  67.  lieues  , fa  Largeur  du 
Sud  au  Nord  n’en  a que  20.  & fon  cir- 
cuit en  contient  140.  Elle  fut  autrefois 
confacrée  à Venus  que  les  Poètes  font 
native  de  cette  Ifle , & a eu  titre  de 
Royaume  , qui  après  la  decadence  de 
l’Empire  Romain  parta  fous  la  domi- 
nation des  Grecs  , & en  fuite  dans  la 
Maifon  de  Lurtgnan.  Cette  Maifon  la 
poffeda  depuis  l’an  119 1.  jufques  en  1473 . 
que  Jacques  Fils  naturel  de  Jean  III. 
l’ufurpa  fur  Charlotte  Fille  légitimé  & 
heritiere  de  ce  Prince , Charlotte  avoit 
époufé  Louis  de  Savoie , dont  les  Ducs 
de  Savoie  font  heritiers  ; &c’eft  pour  cette 

V 2 raifou 
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raifon  qu’ils  prennent  encore  aujourd’hui, 
la  qualité  de  Rois  de  Cypre.  Jacques 
baftard  & ufurpateur  fe  maria  avec 
Catherine  Fille  de  Marc  Cornaro  Véni- 
tien que  le  Sénat  de  Venife  adopta  en  lui 
conftituant  une  dot.  Catherine  demeu- 
ra enceinte , & accoucha  d’un  fils  qui 
ne  vefcut  que  deux  ans;  ce  qui  la  porta 
à remettre  le  Royaume  aux  Vénitiens, 
.du  vivant  mefme  de  Charlotte  qui  en 
réclama  inutilement.  La  République  de 
'Venife  polfeda  Cypre  jufques  en  1571. 
que  les  Turcs  s’en  rendirent  maiftres 
fous  Selim  II.  L’air  de  cette  Ifle  eft  fore 
mal*fain  ; mais  le  Terroir  y eft  très  fer- 
tile de  lui-mefme.,  & produirait  en 
abondance  toutes  les  chofes  neceffaires 
à la  vie,  s’il  eftoit  un  peu  mieux  cultivé. 
Les  vins  y font  excellens , & les  fruits 
très  délicieux.  On  y trouve  aufli  quan- 
tité deFrancolins,  de  mefme  que  d’autre 
gibier,  & enfin  il  n’y  manque  qu’un  peu 
plus  d’eau  douce  dont  il  n’y  a qu’une 
feule  fource  dans  toute  l’ifle.  Cette 
fource  eft  fur  le  bord  de  la  Mer  ; ' mais 
cette  proximité  ne  l’empefehe  pas  de 
conferver  toute  fa  douceur.  L’ifle  de 
Cypre  fe  divifoit.  autrefois  en  4.  Parties 
.qui  portoient  le  nom  des  4.  Régions  du 
Jdonde;  aujourd’hui  les  Turcs  la  divifent 
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én  7.  Sartgiacats  » & les  Géographes'  en 
iii  Territoires  dont  il  y en  a 6.  vers  le 
Midi , & y.  vers  le  Septentrion.  Les 
premiers  font  ceux  de  Batfo,  d’Audimo, 
deLimilfo,  deMafoto,  de  Saline,  & de 
Mefarea.  Les  autres  font  ceux  de  Cro- 
Ibco,  de  Pendaia,  de  Cerines  , de  Car-' 
palfo , & de  del  Vifcontado.  Cypre  a 
pour  Capitale  Nicofie  Ville  allez  grande 
& allez  forte*  la  Relidence  du  Beglerbeglic 
de  l’lfie , & le  liege  d’un  Archevefque 
Grec.  Les  Turcs  la  prirent  en-  1570.-- 
après  un  fiege  de  42.  jours.  Les  autres1 
Villes  fon t Famagoufie  la  fécondé  V ille,&  le 
feul  Port  de  Cypre.  Elle  eft  alTez  forte , 
2000.  mille  pas  de  circuit,  & fait  préfque : 
tout  le  trafic  de  l’Ifle.  Les  Génois  la  prirent 
environ  l’an  1372.  & la  gardèrent  prés1' 
de  cent  ans.  Les  Vénitiens  en  furent  dé-  * 
puis  les  maiftres  jüfques  en  l’année  157 1.  ■ 
que  Selim  II.  Empereur  des  Turcs  la  prit  ' 
par  compofition  malgré  la  refiftance  ex-  * 
traord inaire  * des  - aifiegés  pendant 
plus  de  dix  mois,  mais  aprésavoir  perdti  ’ 
80000.  hommes  devant  cette  place. 
Confiance  ou  il- Porto  di  Coftanza  autre- 
fois Salamine  dont  S.  Epiphane  fut : 
Evefque  , ne  montre  plus  que  des  ruines. 
Gerines  a une  allez  grande  plage.  Ler- 
neca  autrefois  aflez  - grande  Ville  n’eft 
1 V •$/*  ’ plus  ‘ 
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plus  qu’un  Village  fitué  à un'  quart  de 
lieue  de  la  Mer  du  cofté  du  MidL  II  y 
a des  negotians  attez  riches , & c eft  un 
des  endroits  de  l’Ifle  ou -il  Te  fait  le  plus 

•de  commerce.  . . f " 

II.  Rhodes  à 6.  ou  7.  lieues  de  la  Na- 
~tolie,  en  ado.  de  tour;  1 5. du  Sud  au  Nord, 
<&  environ  fept  de  l’Eft  à l’Oueft.  L air  y eft 
bon,  & le  ciel  fi  ferain  qu’il  ne  fe :patfe 
point  de  jour  que  le  foleil  n’y  parqifiè. 
C’eft  aufli  la  raifon  pour  laquelle  les  An- 
ciens la  dedierent  à cet  Aftre.  Tl  y ^a  de 
fort  belles  prairies,  & la  terre  y produit 
beaucoup  de  fruits,  de  mefme  que  quel- 
ques grains.  La  Gloire  la  fit  acquérir 
aux  Chevaliers  de  S.  Jean  de  Jerufalem , 
& la  Jaloüfie  la  leur  fit  perdre.  En  13  0*9. 
ils  en  Chafferent  les  Satrafins  qui  l avoient 
enlevée  aux  Empereurs  de  Conftamino- 
dle,  & deux  cents  treize  ans  après  ils  en 
furent  chattes  par  Soliman  II.  Empereur 
des  Turcs  qui  en  vint  à bout  par  la  trahi- 
son d’André  d’Amarat  Portugais  , Chan- 
celier de  l’Ordre.  Cette  lfle  a fa  Capitale 
de  mefrtienom  fituée  fur  la  Mer  qui  y 
fait  un  bon  Port  défendu  par  deux  gref- 
fes tours.  Ces  tours  (ont  bafties  fur  deux 
ïoehers  où  fut  autrefois  dreffé  le  fameux 
Çolofle  de  bronze  qui  a patte  pour  une 

des  fept  merveilles  du  Monde.  Cette 

énorme 
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énorme  ftatuë  du  Soleil  haute  de  70. 
coudées , & dont  peu  de  perfonnes  ,pou- 
voient  embraffer  le  pouce,  avoit  les  pieds 
pofés  fur  les  pointes  de  ces  deux  rochers, 
en  forte  qu’un  navire  pafloit  avec  fes  voi- 
les déployées  entre  les  jambes  duCoIoffe. 
Ce  Coloffe  après  avoir  demeuré  56.  ans 
debout  fut  renverfé  par  un  tremblement 
de  terre  , & neuf  cens  chameaux  furent 
chargés  de  fon  cuivre  quand  les  Sàrrafins 
prirent  Rhodes  l’an  de  grâce  6&j.ou  félon 
d’autres  6)4.Rhodes  eft  forte  & a éftéaffie- 
gée  trois  foispar  lesTurcs.  La  première  par 
le  Sultan  Ottoman  en  1 3 10.  mais  Amé  - 
IV.  Comte  de  Savoie  qui  y vint  au  fecours 
la  fauva , & pour  éternifer  cette  vi&oire, 
au  lieu  des  Aigles  qui  eftoient  les  armes 
de  fes  predeceflëurs  ; il  prit  la  croix  d’ar- 
gent en  champ  de  Gueules,  de  la  Reli- 
gion de  Rhodes , avec  ces  quatre  lettres 
Initiales  , F.  E.  Ri  T.  de  ces  quatre 
Mots  Latins  , Fortitudo  ejus  Rhodum  1 
tenuit.  . Mahomet  IL  la  -fit  attaquer  en  ■ 
1480.  mais  le  Grand-MaiftrePièrred’Au- 
bulfon  * la  défendit  fî  courageufement  : 
pendant  trois  mois  qu’il  fut  contraint  de 
fe  retirer  après  avoir  perdu  la  meilleure 
partie  de  fes  troupes.  Soliman  enfin  y 
mit  le  fiege  en  1522.  qu’il  auroit  levé 
comme  fes  predecefieurs  fi  dans  le  temps 
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qu’il  fongeoit  à la  retraite , les  avis  qulil’ 
receut  ne  lui  euflfent  fait  prendre  d’autres 
mefures.  André  Araarat  Chancelier  de 
l’Ordre  , fafché  de  ce  que  Philippe  de 
Viliiers  de  rifle-Adam  lui  avoit  efté  pré- 
féré dans  la  dignité  de  Grand -Maiftre 
refolut  de  fe  vanger  du  tort  prétendu 
qu’  on  lui  avoit  fait.  Il-  eftoit  du  Confeilj 
il  fçavoit  le  foible  de  la  place , & en  don- 
noitavis  à Soliman  aflez  inftruit  d’ailleurs 
par  un  médecin  Juif  qu’il  tenoit  à Rhodes. 
La  trahifon  d’Amarat  fut  à la  vérité  dé- 
couverte, & il  eut  la  tefté  coupée;  mais 
les  Turcs  s’eftant  obftinés  à battre  la 
place  elle  fut  enfin  rendue  à Soliman 
qui  y entra  le  jour  de  Noël  de  la  mefme 
année  1522.  C’eft  ainfr  que  les  Cheva- 
liers de  l’Ordre  de  S.  Jean  de  Jerufalem 
perdirent  leur  cinquiefme  Refîdence,  au 
lieu  de  laquelle  l’Empereur  Charles- 
Quint  leur  donna  l’Ifle  de  Malte  où 
ils  demeurent  encore  aujourd’hui.  Rho- 
des eft  le  fîege  d’un  Sangiac  Turc  qui 
releve  du  Capitan  Pacha  ou  Beglerbeglic 
de  la  Mer»  £ • r 
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§.  III,  Scarpanto: 
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Carpathus  Infula. 


Cette  Ifle  abonde  en  vins , en  fruits,  » 
& en  Perdrix  qui  font  fort  délicates.  Elle 
avbit  autrefois  quatre  Villes  ; mais  au- 
jourd’hui elle  n’en  a plus  qu’une  qui  eft  : 
mefme  à dcmi-ruinée , & qui  porte  foh  * 
nom. 


§..IV.  Stampatlia: 

Infula  Aflypalea.' 

Elle  eft  peu  fertile,  manqué  d’eau 
douce , & n’a  qu’une  feule  Ville  dont  elle  J 
porte  le  nom. 


V.  Lango  ou  Cos  r : 

•«  « , mu  ' wVaMl  #• 

Coos  ceit  Cos  InfulaP 

Célébré  par  la  naifïànce  du  Mededto 
Hippocrate , du  Peintre  Apellés , & de  * 
cette  Fille  nomméerPamphHe  qui  inventa  1 
la  maniéré  de  - fe  fervir  des  Vers  à foie , > 
eftoit  autrefois  riche,  & fertile-;  mais  ; 
aujourd’hui  elle  eft  fort  decheuë»  & u’a 
‘ £i>-  ’ «ea- 
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rien  de  confiderable  non  plus  que  là  Ville 
4e  mefme  nom. 

§.VI.Xero: 

Lem  Infula, 

N?eft  remarquable  que  par  fonAloë  dont 
ijdle  fait  un  bon  commerce. 

5.  VIL  Palmofa  ou  Patina: 
Pathmos  Infula . 

Autrefois  Pathmos  avec  une  Ville  & 
une  ForterefTe  a beaucoup  de  Laurier,  & 
■ eft  célébré  par  l’exil  de  S.  Jean  l’Evange- 
. lifte  qui  y écrivit  fon  Apocalipfe. 


$.  VIII.  Nicaria  ou  Icaria: 
le  aria  Infula . 

. L 

Cette  ïfle  eft  ainfi  nommée  d’Icarus  que 
ries  Poëtes  ont  feint  y eftre  tombé  après 
. que  te  Soleil  dont  iis’eftoit  un  peu  trop 
approché  eut  fait  fondre  fesaifles  de  cire. 
J1  y a une  Ville  de  mefine  nom  , ornais  qui 
* eft  fort  petite  & n’a  aende  remarquable. 


O 
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§.  IX. ^Samo  ou  Samos  : 

Santés  ceu  Samus  Infula. 

Dont  les  anciens  habitans  inventèrent 
la  poterie  de  terre  qui  y eft  fort.bçlle,  a 
‘environ  20.  lieues  de  tour  , & eft  allez 
fertile  en  tout  excepté  en  vin.  1 * 

y • ; f "7  *•  ‘ 

§.  X.-  Schio Scio , & Chio  : ; ; 

Cbios  ceuChius  Infula. 

' Cette  Ifle  eft  airffi  très  fertile,  princi-  ‘ 
"paiement  en  citrons , en  oranges , en 
huile,  enmaftic,  en  terebentmne,  en 
cailles  , & en  perdrix.  Ces  dernieres  y 
font  privées , & domeftiques  comme  les  • 
poules  en  Europe.  II«y  a des  fources  d’eau  ; 
vive,  quelques  Rivières,  & une  Ville  de  ‘ 
mefme  nom.  Cette  Ville  eft  fort  peuplée»  ' 

& a un  bon  Port  défendu  par  une  Forte- 
refle.  Les  Vénitiens  la  prirent  dans  la  der-  * 
niere  guerre,  mais  les  Turcs  la  reprirent  - 
quelque  temps  après.  ' 
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§.  XI.  Metelin  : 

l ;Æ1- 

1 Infula  Lesbos. 

Autrefois  Lesbos  porte  le  nom  de  là 
Capitale , & adeux  aflez  bons  Ports , Gera- 
mia  & Caloni.  Ses  revenus  confiftent  en 
grains,  en  fruits,  & en  fromages.  ^ 

§.  XII.  Tenedo: 

Infula  Tenedo  s. 

Avec  une  Ville  de  mefme  nom  où  il  y a 
un  aflez  bon  Port , produit  d’excellent  vin 
wufcat,  & abonde  en  gibier. 
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Géographiques  des  Divifions  Ge- 
nerales & Particulières  de  la  Suc- 
face  du  Globe  Terreftre.  * 

h • ■'  < ÎV.  • 

i Divifions  Generales  de  la  Surface  du 
' . Globe  Terreftre. 

LA  furface  du  Globe  Terreftre  fe  diftin-* 
gue  en  Terre  & en  Eau. 

• ■ ■ -v  , n t 

La  Terre.  . - 

b*  „,*£•  * ->  * ' ■ 'vf  V;  Jf-  . 

La  Terre  fc  divife  en  Continens  & en 
Ifles. 

Les  Continens  au  nombre  de  quatre  conti-, 
font:  l'Ancien  que  nous  habitons:.  lenens"‘ 

. „ Nouveau,  découvert  en  1492.  TAr&i- 
que,  & rAntarôiquej  dont  les  deux  der- 
niers ne  font  gueres  connus  que  le;  long 
des  Coftes.  Le  premier  de  ces  quatre  Con- 
tiens. renferme  trois  grandes  Parties  : 

i’Aüe* 
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l’Afîe  , r Afrique  i & l’Europe.  ^Améri- 
que feule  occupe  le  fécond. 

Les  plus  considérables  Ifles  qu’on  trou- 
ve fur  la  Surface  du  Globe  Terreftre  font; 
celles  du  Japon  .*  des  Philippines , des  Mo- 
lucques , de  la  Sonde , de  Ceylan , & de 
Cypre , dans  1 Afie  : de  Madagafcar  , la 
fécondé  Ifle  du  Monde  en  grandeur,  du 
CapVerd,  des  Canaries , &TdeMadere, 
en  Afrique:  les  Ifles  Britanniques,  l’If- 
' lande , la  Sicile,  la  Sardaigne,  & Can- 
die , en  Europe  : l’ifle  de  Californie  la 
plus  grande  du  Monde,  l’ifle  de  Terre- 
:P€uve,  les  Antilles, les  Açores  ouTet- 
ceres , dans  l’Amérique.  L’ffle  Magellani- 
que  autrement  Terre  de  Feu  eft  dans  le 
Continent 1 Antarctique  ou  Méridional. 

Sur  la  T erre  on  diftingue  encore  des  Préf- 
qu’ifles , des  Ifthmes , des  Caps,  & des 
Montagnes. 

Les  plus  fameufes  Préfqu’ifles  de  No- 
* (lire  .Continent  font  : l’Afrique,:  ITArabie, 
la  Corée,  les  deux  Préfqu’ifles  de  l’Indé, 
i’Efpagne,  l’Iralie,  la  Morée . la  Crimée , 
ie  Jntland  , l’Angleterre  , l’Efcoffe  >-3&L-la 
Scandinavie  ou  .la  Suède,  avec  la  Norwe- 
-gue.  Celles  du  Nouveau  Continent  font  : 

1 Amérique  Méridionale,  lejucatan  dans 
la  Nouvelle  Efpagne  , -le  Tegefle  dans  :1a 
Floride, &A- Acadie  dans  la  NouvdleErance. 
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Les  Principaux  Ifthmes  du  Vieux  Con-  ifihmw, 
tinentfont:  celui  de  Suez,  qui  joint  l’Afie 
à l’Afrique;  rifthmer.de  Corinthe,  qui 
joint  la  Morée  à l’Aehaïe  ; l’Kthme  d’Or 
ou.  de  Przecop  qui  joint  la  Crimée  à la  Pe- 
tite Tartarie  ou  Tartarie  Européenne  ; ■ & 
l’Ifthme  de  Tanafferim  qui  joint  la  Préf-  ' « 
qu’ifle  de  Malacca  à celle  de  l’Inde  , qui 
«ftau  delà  du-Gange.  L’ifthme  de  Pana- 
ma ou  de  Darien  qui  joint  les  deux  Amé- 
riques enfemble , eft  lefeul  qu’on  remar- 
quer dans  le  Nouveau  Continent 
Les  plus  célébrés  Caps  font  : celui  de  c,**  l 
Comorin  , en  Afie  s les  Caps  Verd  & de 
Bonne  Efperance , en  Afrique;  de  S.  Vin- 
cent, de  Finifterre,  & du  Nord,  en  Eu- 
rope : de  S.  Roch  ou  de  Picquetinge , 

'de  Frio,  de  S.  Auguftin,  de  là  Vêla , de 
la  Cruz , de  Corrientes , de  S.  Antoine» 

& le  Cap  Charles  dans  l’ Amérique.  • . 

Les  Montagnes  les  plus  fameufes  font  mod». 
je  Taurus  & le  Caucafe,  en  Afie;  l’Atlas,  8°“* 
les  Montagnes  de  la  Lune , & le'Pic  de 
Teyda  en  rifle  TenerifFe  fur  les  Coftes 
d’Afrique;  les  Alpes,  les  Pyrénées , l’A- 
pennin , les  Monts  Gibel  ou  Etna , de 
Soma  ou  Vefuve  , & d’Hecla  » en  Euro- 
pe; des  Andes,  Cordiîkras , & Sierras 
Neyadas  de  los  Andes  » dans  j’Amerique. 

L'Jti. 
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. m x r TÇ 

JCËau,-  'y 

L’Eau  <jui  environne  la  Terre  fe  divife- 
en  Mers  , en  Golfes  , en  Deftroits  ,•  en  * 
Lacs,  & en  Rivières. 

Mtr*. . La  Mer  qui  entoure  le  Nouveau  Con- 
tinent retient  le  nom  de.  Mer  ; mais  celle 
qui  environne  le  Continent  Ancien  s’ap- 
pelle Océan.  Les  Mers  j qui  baignent  : 
les  prétendus  Continens  Aréique  & An- 
v tardique  , n’ont  pas  encore  receu  des  ; 
noms  particuliers  qui  les  diftingue  de  1*0- 
cean  &,  de  la  Mer.  La  Grande  Mer  qui  ; 
environne  l’Amerique  fe  divife  en  Mer  du  ‘i 
Nord  & en  Mer  Pacifique  ou  du  Sud;  La  • 
i.  comprend  les  Mers  de  Canada , de  • 
Mexique  , de  Brefil , de  Rio  de  la  Plata  - 
ou  du  Paraguay  , & de  la  Magellanique. 
La  2.  a les  Mers  particulières  du  Chili,  . 
du  Pérou , de  Californie , & de  S.  Laza-  - 
* re. 

L’Océan  par  rapport  aux  quatre  Points  • 
Cardinaux  du  Monde , & aux  quatre  plus  * 
fameux  Anciens  Peuples  de  noftre  Conti- 
nent , fe  divife  en  Septentrional  ou  Scy- 
4 thique:.  en  Méridional  ou  Ethiopien  : en  ' 
Oriental  ou  Indien  ; & en  Occidental  ou 
Celtique  , communément  ;;  Atlantique.  - 
L’Océan  Septentrional  comprend  la  Mer 

~ -----  y 
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d’ Allemagne  ou  du  Nord  ; unë  partie  de 
celle  d’Angleterre  & de  celle  d’Efcofle; 
la  Mer  de  Dannemarck,  la  Mer  Baltique» 
la  Mer  de  Nor\yegue  , & la  Mer  de  Mol- 
covie.  L’Océan  Méridional  ou  Ethiopi- 
en a les  Mers  de  Congo  , des  Caftes , & 
de  Zanguebar.  L’Océan  Oriental  ou  In- 
dien renferme  les  Mers  des  Indes,  d’Ara- 
bie , & de  Lantchidol.  L’Océan  Occi- 
dental ou  Atlantique  contient  celles  de 
Guinée,  duCapVerd,  des  Canaries,  la 
Mer  Mediterranée  , les  Mers  d’Efpagne, 
& de  France  ; de  mefme  que  celle  des 
Ifles  Britanniques  vers  le  Midi , l’Occident . 
* & l’Orient  jufqu’au  Pas  de  Calais.  La 
Mer  Mediterranée  , la  plus  confiderable 
• des  Mers  de  cet  Océan,  fe  divife  en  Par- 
tie Orientale  ou  Mer  de  Levant , & en 
Partie  Occidentale  ou  Mer  de  Ponant.. 
Cette  derniere  comprend  la  Mer  d’Efpa- 
gne; la  Mer  de  France  ou  Golfe  de  Lion», 
les  Mers  de  Genes,  de  Corfe,  de  Sardai- 
gne , de  Tofcane , & de  Sicile  ; «la  Mer 
Adriatique  ou  Golfe  de  Venife,  & là  Mer 
de  Barbarie.  La  Partie  Orientale  ou  Mer 
de  Levant  contient  la  Mer  Ionienne  ou 
de  Grece  ; la  Mer  de  Candie;  l’Archipel  » 
Mer  Blanche  , ou  Mer  Egée  ; la  Mer  de 
Marmora  ou  Marmara»  autrefois  Pro- 
pontide  ; la  Mer  Noire  ou  Majeure , an- 
cienne- 
â ■ 
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cienneraent  Pont  Euxin  ; le  Limen  ou  ’ 
Mer  de  Zabaque,  autrefois  Palus  Meoti- 
des;  les  Mers  de  Satalie , de  Sourie, , 
d’Egypte,  & de  Lybie. 

Coifes.  Les  plus  fameux  Golfes  de  l’Océan 
font  celui  de  Nanquin  ou  .Mer  de  Gang, 
de  Bengale  , de  Balfora  autrement  Mer 
de  Perle  ou  d’Elcatif,  d’ Arabie  ou  Mer 
Rouge , en  Afîe  : de  la  Mer  Mediterranée , 
&de  la  Mer  Baltique.  Ces  deux. derniers 
en  contiennent  plufieurs  autres  dont -les 
principaux  font  le  Golfe  de  Venife.ouMer 
Adriatique , dans  le  premier;  .&  le  Golfe 
de  Bothnie  , dans  le  .fécond..  Les  plus  - 
confidcrables  Golfes  de  la  Mer  du  Nord* 
dans  le  Vieux  Continent  font  ceux  de  Me- 
xique, deHudfon,  & de  Canada  ou  S.  . 
Laurent.  Celui  de  Panama  eftvle  feul 
quon  remarque  dans  la  Mer  Pacifique  ou  - 
du  Sud. 

à ftroits  ' Les  plus  célébrés  Deftroîts  font  ceux 
de  Magellan,  de  le  Maire,  deBahama,  . 
& de  Hudfon , dans  l’Amerique  : de  Ja 
Sonde , en  Afîe  : de  Gibraltar  entre  l’Afri- 
que & l'Europe  : du  Sund  ou  Oréfund;  . 
& de  la  Manche , appelé  communément 
le  Pas  de  Calais. 

Les  plus  grands  Lacs  font  celui  d’A- 
fîe  , nommé  Mer  Cafpienhe  ou  de  Sala; 

Lac  de  Zaire,  en  Afrique  ; de  Ladoga 

&d’One-- 
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& d’Onega,  en  Europe;  deTracy,  des 
Illinois,  desHurons,  d’Erié,  & de  Fron- 
tenac» dans  l’ Amérique  Septentrionale. 

Les  Principales  Rivières  font  celles  desRivitrw 
Amazones,  la  plus  grande  du  Monde; 
de  S.  Laurent  ; & de  la  Plata , dans  l’A- 
merique  : du  Niger  ou  Rio  Grande , & 
du  Nil,  en  Afrique:  du  Gange,  de  Tin* 
de  > du  Hoang , du  Kiang  , & de  l’Oby , 
en  Afîe  : du  Volga,  du  Danube,  du 
.Rhein,  & du  Nieper  ou  Boryfthene  > qn 
Europe. 

. ’ ' : .Vtî.% 

DIVISIONS  ^ 

Generales  & Particulières  de  P Europe* 

L’Europe  fe  divife  en  trois  Parties; 
Septentrionale , Mitoyenne  , & Méridio- 
nale. La  Septentrionale  contient  les  Ifles 
Britanniques  ou  les  Royaumes  d’Angle- 
terre, d’Efcolfe,  & d’Irlande:  leDanne- 
marck  : la  Norwegue:  la  Suede;  & la 
Mofcovie.  Dans  la  Partie  du  Milieu  font 
Ja  Pologne , la  Tranlÿlvanie  : la  Boheme: 
l’Allemagne:  la  Suifle  avec  les  Grifons: 
les  Pays- bas:  la  Lorraine;  & la  France. 

La  Partie  Méridionale  comprend  l’Efpa- 
:gne,  le  Portugal , la  Savoie,  l’Italie,  8ct 
Ja  Turquie  en  Europe. 

Les 
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Les  plus  confiderables  Mes,  Préfqu’ifles, 
Villes , IAhmes , Caps , Montagnes , Mers, 
Golfes»  Deftroits»  Lacs,  & Rivières  de 
l’Europe,  font. 

Les  ïfles  Britanniques , & en  particu- 
lier celles  de  la  Grande  Bretagne  , d’Ir- 
lande, & d’Mande,  dans  l’Océan:  laSi- 
’èile;  la  Sardaigne;  les  Mes  dè  l’Archipel 
ou  Mer  Blanche , & en  particulier  celles 
de  Candie  & de  Negrepont  : les  Mes  de 
Zeland , ék  de  Funen , dans  -la  Mer  Balti- 
que. 

Les  Préfqu’ifles  de  la  Morée , autrefois  ■ 
le  Peloponefe.;  de -la  Crimée  ou  de  Prze- 
cop , anciennement  Cherfonefe  Taurique 
&.du  Jutland,  autrefois Cherfonefé  Cim- 
brique.  La  Scandinavie  ou  laSuedeavec 
la  Norwegue  : l’Efpagne.;  l’Italie,.  & la. 
Bretagne  dè  France  ne-  font  que  des*  Préf- 
qu’ifles impropres. 

Les  Villes  de  Londres,  Edimbourg* & 
Dublin  , dans  les  Mes  Britanniques:  Co- 
penhague en  Dannemarck:  Ôbflo  ou 
Chriftiana , & Berghen  , en  Norwegue: 
Stockholm»  Gottemburg,  Calmar,  Ri- 
ga» & Revel , eaSuede  : Mofcow  , Ar- 
changel,  &NovogrodWeliki  , enMofco- 
vie:  Cracovie  , Warfovie,  Dantzick , & 
Konigsbetg , en  Pologne  : Hermanftat , 
en  Tranfylvanie  : Bude  &Presbourg,  en 
*,  Hon^- 
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in  Hongrie:  Prague  & Breflaw  , en  Bohc- 

Ime  : Vienne  , Hambourg,  Augsbourg, 
Cologne,  Nuremberg,  & Francfort,  en 
Allemagne  : Balle  & Zurich , en  Suiflfe  ï 
y Amfterdam,  &Roterdam,  dans  les  Pro- 
i;  vinces-Unies:  Bruxelles,  Gand , &An- 
J vers  dans  les  Pays-bas  Catholiques  : Pa- 
ris, Lion,  Bourdeaux,  Touloufe,  Lille» 
Strasbourg,  Orléans,  Nantes,  Dunker- 
que , & Marfeille , en  France  : Madrid 
* Tolede,  Seville,  Sarragoce,  Barcdonne, 

& Cadix  , en  Efpagne  : Lisbonne  , en 
i\  Portugal':  Rome»  Naples,  Venife,  Ge- 
f nés Bologne , Florence  , Milan  , & 
Meflïne , en  Italie  : Conftantinople  » & 

1 • Salonichi,  dans  la  Turquie  en  Europe, 

x Les  Ifthmes  de  Corinthe,  dans  la  Gre-ifflune«^ 
\ ce  ou  Turquie  Méridionale  : du  Jutland,  , 
\ en  Dannemarck  ; & d’Or  ou  de  Przecop , 
dans  la  Petite  Tartarie. 

t Les  Caps  de  Nord,  enNorwegue:  deCaP**  * 
y Scagen , en  Dannemarck  : de  Finifterre 
1 en  Efpagne  ; de  S.  Vincent , en  Portugal  ; 

& de  Matapan , dans  la  Morée. 

• Les  Monts  Pyrénées , entte  la  France 

&l’Eipagne:  les  Alpes,  entre  la  France, gM,V  . 

► l’Allemagne , & l’Italie  : l’Apennin  qui 
[ traverfe  cette  derniere  Région  : le  Monc 
, Krapaçk  , entre  la  Pologne , & la  Hon- 
i £rie  > & les  Montagnes  Fellices»  Dafri- 
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nés  » ou  Daarafield,  entre  la  Suede  & U 
Norwegue.  Le  Mont  Hecla  dans  l’Iflan- 
de:  l’Etna  ou  Gibel  dans  la  Sicile  ; & le 
Vefuve  ou  Soma  dans  le  Royaume  de 
Naples  font  des  Volcans , ou  Montagnes 
qui  jettent  du  feu. 

Utxs.  Les  Mers  d’Efpagne,  de  France , ^Ir- 
lande , & la  Manche , qui  font  partie  de 
l’Océan  Occidental  ou  Atlantique:  la 
Manche  ou  Mer  du  Nord  autrement 
Mer  d’Allemagne:  la  Mer  d’Efcolfe:  la 
Mer  de  Dannemarck  : la  Mer  de  Nor- 
wegue i & la  Mer  de  Mofcovie  , dans 
l’Océan  Septentrional  ou  Glacial:  la  Mer 
Baltique  entre  la  Suede , la  Pologne  & 
l’Allemagne;  & la  Mer  Mediterranée  qui 
fepare  l’Europe  d’avec  l’Afrique. 

Golfes.  Les  Golfes  de  Venife  > de  Lepante  » 
d’Athenes  ou  d’Engia  , de  Negrepont , 
& de  Saloniki , dans  la  Mer  Mediterra- 
née , de  Cadix  en  Efpagne,  de  Cattegac 
ou  Schage  Rack  , & de  Mofcovie  autre- 
ment la  Mer  Blanche  ou  Bellamore,  dans 
l’Océan  Septentrional:  de  Bothnie  & de 
Finlande  dans  la  Mer  Baltique; 

leftroits  Les  Deftroits  de  Gibraltar  entre  1*E- 
fpagne  & l’Afrique  : du  Sund  ou  Orefund 
dans  la  Mer  Baltique:  des  Dardanelles 
ou  de  Gallipoli  dans  la  Mediterranée  s 
le  Pas  de  Calais  entre  la  Franee  & l'An- 
gleterre i 
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gleterre  ; & le  Phare  de  Mefline  entre  la 
Sicile  & le  Royaume  de  Naples. 

Les  Lacs  , de  Ladoga  préfque  tout Lac** 

• dans  la  Suede  ; d’Onega , dans  la  Mo- 
fcovie : de  Geneve , entre  la  Suifle  & 
la  Savoie  : de  Confiance , en  Alle- 
magne: le  Lac  Majeur  & celui  de  Corne, 
en  Italie. 

Les  Rivières  de  Volga  , en  Mofcovie RiTlef* 
.&  en  Afîe;  le  Danube , en  Allemagne, 
en  Hongrie  , & dans  la  Turquie  Septen- 
trionale : le  Nieper  ou  Boryfthene  dans 
la  Mofcovie,  & dans  la  Pologne:  le  Don 
- ou  Tanaïs  dans  la  Mofcovie  : le  Rhein 
dans  les  Grifons  , dans  la  Suifle , dans 
l’Allemagne,  & dans  les  Provinces  Unies: 

< l'Elbe  en  Boheme , & en  Allemagne  : la  Vi- 
'ftule  en  Silefîe,  & en  Pologne:  laDwine 
en  Mofcovie  : la  Tamife  , en  Angleterre: 
la  Loire  & la  Seine  en  France  : la  Meule 
en  France , en  Allemagne,  & dans  les  Pays 
bas  : la  Garonne , en  Efpagne , mais 
principalement  en  France:  le  Rhofne, 
dans  les  Grifons , dans  la  Suifle,  & dans 
la  'France  : le  Po , en  Italie  : l’Ebre  en 
Efpagne  : le  Tage  8c  le  Douro,  en  Efpa- 
,.gne  8c  en  Portugal. 
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DIVISIONS 

Generales  (y  Particulières  des  JJles  Britan- 
niques. 

Ces  Ifles  confident  en  deux  grandes* 
•&  en  plufieurs  petites.  Les  grandes 
font  la  Grande  Bretagne , de  qui  les 
unes  & les  autres  ont  receu  le  nom  de 
Britanniques  ; & l’Irlande  qui  eft  à fon 
Couchant  font  les  deux  grandes.  Les 
petites  font  pour  la  plufpart  fituées  aux 
environs  de  la  première.  Toutes  ces , 
Ifles  compofent  les  Royaumes  d’Angle- 
terre-, d’Efcofle  & d’Irlande  j dont  les 
deux  premiers  font  connus  aujourd’hui 
fous  le  nom  de  Royaume  de  la  Grande 
Bretagne.  Celui  d’Irlande  eft  une  an- 
cienne conquefte  de  l’Angleterre;  de  for- 
te que  ces  trois  Royaumes  font  à prefent 
unis  fous  la  dommationcics  Rois  de  IaGran- 
ds  Bretagne. 

. V\r-  • ,»•  '.i  ■ , • » 'kf»  - - t 
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La  Grande  Bretagne, 

, J . • ' * ’*  % . ' * " é 

L’Ifle  de  la  Grande  Bretagne  la  plus  vafte 
de  l’Europe , eft  appelée  Grande  Bretagne  * 

pat 
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par  dîftin&ion  de  la  petite  qu’on  nomme  . 
aujourd’hui  ffrlande.  Sa  divifion  eft  en 
Angleterre , vers  le  Midi,  & en  Efcoffe , vers 
le  Septentrion. 

U Angleterre, 

- ..  -r  ;r‘  '^-,r 

Se  divife  aujourd’hui , en  Angleterre 
propre,  & en  Principauté  Galles,  qui  con- 
tiennent enfemble  52.  Provinces,  Shires* 

F \ ou  Comtés , dont  il  y en  a 40.  dans  la  pre- 
mière, & 1 2.  dans  la  fécondé.  Toutes  ces 
Provinces  , pour  une  plus  grande  facilité 
fe  peuvent  diftinguer  en  Provinces  du  Nord, 
qui  failbient  autrefois  le  Royaume  de  Nor- 
thumberland:  en  Provinces  du  milieu,  ou 
ancien  Royaume  de  Mercie  : en  Provinces 
de  l’Eft,  ou  Royaume  d’Eaft- Angles,  & 
d’Effex:  en  Provinces  du  Sud  ou  Royaumes 
de  Kent,  de  Suffex,  de  Weftfex  j & en 
Provinces  de  l’Oueft,  ou  Principauté  de 
Galles. 

Les  Provinces  du  Nord  au  nombre  de  *rovia- 
fîx;  font  Northumberland , Cumberland, ces* 
Weftmorland,  Durham,  Yorck,  &Lan- 
cafter. 

Les  Provinces  du  milieu  au  nombre  de 
dixhüit;  font  Cheftcr  ,•  Darby  ou  Derby, 
Stafford,  Warwick,  Worcefter,  Shrops, 
Hereford , Monmouth , Glocefter,  O x ford, 

Tom,  IL  X Bucking- 
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r Ruckingham , Bedford , Huntington  ,‘Nor- 
thampton , Rutland  » Leicefter,  Notting- 
,ham,  & Lincoln. 

Les  fix  Provinces  de  l’Eft , font  Nor- 
folck,  Suffolck,  Cambridge,  Hartford, Mid- 
tdelfex,  & EiTex. 

Les  dix  Provinces  du  Sud , font  Kent» 
Suflex,  Surrçy,  Hant  ou  Southampton, 
Bercks  ou  Barck , Wilt,  Dorfet,  Som- 
merfet , Devon , & Cornwall  ou  Cot- 
,nuaille. 

Les  Provinces  de  l’Oueft  autrement  la 
Principauté  de  Galles,  ou  Walles,  divifée 
en  SouthWalles&  en  Nort  Walles,  qui  con* 
tiennent  chacune  fix  Provinces. 

Celles  de  la  South  Walles, font  Pembrock, 
•Caermarthen  ouCarmarden,  Glamorgan, 
Brecknock,  Radnor,  & Chardigan. 

Les  Provinces  de  la  Nort  Walles,  font 
Montgomery , Merioneth , Caernarvon 
ou  Caernarvan  , Danbigh  ou  Denbigh, 
Flint,  & lTfle  ou  Comté  d’Anglefey. 

Les  principales  Ifies  d’Angleterre,  font 
•Wight,  Anglefey,  Man,  les  Sorlingues 
ou  Scilly , Jerfey,  & Garnelèy  ou  Guerne- 
fey.  Ces  deux  dernieres  font  fur  les  Coites 
de  Normandie  Province  de  France. 

Londres,  Capitale,  Yorck,  Briftolt, 
Norwich , Hull  > Newcaftle  , .Salisbury, 
Winchefter,  Exceller , Northampton , 

Notting- 
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Nottingham , Cantorbery , Lincoln , Cam- 
bridge , Shrewsbury,  Chefter,Glocefteri 
Carlile,  Berwyck  ou  Barwyck,  Douvres^  E 
Portfmouth,  Plimouth,  Dartmouth,  Fal* 
raouth,  Weymouth,  &Yarmouth. 

LeLand-Ens,  la  Pointe  du  Lézard,  ôéctp: 
celle  de  Stacrt. 

LaTamife,  laSaveme,  & l’Humber.  ^ifierCa% 
DIVISIONS 

^ •*  "i  ' 'j  ' ■ { . 

•*-  « j t • •*  . - *■  ^ 

De  rEfcoJfe . 

L’Efcofle  fe  divife  en  Terre-ferme  & en 
Ifles.  La  Terre  ferme  eft  fubdivifée  en 
Septentrionale  ou  au‘  delà  le  Tay , & en 
Méridionale  ou  au  deçà  le  Tay,  qui  con- 
tiennent enfemble  35.  Provinces,  dont  i(  ' 
y en  a 13.  dans  la  première,  & 22.  dans  la 
fécondé. 

Celles  de  l’Efcoffe Septentrionale;  font 
Caithnes,  Strathnavern,Southerland,  Rofli 
Loch-Aber,  Braid-Albin,  Athol , Murr.y, 
Buchan,  Marr,  Mernis,  Angus,  & Perthi, 

Les  Provinces  de  l’Efcofle  Méridionale 
font;  Strathern,  Fife,  Menteith,  Sterling, 
Lothiane  ou  Lauden , Mefche , Tivedail^ 
Lidifdail,  Eskdail,  Annandail,  Nidifdail, 
Galloway,  Carrick,  Kyle,  Clydefdail  ou 
Cluydfdail,  Cuningham,  Lennox,  Argile, 

X a Lorn, 
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Lorn,  Préfqu’Ifle  de  Cantyr,  &T£ûc 

d’Arren  ou  Arran. 

W* »•  Xçs  lfles  fc  diftingueut  en  trois  corps: 

lçs  Inçh-Galles,  ouWefternes.:  lçsOrca- 
des  ou  jOrckney , & les  Schetland  ou,  Hit- 
. .land. 

Edimbourg,  Capitale;  New-Aberdeen^ 
,Glafcow  , S.  André,  Perth  ou  S,  John-» 
-ftoun,  & Sterling. 

La  es.  Lomound,  Neflje. 

. * ivicrei.  Le  Tay , le  Dee , la  Spey , , la  Clyd , & lu 
Nvth. 

«■  * - v • 
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De  T Irlande* 

D’Irlande  divifée  en  4.  Parties,  qui 
font  l’Uifter  ou  . Ultonie , le  Leinfter 
qu  la  Lagenie  ; le  Mounfter  ou  la  Mo- 
monie  ; & le  Connaught  ou  la  Con- 
nacie.  Ces  4.  Parties  renferment  32. 
Comtés  ou  Provinces,  dont  il  y en  a dix 
dans  la  première , onze  dans  la  fécondé, 
fix  dans ja  troifiéme,  & cinq  dans  ^.qua- 
trième. 

ïrovin-  , Les  Provinces  de  l’ JJlfter,  font  Dunghall 
^ ou  Tyrconnel,  Fermanagh  ou  Fermannath, 
Tyrone  ou  Tyroen , Londonderry,  Antrim, 
Powne,  Armach,  Louth,  Monaghanou 
Monoghan , & Cayan  ou  Cravan. 

” “ ‘ ' Les 
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LesProvinces  duLeinfter.fontLongford* 
Weft-Meath,Eft-Meath,Dublin,WickIo  ou 
Wicklow,Kildare,Kings  County.Queens- 
County,  Kilkenny»  Caterlough  ouCater- 
lagh,  & Wexford  ou  W'eftford. 

Les  Provinces  du  Mounfter,font  Watei?  ‘ 
ford , Typperary,  Corck,  Kerry,  Limeryck,  • 
& Clare  ou  Thomound. 

Les  Provinces  du  ' Connaught , font 
Gallouay , Rofcomon  ou  Rofcoman, 
Mayo,  Slego,  & Letrim. 

Dublin Capitale:  Corcke»  Limêrychi 
Gallouay,  Kinfal,  Waterford,  Athlone, 
Londonderry,  & Wexford. 

DIVISIONS.1 

Du  Datinemarck.  ■ 

■ ^ 

Ce  Royaume  fe  divife  en  Terre- ferme  > * 
à l’Occident  ; & en  Ifles  à l’Orient.  La 
Terre- ferme  ccmfifte  en  la  Préfqu’Ifle  de 
Jutland  qui  fe  divife  en  Nord-Jutland,  & 
en  Sud -Jutland  ou  Duché  de  SIefwick. 

Le  Nord-Jutland  fe  fubdivife  en  quatre 
Diocefes  , qui  font  ceux  d Alborgh,  de 
Wiborgh,  d’Arhufen,  &deRypen. 

Le  Sud-Jutland  fubdivifé  en  neuf  Bail- 
liages ou  Prefeftures,  qui  font  Haderfle- 
ben,  Apenradç,  Tonderen,.  Flensbourg, 

X 3 Glucks* 


qte  .?  T a i l s s & 
Glucksbourg,  Hufum,  Eydcrftecce,  Got- 
torp , & Chriftianpreiff  ou  le  Danifch- 
Wald.  v 

XH*i.  - Zeeland  » Funen  ou  Fionie  > Arroè  » 
Lan  gela  nd  , Laland , Falfter , Mona , Si 
Bornholm  ; toutes  dans  la  Mer  Baltique. 

Wci  Copenhague,  Capitale;  Helfingor  oü 
Elfeneur , Odenfée  ou  Ottenfée , Kolding> 
Wiborg,  Rypen,  Tonningen,  Roskild, 
Korfor , Koge , Cronenbourg , Fredericks- 
bourg,  Flensbourg , Apenrade,  Haderk 
♦ leben,  Ecklenford,  Nykoping,  Naxkow 
ou  Naskow,  SIcfwyck,  Gottorp,  Frederick; 
Ode  ou  Fredericia. 

cap*.  Le  Cap  de  Skawn  ou  Skagen. 

Golfe*.  Le  Golfe  de  Cattegat  ou  de  Skager- 
Rack. 

©eftroit*  Le  Sund  ou  Qre-Sundr  le  Grand  Belt» 
& le  Petit  Belt  ou  Deftroit  de  MiddeU 
fart. 


DIVISIONS 


De  la  Norwegue* 


Troyia.  La  Norwegue  divifée  en  Norwegiifr 
**.  Propre , & en  fes  Dépendances.  La  Nor- 
' wegue  Propre  fe  fubdivife  aujourd’hui  en 
4.  Gouvernemens  Generaux,  qui  font  ceux 
«fAggerhus  > de  Berghen  > de  Dronthenv 

ou 
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ou  Drontheim,  & de  Wardhus;  dont'le  Provînt 
dernier  comprend  le  Finmarck  ou  la  La-  ce,‘ 
ponie  Norwegienne. 

' Obflo  aujourd’hui  Chriftiana , Capitale, 
Berghen , Drontheim,  Stavanger,  Fri- 
derickftadt,  Tonsberg,  Saltzberg,  Ham-  - 
mer,  Skeen,  Vleckeren,  & Wardhus. 

Nord  Cap  , & Nordkyn  , vers  le  cap».  - 
Septentrion  : Lindeneflf,  vers  le  Midi. 

Monts  Fellices,  Dofrines,  Daarafield , J£°nta*' 
autrefois  Sevo. 

Les  Dépendances  de  la  Norviegue . 

Ces  Dépendances  font  l’Iïlandç,  & les 1 
IflesdeFarreouFero. 

V'IJlande , Ifle. 

Divifée  en  4.  Quartiers  appelés  Nord- P'™»? 
lendingaFiordung,  ou  Quartier  du  Nord: 
Auftlendinga  Fiordung , ou  Quartier  de 
l’Eft:  Sudlendinga  Fiordung,  ou  Quartier 
du  Sud  ; & Weftlendinga  Fiordung  ou 
Quartier  de  l’Oueft. 

Skalhot,  Capitale. ; Hola  ou  Holar , villesr 
Haner , Keplawick  , Beftede  ou  Kronin- 
gefgard. 

X 4 •:  IflCSP  ’ 


Frovîn- 

ipeft. 


Noutbllï 

JJles  de  Fane  ou  Fero • 


Les  plus  remarquables  font  Stromo, 
Suydro  ou  Suderoe , & Oftro  , qui  ne 
contiennent  que  des  Villages , & des  Ha- 
meaux. 


DIVISIONS 

De  la  Suede. 


La  Suede  en  huit  Parties  qui  font:  la 
Sueonie  ou  Suede  propre , la  Gothie  ou 
fe  Gothand  , le  Schonen  , le  Gouverne- 
ment de  Bahus  » les  Nordelles  ou  Provin- 
ces du  Nord,  la  Finlande,  l’Ingrie,  &la 
Livonie. 

La  Sueonie  ou  Vraie  Suede  contient 
les  Provinces  d’Uplande , de  Suderroanie, 
de  Nericie,  de  Weftmanie  ou  Weftman* 
land,  & de  Dalecarlie. 

Le  Gothland  eft'divifé  en  Weft  & Oftro- 
Gothland.  Le  Weftro-Gotland fe fubdivife 
en  Weftro-Gotland  propre,  en  Dalie,  & 
en  Vermeland.  L’Oftro  Gotland  contient 
ruftro-Gothland  propre,  & le  Sma- 
land. 

Le  Schonen  comprend  le  Bleking  » le 
Schonen  propre,  & le  Halland, 

Le 
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Lé  Gouvernement  de  Bahus  n’a  que  la  . 
Province  de  mefme  nom. 

Les  Nordelles  ou  Provinces  du  Nord 
au  nombre  de,  Jiuit , font  ; la  Gcftricie, 
l’Helfingie,  la  Medelpadie,  la  Jemptie 
ou  le  Jemptland , le  Harndall  ou  Herndall, 
l’Angermanie , la  Bothnie  Occidentale, 

& la  Laponie  qui  fe  fubdivife  en  6.  Marcks 
ou  Prefe&ures , à fçavoir  de  Uma  Lap- 
Marck , d’Auguermanland  ou  Angermau- 
land  Lap-Marck  , de  Lula  Lap  Marck, 
de  Pitha  Lap-Marck,  de Toma  Lap  Marck, 

& de  Kiemi  Lap-Marck.  * 

La  Finlande  où  font  les  Provinces 
de  Cajanie , de  Finlande  propre  >.  de  Ny- 
land,  de  Tavafthus , de  Savolax,  & de  : 
Carelie. 

L’Ingrie  qui  ne  contient  que  la  Provin-  1 
ce  de  ce  nom. 

La  Livonie  ou  le  Lyfland  qui  fe  fubdi- 
vife en  Eftonie  , vers  le  Septentrion;  8c 
en  Lettonie,  vers  le  Midi. 

Stockholm  » Capitale  : Gottemburg , ville* 
Calmar , Riga  , Revel , Narva , Abo,- 
Wiborg , Upfal , Gevai , Toma  * Lun- 
den  , Malmuyen  ou  Malmoë , Bahus^ 
Maelftrand,  Nykoping  , Dcrpt,  & Per-' 
naw. 

Gothland,  Oeland,  Aland,  Dagho,M«»i' 

& Qefd 

% j Golfes 
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«oifes.  Golfes  de  Bothnie , de  Finland  , & de 
Cattegat  ou  Schager  Rack. 

Lacs.  Le  Ladoga,  leWener,  leWeter,  &le 
Meier. 

Rivieicf.  Torne> & k Dune  qui  fepare  la  Suède 
'd’avec  la  Pologne. 

J ' [Si  TT  # * » !v  / •'  ? î r ! . * t - _ ♦,  *•* 

DIVISIONS  ’ 

•|9S J ‘J,  'KO*7J-  !;  / . ,;jV.  ^q 

De  Za  Mofcovie* 


B»OViû- 

ccs. 


La  Mofcovie  divifée  en  Septentrionale 
en  Méridionale,  qui  contiennent  cha- 
cune i<5.  Provinces. 

Celles,  de  la  première  font;  la  Laponie 
Mofcovire  ou  Orientale,  fub  divifée  en 
3.  Marcks  ou  Lepories  % qu’on  appelle 
Mourm an  sk qy,  Terskoy,  & Bellamoref- 
koy;  Kargapol,  Divina,  Condora,  Ju- 
horsky,  Peteora  ou  Puftoferie,  Obdora* 
Peraidu,  Wiatka,  Pays  des  Caeretnifles 
Logowoy , Nifi  Novogorod , Ouftiough* 
Wologda,  BielaOiero,  Novogorod  We- 
kki,  & Pkskow. 

Les  Provinces  de  la  Mofcovie  Méridio- 
nale font;  Refchow  , Bielski  ou  Bielha* 
Severie  ou  Novogrodeck Sewierski;,, 
Czernikow  , l’Ukraine  Ultérieure,  Wo*; 
Totin , Rezan , Mofcow , Twer,  Rofthow» 


JaroSaw , Sufdal  > Wolodimer , Je  Pays, 
v ' ‘ V<\  des. 
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des  Czeremiffes  Nagomoy , & le  Pays  des 
Morduates. 

Mofcow,  Capitale:  Novogrod  Weliki,  vniej; 
Archangel , Pleskow  , Nifi  Nouogorod» 
Wologda,  Jaroflaw,  Wolodimer,  Smo- 
lensko,  Kiow,  &BielaOzçro. 

Les  Monts  Stolpe  ou  Kamcny  Poyas.  Montag; 

Onfga,  & Biela-Ozero.  nes* 

LeWolga,  leNieper  ouBorifthene,  le  Rwfere», 
Don  ou  Tanaïs , & la  Dwina. 

DIVISIONS 

De  la  Pologne, 

La  Pologne  fe  divife  en  Royaume  de 
Pologne,  & en  Duché  de  Lithuanie. 

Le  Royaume  de  Pologne* 

Le  Royaume  de  Pologne  fe  fubdivife 
en  Grande  , & en  Petite  Pologne , en 
Ruffie  Rouge  , & en  Pruflfe.  La  Grau-  Prcvîn*- 
de  Pologne  contient  trois  Provinces,  quipaîaû? 
font  la  Grande  Pologne  Propre,  la  Cuja- aatï* 
vie,  & la  Mafovie.  La  Grande  Pologne 
Propre  contient  les  Palatinats  de  Pbfnanie, 
de  KaÜsh , de  Sirad  bu  Siradie  , de 
Lencici , & de  Rava.  Dans  la  Cujavie 
font  ks  Palatinats  de  Brefte  ou  BraeRie, 

' X 6 & 
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& de  Inowladiflaw  ou  Inowlocz.  La 
Mafovie  renferme  les  Palatinats  de  Ma»- 
fovie  , de  Plocsko  & de  Podlachie.  La 
Petite  Pologne  fe  fubdivife  en  trois  Pa- 
latinats , qui  font  ceux  de  Cracoviê , 
de  Sendoinir , & de  Lublin.  La  Ruflie 
Rouge  fe  fubdivife  en  trois  Provinces, 
fçavoir  la  Ruflie  Particulière,  la  Volhy- 
nie , & la  Podolie.  La  Ruflie  Particu- 
lière contient  les  Palatinats  de  RuflSe> 
& de  Bêlez.  La  Volhynie  fe  fubdivife 
en  Haute  & Baffe.  La  Haute  a le  Pala- 
tinat  de  Volhynie  , & la  Baffe  celui  de 
Kiow.  La  Podolie  pareillement  fubdi- 
vifée  en  Haute  & en  Baffe , avec  les 
Palatinats  de  Podolie  dans  la  première, 
& de  Bradaw  dans  la  fécondé.  La  Pruffe 
divifée  en  Royale  , & en  Ducale.  La 
Pruffe  Royale  contient  les  Palatinats  de 
Pomeranie  ou  Pomerellie  , de  Culm , 
& de  Marienbourg.  La  Pruffe  Du- 
cale , fe  fubdivife  en  Cercles  de  Smaz- 
}and  de  Natangie , & de  Hocker- 

land. 

- ' \ 

- Le  Grand  Duché  de  Lithuanie, 

Divifé  en  Lithuanie  Particulière,  ea 
Petite  Ruflie  Blanche , en  Samogicic , 
en  Livonie  Polonoife  > & le  Duché 

de 
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deCurlande.  Dans  la  Lithuanie  Particu- 
lière font  les  Palatinats  de  Wilna  & de 
Troki.  La  Petite  Ruflie  Blanche  en  a foc, 
qui  font  ceux  deNovogrodeck,  deBrief- 
cie  ouBreflici,  deMinsko,  deMfciflaw, 
de  Witepfck  , & de  Poloczko.  La  Sa- 
mogitie  fe  fubdivife  en  trois  Capitaine- 
ries ou  Gouvernemens  Generaux,  à fça- 
voir  de  Rofienne , de  Midnick  ou  Wo- 
mie,  & de  PoniewiefT.  La  Livonie  Po- 
lonoife  , ou  le  Palatinat  de  mefme  nom 
qui  n’a  que  la  petite  Ville  de  Duneburg. 
Le  Duché  de  Curlande  fe  divife  enCurlan- 
de  propre  & en  Semigalle  j dont  la  premiè- 
re contient  les  Capitaineries  ou  Gouver- 
nemens de  Goldingen  & de  Tucum,  &la 
feconde  les  Capitaineries  de  Mittaw  & de 
Selburg. 

Krakaw  ou  Cracovie,  Capitale  du  Ro- 
yaume de  Pologne  : Warfzaw  ou  Warfo- 
vie  , Dantzick  Ville  libre  , Konigsberg 
Capitale  de  la  PrufTe  Ducale  j Wilna  Ca- 
pitale du  Grand  Duché  de  Lithuanie, 
Pofnanie  ou  Pofnan  > Lwow  ou  Leopol , 
Wladiflaw , Gnefne  , Sendomir,  Kamie- 
nieck  , Ebing  , Marienburg  , Thorn , 
Grodno  , Minsko  > Mfciflaw  , Mobi- 
low,  & Culsn. 

Le  Mont  Krapack  ou  Szepefikrempa, 
qui  fepare  la  Pologne  d’avec  la  Hongrie  & 
la  Tranfylvanie.  Le 
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Rivières  Le  Nieper  ouBoriflhene;  laWifla,  ou 
Viftule  ; le  Niefter  ou  Turla  ; le  Bug  ; le* 
Przypieczj  la  Warte;.  & le  Niemen» 

DIVISIONS 

* -.  p<  A ' ' » * 

De la  'Tranfyhaniè. 

Divifée  en  cinq  Parties  ou  Nations , à 
fçavoir  des  Saxons , des  Hongrois  , des 
Cicules,  des  Valaques,  & des  Moldaves, 
pvovia-  La  dation  des  Saxons,  contient  cinq 
Quartiers,  qui  font;  l’Altland,  le  Land- 
wordemwald,  le  Burckland , le  Velnland , 
& le  Nofnerland.  Les  Hongrois,  ont  fix 
Comtés  , qui  font  celles  d’Albe-Jule,  de 
Jiuniad,  deTorda,  de  Doboka,  deCo- 
lofwar , & de  Zitmar.  Les  Cicules  en  fept 
Comtés,  qui  font  Markofeck  , Gyrgio, 
Ucvarhel,  Chyck  ou  Czyck,  Kysdi.,  Or- 
bay  , & Schepii.  Les  Valaques  , & les 
Moldaves  ne  fe  fubdivifcnt  point , & 
n’ont  que  quelques  Bourgs&des  Villages. 
yiHej.  Hermanftat , Capitale  : Colofwar  ou 
Claufemburg:  Albe-Jule,  Weiflemburg» 
& Gulafeyr  : Cronltat , ou  Braflow;  & 
Waflerhelÿ  ou  Newmarck. 
s-WicMs  Le  vlaros  ou  Marifch,  l’Ole  ou  Alt,  & 
-■  le  Samos. 
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DIVISIONS 

* i *•  fi;  • « \ 

De  la  Hongrie*  ; 

Ce  Royaume  fe  divife  aujourd’hui  en 
Haute  & Baffe  Hongrie  & en  Efclavonie. 
Ces  trois  Parties  contiennent  enfemble  5 4. 
Comtés  j dont  il  y en  a 34.  dans  la  pre- 
mière: 14.  dans  la  fécondé  j & 6.  dans  la 
troifiefme. 

Haute  Hongrie . 

A les  Comtés  de  Pofon  ou  Presburg  > 
de  Tranfchyn  ; Arva  ou  Orawa;  Turocz; 
Neyftra  ou  Neytracht,  Burs;  Novigradf 
Sag  ; Sol  ou  Newfol  ; Gomer  ; JLypczcj 
Czepuflej  Saros;  Gewinar;  Torna;  Bar- 
zod  ; Heweczj  Pefth  ; Bath  ou  Batka; 
Zolnock  j Chige  ouSambolic;  Zemplin* 
Abavivar  j Unghwar  j Bereg  ; Maroma- 
juff;  Ugoghi  Zarhmar;  Kaloj  Thurturj 
Czongradj  Chonadj  Temefwar;  & Bo- 
drock. 

p 

Baffe  Hongrie . . .•  /p 

Où  font  îles  .Comtés  de  Barartywarj 
Tolaou  Tolna  -,  Zigeth  ou  Sigetb  ; Segzard  ; 
• ’ Pelyca; 


■ y 
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lycz  ; Albe  Royale  ; Vefprim  ; Gratï  ou 
Strigonie;  Javarinou  Raabj  Komore  ou 
l’ifle  de  Schut  ; Mufzon  ; Sopron  ou  Oe* 
denburgj  Sarwar;  & Salwar. 

L' Efclavonie.  * 

Divifée  en  Comtés  de  Warascün  ; 
KrëiflT  ; Zagrab  ; Pofega  / Walpon  *;  & 
Szerem.' 

tilles.  Bude  ou  Oden  , Capitale  : Poforrou 
Presburg,  Capitale  de  la  Haute  Hongrie: 
Agria,  Erlaw,  ouEger,  EkekesFeyrwar, 
Stul-  Weiflembourg , ou  Albe  Royale  : Ca- 
fchawou  Caflbvie  : Zolnock  : Grofl-Warda 
ou  Grand  Waradin:  Granou  Strigonie: 
OwarouNewhaufeI:Eperies:Tokay:Canïfe: 
Raab  ou  Javarin  : Komore:  Zathmar: 
Tranfchyn:  Colocz:  Chonad:  Debrezin 
ouDeberfim:  Monkatz:  Eifeck;  Pofega.: 
Zagrab  ou  Agram  : Sigeth  : Otegiazac, 
Fnnflkircken , ou  Cinq-Eglifes  : Gradiskia  ï 
& Temefwar,  au  Turc. 

Lacs.  Lacs  de  Balaton , & de  Fetlu  , ou  de 

Rivicrej  Newfydlevzée.  J \ 

Le  Danube,  laDrave,  la  Save  , & la 


Teiflè. 


1 
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DIVISIONS-  > 

De  la  Boheme. 

Ce  Royaume  eft  divifé  » en  Boheme 
Propre,  ou  Ancien  Royaume  de  Boheme, 
en  Duché  de  Silefie:  en  Marquifat  de  Mora- 
vie ; & en  Marqui&t  de  Luface. 

w ...  s 'ïiV.  ' 

Boheme  Propre. 

En  dixhuit  Cêrcles  , qui  font  ceux  de 
Prague  ; de  Kaurzim  ; de  Hradetz  ou  Ko- 
ningingrets  ; de  Chrudim  ; de  Czaflaw  ; 
de  Bechyn , d’Ultaw  ou  Muldaw  ; de 
Podbroc  ou  Podbrofcko;  de  Prachen  jde 
Pilfen;  de  Rakonick;  deSatz  ouZiatecz; 
de  Leitomeritz  ; de  Boleflaw  ; de  Glatz; 
d’Eger  ou  Hebsko  ; & d’Elnbogen  ou 
Loket. 

La  Silefie. 

r*  ' 

Divifée  en  1 6.  Principautés  ou  Duchés, 
& en  4.  Seigneuries  ou  Baronnies.  Les  Prin- 
cipautés ou  Duchés  font  celles  de  Breflaw, 
Glogaw , Sagan,  Schweidnitz,  Lignitz, 
Brieg,  Grotkaw  ou  Neiflf,  Tefchen,Op-~ 
pelen,  Ratibor,  Munüerberg,  Oppawou 

Trop- 
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Troppaw,  Jawer,  Olffe,  Jagerndorff  ou 
Carnouw & Wolaw. 

Les  Seigneuries  ou  Baronies  font  Pleff , . 
Wartembergj  Michlick  pu  Militfch , & 
Trachemberg. 

rr  :--i  - ' -r  . ~ • - ,rc 

v.  • • * - i IJ  — JF  ■» 

Moravie,  < .<» 

Que  quelques-uns  divifent  en  Orienta* 
k & Occidentale. 

» * 

£0  Luface • 

* ■ 'j--  n 'i  t* 

Divifée  en  Haute  & Baffe. 

Prag  ou  Prague , Capitale  des  Eftats  du  * 
Royaume  de  Boheme  j Breflaw,  Capitale 
de  Silefie;  Olomuce  ou  Olmucz,  Capita- 
le de  Morâvîè  ; Gorlite  , Capitale  de  Lit*  - 
face;  Pilfen  , Hora  ou  Kuttenberg  , Lei- 
tomeritz,  Konigingretz , Satz  ou  Ziatecz, 
Glatz  , Éger  ou  Egra  , & Karlftein  , en 
Boheme  ; Glogaw  ou  Gros  Glogaw  , en 
Silefie;  Brinn,  en  Moravie  ; & Bautzen > 

. en  Luface. 

L’Elbe  , l’Oder  * la  Viftule  j & la  Mo- 
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DIVISIONS 

:-v  iz'j: i[.i  J)e  t Allemagne, 

• L'Allemagne, autrefois  divifée  en  Haute  JgJJ. 
Zc  Baffe  , fe  diftingue  aujourd’hui  en  X.  d«  pr®- 
Cercles , qui  font  ceux  d’Auilrichc  , de Vince,t 
Bavière  , de  .Souabe  , d’Franconie  > de 
Haute  Saxe , de  Baffe  Saxe , du  Bas-  Rhein 
ou  des  IV.  Éleâeurs,  & du  Haut- Rhein. 

: L Le  Cercle  d’Auffriche  contient  les 
Pays  héréditaires  delaMaifond’Auftriche, 
c’eft  adiré,  l’Archiduché d’Auftriche : le 
Duché  de  Stirie , avec  la  Comte  de  Cilley  i 
-le  Duché  de  Carinthie,  avec  laKarftie, 
la  Comté  de  Gorlitz  , & l’Iftrie  Auftri- 
chienne  î ia  Comté  de  Tyroi , avec  les 
Evelchés  de  Trente  & de  Brixen  qui  en 
dépendent;  & la  Souabe  Auftrichienne, 

•c’eft  à dire  le  Marquifat  de  Burgaw , la 
Comté  de  Hohenberg  , l’Ortnaw  , le 
firifgaw,  le  Landgraviat  de  Nellemburg,. 

-les  quatre  Villes  Foreftieres  , la  Ville  de 
Confiance,  & la  Comté  de  Kirckberg. 

II.  Le  Cercle  de  Bavière  comprend  le 
Palatinat  & l’Eledorat  de  Bavière , dans  les- 
quels outre  les  Eftats  de  l’Elcdeur  & Duc 
de  ce  nom  , font  l’Archevefché  de  Saltz- 
bourg  : les  Evefchés  de  Freyfîngen  , de 
i Re- 
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Kegenspùrg  ou  Ratisbonne , de  Paflàw^ 
& de  Chiemfée:-  la  Prevofté  de  Berchtols- 
gadenr  le  Duché  de  Newbouig:  la  Prin- 
cipauté de  Spltzbach.,  quelques  autres 
Eftats  moins  confîderables. 

Xlf.  Le  Cercle  de  Souabe  contient  pill- 
eurs Eftats , dont  les  principaux  font* . 
le  Duchéde  Wurtemberg  ou  Wirtemberg; 
les  Marquifets  de  Bade-Bâden,  & de  Ba- 
de  Dourlach  : les  Principautés  & Comtés 
de  Hohen-Zollern,  &de  Furftemberg:  les 
Comtés  d’Oetingen , de  Monfort  » 8c 
d’Ems  : les  Baronnies  de  Waldbourg» 
de  Pappenheim  , & de  Juftingen  : les 
Evefchés  de  Conftance  & d’Augsboutg,  . 
l’Abbaye  de  Kempten  >&  la  Prevofté  d’Ek-  - 
wangetr; 

IV.  Le  Cercle  de  Franconie  renferme  • 
entre  autres  Eftats  les  Evefchés  de  Bam- 
berg , de  Wurtzburg  , & d’Aichftet  : le 
Territoire  du  Grand  Maiftre  de  l’Ordre 
Teutonique  : les  Marquifats  de  Culem- 
bach  , & d’Ohnfpach  ou  Anfpach 
les  Comtes  de  Henneberg  , de  Schwart- 
zenberg,  de  Cartel,  de  Wertheim,  & de 
Reineck  ; & le  Territoire  de  Nuremberg. 

V.  Le  Cercle  de  Haute  Saxe  contient  r 
las  Saxe  ; la  Marche  de  Brandebourg  , & 
le  Duché  de  Pomeranie.  La  Saxe  fe  fub- 
divife  en  Duché  deSaxe>  enM.arquifat,de 

I&ifnie.. . 
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Mifnie , en  Landgraviat  de  Thuringé  \ 
& en  Principauté  d’Anhait,  qui  compren- 
nent.plusieurs  autres  Eftats  moins  confia 
derables.  La  Marche , Marquifat , & Elec- 
torat de  Brandebourg  fe  fubdivife  en 
Vieille  Marche,  en  Moyenne  Marche,  en 
Nouvelle  Marche  , & en  Marche  Ukera- 
ne.  La  Potneranie  le  diftingue  en  Occi- 
dentale ou  Royale , & en  Orientale  ou  Du- 
cale. 

VI.  Le  Cercle  de  Bafle  Saxecon tient  en- 
tre autresEftatsi  les  Duchés  de  Brunswick, 
de  Lunebourg  , de  Holftein , de  Meckel- 
bourg,  de  Saxe  Lawenbourg,  de  Magd- 
bourg,  & de  Bremen  : la  Principauté  de 
Halberftat  j & l’Evefché  de  Hildesheim. 

VII.  Le  Cercle  de  Weftphalie  aies  Evef- 
chés  de  Munfter,  deLiege,  d’Ofnabrug, 
& de  Paderborn  : les  Duchés  de  Gulick 
où  Juliers , de  Cleves , & de  Berg  : les 
Principautés  de  Ferden  , deMinden,  & 
d’Oollfrife  : les  Comtés  de  la  Marck,  de 
Naflaw , d’Oldenbourg , deDelmenhorft , 
de  Ravensberg,  de  Lippe,  de  Meurs,  & 
4e  Manderfcheid;  & les  Abbayes  de  Cor- 
wey  & de  Stablo. 

VIII.  Le  Cercle  EJe&oral  ou  du  Bas. 
Rhein  comprend  les  Ële&oratsdeMayntz 
qu  Mayence  , de  Trier  ou  Trêves  , de 
Coin  ou  Cologne,  avec  le  Duché  de 

~ ~ iWeû- 


filles. 
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Weftphalie,  qui  en  dépend  >l&  FEle&orat 
du  Paîatinat  du  Rhein;  avec  plufieurs  au- 
tres petits  Eftats  moins  considérables^ 

Le  Cercle  du  Haiit  Rhein  contient’ 
le  Landgraviat  de  Heffej  le  Paîatinat  dit 
Rhein  i le  Duché  deZweybruckenou  Deux 
Ponts:  laWeteravie;  les  Comtes  de  Ha- 
iraw,  de  Catzenellebogen,  de  Solms,  &de'- 
Waldeck  , auxquelles  on  peut  ad  jouter 
celle  de  Montpelgart  ou  Montbéliard  quot 
quelle  ne  foit  proprement  d’aucun  Cercle  s 
les  Evefchés  de  Worms , de  Spire , & de 
Bafle  î les  Abbayes  de  Fulde  , & de 


Pruym. 

X.  Le  Cercle  de  Bourgogne  compre- 
noit  autrefois  la  Franche- Comte  > & les 
XVII-  Provinces  des  Pays-Bas  ; mais  au- 
jourd’Huitous  ces  Eftats  font  independans 
de  l’Allemagne. 

Wien  ou  Vienne,  Hambourg,  Colo- 
gne, Augsbourg,  Nuremberg,  Francfort 
fur  le  Mein,  Lubeck  , Breroen  , Magde- 
bourg  , Brunfwick  , Leipfick  Berlin , 
Saltzburg  , Regenfpurg  ou  Ratisbonne, 
Munfter,  Liege,  Btcfden,  Wittemberg, 
Wuttzburg,  Bamberg,  Ofnabrug,  Ste- 
tîn  , Stralfund,  Roftock,  München  ou 
Munick,  Paffaw , Ingolftad , Mayntz  o^ 
Mayence , Fribourg , Bnfach , Ma- 
4,0urg , Ulm  , Heilbron , Rhemfeîd  , 
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Il  Bregentz  , Lmddfr  * Lunnebourg , Zdl , 

( Embden , Cadel , Hannover,  Dutfddorp , 

Wefel,  Lipftadt,  Bilefelc,  Gulick  ou 
i Juliers,  Lrmrd,  Infpruck,  Trier  ou  Tre- 

; ves,  Wetzlar,  Marpurg,  Mersburg,  & 

i Wilmar. 

Le  Donaw  ou  Danube,  feRhein,  l’El-  RivI*k* 
i be,  roder  , le  Wefer  , la  Save,  la  Dra- 

h > ve  , la  Meufe,  laMofelle,  le  Mein  , le 

j!  Necker  , l’Jnn  > le  Lech  , 1*111 , l’iller,  la 

Sprehe,  ÔcleMuldaw- 

i ' 1 ' 

j DIVISIONS 

De  la  Sutjfe. 

Cette  Republique  fe  divife  en  quatre 
Parties,  qui  font  la  Suiffe  Propre , les  Al- 
liés des  Suides,  les  Sujets  des  Suides  , & 
les  Sujets  de  leurs  Alliés.  LaSuifle  propre 
eit  fubdivifée  enXni.  Cantons  dont  voici 
l’Ordre:  Zurich,  Berne,  Lucerne,  Vry, 
Schwitz,  Underwald,  Zug  , Glaris , 

Bafel  ou  Bafle , Pribourg  , S~>ieur- 
re,  Schaf houle , & Appenzd.  Les  Al- 
liés des  Suiffes  au  nombre  de  huit , font 
r l’Abbé  & la  Ville  de  S.  Gall , les  Grifons, 
le  Valais  ou  Evefché  de  Sitten  , l’Evef- 
que  de  Bafle  , la  Ville  de  Mulhaufen  en 
Alface , la  Ville  de  Bienne*  la  Ville  de 

Gc* 


yiUei. 

lacs. 

4 

Hijicxes, 


7 A’J  LBS 

Geneve,  & la  Comté  de#îeu  f-Cbaftelavec 
celle  de  Valangin.  Les  Sujets  des  Suifles 
font  la  Comté  de  Baden,  les  Bailliages  de 
Bremgarten  & de  Mellingen  ; les  Pro- 
vinces ou  Gouvernemens  Libres,  le  Tut  J 
gaw  , leRheinthal,  la  Comté  de  Sargans, 
la  Comté  & Ville’ de  Rapperfchwil,  les 
quatre  Bailliages  d’Italie , &c.  Les  Sujets 
des  Alliés  font  la  Valceline , la  Comté  de 
Chiavenne,  la  Comté  de  Bormio , la 
Comté  de  Toggembourg  , & le  Bas  Va- 
lais. . , 

Zurich,  Bafle  , Berne,  Lucerne,  Fn- 
burg  , Soleurre  ou  Solothnrne , Geneve, 
Laufane,  Schafhoufe , S.  Gall,  Chur  ou 
Coire, Lugano,  & Locarno. 

LeS'Lacs  de  Geneve  , de  Confiance, 
de  Neufchaftel,  & de  Locarne. 

- Le  Rhein,  le  Rhofne , le  Tefin , TAd- 
de,  l’Inn,  l’Aar,  & le  Ruff.  ♦ 

DIVISIONS 

Des  Provinces  Unies  des  Pays-las. 

•Ces  Provinces  peuvent eftre  confiderées 
ou  feules  ou  avec  les  pays  qui  font  fous 
leur  dépendance,  & fous  la  Généralité  de 
l’Eftat.  Les  Provinces  Unies  font  la  Guel- 
dre  , la  Hollande  , la  Zelande , Utrecht, 
Frife,  Over-yffel,  &Groeninge. 


Geographi  QJ7  E S.  4®1 

•X.  Le  Duché  de  Gueldre  divife  en 
Quartiers  de  Nimegue,  d’Arnhem,  &de 
Zutphen. 

II.  La  Comte  de  Hollande  fe  divife  en 
Weft-Frife  ou  Nort-Hollande,  & en  Hol- 
lande Méridionale. 

III.  La  Comté  de  Zelande  divifée  en 
fept  Hles  qui  font  Walckcren , Zuyd-Beve- 
land , Wolterdick,  Schowen,  Duyveland, 
& Tolen. 

IV.  La  Seigneurie  d^Utrecht  divifée  ea 
4. Quartiers,  qui  font  ceux  de  Montfort, 
d’Abcow,  d’Eemelandt,  & de  Wy^k. 

V.  La  Seigneurie  deFrife  diftinguéeen 
Ooftergoe,  en  Weftergoe,  & en  Seven- 
woldep. 

VL  La  Seigneurie  d’Over-Yflel  divilee 
en  3.  Parties  ou  Contrées  qui  font  le 
Drente,  le  Sallandt,  •&  le  Twente. 

VIL  La  Seigneurie  de  Groeningen  fe 
divife  en  Territoire  de  la  Ville  de  Groenin- 
gen , & en  Pays  des  Ommelanden. 

Les  Pays  qui  font  fous  la  Généralité  des 
7.  Provinces  Unies,  font,  le  Brabant  Hol- 
landois,  le  Limbourg  Hollandois,  & la 
Flandre  Hollandoife.  Le  Brabant  Hollan- 
dois comprend  laMayrie  deHertogenboïc’ 
ou  Bofleduc  , le  Marquifat  de  Berg  op- 
Zoom , la  Baronnie  de  Breda,  le  Prinfland 
ou  Terre  du  Prince , & le  Territoire  de 

ïm.  IL  Y Maeftrick. 
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Maftrick.  Le  Limbourg  Hollandois  ou 
Pays  d’Outre  Meufe,  comprend  les  Comtés 
de  Walkemburg , de  Dalen , & de  Roldnc. 
La  Flandre  Hollandoife  contient  les  quatre 
Amba&cn  ou  Offices,  & quelques  Villes. 

Amfterdam,  Rotterdam,  Leyden,  Groe- 
ningen,  Utrecht , Hertogenbofc  ou  Bofle- 
duc,  Middelburg,  Haerlem,  Maeftrick, 
Dort  ou  Dordrecht,  Leewarden,  Nimegue, 
Deventer,  Zwol,  Aernhem,Hoorn,Alcmaer, 
Tergow  ou  Gouda»  rEfclufe,  Breda,  Berg- 
op  Zoom,  la  Haye,  Delft,  Viiiiîngen  ou 
Fleffîngue  , Hulft , Heufden  , Gorcum» 
Naerden,  Coevorden , Bommel,  Enckuyfe». 
Schonhoven  , Gertruydenberg  , Grave» 
le  Sas  de  Gand , & la  Brille. 

. Le  Rhein  qui  y fait  plufieurs  branches 
fous  diferens  noms,  8c  qui  y perd  le  lien 
dans  les  fables  de  Catwyck-opZee.  La 
Meufe,  qui  y reçoit  le  Vahal,  &le  Lech 
les  deux  plus  confiderables  branches  du 
Rhein  ,*  l’Yfïel  qui  eft  une  autre  branche, 
de  ce  fleuve,  & fè  perd  dans  leZuydèr-Zee. 

DIVISIONS 

■ ' r’j'ï 

Des  Pays-Bas  Efpagnols.  , 

Ce  s Pays  font  le  Duché  de  Brabant» 
fous  lequel  on  comprend  auffi  leMarquifat 

du 
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du  S.  Empire , & la  Seigneurie  de  Mali- Provint 
ncs;  qui  dans  le  dénombrement  des  17."** 
Provinces  des  Pays-Bas  en  font  chacune 
une.  2.  Le  Duché  de  Limbourg.  3.  Le 
Duché  de  Luxembourg.  4>Le  Duché  de 
Gueldre.  5.  Les  Comtés  de  Randre:  6.de 
Hainaut:  7.  de  Namur.  Il  y avoit  encore 
la  Comté  d’Artois  mais  aujourd’hui  elle 
eil  toute  à la  France. 

Le  Duché  de  Brabant  divifé  en  Quartiers! 
de  Louvain , de  Bruxelles , & d’Anvers. 

Le  Duché  de  Limbourg,  dont  lesEfpa- 
gnols  ont  feulement  les  Bans  de  Monfen, 
deValhorn,  de  Balen,  de  Herve,  & de 
Spremont  enclavé  dans  l’Evelché  de 
Liege. 

Le  Duché  de  Luxembourg  divifé  en 
Luxembourg  Propre,  & en  Pays  annexés. 

Le  Duché  de  Gueldre , où  les  Efpagnols 
n’ont  que  le  Quartier  de  Roermonde. 

La  Flandre  , où  ils  ont  feulement  le 
Quartier  de  Gand , & celui  de  Bruges. 

La  Comté  de  Hainaut , où  ils  ont  la 
Comté  autrement  Prevofté  de  Mons  , le  • 
Brachbant,  & quelques  autres  Pays. 

La  Comté  de  N^mur , qu’ils  poifedent 
prefque  toute  entière. 

Bruxelles  Capitale  de  Brabant,  & la  refi-  vni4t^ 
dcncc  du  Gouverneur  General  des  Pays  B;i  # 
Efpagnols:  Ghent  ou  Gand,  Capitale  de 

Y 2 Flandre  ; 
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Flandre  : Antwerpen  ou  Anvers:  Meckelen 
ou  Malines  : Bruggcn  ou  Bruges  : Mous  : 
Loeven  ou  Louvain:  Luxembourg;  Na- 
mur:  Tienen  ouTirlemont:  Dieft:  Aath: 
Cortryck  ou  Courtray  : Oudenaerden  : 
Dendermonde  ou  Termonde  : Oftende, 
& Nieuport. 

Rivières.  LaMeufe,  l’Efcaut,  la  Lis,  laSambre, 
laDyle,  le  Demer,  la  Nethe,  le  Tenre  ou 
Dender,  & la  Senne. 

DIVISIONS 

J*  De  la  Lorraine. 

proyim-  I-orra^ne  fe  divife  en  Duché  de  Lot- 
ies. raine , & en  Duché  de  Bar. 

Le  Duché  de  Lorraine  fe  divife  en  Lor- 
# raine  Propre  , & en  Pays  Annexés.  La 
Lorraine  Propre  contient  les  Bailliages  de 
\ \ Nancy,  de  Vaudrevange , & de  Mirecourt. 

• Les  Pays  Annexés  confident  en  quelques 
Comtés  & Seigneuries  qui  font  peu  confî- 
. derables,  & dont  quelques  unes  font  Fiefis 
dé  l’Empire. 

Le  Duché  de  Bar  ou  le  Barrois,  Fief 
de.  France,  comprend  les  Bailliages  dp 
. Bar  le  Duc  , de  Bafligny , de  S.  Mihel, 
• & de  Clermont  autrement  la  Comté  dp 
Çlermonr,  - 

: \ Nancy-, 
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Nancy  , Capitale  du  Duché  de  Lorrai-  ville*, 
ne , & refidsnce  du  Duc  de  ce  nom  ; Bar- 
le-Duc  , Capitale  du  Barrois  ; Pont  à 
Mouflon,  S.  Mihel , Ligny  , Efpinal» 
Mirecourc,.  & Remiremont.  > ’ 

La  Meufe,  la  Mofelle,.  la  Seille,  & la^ierot-  • 
' Meurte. 

DIVISIONS  V 
De  la  France. 

. m 1 

Le  Royaume  de  France  fe  divife  en 
trois  Parties,  Septentrionale,  Mitoyenne,. 

& Méridionale , qui  contiennent  eniem~ 
ble  XXXVII.  Gouvernemens  Militaires  ou. 
de  Provinces,  dont  il  y en  a douze  dans 
la  première,  quinze  dans  la  fécondé,  & 
dix  dans  la  troifiefme.  Les  Gouvernemens 
de  la  Partie  Septentrionale  font  Paris» 
rifle  de  France',  Normandie,  leHavrede 
Grâce,  Picardie  & Artois  ,.  Dunkerque, 

Flandre,  Champagne,  Mets  & Verdun,. 

Toul,  de  la  Sarre,  StAlface.  Les Gouver~ 
nemens  de  la  Partie  Mitoyenne  font  la 
Franche-Comté,  le  Duché  de  Bourgogne,. 
Nivernois,  Bourbonnois  , la  Marche,  le 
Berry,  l’Orleanois,  la  Touraine,  le  Maine 
& le  Perche,  la  Bretagne,  l’Anjou,  Saumur„ 
Poitou,.  Aunis  & PaysBrouageais,.Saih*r' 

Y 3,  tongev* 
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tonge  & Angoumois.  Les  Gouverne- 
mens  de  la  Partie  Méridionale  de  la  France 
font  la  Guienrre , leLimofin,  l’Auvergne, 
le  Lionnois,'  le  Dauphiné  , la  Provence, 
le  Languedoc;  le  Rouffillon,  Foix,  Baffe 
Navarre  & Bearn. 

Le  Gouvernement  de  Paris  ne  contient 
que  cette  Ville  avec  fa  Prevofté  & Vi- 
comté. 

Le  Gouvernement  de  l’Ifle  de  France» 
comprend  l’Ifle  de  France  particulière,  le 
. Vexin  François,  leBeauvoifis,  leNoyon- 
nois , le  Laonois,  le  Soiffonnois , le  Valois» 
la  Brie  Françoife,  le  Gaftinois  François, 
le  Hurepoix,  leMantois,  &leThimerais 
autrefois  du  Perche. 

Le  Gouvernement  de  Normandie  fe6 
divife  en  Haute  & en  Baffe  Normandie  qui 
contiennent  chacune  trois  grands  Baillia- 
ges. Ceux  delà  Haute  font Rotien,  Gifors,. 
& Evreux  : ceux  de  la  Baffe  font  Caen 
Coutances,  St  Alençon. 

Le  Gouvernement  du  Havre  de  Grâce 
contient  outre  cette  Ville  une  partie  du 
Pays  de  Caux. 

Le  Gouvernement  de  Picardie  com- 
prend la  Picardie  & l’Artois.  La  Picardie 
fe  divife  en  Haute  & en  Baffe.  La  Haute 
a les  Pays  de  Tierache,  de  Vermandois,: 
de  Santerre  , & d’Amienois.  La  Baffe 

contient 
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contient  le  Vimeux,  le  Ponthieu,  leBou- 
lonois,  & le  Pays  Reconquis.  L’Artois 
renferme  douze  Contrées  qui  font;  le 
Gouvernement  d’Arras  , l’Advocatie  de 
Bethune,  la  Comté  de  S.  Paul,  Iss  Réga- 
les de  Teroiienne,  & les  Bailliages  d’Aire, 
S.  Orner,  Hefdin,  Lillers,  Bapaume,  & 
Aubigny. 

Le  Gouvernement  de  Dunkerque  ne 
contient  que  cette  Ville  avec  fa  Banlieue. 

' Le  Gouvernement  de  Flandre  com- 
prend  tout  le  refte  de  la  Flandre  Françoi* 
fe  , le  Cambrelis , Charlemont  autrefois 
de  la  Comté  de  Namur , & le  Hainaut 
François  à la  referve  du  Quefnoy,  & de 
Latidrecy  qui  font  du  Gouvernement  de 
Picardie. 

Le  Gouvernement  de  Champagne  fe 
divife  en  Haute  & Baffe  Champagne , & 
en  Brie  Champenoife.  • 

Le  Gouvernement  de  Mets  & Verdun 
contient  les  Evefehésde  ces  deux  Villes. 

Le  Gouvernement  de  Toul  ne  coojf 
prend  que  l’Evefché  de  cette  Ville. 

Alface  divilée  en  Haute  & Baffe  » & en 
Sundgow. 

Franche-Comté  divifée  en  4.  Grande 
Bailliages  qui  font  ceux  de  Befançon, 
d’ Amont  ou  de  Gray , du  Milieu  ou  de 
Dole,  $ d’Avalou  de  Salins. 

Y 4 ’ . Le 
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Le  Gouvernement  du  Duché  de  Bour- 
gogne fe  divife  en  5.  Grands  Bailliages; 
Ravoir  ceux  de  Dijon  , d’Auxerre  , de 
Châtions , de  Mafcon , & de  Breffe  avec  la 
Principauté  Souveraine  de  Dombes  qui  y 
eft  enclavée. 

Le  Nivernois  fe  divife  en  Haut  & Bas* 
demefme  queleBourbonnois,  laMarche, 
& le  Berri. 

Le  Gouvernement  d’Orleannois,  com* 
prend  l’Orleanois  Propre  , la  Beauce , le 
Perche-Gouet,  le  Dunois , le  Vendofmois,. 
le  Blaifois , & le  Gaftinois. 

LaTouraine  eft  diviféeen  Haute  & Baffe; 

Le  Maine  auquel  eft  joint  le  Perche  fe 
divife  auffi  en  Haut  &Bas;  maisle  Perche 
fe  diftingue  en  Grand  Perche,  & en  Terres 
Françoifes. 

La  Bretagne  divifée  en  Haute  & Baffe  , 
<jui  fe  fubdivife  en  9.  Evefchés  dont  il  y en 
a>  5.  dans  la  première  , & 4.  dans  la  fécon- 
dé. Ceux  de  la  Haute  Bretagne  font. 
Rennes,  S.  Brieux  , S.  Malo  , Dol  > & 
Nantes.  Ceux  de  la  Baffe  Bretagne  font 
Vannes,  Qu  imper  ou  Cornouaille,  S.Pol 
de  Leon,  oc  Treguier. 

. L’Anjou  eft  divifé  en  Haut  & Bas. 

Le  Saumurois  qui  en  eftoit  une  Par* 
tiè,  comprend  auffi  le.  Pays  de  Mireba^ 

lais  en  Poitou..  ' 't. 

Le.'  t 
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Le  Poitou , eft  divife  en:  Haut  &> 
Bas.  v_ 

Le  Gouvernement  d’ Aunis,  comprend» 
auffi  le  Pays  Brouageais  & Lille  d’Oleron* 
qui  eftoient  de  Saintonge. 

Saintonge  joint  dans  un  mefme  Gouver*- 
neraent  avec  l’Angoumois»  fe  divife  en* 
Haute  & Baffe. 

La  Guienne  fe  divife  en  Haute  &Baffe*- 
La  Haute  comprend  le  Rouergue,leQuerci> 
l’Armagnac , le  Commin  ges , le  Conferans»? 
& le  Bigorrè.  La  Balfe  contient  les  Pays* 
des  Bafques,&  des  Landes,  le  Gondomoiv 
le  Bazadois,  l’Agenois,  la  Guienne  Propre^ 
ou  le  Bourdelois,  & le  Périgord  divifé  en1 
Haut  & Bas  de  mefme  que  le  Rouerguev 
le  Querci ,.  l’Armagnac , & le  Comminges 5 
qui  font  de  la  Haute  Guienne.  Le  Bi-' 
gorre  ne  contient  que  quelques  Contrées.'* 
Le  Pays  des  Bafqaes  dans  la  Haute  Guien-* 
ne  comprend  le  Pays  de  Labourd  & la1  * 
Vicomté  de  Soûle. 

Le  Limofin  fe  divife  comme  l’ Auvergne  " 
en  Haute  & Baffe  Partie. 

Le  Gouvernement  du  Lionnôis  fedivifor 
en  Lionnois1  Propre , en  Forez , & en1 
Beaujôlois; 

Le  Dauphiné  fe  diftingueren  Haut  & Bas;  • 
Le  premier  comprend  les  Pâys  de  Grtfi*' 
y&udan,  de  Brûnçonnois , d’Ambrunois,’ 
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de  Gapençois,  du  Royannois & des  Fa- 
ronnies.  Le  fécond  a les  Pays  de  Viennois* 
de  Valentinois,  deDiois,  & de  Tricafti- 
nois. 

La  Provence  divifée  en  Haute  & Baffe, 
qui  contiennent  enfemble  1 1.  Senefchauf-  ' ' 
fées,  dont  il  y en  a 4.  dans  la  première, 

& 8.  dans  la  fécondé.  Celles  de  la  Haute' 
font  Forcalquier  , Sifteron  , Digne  , & 
Caftelane.  Les  Senefchauffées  de  la  Baffe 
Provence  font  celles  de  GraceouGrafï,de' 
Draguignan,  d’Hieres,  de  Toulon  , de 
Brignolles,  d’Aix,  deMarfeille,  & d’ Arles- 
La  Comté  Venaiffm  ou  d’Avignon , & la 
PrincipautéSouveraine  d’Orange  enclavées 
dans  la  Provence  dont  elles  faifoient  autre- 
fois partie,  ont  des  Princes  particuliers.  . 

Lé  Languedoc  divifé  en  Haut  & Bas,. 

& en  Cevennes,  contient  23.  Dioeefes,. 
dont  il  y en  a 9.  dans  le  Haut,  11. 
dans  le  Bas,  & 3.  dans  les  Cevennes- 
Ceux  du  Haut  Languedoc  font,  Touloufe» 
Rieux , Mirepoix  , S.  Papoul , Lavaur,  . 
Caftres,  Alby,  Montauban,  & partie  dur 
Diocefe  de  Comminges.  Les  Dioeefes  du 
Bas  Languedoc  font  Alet,  Carcaflbnne, 
Narbonne,  S.  Pons,  Beziers,  Agde,. 
Lodeve  , Montpellier  , Nifmes  , Alais» 

& Ufez.  Les  Dioeefes  des  Cevennes  font 
Mende,  Viviers,  &lePuy.  . 

Le 
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Le  Gouvernement  de  Rouflillon  fe  di« 
vife  en  Vigueries  de  Perpignan  & de  Con- 
fiant , & Ccrdagne  Françoife. 

Le  Gouvernement  de  Poix  comprend  ls 
Foix  Propre  avec  les  Pays  de  Dounezan 
& d’Andorre. 

Le  Gouvernement  de  Bafle  Navarre  & 
de  Bearn,  a fa  derniere  partie  divifée  en 
Vicomtés  de  Bearn,  & d’Oleron. 

Paris  Capitale  du  Royaume  : Lion  ,viUe«, 
Rouen  , Bourdeaux  , Touloufç  , Lille , 
Strasbourg,  Orléans,  Metz,  Bsfançon, 
Bourges,  Poictiers,  Angers,  Valencien- 
nes, Arras,  Amiens,  Marteillc,  Tours, 
Troyes,  Reims,  Dijon,  Auxerre,  Nan- 
tes, la  Rochelle,  Dunkerque,  Bayonne, 

Caen  , Clermont  , Moulins , Nevers , 

Blois  j Dieppe  , le  Havre  de  Grâce , 

Calais  , Montpellier  , Nifmes  , Aix , 
Toulon,  Grenoble,  Rennes,  Cambrai, 

Ypres , Aire»  S.  Orner,  Douay,  Bou- 
logne , Abbeville  , Chalons  fur  Marne , 

Breft,  S.  Malo,  le  Mans,  Laval,  Alençon,. 
Angoulefrae,  Riom,  Aurillac,  Perpignan, 
Narbonne  , Beziers  , Vienne,  Valence, 
Montauban,  Cahors  & Alençon. 

La  Loire  , la  Seine  , le  Rhofne , la  Rmerw.. 
Garonne,  la  Meufe,  la  Marne,  la  Mo- 
felle  , la  Charente , le  Cher,  la  Saône, 
la  Somme,  la  Dordogne  , la  Mayenne,  la 
* Y <5  Sarte* 
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Sarte  , la  Vienne  , le  Loir , ÜAllièr  *, 
fAdour , l’Oife  , l’Efcaut , la  Lis  , la 
Sambre,  1*111.,  le  Doux,  leTafn,,  lej.ot, 
l’Ifere,  & la  Durance.. 

D I V I S I O N S 
, De  tEfpagne.. 

Ce  Rôyaume  fe  divife  aujourd’hui  etn 
Parties  Septentrionale  & Méridionale  ^ 
qui  contiennent  enfemble  14.  Provinces, 
& quelques  Ifles,  Les  Provinces  de 
l’Efpagne  Septentrionale  au  nombre  de 
8%  font  la  Galice , la  Principauté  des  Aftu.- 
ries , Leon,  Bifcaye,  Navarre,  Vieille 
Gaftille , Arragon  , & Catalogne.  Les 
Provinces  de  l’Efpagne  Méridionale  fontj 
Valence , Murcie , Gaftille  Nouvelle , . An* 
daloufie , Grenade  , & les  Ifles  de  Major.- 
qpe-,  deMinorque,  Ôcd’Yvica. 

La  Galice  divifée  en  5.  Diocefes,  qui 
font  Compoftel',  Mondonedo,.  Lugo,: 
Qrenfe , & Tuy. 

Les  Afturies  diviféesen  Afturied’Oviedo», 
& en  Afturie  de  Santillane. 

Leon  divifé  en  Septentrional , & en  Me? 
ridional. 

Bifcaye  divifée  en  Merindadesde  Bifcaye* . 
cTAlaya,  & de  Guipufcoa. 

v ' ~ ~ ” ' • “ - La. 
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ta  Navarre  diftinguée  aufli  en  Merin- 
dades  de  Pampelone , d’Eftelle  , de  Tu» 
delle,  d’Olite,  & de  Sanguefa. 

Vieille  Caftille  en  8.  Merindades,  & en 
Territoires  de  Placentia,  & de  Rioxa; 
les  Merindades  font , Burgos  , Vallado* 
lid,  Calahore,  Ofma , Segovie,  Soria, 
ôc  Siguença. 

Arragon  diftingné  en  fept  Diocefes* 
qui  font  ceux  de  Sarragoce  , de  Teruel , 
d’Albarazin,  deTarragone,  dejaca,  de 
Huefca , & de  Balbaiiro. 

La  Catalogne  divifée  en  Vieille  & en 
Nouvelle , qui  contiennent  enfemble 
15.  Vigueries  dont  il  y en  a 6.  dans 
la  première.,  & 9.  dans  la  fécondé.  Celr 
les  de  la  première  font  Gironne,  Bar» 
celonne  , Vich  , Manrefe  , Campredon, 
&Puigcerda.  Les  VijJHeries  delaNou* 
velle  Catalogne  font  celles  de  Lerida, 
de  Balaguer , d’Arammont , de  Cervera» 
de  Ville- Franche  de  Panades,  de  Tar-' 
ragonc , de  Monblanc,;deTortofe,  & de 
Tarrega. 

Le  Royaume  de  Valence  contient  les  V 
Territoires  de  Segura  > de  Xucar , & de 
Millares. 

Le  Royaume  de  Murcie  aceux  deMutî* 
cie  & de  Carchagene. 

Le  Royaume  de  la  Nouvelle  Caftille  fe 
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divife  en  Contrées  d’Algarie , de  la  Man- 
• che , de  la  Sierra  , & de  l’Bxtremadure. 

L’ Andalousie  divifée  en  Territoires  ou 
Anciens  Royaumes  de  Se  ville  ou  de  Cor- 
douë. Le  Territoire  de  Seville  comprend 
l’Evefché  de  Cadiz , le  Duché  de  Médina 
Sidonia,  & le  Condad  ou  Condado.  Le 
. Territoire  de  Cordouë  ne  fe  fubdivife 
point. 

Le  Royaume  de  Grenade  fedmfeen  4* 
Diocefes  , qui  font  ceux  de  Malaga  , de 
Grenade,  de  Guadix,  & d’Almeria. 

Les  Ides  font  Majorque , Minorque 
Yvice , & Formentera  dans  la  Mer  Medi- 
terranée. Les  deux  premières  s’appe-^ 
loient  autrefois  Ides  Baléares,  & les  deux 
0 autres,  Pithyufes. 

yaies.  Madrid , aujourd’hui  Capitale  du  Roy- 
aume; Tolede  qfi  1 etoit  autrefois.;  Sar- 
ragoce  , Sevillé,  Barcelonne  r Burgos* 
Grenade,  Valence,  Valladolid,  Salaman- 
s que  , Cordouë  , Compodelle  , Bilbao,. 
Pampelone  , Cadix , Malaga , Alicante  à 
S. Sebaftien,  Gironne,  Tortofe,  Leridar 
Tarragont,  Carthagene,  Alméria,  la  Co- 
runa  ou  Corogne , Port  S.  Marie  , S.  Lu- 
car  de  Barramede , S.  Antonio,  Laredo, 
S.  Andero  , Badajoz  , Segovie  , Cudad 
de  Rodrigo  » Fontarabie  , AJcalâ  de  He- 
narés,  ôc  Gibraltar..  ■- '•  - . 
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Le  Tage,  le  Douro  , l’Ebre  , le  Gua^ 
dalquivir,  la  Guadiaha,  la  Segre  , leSe- 
gura,  le  Xucar  1 le  Guadalaviar,  le  Ter  r 
le  Lobregar. 


DIVISIONS 


Du  Portugal.- 

Ce  Royaume  fe  dirife  en  Portugal  Frope 
& en  Algarve.  , ; . 

Le  Portugal  Propre  fe  fubdivife  en 
parties  , qui  font  l’Entre  Douro  & Min- 
ho  : la  Province  de  Tralos  Montes  : la 
Province  de  Beira  : la  Province  d’Eftre- 
madure;  & la  Province  d’Alentejo.  L’En- 
tre Douro  & Minho  , contient  les  Co- 
marces  de  Viana,  de  Ponte  de  Lima,  de 
Guiraaranes , & de  Porto.  La  Province 
deTra  los  Montes,  a les  Commarces  de 
Villa  Real , de  Torre  de  Moncorvo , de 
Mirande,  & de  Pinhel.  La  Province  de 
Beira  renferme  les  Commarces  de  Lamego, 
de  Vifeo  , d’Aveiro , de  Coïmbre  , de 
Guarda  , & de  Cartel  Branco.  La  Pro- 
vince d’Eftremadure  contient  les  Commar- 
ces de  Tomar , de  Santaren  , de  Leïria  ; 
d’Alanguer  , de  Lisbonne  , & de  Setu- 
val  ou  S.  Hubes.  La  Province  d’Alente- 

” 10 
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Jo  a les  Commarces  de  Portalegre,  d’Elvas, 
ë’Eftremos,  d’Evora,  & deBéia.  ^ • 
L’Algarve , autrefois  Royaume  , fe  di- 
vife  enCommarce  de  Tavira  >■  & enCom- 
marce  de  Lagos, 
yole*.  Lisbonne  , Capitale  du  Royaume  : 
Porto,  Coïmbre  , Setüval  ou  S.  Hubesy 
Evora,  Leiria-,  Aveiro,  Lamego,  Faro-, 
Lagos,  Brague , Bragancè,  Mirande, 
Elvas.  ~ 

Rivières  Le  Tage  , le  Douro  , le  Minho  , 8t  la 
Guadiana. 

DEVISIONS 


De  laj  Savoie. 

i 

V Ce  Duché  fe  divife  en  6.  Parties , qui 
fontleDuché  deGenevois,kDuché  deCha- 
blais , le  Duché  de  Savoie  Propre,  la  Com* 
s té  de  Tarentaife , la  Comté  de  Maurienne  * 
& la  Baronnie  Fofligny  ou  Faucigrty.  7 
yaies.  Chambéry  Capitale  de  tout  le  Duchés 
Annecy  , Tonon  , vMoutiers  ou  Monf- 
tiers , S.  Jean  de  Maurienne , Montme- 
lian,  Bonne,  Bonneville , RumÜly  , Aix*. 

* Beauforti  & le  Bourget, 
jüaes.^  D’Anneci  & du  Bourget#  v 

L’4fere,.&  l’Arcv 
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DIVISIONS 
De  T Italie,  „ 


y 


Cette  Région  Te  diftingue  cnSepten- 
trionale  & en  Méridionale. 

La  Septentrionale  comprend  le  Pied- 
mont,  le  Montferrat la  Republique  de 
Gènes*  les  Duchés  de  Milan,  de  Parme, 
de  Modene  , de  Mantouë , & de  Mirant 
dole;  la  Republique  ou  Eftatde  Venife. 

L’Italie  Méridionale  contient  FEftatEc- 
defiallique,  le  Grand  Duché  de  Tofcane 
avec  la  Republique  de  Lucques , le  Roy- 
aume de  Naples,  la  Sicile,  la  Sardaigne, 
la  Corfe , & Malte  qui  cft  mife  à prefent 
dans  l’Europe. 

Le  Piedmont  le  divife  en  4,  Parties,  Pf0TÎ*i 
qui  font  le  Piedmont  Propre  , le  Val  ou <***' 
Duché  d’Aofl,  la  Comté  de  Nice  , & la 
Seigneurie  de  Verceil.  Le  Piedmont  Pro- 
pre le  fubdivife  en  Principauté  de  Pied-  v . * 
mont,  Marquifat  de  Salufles  , Comté  , 
d’Aft , & le  Montferrat  Savoyard.  Le. 

Duché  d’Aoft  fe  divife  en  7.  Vallées  peu 
confiderables , & dont  le  nom.  n’eû  pas 
fort  neceflaire.  . 

La  Comté  de  Nice  fe  divife  en  Com-  . 
téde  Nice  Propre,  en  Comté  de  Tende,,  ' 

fclèéT  &en. 
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& en  Comté  de  Boglio  ou  Bueii.  La 
Comté  de  Nice  Particulière  fe  fubdivife 
en  4.  Vicariats , qui  font  ceux  de  Barce- 
lonnette , de  Sofpetto  , & de  Poget. 
Les  Comtés  de  Tende,  & de  Boglio  ne  fe 
iubdivifent  point , non  plus  que  la  Sei- 
gneurie de  Verceil. 

Le  Montferrat  diftingué  en  Savoyard , 
& en  Mantouan  plus  confiderabie  que  le 
premier,  qui  efl  aujourd’hui  du  Pied- 
mont.  '■  *. 

L’Eftat  de  Terre-ferme  de  la  Républi- 
que de  Genes  , fe  divife  en  Colle  Occi- 
dentale ou  Rivieradi  Ponente.,  & en  Colle 
Orientale  ou  Ri  viera  di  Levante. 

Le  Duché  de  Milan  fe  divife  en  15. 
Territoires  qui  font  ceux  de  Milan , de 
Pavie,  de  Novare  , de  Corne  , de  Lodi, 
deCremone,  de  Tortone,  d’Alexandrie  > 
de  la  Comté  d’Anghiere , de  Laumdline  » 
de  Bobio , de  Vigevano  & des  Vallées 
de  Sefia. 

Le  Duché  de  Parme  fe  divife  en  Du- 
ché de  P^rme  propre , & en  Duché  de~ 
Plaifance. 

Le  Duché  de  Modene  diftingué  en  Du- 
ché de  Modene  Propre  » & en  Duché  de 
Reggio- 

Le  Duché  de  Mantouë  comprend  les 
Buchés  de  Mantouë  Propre  , de  Guaf- 

talla> 
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talla , & de  Sabionetta , avec  les  Princi- 
pautés de  Caftiglione  , de  Solferino  , de 
Bozolo , & la  Comté  de  Novellare. 

LeDuché  deMantouë  renferme  quelques 
contrées  mais  fort  petites. 

Celui  de  la  Mirandole  ne  fe  fubdivife 
point. 

L’Eftat  de  la  Republique  de  Venife  en 
Italie  comprend.  14.  Pays  ou  Provinces, 
qui  font  le  Bergamafc  , le  Cremafc , le 
Brdlan  , le  Veronois  , le  Vicentin  , le 
Padouan , le  Poîefin  de  Rovigo , le  Doga- 
do,  la  Marche  Trevi fane  , le  .Feltrin  , le 
Bellunefe  » le  Cadorin  , le  Frioul , & l’If- 
trie. 

L’Eftat  de  l’Eglife  eft  compofé  de  1 2 • 
Pays  ou  Provinces  qui  font , la  Campa- 
gne de  Rome , le  Patrimoine  de  Saint  Pier- 
re, le  Duché  de  Caftro  , l’Orvietano  , le 
Peroufin  ou  Perugin , l’Ombrie  ou  Du- 
ché de  Spolete , la  Sabine  , la  Marche, 
d’ Ancône , le  Duché  d’Urbin , la  Roma- 
gne  ou  Légation  de  la  Romagne , le  Fer- 
rarefé  ou  la  Légation  de  Ferrare,  & le 
Bolonefé  ou  la  Légation  de  Bologne. 

Le  Grand  Duché  de  Tofcane  fe  divife 
en  trois  Territoires  ou  Contrés  qui  font  le 
Florentin,  le  Pifan,  & le  Siennois.  La 
Republique  de  Luques  enclavée  dans  ce 
Duché  ne  fe  fubdivife  point. 

Le 
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Le  Royaume  de  Naples  fe  divife  en  4. 
grandes  Provinces  qui  en  comprennent 
chacune  trois  autres  de  moindre  eftenduë. 
Les  4.  Grandes  font  la  Terre  de  Labour» 
l’Abruzze,  la  Pouille  ou  l’Apouille , & la 
Calabre.  La  première  contient  la  Terre 
de  Labour  Propre , la  Principauté  Citeri* 
eure  ou  Province  de  Salem e,  & la  Princi- 
pauté Ultérieure  ou  Province  de  Monte 
Fafcolo.  La  fécondé  a l’Abruzze  Citerieure 
ou  Province  de  Chieti, l’Abruzze  Ultérieure 
ou  Province  d’Aquila , & la  Comté  de 
Molife  ou  Province  de  Lanciano.  La 
troifiefme  contient  la  Capitanate  ou  Pro- 
vince de  Lucëra,  la  Terre  ou  Province  de 
Bflry  » & la  Terre  d’Otrante  ou  Province 
de  Lecce.  La  quatriefme  comprend  la 
Calabre  Citerieure  ou  Province  de  Cofen- 
za  > la  Province  Ultérieure  ou  Province 
de  Cantazaro>  &la  Baftlicate  ou  Province 
de  Cirenza. 

La  Sicile  fe  divife  en  trois:  Vallées  qui 
font  celles  de  Mazara,  de  Demona,  & de 
Noto.  Il  y a auffi  les  Ifles  de  Lipari  qui 
en  dépendent. 

La  Sardaigne  eft  divifée  en  Province  de 
Cap  Logudori , & en  Province  de  Cap 
Cagliari.  , 

L’Kle  de  Corfe  fe  divife  en  Partie  Sep- 
tentrionale ou  en  deçà  les  Monts  » & 

en. 
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en  Partie  Méridionale  ou  au  delà  les 
Monts.  * « 

i-’ffle  de  Malte  eft  trop  petite  pour  avoir 
«es  Divifions  conliderables. 

Rome,  Naples,  Vende,  Genes,  Mi  viUe* 
Ian,  Bologne,  Florence,  Palerme,  Met 
fine,  Parme,  Plaifance,  Turin, Mantouë, 
radouë  , Ancône  , Verone  , Brefle  ou 
Brefcia,  Bergame,  Pife,  Sienne,  Ferrare, 
Livourne  , Reggio  , Modene  , Corne,  \ 
Novare  , Mortare , Pavie  , Cafal , Va- 
lence , Alexandrie  de  la  Paille , Savone, 

Nice,  Cagliari,  Capouë,  Gacte,Otran- 
te , Tarente , Rhegio  , Lanciano  , Brin- 
des,  Bari,  Saleme»  &Benevent. 

L Apennin , le  Mont-Gibel  ou  Etna,  Mont*» 
& le  Mont  de  Soma  ou  Mont  Vefuve^ 
t Le  Lac  de  Corne,  le  Lac  Majeur,  le 
Lac  de  Garda,  & celui  de  Peroufe. 

PAH^  ’ T C ^efin  * rAm°  » 

1 Adde,  le  Tibre,  la  Sefle,  la  grande  Doi- 
re,  la  Tanare,  & la  Sture. 


divisions 
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De  là  Turquie  en  Europe. 

Cette  Région  fe  divilê.’en  Septentrionale  Prorii»; 
& en  Méridionale.  La  Septentrionale cw* 
contient  la  Petite  Tartarie , la  BclTarabie, 

• " ' la 
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la  Moldavie,  la  Valaquie , laBofline  ouBo- 
fnie,  la  Croacie  ,1a  Morlaquie,  la  Dalmatie, 
la  Servie^  la  Bulgarie,  & la  Romanie. 

La  Turquie  Méridionale  en  Europe 
comprend  la  Grece  qui  te  fubdivife  en 
Terre  Terme  & en  Ifles. 

La  Petite  Tartarie  fe  divife  en  Septen- 
trionale & en  Méridionale  ou  la  Crimée. 

La  Beflarabie  comprend  le  Pays  des 
Tartares  d’Oczakow'  & celui  des  Tartares 
de  Budziack. 

La  Moldavie  & la  Valaquie  n*ont  point 
encore  de  Divifions  connues. 

La  Bofnie  ou  Boffinedivifée  en  8.  Pro- 
vinces que  l’on  appelle , Czernick  , Ufo- 
ra , Cracovo , Vares , Haut- Salé , Bas- 
Sale,  Suitava,  & Podrima. 

La  Croacie  ditinguée  en  Autrichienne 
& en  Turque. 

La  Morlaquie  que  quelques-uns  met- 
tent dans  la  Croacie  , ne  fe  divife.  point  ; 
mais 

La  Dalmatie  fe  diftingue  en  Vénitien- 
ne, en  Ragufienne,  & en  Turque. 

La  Servie,  la  Bulgarie  , & la  Romanie 
autrefois  la  Thrace  non  t point  de  di  vidons 
connues. 

La  Grece  ou  Turquie  Méridionale  fe 
divife  en  7.  Parties , qui  font  la  Macédoi- 
ne, l’Albanie,  l’Epire , laThdîalie,  l’A- 

chaïé. 
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cnaïc , la  Morce  anciennement  le  Pdooo- 
nefe,  & les  Mes.  opo 

La  Macedoine  autrefois  Royaume  qui 
comprenoit  aufli  la  Theflàlie  , l'£pire  & 
mefme  la  1 liracc  félon  quelques  Auteurs, 
fc  dmfeen  MacedoinePropre,  &enPro 
vince  de  Comenolitari.  ro' 

L’Albanie,  l’Epire  , & la  Theflàlie  ne 

mentent  pas  aujourd’hui  qu’on  les  divife* 
mais,  uivjjc, 

a • divife  en  LiVadie , & en 

Attique  ou  Duché  d’Athenes. 

le  n,^jéf  cïïticnt  4 Parties  qQi  font; 
le  Duché  de  Clarence , la  Sacanie,  la 

Tz^conie , & le  Belvedere. 

Les  Ifles  de  la  Turquie  en  Europe  font, 

partie  dans  la  Mer  Ionienne,  & partie 

dans  1 Archipel  ou  Mer  E^ée.  P 

fo,^  qPsinCIpale^d-s  Pre™ieres  font  Cor- 
fou,  S.  Maure,  Cetalonie,  & Zànte. 

trefofs  rwderi  A.rchlPeI  font,  Candie  au- 
s Crète, Ccngo,  Negrepont,  & Sta- 
line  autrefois  Lemnos. 

Conftantinople  °u  Stamboul,  Capitale  va 
de  1 Emptre  des  Turcs,  Andrinoplc  , S<> 

Fols  Theofl”^  ’ N!‘  o ’ Salonithi  autre- 
rois  Thefla  onique , Scutari,  Dolcfono, 

CoronZ°N  a V?lonî;  !aPreweza>  Modon, 
Loron,  Navarin,  Negrepont,  Napolidi 

Romania,  Maivafîa  , Athènes  ou  Serines, 

Co- 
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Corinthe,  Lepante,  Cal  a ma  ta,  Ragufe, 
Bagnialuch  > lazi , Tergovisk,  Cafta,  Carl- 
Stat , Wihitz  ou  Pighiton  , Segna  ou 
Zeng  i Nov'jgrad  , Jablonitz  , Corfou, 
S.  Maure,  Cefalonie,  Zante,  Candie,  la 
Canée,  & Gallipoli. 

Le  Danube,  le  Moldaw,  l’Alt,  leDrin, 
& le  Mariza. 

Les  Tables  Géographiques  des  Divi- 
fions  de  l’Afie,  de  l'Afrique,  de  f Améri- 
que , & des  Continens  inconnus  feront 
xnifes  dans  le  III.  Tome. 

' v : 

Fin  du  fécond  lente. 
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Bes Chapitres,  des  Articles,  & de$ 
Paragraphes  de  ce  U.  Tome. 
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Du  IL  Tome. 


De  la  Nouvelle  Géographie  où 
Defcription  ex^&e  de  l’Univers 


I ” T Jyi  j \ * M ^ q fc 

Par  tout  où  Ton  trouvera  t Adverbe  Ceti , « 
faut  lire  Seu.  Ceu  efl  un  Adverbe  de  fimi • 
litude  quijigntfie  la  mefmechofe  que  Quafî, 
Ù“  répond  à l'Adverbe  François  comme. 


Page  28.  Ligne  18.  Granville  fur  la  Mer  a 
un  Port  & un  aflez  bon  Chaftêau  ; Lifez,, 
Granville  avec  un  Port  fur  la  Mer,  avoit 
un  aflez  bon  Chaftêau  ; mais  qui  a eûé 
démoli. 

Page  iulig.  14.  S.  Laurens  ; If.  S.  Lau- 
rent j y 

Page 


A D D I T IONS 

Page  37.  hg.  6.  Quartier  d*Ypre  ; hf* 
Ypres. 

Pagei9.lig.2i.  Chaftellenie  de Courtraia; 
hf  Couttrai  a. 

Page  44.  hg.  1 o.  de  la  Meufe  ; adjouftez . ap- 
partient au  Duc  de  Mantouë. 

Page  ^6.  §.IX.  Le  Gouvernement  de  là  Lor- 
raine Françoife.  Remarquez,  qu’au  lie» 
de  ce  Gouvernement , il  en  faut  faire 
trois  qui  font,  celui  de  Mets  & de  Ver- 
dun, celui  deToul,  & celui  de  la  Pro- 


vince  de  la  Sarre.  Le  premier  comprend 
les  Evefchés  de  Mets  & de  Verdun  ; le 
fécond  n’a  que  l’Evefché  de  Toulj  & le 
: troifiefme  a la  forterèffe  de  Sar -L'ouïs* 
le  Luxembourg  François,  & le  $¥$Q$s 
François.  * 

Çage  46.  lig.  1 6.  & 17.  les  Barcois,  hf.  lç. 
Barrois. 

Page  46.  au  titre  l:  les  trois  Evefches;  hf. 
les  Trois  Evefchés. 

Page  52.  hgt$.~  après  Benféldi 1 Ad» 
jouflez,  P^alspourg  Pl^ce  aflTç^  forte  fu£ 
les  frontières  de  la  Lorraine , & 
Obernheim  bourg  dans  l’Evefché  de 
Worms  dépendent  du  Gouvernement  • 
- d’Alface. 


Page  59.  lig.  1 2.  de  Bngey  ; lif.  Bugey.  ’ r 
Page  66.  lig.  6.  après  de  Verre.  Adjouftez1’ 
L’Evefque  d’Orléans  jouit  d’un  Privi- 

lege 
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ET  CORRECTIONS 
lege  auffi  beau  que  fingulier  » qui  eftl 
de  pouvoir  délivrer  à (on  advenement 
à l’Epifcopat  un  Criminel  meûne  cou* 
damné  à Mort  pourveu  que  fon  Crime 
ne  Toit  point  de  leze  Majefté  divine  ott 
humaine. 

Page  89.  lig.  5.  belle  & bonne  Ville  fur 
• la  Charente,  lif.  belle  & bonne  Ville 
. Epifcopale  fur  la  Charente. 

Page  105.  lig.  1.  après Montbrifon,  adjou» 
fiez,  ou  Montbriffon. 

Page  105.  lig.  15.  §.  III.  Hf  §.  V. 

Page  1 1 2.  lig.  1 1 . après  S.  Paul , adjouftex* 
& celui  de  S.  Laurent  à l’Embouchure 
du  Var  dans  la  Mediterranée , fi  connu- 
par  fes  excellens  vins. 

Page  14J.  lig.  14.  le  Territoire  de  Xuca» 
lif.  le  Territoire  de  Xucar. 

Page  155.  lig.  6.  Ifle  de  Fromentera , 
lif.  Ifle  de  Formentera. 

Page  158.  lig.  20.  après  huiles.  Adjoufiez. 
: Oiivença  place  forte  & Capitale  d’une. 

petite  Comté.  > 

Page  172.  lig.  25.  où  il  y a plus  d’Evek- 
chés,  lif.  où  il  y a le  plus  d’Evefchés,  - 
Page  173.  lig.  6.  d’Aquilée,  If  d’Aquilée 
à Udine  dans  le  Frioul. 

Page  178.  lig.  1.  Suffragant  de  Tarentaife 
en  Savoie»  If.  Suffragant  de  Moufliers 
en  Tarentaife  dans  la  Savoie. 
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ADDITIONS  &c. 

Page  184.  kg.  21.  de  Vercel;  kf.  de  Ve«- 
ceil. 

Page  ipî.  kg.  8.  de  Modene,  kf.  de  Mo- 
'•  dene  Propre. 

Page  ipp.  kg.  8.  Terri  toriurfl  Paduanum. 
hf  Territorium  Patavinum  feu  Padua- 
num. 

Page  220.  kg.  11.  après  l’Abbé  Baudrand  > 
adjouftez, , & que  l’on  trouvera  corrigée 
à la  fin  du  Tome  fuivant. 

Page  221.  kg.  2.  Terre  deBari,  lif  Terre 
ou  Province  de  Bari. 

Page  226.  kg.  1.  La  Terre  de  Bari , lif. 
La  Terre  ou  Province  de  Bari. 

Page  226.  kg.  14.  III.  La  Terre  d’Ottante, 
kf  III.  La  Terre  d’Otrante. 

Page  362.  kg.  1 o.  en  35/ kf,  en  3 7. 

Page  362.  kg.  12.  Bakifch,  lif  Bankifch, 
Balaguate. 

Page  162.  lig.  14.  après  Gor,  adjouftez 
Gualeor. 

Page  362.  lig.  18.  après  Pengab,  adjouftez 
ou  Lahor. 

Page  458.  lig. 1.  Ruckingham»  kf  Bus- 

‘ kingham. 
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